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TRMTSHENT DES MKUDIES DES VINS
Tourne Graisse, Piqûre, Acide sur aigre doux. Amertume, Coui,
de. terroir, Pousse, Vins tn.Ul.out.é*, Fermentations permanente»,

_ Mauvais goût*, etc. Viniûaiion, Conservation et Bonification par

W. Rus DE LA RÉPUBLIQUE, 4» aiAiw,«^- procédés spéciaux. Arôme, Sève d« dilKrniu crus pour Vin» rou-
- ufia et blancs de France et Etranger?, pour Vins de liqueurs et

TARIF DE BftSTlft A MARSEILLE, DOMICILE OU GARE V r i l i f s Ksseow de Fine Champagne, Extraits concemré*véri-
^ u (i kil. . . . O.'JO il de 10 à 20 kil. . . 1.90 table* vieillis&euni. Dosage pour Vermouth de Franco et de Tu-

• ™ > t>r. . . 2 . 1 0 rîn el de» Liqueurs blanche, jaune el verte. Produits vintcolfts,
Couleurs végétales. Fournitures de ctaaia.

Laboratoire île Bactériologie cl d'Œnologie. V. " M t a u ,
Chimiste. Distillateur industriel, luvent'Hrdu Vin,
Hue des Hamparts-dWinay, 40, Lyon (hhône.)

48, Rus DE L*. RÉPUBLIQUE, 4S, MARSEILLE
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V. l U m u s VUTTKl, actuellement propriétaire do Grand
/îciluu'un. français el da l'/JdM iffc"ï,rope, anciennement te-
nus |iar M<tlame A. COLOMBANI, a l'honneur <ii prévenir le
publie qu'il vient da restaurer à neuf ces etaul'iBBementa et
qu'il final olînr aux voya^euia toiit lo confort désirable.

L'Ilotel se recommande pa- sa belle situation, au centre du
U ville, a proximité tiça principaux éiabh&seiimnls. Il passèie
en outre un superbe jardin où lus consommateur s peuvent
prendre leurs repaS pendant l'été.

Des chambtes indépendantes très propres, bien menDlêes,
avec lits à sommier et linge en fil de piétiner choix, sont à La
disposition de MM. les Jurés ainsi qu'une salle réserves pour
hurs rei as. Le toot ao prix de 5 tr. \IAT jour.

Une voiture au service de l'Hôtel au end Messieurs les voya-
geurs à la gare et aa quai a l'arrivéâ des Iraias et de* batenux.

Bastia, S et 5, ru* de t Opéra, Bastia

ASTHME
CIGARES BARE^

.PAPIER I M E «

HOTEL DES VOYAGEURS
tenir** Hr tm rittv ef rf l'arrêt «f« ta r*>i faire
A. GAAJME, propriétaire, RONUACIO

Cuisine et Service recomtnandablea
Dîners sur commande en ville

Voitures et chevaux de aelle a volonté
ReraiBe et écurie

Chambres très confortables à partir de t tr.
" n i li disposition de UM. lea voyageur»

L'Hôtel rnU ouvert nuit tt jour

J2« ANNÉE MERCREDI. 1er ŒCtiilURt
00U1

a nionneur d'intormer M noro-
W . CIIM.W. d. B-U.. <!«•
Bon cabine. e«l ou..r. 10U.U»
joursdeSàl lheoresduiB.-
tiD et de 1 a 5 heures de 1 *•
p^-midi. n . et P » U . " »•'
êlaee. an dessus du café An-

ANCIEN CABINET PR.DER

VIEBHE SABATE

SUCCESSEUR

TÛËDFNTS sTÛËSTIEI
(Sy.ièmn. («i leclioonès)

OBTURATION
& EXBAL.-1ION DKS DENTS

sans douleur

£t i HaiMiie (tt«UCQe« du RbOie). ï*. rua wu».

(Ex Secrétaire confidentielle d'une Reine)

C O N S U L T E P A R C O R R E S P O N D A N C E
Madame Fée , dont la science est universellement appréciée par

tes savante, a fait gagner de nombreux lots. Elle fait réussi,
n'importe quoi : affnres commerciales, amour, mariage, procès,

pertes, héritages ̂  divorces, maladies, calomniateurtt emplois,

! avancement, faveur», «le, f i e , etc.
Dans un but humanitaire et pour répandre sa science, elle in-

I liiqoera gratuitement lea secrets ei moyen» de gagner no gros lot
a la personne, digne d'intérêt qui la consultera et qui s'engagera a
[a récompenser après avoir gagne.

Madame FEE cowulte aïKM bien par Correspondance que de
(ive vois. Il suffit de lui écrire. Discrétion et Loyauté: consult-
ions a moitié prix aux lecteurs du journal.

Â LOUER
VII.L*. « « i l «oi™ ru»""'
Gai rt l'Oeil» <1« T»»"-

llelle Biluation.
IdtJin, arbre» Icoilwn, »••

•VIN deVIAL
• c—*- Au Quisfl,

ûemandez et outrez Tlans tous les Calé,
l'AMARO MATTEl. apéritif supérieur^vive voix, il suffit df lui (krife. Discrétion et Loyame.

uow a munie prix aux lecbure Ju journal. | | ' A " a f Â R 0 * r A Ï T B C . apenui a , ^ ^

Distillerie J.-.U. BLANQUI Fils, Fondée en 1S6<
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~CanMfNB<uil »L»cial~ M. JULE
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e-V>e dt> T>B rtde marc depuis 1880, .
«Sirop»» (iraaeille, Grenadine, Orgeat, Qtroa, par sucre.

agwette» de toutes sorte», «ans oolle. faites à la main et A la machine.

;arelte» Egyptienne» i 50 «collines la boite. — L'excellent Cigare Mattel, le meilleur, A 10 cenUi
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30 NOVEMBRE

La DclensB de la Corse
Par Céleetiu Boso ('

CHAPITRE PREMIER
•litité et !• délsn» m IHOJBII d'oawge* r..r-
litito, — U dcien«> (ta la Corn mi u n pi

| aorbui. - LM lunr» féa«Hi. - ln-r*i-
iblanca d'une Inwfion «munia.

I Je commence par déclarer qne je ne
oi8 pas a la nécessité de dèf»niir« la

_jree au moyen d'ouvrage» [urlifléa.
| E t je n'y crois pas pour deox rai-
>na : la premièra est qu'il me Bemble
srtaio qoe la pays n'offre pins aux
.ovoitiaee de l'ennemi les avantages

DiMnta qu'il présentait i une nuire
jqne, déjà lointaine, où. il apparaks
t avec *e« immensea fmÊU et *e
mbreuses isdes. comme on gîte

ktape précieux pour les vaisseaoi a
bile épuisés par une longue naviga-
iin.
|Apres de grands parcours affecta
| r le* routes maritimes, que leis jours

calme allongeaient considérable-
jnt, c'était toujours avec un profit
t | et appréciA que les navires arri-
lent en vne d'une terre amie où lia
aient la tacullè recherchée, de re-
tuveler leurs approvisionnements, en
nés Irai», en eau douce, d'effectuer
i nombrewes et diverses réparations
nduei ïaciliw, alors, par le mécanta-
B Tort simple de la construction nà-
le et d'y attendre enfin dani le

i et la aécurité les venu tavora-

ote* CM néceBsités maritimes
Lient aaUefoit de premier or-Ire.
|F.llea ont peu * | M disparu devant

«nacbe île la navigation i vapeur
ont entrée» dan» 1« do^-me dea

aouvenirs dont la • "« n ' °-
l h d t —

ennemi
,x a
j »e glorille hardiment—

da raiion e»t q-j
g

K seconda raiion, q j
| voudrait tenter aojouni • la cou
île do la Corse par la fdjft' dt
< sait trop bien qu'il i.^ garderait

a «ré rebuté par les Places
furets et d'̂ eonomw politu. e de t
'nsidArable importance qu'il l « w «
impensable, pour les vaincre, de
penser une somme délions et <ie
.cnliceaqueue corn penseraient point,
jos urd, le« bénencas de la conqDêle.

arlient de donner on plu»
\ o d développement à ces deux idée»,

toojoum eiag^ré, je cro«. Irt
ges miliuiras de la «U»u« J«
r a M «ntre de la

Ï
n râle prèpondèrao1

utilisée comme position
cours des guerres marit AAmn
l nombreuses, qui w sont dèroo-

i nous dira bien que les Phéni- I
ciens. lea Grecs, 1er Carthaginois, las '

aios et les autres peuples, moins
:élèbres, tour a tour envahirent la
Corse et l'occupèrent. C'est entendu !
Mais n'est-il pas aise d'admettre que
:bacun d'eux n'entreprit la conquête
le l'U» que pour en effectuer l'exploi-
tation bien plutôt que pour en faire
une base importante d'opérations de
;uerre navale ?

Nulle part il n'est cité que l'un quel-
conque de tous ces peuples conqué-
rants ait songé a construire soit sur

rivage soit dana l'intérieur des tra-
vaux de fortifications qui nuiie soient
re»tès ou qui seulement aient été
mentionnés comme témoignage irré-
cusable d'une intention d'organisation
offensive on simplement même dé-
fensive.

Chacun de ces peuples pratiqua ptas
ou moin» fidèlement danB l'Ile un sys-
tème de colonisation, et les atwis pas-
sages que l'bistoire ancienne Ini con-
sacrent ne nous rapportent que la prodi-
gieuse fécondité de son sol. Les Grec*
admiraient beaucoup nos forêts vier-
ges qui fournissaient da bois à le ors
vaisseaux, «t Lee Romain a ajoutaient ao
profil de cette admiration qu'ils parta-
geaient, aa reste, cens non moins ap-
préciables de la mise en culture de*
plaines d'Alena qu'ils appelaient • le
grenier de Rome. •

Da sorte qne BÎ nons devons jeter
i regard rétrospectif snr le sol de lr

Corse aux temps anciens, nous pou-
vons bien y remarquer des preuves de
la déchéance agricole mais non point
des v^atigea de travaux de défense
qui doivent nous apparaître aujour-
d'hui de nature t (lier le prix qoe les
anciens attachaient a cette Ile conal
dttrée comme position militaire.

Lea Pisans et les Génois, jusqu'aux
Romain* eux-mêmes, n'y firent pas
grand'cho--e, pour ne pas dire rien, en
matière d'organisation militaire. Ajac-
cio, Calvi, Bastia, Ronibcio, forent
bien entourtes de manilles, mais
remarquera que, de ce tempe, toutes
les villes da monde en étaient revêtue*,
et qu'on ne peut interpréter ce systè-
me d'abri loc«l et restreint comme
une mesure d'organisation offensive
méthodique et continue qoi dénote
nne conception militaire basée sur la
valeur de lu possession de la <Jor*>
Nos ports restèrent découverte. L'inté-
târieur ne fut point protèg», les défilés
furent laissés libres. Nulle part on
umu retranché, une roule stratégique,
nn centra d'approvisionnements ou de
rassemblement, aucun arsenal mariti-
me ; nulle lr*ce, au moyen âge, de
tours ou de châteaux à pont levie des-
tinés a servir de fort d'arrêt, on *
etTectuerun commandement territorial.

C'est h fort qu'on représentera les
nombreuses toura gôooinea dont les
siècles derniers ont vu nos eûtes plutôt
garnies que tortillées O s tours ~ "
uient point des forts construits en
de constituer un obstacle aux ineor-
aions de« S^rrasius, mais bien pins
simplement des poètes télégraphiques
outilles I reliai de signaler, par des
feus surtout, l'approche d'un ennemi
contre lequel on organisait plutôt la
fuite derrière tes remparts qae la ré-
Eijtance à main armée, en rase cam

P \ l D'y i jamais eu en Corse ni poales
avancée, ni lignes de retranchements,

ni camp» militaires, sur les point» qui
dussent être appains, antrefols ainsi

^aujourd'hui, comme des centres da
>fense insulaire, et si les villes citées
os haut voyaient leirs limites clotti-
:t)S par des ninrailles, ce n'était point

r jur garantir le paya, d'aprèa on sys-
tème de défense, contre la conquête
•nnemie, mais seulement pour ména-

ger une retraite et on lien de sécurité
à des populations sédentaires qui en
avaient un incessant besoin pour «e
garantir des incursions deà pennies
nomades.

Les Français ont pris dans Me la
place des Génois, et longtemps anssi,
leur conquête attendit les preuves
d'uue sollvcitnie souvent avancée dans
les écrit» mais bien peu proclamée
par des actes irrécusables a'an att*.
chôment sincère.

Ce ne lut que dan» le courant de ces
quelques années, devant lea prépara-
tifs ostensibles d'une Italie belliqueuse,
qu'ils èbaochèrent dans quelqces-uns
de nos ports, quelque chosa qui res-
semble à une velléité d'organisation de
défense territoriale. Bien timidement
da reste, par à-eonps et tâtonnements,
sans grande méthode apparente. Us
ont réalise ane couvre de défense qui
tend évidemment i prouver leur bonne
Volonté,' mais'(pii re démentre pas
de manière péremptoîre qu<> leur con-
viction eBt profonde et sincère dans la
nécessité d'arukrï le pays.

Depuis '«t yrgues années le ministre
de il gmn^U plora le département en
tous sens, tctaire, oa mieux encore
Botlifiité par les tni'jeoces de la po-
litique locale, il s'efforce da découvrir
daus les circonscriptions électorales
signalées à la bienveillance du gou-
vernement, des points stratégiques,
susceptibles de recevoir d * travaux
de fortifications. Mai»lea rapports tech
niqaes sont tiM»s. Us sont empreints,
bien plas de dispositions bienveillan-
tes envers les populations qoe protè-
ge la haute Influence de U. X... qae
dn souci d'avoir une foi nette et ab-
solue en l'utilité d'ordonner l'érection
de nouveaux ouvrages fortifies.

Cependant, pénétré da ridicnle qnl
s'attacherait * cas tournées fréquentes
et infructueuses autant que déairem
de témoigner nn pen de sollicitude ei
faveur d'un département isolé, l<
gouvernement ne laisse pas qne d'ac-
corder, de loin en loin, les crédits né-
cessaires 41a construction périodique,
d'une, puis cls deux, en tin de trois bit-
tonea a partager entre Ajaeeio et Ho-
mfacio. Mais de cette distritratioi
quasi parcimonieuse il n'est pas dé-
montre que doive se dessiner, I li
longue, nn ensemble de tnvaoï d<
défense, ane œuvre respectable qui
dût intimider la hardiesse éventuelle
de l'ennemi.

Les trois forts qoi défendent le gol
fe d'Ajaccio avec lea batteries dressées
à BomUcio et i Bastia ne sont pas un
système imposant qui asaure l'immu-
nité do U Corse en temps de guerre, ef
loin d'être invoqués comme des prea
vee irréfragables de la valeur qae li
France attache à la possession de 1
Corse ce» ouvrage* non» apparaissem
plutôt comme <ies concessions sam
prix qae l'on accorde a une opinio'
outrée dont on ne partage point les
considérations.

Ces tMlUriea disséminées sans plan
préconçu, durant un intervalle de

ngt ans, BUT quelques point» de nos
ôles,'présentés commt devant ju-=ti-
ier quelques crée au lion s défensives,
ont pourtant lea seuls elTorts qae U
ouvernement ait tentas en Corse.

Et ils ont été jagés aufliâant^.
Il convient de rappeler ici des paro-

is célèbres qui furent, un jour, [>ns-
loncéea.non sans autorité, par le minis-
tre de ta guerre en 1tR** da haut de la tn-
ttane parlementaire, lorsque répondant

une interpellation visa ut la n f̂enBe
le la Corse il proclama t que toutes
B8 meeures avaient été pnsea pour

assurer l'organisation militaire de ce
département ât que s'il reatoit qaelque
chose a faire il y serait pourvu au
moyen des qualités guerrières qui ca-
ractérisent la population de cette terre
historique i

Four ce qui concerne la défense des
côtes, la marine moderne » inauguré
an modo nouvean de vigilance et de
protection danB l'action de ces pe-
tits navirus légers et rapides qui BOUS
le nom de torpilleurs opèrent en ma-
tière de tactique navale à la façon de
la cavalerie légères éclairant la marche
des armées luxtoellett encore elle aert
de rideau. Leur service est chaque jour
de plas en plas apprécié. Il a été de-
puis qoelqaes années développé, et de»
cotes de France il a êt< èten la i celles
del'Algéfie, de la Tunisie ft même des
colonies lointaines. Les cotes de Corse
ne pouvaient être justement éliminées
de relie distribution île la force na-
tional» et files en ont été pourvues.

C'est a ce titre qu'elles ont ktà pla-
cées sou? la protection du grounw <\'AC-
tioQ navale que l'on a désigné sons U
rubriqae : « Défense mobile de la
Corse. •

Oa verserait dans ane erreur paé-
ile qne de croire qu'âne aatre consi-

dération a pa prévaloir, dan« l'ai tri.
bution aux cotes de cette Ile, du systè-
me de défense maritime dont eliea ont
été dotées et qoi est simplement con-
forme a celai qai veille Bar les cotes
françaises, qael que «oit d'aillearsleur
êloignemant de ta métropole.

La défense mobile de la Corse a £Ubli
BQtoor de ll'le, avec pour base de ses
opérations la rade J Ajiccio. insufll-
"dmoient abritée, un service à la fou
offensif et défemtif, en tout sernbldbla
A cenx organisés ailleurs, et auquel on
|>ense devoir obtenir bifaucsuji d'hâu-
renx résultats. Mais il f<iut pour )>>*
reconnaître qnn l'ennemi veuille bimi
se prêter 4 une exprïnencs. (^Ile-Ci
peut seale révéler le degré dtt V-cunté
pratique em nagatin^e dana les ports
de (a Corse, auasi bien ponr le pays
même qae poar le profit des exc-tires
françaises et <1«s côtes mê n*<* i« 11
Provence dont beaucoup prétendent
voir, en Corse, la pro'ection naturelle.

La guerre seule va nom démontrer
ce que peuvent \é* savantes combi-
naison* de la défanse mobile, se dé*
roulant en présenca des manœuvres
ennemies.

Il paraît donc résulter de tout ca
qui précède que l'Ile de Corse ne sem-
ble pas du tout attirer l'attention de la
France sot «a position importante «u
sein de laMeliterranée, et que, «n re-
cevant de loin en loin, de !* métropo-
1*\ («s élf-meot» constitatifâ de sa dé-
fense militaire, notre département in-
sulaire ne Idit qne participer, comme
toutes les terres frontières, à la diàtru
balion nationale que la Patrie elTeclae



L'OUI«*IMO da U C M Aui>liair* dee Ubeaioe
i hrt rapporte 10 Ir. uut M a/0 environ aa oaura

' -JS fr. qui ne dwi paa tarder t i r *

de Kar VWM

de ses forces et de s>es moyens de dé-

fense, entre tons les point» de son ter-

ritoire où a'agite, au perpétuel contact

de l'ennemi ôventml, le patriotisme

français.

l'uur ce qui est de l'ennemi, quel

qu'il soit, iLiliaii OQ anglais, turc no

espaguol4je ne saisis pas encore très

Jrtép les prollts réels. Kidèniablea qu'il

' Mirerait d'une contrôle, par U violen-

va, d'un territoire isole dont la pos-

session ne discuterait pas du tout du

dénoue mu ut d'une guerre continentale.

"Si peu .grande que soit m» conlidnce

en l'organisation des milice» territoria-

le?, je la siip(j»se capendintencore as-

gtïcupablede résister a l'invasion et de

lui susciter, dans les accidents nc.m-

lireux et favorables à la défense dont

le sol de Id Corse «st naturellement

parsemé, des itillicuUés et des pertes

qui devront consommer à lu longue les

qualités du nombre et de la supéno~

rué du matéiielel des ressources.

{A suivre).

Pensions do retraite
Les pensions de retraita des person-

nes ci-après dénommées ont été liqui-

dées :

Mttwûi Jean-Andrt, méJoeln da «tooliailoo

-, CooitaoïlDc, i" ad 6 mcâ 5 j< ~i Nidb

J If.

ai eacar* ••« •»• — . - — . , _
bijiui, d'tflg'a mubtliert da Uwla aoeto, eo
t Uatlli, daua dea «poartejuenta, «a ïr>-
daa locualna, i l'aida d'effraction on da
cltto, par alwlwra noraoaoea, laoïot lo taor, tao-
iftl la noli, que la Mou d'aaaiaoa «ai appâta*, uaa
iota do f IIH, a aa prononcer.

Uim la courant du «Mit d'août i » * , dot nui-
.11 OHM i iniroduiaaiaat thti I* ileot ttacïtù Du-

tand, baother, rua Sauplaro, al H reliraient
a*ec oa bttlln d« cant uaala IraDC», dont «n bil-
Ut de bloqua de « a i inoct, d u ptndaau oa

>r»\l al sli cuillers i <aié.
ta -1 aejiteaibre mitant, an rentrant da la cam-

raf.:*, Is sieur l'otantlni Thomas, demeurant rue
des Capaunella, numéro 2, consiatail qea Éofl

ii «16 mu i u c . lieu* plecet da
50 Iraïf « m or et trois gros pa.juets d'objeU di-

srs. d'une taleur da milla Iranci ermron, eu*e-
)|ipéa cliicun dans un drap de lil, atateut aie
wiiirilu.

U U mai 1H9T, le lieur F.lippl Franck»,
loueur Je i d i u m , «enall da ourler » fille. Uaa
heure après U cérémonie de 1'égllee, II le ren-
d*ll i «a m»ijoo de canapigne * Hlnelli «tee laa
époux. A »oti ralQuri Uulla, 11 cnaitatalt que
l'armoire do aa chambra i coucher atalt été lor-
cée el que U mail» de U mariée aialt aie ^«la-
me I fouillée. On latl atiii auuitult une aomma
de 70 i 80 trtDca «t àtt bljattt en or d'ano <*•
leur approximative de irott cent» (ranci.

Enfin, le 16 juin do la m6me innée, enlte »
al 9 banra* du tolr, dea Tnlattra «Uiiakenl l'appar-
lemenl de H. Upldl Paul'Nlcolaa, dlroctwr do
I école Itî)u« do la ruo da l'O,iora, iradafalani al

illuenl loaf iaa œaubiea «i a'ampataidûl «•
i fraod OD or, arieot ot UoU btlléll do han-

pn,j.,)iGo de Powiii.1 at d. r-ill-pt ; ollo pré-
tend ne paa arolr e« do eooanllcea.

E le nie tout* pirildpatloo toi aoWa nia ro-
l«*é»p«r l'iccuaaUon ; Tioci([iiorra n'aurait ja-

tlé mi» •» courant par aa oultWM do eo

1. d o n n a i t aielr H M « H coodamMiioa

u.ccaa6¥incipi«rr. retenait a«l» é.a, à on
moment donné, l'aouM de la Ollo Hariool ;
mita il ne eonnaisiiit P" '•« « ^ « œ m » (*r

cttle darnière. Il proleslo J< *oo lonoceico.

S'il est « • ' flu'* u a mi«n*nt donné, la (ilie
Harlani a acheté an illoiwul compl»! destiné i
Vlocigaorra, ="e*i ce damier «<•> » f u l i r i l '""•
(«ni pour pajer la «wume en qoeanon.

lartéoioin. — Gtriik>l Henri, paitaar prolot-
taot àSut la . U (emnie «arlaol a été à mon
ur.ice p«od»ni qwlque» j » n ; lor^u'ella m'a
qailté j'ai conataié la dll^rUloa d. deui bllleia
de binaue d« dSqstnM lran« et de qualqooa
nbjata do linferie.

Ile. aoupçoo. .0 t w i («rtéi iur la ao>a»

arianl donlj'i"1* q««lt«'»" «oalaté la pré-
aeaeo dao> U eba n.bre do ma famine.

U téoMln. — PolODiiui Tboma*. propriéUlro
àiaatia. faûdaolqaeje iooiroo«ta i '- - ~ -

t3etovol«. — BUniol Ro«, marthanii
«IdtBwlia. L-aeca«éa^ultna H.rlaul a.1 J j

sue loi demander flof' Ir>ae>, è (liro do praW*
M Itl ronoiunl. coaiai gage da U cria
ctrUina objoia do Itoferio.

Cea objau proieulent do toi Po'aodol.

UelénolB. - W a « l n l Téltapbore, mard
d, «in > Baatla, mtri du orécélonl témoin. <
firno la dépool'ioa deji laite par u lenDae.

15. lemoio. - Bn|li400 ataria-OooiiniW

l o r « a . « tarai « B u l U .

C'o«t thaï co témolo qoo Paulin» «
«eau* ttaeaor ui.e maHe qui f « tard
par la ptA\a et daui l*q"elle on troau pluilH
objet* -oléi che> folantlni ou eb«i r'il'ppl.

Iba témoin. — ftlalorl, Inapoetear dn pi
fjislia. A ptûcéié i i'«rraitaliun da la lili
rlaul ib'i la km me LJelQui (|»i lienl un

; UJ S.lQt-Aogalo.
i 17a témoin. — Luccheitt Ji

i Baitia. A eniemlu Pauline V

»ncadd Gilceat>i* lS9ï , t .6UJ If.
SlodJellt Lonii-franc»!, poieepieor ; aerHcei

miliiilrea. it ani 13 jmrt ; isrtleM clïtla, 18 an*
0 raili iOjdari. Paoilon atec juuluinee d«
ai julllel lS'Jl, S.001 0 .

UJ«UI Tutd^hiie-llirlaa, ounlar de 11 «ari
oe, 00 aoj 6 œali l par da «art CM ; pamlai
at«c iualiiince 11 24 juta 189", 641 If.

Njh.1i J i c q m KuUi, oi.rlerd» 11 nirine,
â7 Ht 6 mal* i l ja in d) *«?tlcii. Peoiioa
t*ec jaalaMica du 1er «JÛI t897, 023 (r.

Stretll Chirie» Unit, ooirter de la ma ri 0 a, 31
aai 17 iaun detwficsi. l'éiiba «tec jnalttao-
ci du i l a»ùi 1897, ni9 fr.

H-munl iacquat, aufrier Je la marine, 39 io
M m,,. 14 jour* le ter«icf«. l'^.lnQ aiec joall
*«ice du 2J icptembr* t«fJ7, 6C»8 fr. j •«« oa,

ùermo ji AiJr*-\tiiir«ca-Ai oin#, oainer da j Poteuiinl qui, bknlji aprÈi, en reiroyM eneuiê
la marin;, JJJ ant tu mal» H jjun da aar*lcea, 1 one par lie dam une malle uvYl* a»ii ucbAt
Penflon nec jouiiiiac* JJ ïù •sisp'enbr* 1S07, 1 clin U <Ume Itu^lUno, où l'on trouva égaleneai
ÔOOfr. t qaelquea-uaa de* o»j*u >oie^_âk ile«r rMippi

BUrlii», ;i* IUI i m .II *0 joufi d« w.<teai. ; auuanaui, Ytnelguefra JtM-K»lV, prit anuliAi
P-mija a t a t j n t m i ï a du 4C «pwabre 1B'J7, ( !• lutte, «lie ta éiat d'»rrnntl«i qM^ow

i jour» aprèi, «Ile a'aaLborirfe A rccooaalire qe'alla

QOtrier 4ela marine, 35 a » â \ éialt lutter de* nie roanlecku lea tteart Po-
de lenicM. l'eoiton i n c jouli- j unltol et SMippi. Mal* I "loi ornai Ion • «labti

-piembre U'J7,Q7-J Ir. [ qe'elle a coam'i Uaa le* »»li cl-deuaa Aaaai

Ï8Û franci ea or, aritoi el Uob blUaii d
tja«, tinal q«e d'ene montrai ea or da dame M
d'auirci ot-jeia mobUlaft, la togl a'élataoii la
sonne de 600 (ranci,

Hil|fé tmilaa le* lotMilfunoo» d« la jaailea,
Ma cambrloleuri étalent i et lit Inconne*, lortqM
daoa la couraui d« mol* de juin def nier, le joar
de la premier» coromoDÎon, Mme PoiealioJ aper-
çai ta earaaea qui loi paratiuil CoalocItooiiO
afec va coopoo de aole htrani pente dw objeu
«olea à ton deralcUa.

EHe se tarde paa t apprendra qne co coopoa
•*aii été tendu par I* nommée NirUni PaUlna-
Itarle. Le 1er |*Ulai, gne parquUliioo ovèïé» aa
domicil* de celle-ci, amtaa la déatuwie Je dl-
m i objeU tflttoédlatemeal racorni» pi ' '—*

u . n e m e * * > leoaiUo, H
18*0.-la. malfaitowa etalroddaVoai daoa mon

ippano>naai,àl-alJo d'aoe faowa clor. Lappar-

uaaeni iut iitiawaoMtc ai» i *»c ; ou («porln

d« IViooi ot do« effei» aïohllieri. J'ai « h «

- • I M d« p»«4 da h .U cooit fr«ii«. Ptasisirs

louatraiU onl été r t M i i s t M doaieiK do

la t«rai» Mariant.

3 . léajoio. - MoUallo, « m m laa .ira do poUco

i Baallo. Fait part à la Co*r dea dl«arM« w«a-

lautlo» q. 'Uâélé ^ U i Un eo « o r . d .

l'inlormaUta.

4 . témoin. - n U f o l Franck, l « w r d .
,»ltaroa à BeaDt. U jwr do maria», do ma tille.
paadant oae nou étiona t it* mal*on do cam-
PHDO de atioalll, dei wloar. ao aont loirodal.a
dana lintériour do mon apparwtnem ; lia M>t
iraeluré le« millaa de la J H M *»r'éa qui roo-
termaital dw Wiimi * •» • eawlslns »B>«0 d"ar-

|8Û'ao s r s w u » é.* igUsoi»! dé.. l . .é. . t . « -
| M r ro.ala dei objeia lo léaaTé» * ««Iroo Uoll

" 1 1 ' ^ " . - L O B W Ï P O O I - S I W U I , dlrocwnr
Je l'é*»l« l-ï-l»« » a i t l l t - A o ""*' d * " f a c h r e
18%, dam la wlréa. j» wnli « w ma (amllto
p.,.r tolr laa projoetlooi lumlnooaei da I Otca-

nl p»rlet d1,

da 'enine en or. Le (i*[ mit ment i,

mon:ie cor< « pondait tnciemtpl i «Ue

cbeiM. Lepldt.

m témoin. - l inel l i Maria, miût^L

Baitta. Coonroie II dépoaltlon da précédent

molo.

19a témoin. — Marital lonociDce, taar

l'accuaéa Mariant Panllne. A fu §a i«nr rtoti

i diftnea reprbea, porum de* paquet*.

{•erra l'accompagnai! quelque fota.

Me Dacwl (eit remarquer qte ce détail aii

né ponr la première loti par I* témoin qal -

âgé de dii t

Petite Gazette
riaunoit ATMOsraAuont DD 30 NOVK

l'wmtmHrt. — 7 oonru do matin, +
UU 4 12 0, Shonrot do soir, + 10 S ; Ha
ta, + 1*3; mlnlnu, + <J0
^Biromètr». — 1 br-atng du ouun, Vaî ram
Li.il, T5C mm.; 6 baorao dn «oir,TOO sm.
i yM. — 9 b. riu rai'.ic, N. 0. bonne brla*.

4 !i. da i ; r , i l . fibiebrite.

La maison P . P t u « | e i 1 n e l l l , boa-

levard P»oli, QI> ̂ 2, Baslia, met «n

•ente une grande partie d'Alcools :

Rhums, Cognacs, Abainlbes, Eau do Vis

Corse, ainsi qu'une grande parlio de

Liqueurs assortie» i des prix eioepùoav»

uels.

,

Luleur de* «a i : njalii:

fâl7loiaé(re, * 9 hauro»

f 1)30; toir, + 0 31;
^ malin: 1 Bt|m J

1 A 1 heure du relevée ont ea lien à

S paroisse Sainte-Marie les obsèques

e M. Antoine Ersa, ua de nos bons

ignorons bastiais. Il était âge de 48

[Noos adressons a ta Umllla nos

i condoléances.

e*"

e sanglante

IWUHHD. — — — •—rr- A la suite d'nne discussion, le nom-

dtpMltloD de ton mah prAcAdenimani eouod ,è Caldi, snj«t ilMlien. a poitâ UQ

SU ttoMto. - Dtifiii Aonuidid*, IOK«UH lQp rie uacbe i la tête' de son com-

•wol. Lt Cite Nariani aurait paatédooiu jiriote Milanî Xavier, et loi a fait

daoi HO prnl, en compegnM <T«» tétuln Bi I e blessare tr&s grave.

npriidefatUcodeipludancanu. Milanî a été transporté i Tbospice.

Ht ièanAQ. - Hooctokl Joaépbioo, DCMei M. le commissaire central a ouvert

i B«iia. k ta qo'so* malle appanesiDl i I imédiatement nne enqaûle, et a rota

tianl PaBUneittlt éii u-mponée chai la di Jdi a la disposition de M- le procu-

RoBllano. Cette mallo coatonait pla.lnur. ot, u r de la République.

ouiriv de U marina, 27 \ raa IM( le uncnr i de Vloclparra Jeao-l>'éi>i,

de MrtlMi. TanalM atec j qoi «onatl Un. M wira cooebar tfan »llo, daaai

ibra IS'J", 019 (r. j ona chicbbfo 1 dooi Itti, dooi l'en éielt necap*

tfa-l iMrnlior delà , f>*t le d i ro« la peilli tour de ra aulircuo,

un de KM-cei. Paa- ( âgéa l'a a .ta S t u « l'aura da U an*. U flllo

tt taplambro I8&7, 1 Mariant qol rwUail aa«*ool lo wlr avec daa pa-

qaaii d« lia(o a'atatt aaean aacral pour aoo

Cour d Assises
Aod^nce du :\Ù Novembre

Pfésiiienct de M. U contcilltr STEFASINI

Vola qumliU*» «t ccmpliclt*
de oeai crimes

(.i lamine VirUti. Pauline-Mari-, ajée d« 26
ani,*i Vlntifefrrt Jun-Kalu, boul>r.|«r, e«é
de ï* an», ileneur^ni 1 U**'i*. ont 1 r*ponJre
d'une **fie d« *nl> c^minii Aànt noite • l'a. La
prfW'tr Mi rrpro lie i l'auHue flarlanl rarsoate
i ranr,*«1H9ô.

Tuui deex aialrni ré«aal i maure en défont
la po >r«, malt, aiiitl q«e noua l'afom ta no e ci
il | a que que* noii, la* agtnla ont li il air
IMT meire la main Je"»». Vulci, J i , rèi l'acte
d'a-tainlon, Utit qeelles circoott» eti Ht M
•cn>ea< rendus ciapablee de* it'.it qai lear aoai

orni*. I' «M tral d*a|O»*' 4 "

, q . |

re connalira kon

qaali U i>Ha Di*au • • » » • » . . . , — —
araam Vlnc«|oorri. Elle Ul e echMé oa coaplal
i m aa tnipeaa al doa Huiler*, el alla paît et!
pour lui fournir sème de l'trital pour ma amo-
i«K*on, U'ailieen, lea |>rennari a*eui qu'elle a
(••ta datant U. la Con.mlutira de police aa ro»-
m*ai de aoo arretinion al U leiitt qu'elle e
adimès i Vin<-i|o*rra da la mintii J'arréi par
lluiftmêJl.ira de Deplti le Uana. * laquelle
«Ile a décl»ré qa elle "»n d n complice*, iia-
bitHaai jH»<)V'a la dernière é*idtoce la eulpahlilé
de aon i»*Pl.

U procAdairo • rétoK en Mire qoe daM lo

:oaia«i de l'innée I«B1, l'inculpée Marlan! • eo-
i cor* {énéiré » l'aldo de laoaaea elafa eau la

: tleur GiacabU Domiolqua et le) a dérobé w
! |ro>»0 boeiedle d balle. Co «'ait paa ion-, aa

cour* dei aauèW I«9Ô 01 IW6, étanidMMeil^M
e« IcaaiM d* lor*KM t lagaa, elaa • aoccowite-

naent louartlt ene aomne da e n t Iraaci « dea
ebjeu da nugarte aa prifedic* da aiwar littàUA

llaail, paaloar preietual, el in chapelet «Q *r-
l*ni aa prédi te <te lara Thèreie Cimoc I.

Mariant Paalina-Narle a dea haUiadn la «el
Invéïér^aa. &lo e déjà aie condamne* poar wJ

l"tai, é traie meia et an jeor do prt-«* aar ta
...beul r«ractloaa>al ot Harwille, ot ta }6 orta-
bra 1897, 4 l O j o w t e priwn pu l« inh«Ml

irrff'i.flrttl it tUcia pa«r tvl.
L'accaNé f latttoerra e, lai aeaei, M ro*H

d'oM proiarttre tnlaraui|«ai poar coapfktlé d'o«
«el qualifié, c o u l e aa pré|o4«c« éo atew I w a i
par le joane Mariant Cnafola, (rare d« M mal-
« t » P.etlM-Bïrte, e n i.< welaeieé I cb>q

mloaa.ea

nllla|e eo raie de

„ „ Mel beo«», «o« C0MU-

ttmei q«« enlr. appartoeienl uiatl élé etoil4 par

de*«leura.T*Ml.e meebloa at.leo. M frac-

laroo ; oo O»att «leté du bijost, daa «fleU OW-

bilté» ot deai «OU qoatre tingl-lrotl IriO» •>

M .éf«re Me* I«PC<>-I M partémt « r ta I M -

«aari>ai.

6, lémolo. - •tecefcl Dorand, b«icft«r i Bai-

tla. La cinq wat i 8 « . • »oi hooraa do iolr,

an murant «bu mol, j« irooto me pom oo»orta

# , j , eoo.lato ta diaparltien d .M «.imo de «al

33e létnolo. - «mo VifteeW,

Baailt. Un jour, nnn tomme e«t M H p

funèbre

a u dame. &ù laqnelle Je ira.rilUU, nn .
__ n H«r«ice funèbre sers célébré,

- . - . . _ J J ^ j ^ Q j ^ ^ j g beures da n u -

Coono oa préludai! qoo co ebaMtat «ilt hl>i e Q l a Psroisse Sainte-Marie, ponr

do0ué t titre de radan P« Madame r ^ * à repo* de l'âma de Mgr Gua»co.

'«•> idée qu« le chapelet pomali aroir été *«ÙI «*«

mineure huile de foie de Mora*

e médicinale, extraite des foies

et MM3, pure, sans mélange «t

-a arrière goût, provenant des pô-

enea de Norvège, se vend à là phar-

icie Raffaelli, place l'rela, Baatia,

BOURSE DE PARIS

39 !<iot. - 30 Mot.

laie il diaparllion dane aetase da caal
s a en nenéraire et de qeMlqawa Wjcm»,

rit I t L'a te né» larlanl

j

Uenla (rasa en nenéraire et de qeMlqw j ,

d'ene filaar de <rio[t Inoct. L'a te né» larlanl

••ail M t moe aertkee pandani daai ioeri.

le lémeln. — Glaobbi Uaaiinlqce, tounita

de la mariée t liant». La U a*rll 1897, an ron-

inl cboi nwt, ver* 4 haarea de l'aprée-midt, oo
• *olé, t moo damlci'e, nie groie* bogiailla
d'heile et aa norceav de aaaciiwtn.

La bontellie a été iroa«ée an domicile de la
lesme atkrlaak.

te léntoin. — Poteouoi Joténblne, naa nro-

teaatMià Baaiia. — Coi>arue la déclaration de

aooQiadéjé entendu.

Q. témeln. - H«cW Mnnt-DoalaiqM, b««-
tMre I Baaiia. Confirme la dépoaitlon de aon
•art, précédemmenl tnleodu.

10a témoin. — r'efaalli Fraitcoiaa-M'rie, bo-
tetMre a Baula. L'ieceOe M<rlaet ht aenk
««ndaan coupon détela toi* à ta dame PeUaiinl.
Ikan* «ne «vadrcsoatince, la Aie Mariaai lai
aatralt prfié dea eteletlM M da* eailMa ; ce* dt-
fora oajMa pre*e*alnai da la naé*e aoarca.

I le léonin. — Upriaal Mijalalae, keteuére
^ ftairla, Lx fiH* MarUnl lai aanlt popoeé la
«••te :!'MeC90«»nareeid'uQ chapelet en erani.
C< d*al objtia pri>T««ai*ii! d'an TOI comiMn

•éjadlceéfl atew U « | U .
1f« léatean, — A I M S M * « M , eanptojé do

eoeaaaeree é Uaelaa. & afocU « M P.OJ1M Ma-
l l o J n i *aa otmo de BoaOn m

Théâtre Munioil
Li représeotation de g*la &Q

fice des malades secourus s l'H.

civil a été fixée au Jeudi 2 dôce

Le spectacle comprendra ; j

\ . U Somnamtmta, ot>éra da maesJ

Belllni. '

2. Pendant tel entr*Kte». v™

ir les principaux sujet» de la tron

Le bnrean de location sera eu

au tbéatre, don* l'avanl-acéue de

loge de U Commifoion Wunlcifl

[entre* de* artistes).

Il resteraonvert. le mercredi 1er .

cembre, de 8 beorea et Ir2 à 10 he«

ifi da moiin.etde 1 benre i|3i

heures da soir, et le jeadi, toi mea

beares.

LeB tteaDés qoi désireront __

ver 1«H _oge, stalle ou uutenil,

la repré M latioo du 2 décembre,

prie» d̂  * faire connaître «a but

de locatlal, dans la matinée d

smbiar :t de retirer en même

leors caqoaos.

Uane, (cas contraire, l'admis

tioo deVl'Hoepice disposera de

Entrées de faveur ou réduction»!

places absolument suspendues.

Bulletin 4 financier

rinai «oalali eaoJn
tfc4{4t*><re. étroit é*é

ÉTAT CIVIL
HtwtâtM». — Néant.

r<4issÀ.icis.

»!eei Letli a." — Ubteppe Catberma.

U . t t i Paaoal. (S moia, de Bartia.

AMATELKS
BOTOOKAFBE8.

leur Marie-Louite opère arec très

rapidité ions / « M M roi/rr, fi-

détail incomparable, cotiser-

SSimLE'

"ièpH principal : 83, rite de Grenelle,

LTonui
fermaié.

1«). la âoaeie iwoerai. SU ea

ier770.
ucaMBde» aean aarlTea ou lea Mt»

Cw d'H«raal4e à US (r.
OUinttee. a»laojqae^o«otaaih—p'eM

.maii Omjioi l~—'" a«.«Ue *0r» r

L'Arctii'ecte ûépai temental
M. Ignace Car boni, conduc-

teur des poots-et-chauseées,cbet
de bureau du service techoi-
que à Ajaccio, c&t nommé ar-
chitecte départemental, en rem-
placement dâ M. Dumoulin, dé-
cédé.

Le ministre de l'intérieur a
décerné des mentions honora-
bles pour actes de courage et
de dévouement a MU.

Beraardini, propriétaire i
Sainte-Lucie de Tallano ;

Lovicbi, propriétaire a Vi-
gnamajo :

Pierrettî, domicilié A Lnri.

Conseil des-Ministres
Les miDtetres se sont réunis

ce malin, i l'Elysée, sous la pré-
sidence de M. Félix Faure.

Corps da oontrâl*
Le ministre de la marine a ;

fait tigner un projet d'organi- j
sation du corps du contrôle de
l'administration de la marine. I

Nouvallu militaire*
Le ministre de la guerre a '

fait signer le décret nommant j
le général Kesaler au comman-
dement du 10e corps d'armée,
en remplacement du général de
Jessé, décédé.

L'AFFAIRE OREYFDS
•.Enquêta

Parmi les témo.00 entendu*
par le général de Pellieui, oa
signale M. Pénol, chevalier de
la Lésion d'honneur, ami d'en-
fance du colonel Saadhers, qui
a déclaré qne Mathieu Dreyfus
a tenté de corrompre le défunt.

La oorreapondauoe
d'Eatarhmxy

La personne qui aurait com-
moniqué les correspondances
au bigaro serait Mme dâ Boa-
lancy, veuve d'un officier, cou-
sine dn commandant Eslerhazy.

Une perquisition n été opé-
rée chez Elle à Paria.

a%

La Libre Parole publie une
série de lettres anciennes da
commandant E»terh»zy em-
preints» de sentiments patrioti-
ques.

SÉNAT
Prèndenctde M. LQUBCT

La séaccB est ouverte à 3 heures.

M. Ratier, l'un des secrétaires, don-

ne lecture do procès-verbal da la séan-

ce de vendredi, qoi est adopté.

T i r * * ' «w mmrt

11 est procédé au tirage ou sort poor

déterminer le département qui sera

appelé i élire nn sènuleur, en rempla-

cement ds M. Bardynx, sénateur ina-

movible, ilécèdâ.

Le sort .iésigue le département de la

Haute-Savoie.

PROJETS DE LOI D'INTÉRÊT LOCAL.
Adoption da projets de loi portant

prorogation da tartaiea am octrois de

Uoutiera. Saiot-Clûod, \vetot, ChàteaQ-

Gontier, le Blanc, Saint-Servan, Bour-

bonrg<VUIe, Pont-de-Beauvoisin, Cas-

Bel, les Echelles, Saiot-Pierrd-Qaeli-

Adoptioa du projet de loi relatif a

oa échange entre l'Etat et la compa-

Die de navigation de la Dasse-Loire.

Adoption de projeta de loi autorisant

lea départements du Doubs, do l'Allier,

da Morbihan, de la Corrèza, de la

Hante-Garonne, le» villes de Uonllo-

çon, SaiDt-Dié, Ilostaganem & coolrtc-

ter de» empranls et a »'impoBer ei-

traordinauement.

Dédoublement du 6" corps
Ire deu'béralion sor la projet de loi

ayant poor objet la création d'ane

nouvelle région de corps d'armée sur

le territoire de U France.

Adopte.

tt le gouver-

ement tiéod'ra I*̂1 nLtiif 9, cs~ que Its

lia soientstriciemeritéieculéfs, fissu

l'ordre du jour, s •

Cet ordre dn jour est adopté par

133 voil contre 113.

La proclamation de ce scrutin pro-

voque une certaine agitation.

La laïcisation
U. Ancoin dépose une demande d'in-

terpellation sur la laïcisation de l'écùlu

des filles d'Audi, et detn mile t]a>,- Id

discussion soit li&ëe au l i déceubrt:.

Le pièeident da conseil déclare que

le gouvernement est ijièt & lu iitscus-

on immédiate.

La Sénat uxe la discussion ua 13 ;îô-

i mbre.
Séance veudredi.

InltrpdlatiQi Fabre
Discussion de l'interpellation de M.

Joseph Fabre relative a l'iostallaUon

d'un magistrat.

M. Fabre

rappelle les faits qui ont motivé son

interpellation. Il s'agit d'on magistrat

nomme dans an autre ressort, et dont

la prestation de serment a été faits

télégrspbiquement. Il parait que ce

magistrat a l'intention de poser «a

candidature pour un siège législatif

dans le département qu'il vient de

quitter, et que U prestation de ser-

ment a été autorisée dans les conditions

que l'on sait alin de faire connr le de-

lai <3e MI moi* eiigé par la loi entre

le jour où an magistrat quitte un dé-

partenwnt et la joar de l'élection lé-

gislative.

L'ortteor raille un peu cette nouvel- :

le lorme de serment et demande quel- '

qoes eiplicationa au ministre.

l * Garda daa sceaux |
répond qu'il existe des précédents

nombreux depuis 1832, et que jamais !

on n'a songé a blimer cette façon de !

procéder.

M. Fabr« !

insiste, et sans se préoccuper des pré-

cédents soutient que cette procédure

ttt illégale.

Les Ordres du Jour
Divers ordres du joar sont présen-

tée.

Le garde des «ceaux accepte l'ordre

do jour pur et simple |

Cet ordre du joar est repoaué par

106 contre 105.

Le gonvdrnement accepte alors celui

de M. Franek-Caaaveau aioet cooçu :

« Le Sénat, considérant qne le cas

invoqué eet exceptionnel et qoe le goo*

•eroement appliquera strictement les

lois, passe à l'ordre do ioar. t

Mais la priorité est accordée & celai

de U. TUlade, ainsi conçu :

Chambre des Députés
Présidence fi* W. RRWON

La séance est ouverte 4 2 heures.

M. Etienne-Dejeai, l'un -Ims ssê rfi-

taires, donne lecture du procès-verbal

de La séance d'hier, qui est adopta.

LE BUDGET
Suite de la discussion Ja projet de

toi partant liiation du badget Rénéra!

des dépenses et des recettes de l'exer-

cice 1898.

Ministère
de r Instruction publique

Suite de la discussion du budget da

Ministère de l'Instruction publique.

Le chapitre 53 est adopté.

Sur L'intervention de M. Carnaod, le

ministre des linance» dépose un projet

de loi augmentant la rapidilô des pro-

motions pour les instituteur?.

Le projet de loi est renvoyé a la com-

mission.

M. Bérard présente un amendement

tendant h nue augmentation de 40U.00U

francs pour la création d'écoles et

d'emplois.

L'amendement eet adopté par .134

voix contre 22ll.

M. Berteaux présenta nn amende-

ment tendant à fiiet ;i t 030 te nombrs

des créations d'écoles.

L'amendement est repoussé par Î76

voix contre 271.

Les chapitres 54 A 63 sont adoptés

avec nne aagmentation de crédit de

70 000 francs poar subventionner les

cours d'adultes, et 200.000 francs pour

allocations aux maitreesee de cootore.

Suite jeudi.

^ . ' T MAUDiES MESKL'SES
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»^ Cran* DI|M»l'li«mi

EAl -DE-VIE DE MARC
Extra-fine, Vieil!*, des Grands Vins de la CM* d'Or

L. Georges-Germain, 1. Georges et H Brenot, succès
Savigny-leà-Beaune (Côte-d'Or)

8eut* ttépmmitmireu fi#Mr Im €mr*e*
BASTIA — ^ \ % % ^ j ^ ^ ^ % ^ h ^ % ~ BASTIA

CAHItl lïK DE CALCIUM CRISTALLISÉ
QUALITÉ EXTRA

Derniers perfectionnements apportés par M. BULLIER
à ses brevets de fabrication

H. : ftAUVAYBE
100, Hue du Dragon, — Marseille.

Appareils d'éclairage a VAcétylène
rt epuratcur

Brrerlri

duveîte des Messageries

7!IS 3IH3 I I UQIXUJAS
MERCERIE, EPICERIE, CONFISERIE

ANTOINE-FRANÇOIS FTXJPPI
Porto-V«ooMo (Carat)

Demandez dans tous les Cafta:

LA CÉDRATINE
de la Maison L.-N. MATTEI k Q», liqueur
**ès appréciée des aourmetm.

A VENDRE
Fûto, Foudres et Caves de toute

contenances.
Presses Foololfeet Bascules.
Bois en sapio. châtaignier et noyerj
S'adresser pour le tout a l'Usine **

la aan.

Ancicnnt Mr\iffwi VANN & ÏLGEN
[ PARIS — 44, fti» d* Ja Felim-Hérioùurt, 44 -^ ?*fl/S Petit Bastiais

Sneoaaaaur * • "«V. •

forée de lumiira M boueiei - eM la
table. L courut d'*ir. qui ail au oublie Jusqu k «
• ialede u n duqu*. p«rfor«en Unn", i «

•pe " ALADIN
lunpa da table

iMlfc - ,

lleaUOD d»*^™prmôipe.*oîriibtieB(
d'en éJ.rg

_ il» ce pr-

luuu*. p*rfur»*n Umm,
;i7l» flju»nj« el de U rt

fui de la tunp* " ALAOIN '
dt la Umpa d'*ludea, «le., ton fonctidav

mplaa et •on eatretUa daa p l u facile*

IMPRIMERIE — LIBRAIRIE — PAPETERIE

IIASTIA. — Boulevard du Palais, 8, el Rue des Jardina. 1. — BASTIA

M 1 \ 1C II* ILLUSTRÉS POUR
à 1,00, à 0.S0, à 0.30 el à 0.25 cent.

5
CENTIMES

JOU RNAL

Rédaction &,Administration :

«0,25

QUOTIDIEN

Corretpanduit ipécial. •". JULCSJIAR1QL, M,"

AHONNKMKNT (Payable itavaaa-)
un an, 2O fr. 6 mola, 1 0 » I L'mos POSTA I,K. *

DKI'»RT 2 2 • » l a . 1 fouurti
Un ,«• rfpoHd P « , rfw »..„ -.- n •:,,,„*;•

LE CALENDRIER
ta m'uaan^aat StiuU BibUi».

Souu.: (heure naiiooile)
* r , 6 h. 46 m. - Cotwhtt. 3 b. 0 m
p*t: Premier quartier, le .TG - Pleine, I'

PB D™*I»: Sjtnt fnrçois Xavier

Nouveautés Littéraires
L'ARTIGIANO

LUNAIIIO COHSO l'OPOLARE Cartes de Yisit'e 1
UUSIQUl

•ODVRAGES t CARTES MILITAIRES

* Fournitures de Bureau
T ST MATfcRUL SCOLAIRE

i

DfpAt: du yc/i'l Journal — Petit Parisien — Fiijaro - Mode Nationale — Echo de Paris —
Petit PrtH'eural — Le Journal — Petit Echo de la \lode —• Revue hebdomadaire — Petit Var —
Lecture illustrée — Eclair — Le Gaulois.

Abonnement s.ins frais à tous les journaux français et

Fabrique de registres
•T DK CAHIERS

OPTIQUE
SASTXA

D'ÔR <5e D'ARGENT
DKPOT de couverts Franco-Ruue EN MÉTAL EXTRA BLANC, 1" Tllre, argent

déposé, (iaranlie 8i grammes. — Cuiller à Café, méltl GOMIACLT. extra blanc, Inu-
sable, pour Caffs. Hrttfls et Instaurante, .

Demitndez les

atlBSTTtJ (LiGtKTIS II'
i O.3O la p«l«*|

A LOUER
PIÉSENTCMEMT

Droi BTinds impsina. H
vant Mrrir d'entrepô*. mid
Gugeri, * « i , n » de U (À

Si M. Glg^eti, J

A VENDRE
ou à Louer

!lJn «pp«rtetn«nt complet
knint le 'ira» «>•«• d'one
hon situé« qokrtter de la
I telle, avec belcoo, ayant
l^or la mer.

S'adresser l M. BABTOU,
uire.

1er DECEMBRE

BOUTADES
,rmi cent qofr Molière appelait les

:heax, et q»e l'argot contemporain
igné sons le nom de raseurs, une
premieies places appartient, sang

teste, a .'bomme qui sait parler. Je
lais, depuis mon enfance, on spe-
in da genre gai constitue une de

|-s principales terreurs.
lycée, il était connu son» an so-

kqaet qo'il m'est impossible de re-
fidnire ; ce sobriquet désigne, dans

;<s populaire, on _ relâchement
s digestives. Toute» les foii
irait une sottise à commettre,

en était l'orateur i toute occasion
était bonne ponr ouvrir le robinet
axercer la faconde dont la nature
•ail doué poor le malheur de Bes

rades et connaissances,
(lui de paroles n'avait fail qn'aug-

nter avec l'âge ; il tenait toutes le»
es de son en(aoce. Ce que ce

ible d'homme a de périphrases daciB
sac est iDvroagmiible. Il ne peul
voos dire, bonjour, en an seul

it ; ce qa'il accumule de variation*
le thème de cette expression ba

;, est prodigieux.
La issison ihéftlxate e*t venn^ donner

toavel et intarissable aliment à
n ordinaire loquacité. Malheur k qui
tombe BOUS la main ; c'e*t an dé-
e d'anecdotes srchi-coDnoes.
opérations, vieilles comme la Inoe,
ippréeialloni qui traînent depoi

t ans, dans les journaux <

evues. Ce n'est plus uoe conver-
ialion, c'est oue inondation qui vous
plonge dans an état d'hébétement

plet. El pendant que vous vous
sentez abruti sous ce déloge de paro-
les, loi vous contemple, l'air béat et

iant, avec une air de condescen-
dance indicible qui signifia : Est-il beu-
reox de m'entendre?

Je recommande aai psychologues de
irofession, l'étude de ce cas curieux,
évidemment cet être a été créé pour
parler ; il accomplit uce fonction ; Bans
cela, grand Dieu, comment pourrait-il,

iit .les joaniôes entières, déguiser
nombre aussi formidable de bÔU-

ses, de banalités ? Evidemment la na-
ture lui a donné une organisation Bpô-
ciale, lui a imposa le besoin impérieux
de tenir sa langue en mouvement.
ce litre, peut-être mérile-l-ii l'indul-
gence. Mais, sabre de bois, qu'il est
embêtant I

Quand deux hommes qui savei
parler se rencontrent, leurs voisins
ont une lueor d'espoir : ils pensenf

'ils vont déverser l'an sur l'autre
des flou de paroles. C'est une erreur
c'e&t une illusion 1 Deux bavarda ne
peuvent se supporter entr'eux ; ins'
tiucliventent chacun d'eux eent on ri
val dans l'aalre, et tous deux e'éviten
avec soin. Il faut que le torrent el
leors paroles tombent sur des gens f
[ensila qui n'ont rien fait pour mériter
an pareil sort, mais dont le silence
leur permet de placer toutes les choses
idiotes qui portent du leur bouche.

Dieo vous garde de .'bomme qui saii

!>• Vingt-Halt Jour*
d*a Inaarits MarltlmM

Mf 1.1» IM ptne
• itBM i p»Ht im pn-HM*f Iant. d« lé>ri«r.

Celle cumocatiou cause nne «r'aln* émolloO
ma la populilion da la cûie, d f c'eal la pre- '
Unapidlcadw qal ail fait* da la tôt da U dé-
iiubre 1S96 sur rintciipllon marllime ; l'ariicla

\i de celle loi <Mi, en ttlrl, que lea Inieriu Agé*
eme-clnq ana aaa [r«scnu m

*er*.ca peuteol Aire conmquéJ peur dem p*-
i, chacane d'une doréa de qna-
-IUJ, d'aptii lea ordre, du mi-

nistre de la Marine.

L u appela annuela onl été flits a u époqaw
tD.iaDtea :

Pour la première période d'txardeaa : le pre-
lier loodi de («trier ponr les inicriti *;>m at-
ilrt l'âge de vlogi-clnq ani m o t le ter jaaiîer,
i le premier laodl de juillet pour lea t ni cri II

qui n'inmeot pu répondre aux appela précédant!
parce qu'ils étaient malade* ou abaeala.

r\mr la Jemième période d'eitrdcM : te pre-
mier lundi da ooiembre pour lea inacriti ajanl
allemi I i f de i roula aoi a>aol le 1er juillet.

Tir ane clrcnliire que la mlalaire de la Marina
*icrnl d'adretarr ani aalorlie* marillmei, de*

pourroni être iccordéi, à la pé-
ri©.)* d'.n«irac..L»Q de no»en.br*, aua InautU qai
De pourraVeal paa répondre i la coutocailoB de
lénier, an lieu de la période de jnlilai. al i la
période de féfher ou de juillet pour I M irucrlta
âgé* de treille aui qui ne poarraleoi p u rallier
•a noiambre.

VOTES DE NOS DÉPUTÉS

Scrotin aur l'ordre du jour por et
simple dans l'inlerpelldUon de M. Vail-
lant sur le maintien en relégation d'n
aliéna.

Nombre des votants . . . 407
Majorité absolue . . . . 22!)

Pour l'adoption . . 383
Cootre 74

La Chambra d<;s députés a adopté.
Ont voté pour. MU. Emmanuel Arène,

Gavini Antoine.
N'ont pas pris part an vote :
U. Lace de Casablanca, retenu i la

commission d'enquête sur le Panama.
M. Sébastien Gavini. absent pal

congé.

Scrutin iiir l'ordre da joor par et
simple sar les interpellations de MU
Vatllaut et Paberot aor l'expolstoQ di
MM. Uacpherson et Mann.

Nombre des votants . . • 485
Majorité absolue . . . . 243

Pour l'adci plion . . 391
Contre 94

La Chambre des députés a adopté.
Ont voté pour, MM. Emmanutl Arène,

iavini Antoine, Luce de Casablanca.
Sébastien Gavini, absent par

longe.

Nos Agents dénonoés

On sa louilenl da l'arreHitlon pir les lullena
i c*oti*io«Romani, da 113» de IIRDB.

Cet blQclarétalleD tenue, el eoroma la Iran-
llèfe n'eil pai d«lln.Hée par on irait, noe irSie
M an I P M * . ii s'ataii irog>^, eai» a'en doaief,
aar le territoire italien.

Le capitaine Romiol, an le s=lt, rei'a loog-
impa aD prlntn, al lac lulleoa lomiortut qn'lla

ae trMirafe&l eo préieou d'un eiplon.

Se malin au tenue pour Taire ainM de l*e*pl-
inaga c'était, an eo coitleadra, Usa tinga-

lier.
Ur, II pai-.li que la police italienne était prf-

*enua depuia lopiçtempi, qu'uo a«eti i r«{t l» ,
•la nom da Soin «ni, opérait eo Italie, et l'on
nom afllrine qae celte Indiulion leur aarltl été
donnée par D

l afenl n'a*aii atec le ta-

ptuloe, n'était paa ullitilta el De poaiali S n
confoodo«<et l'clficter.

Dana l'In'errogaoïre qae tubli ce dernier, le*
magiatrata lui dirent entre aatraaibom: « VoM
étiei àtrl ho:el, il j a OÙ an, i FI«tuce oa i
Turin. >

Cet reoielKoemenU élilanl fournil pir tittj-
lut • fuilà ce que l'on affirme.

{Libn Parole).

MUSIQUE MILITAIRE
•LACE SftiNT-NlCOLAS

Programm* d* $ Décembre, à S k.

1, Allégro mili aire, XXX.
1. Rieail, (Mvermrt), W.gner.
li. U V^Uaoau FsUiiûme, (lantiltle), Wa«ner.
4. Héfodlida, (liQUitie), Hanend,
b. LM llfitropatbM, (talaa). [.Caoi I.

U Chef et J/wi«w, <Jtt*.o.

l _ FKU1LLKTON DU PBTIT BASTIAlt

LE IMIEV11
cnruaiE •'•

U S LA »

Fonds n-slisn • » •
Vilrnr» smoré«s p

» M. CIORM-1
•ouire de b Co»I»«»«

raoli.
DEMAND

IILLEIILE DE LAGlIMÈnE

XW11I.

Commencement de ta
(Setie).

q t I. T«mi J- P-oi-
i S«*»e. aTali reircuT* ion * «

EZ PAim"'

LI tnuTflfs
li latoa
r «ar-le-^h.mp • l'

p . qa», ra»«.e Je*

«était M»ré« ll"n» ar*

.p*rHi™. e»al le lentlanato «

L •»« •« •«» ; e». a b«ala d'«M — i r . • « •
P . „ , ' , _ . „ , d-rct<lrff cwi»al-

Mona d'uae lenirceM qut ae débat unira la fierté
bleue», conir* l'aflroei Hfa, ton ira la colère al
la b«ln< eùtahlfiinfei. Aiauréiaofli.ea qal a ild aa
,tutr ani toann Hta r,of*é te ccwp tapr^mi

i caiU tendreaaa. U depiri, le ""yme, l'tbience

i la première heure, il tttH
nulilé Uuryh^-UoHtr pour i»()uer, dam l'an», à
diitoeolw <**»•«*«», iloai la mot ni im.iorUDta
D'éuli r " de réeXeer * li li.nque et (htt noi
,, rn.. , , iu. riaanctora lea tHualliqMa rèaallaU d«
U iiquiJalmn d« la ferenc Or* Irera WilILtmael

i avait iéttH< i er*«llle.
K renw»enif lui était

t>i
D,Ml la maiinée, r»latr»M S:mp!00 m i l trié,

par ane M»etrt. aui domcaiiquc» «lonné*, qu'alla
éiali anlornéa -tëa* le tabioet de lollctfe da sa
Kune • ireaM « qoa l'on pcé*to! >lr Simatl

1He «"a-ci l'était étkappé* * !'•«•<. '• •« l l»

On âlModalt I H antraa de • ajlorii • poar
rendre la libéré i la d.é«M, as falaant « » n r
„ , « . a.rr.rier repponMoai * noire néf< I M .

_ ya'oa enlonca l«a ponaa I atati cenmuaJ*
I t n t , Wïk, aa partijaiPe de U «rprU. e( de ta
larosr.

LA^gl..»*, tMiltrée, a*aii etptlqae — an *jtat
•oi&, raaieloia, d'ooaetire tenalna dé(atl» U ca-
radèriaanl — M q.i **al( eu ll*« outre «Ile «I l i
Btinoana.

Comme elle acheHit tio ré<i', le *aht <la
diaitbre Tboaipioa avili remit uae cane aa
pMudo-Vankee.

— C'de panonne, arali-il dll, loiiite pour p.f-
ler sar-lfi chirap i Sm Huonegr.

l*fntlrman a*ait \mè lea J * O I aar la carte.
l'ut*, boDduuut M U l'épcion d'nna alupel^c-

lia* nouvelle :
— ilagtf Je Siirtl-Porwl... Lai riianl'...

Sur rowi imt, eai-ce qae je i'*a ? . . .
L'était le jmana homme, eo «ft»<.
Ua l'atali loirodaii dana ao aaliM da rei-de-

cbaaiae*, où Richard descendit le rrjMndre.
Il ; n i an aalut é. banjé, aemblable à celai da

dVai adicnalre* iar le terrain.
tkiiaiu la ti a da nurquU parla tiwtatet. cea-

OM il aa naroia f ùi arrè.6 an (n ia de riotonce :
— Hanatoar. c»ram«BÇ-i-t-il d'an ton 0<ï * l -

brau nalcra l.t I . cowrmu ceoina, Moa»w.r,
il je n'écMMia qae ca qaa j'ai eawffm par «««,
i'aarala a . compte aavér. â «o«a aeatand«f da
pi«C« <«wl« • deei autant! do.1 la *e>tl «Ima
élaH dea**inMr...

Mali «Ma £te* t* laieer, l'uaiqae pjrenl de
colle deal j'ai jeré de Ulro ma 1er»™. .

U tiare, ojol N W ctéa M* elt« dM «traita aoa

mpt
te«a UipMe d«a daroin ane i
aaiMi resHIr - ce liira ra'ob!i«a i nna réMr*e
dont je nT(fl>retr»l de ne poinl me départir...

Je ae cher cher al donc paa i .;**omrir daaa
qvojl bal foai et *«ire compile* —ai • «lat-IJ, ce
•Marinier, a'eft pal, Dleo irerd I couvert par lea
mémai Immuntiét qit *Joi — «oai n i f t i;aa-

RlDé...
— Pjrdon 1 Inteirompli Deiieraenl le f iai A ^ -

rlcaln; païaqne TOOJ t f « i toei. II meierobie in«-
ttle da ra*enlr tut la pU"4. ( jatoni da prêtant,
o'etl-ce paiT K<, a*am qae j - moi deminJe, t
BKin toar, cù toan a*n ilawin d'en >ealr, per>
rottlM-niot de «ont Itltclter...

— Me lélielter?...
U *o<i de ftnlUma* deilal tao'diuit :
— El» 1 oai : d# rbearea» I U B I d« la raace*-

i » <le ta mt i io . . .
— le uspreadi loai >a:re élonnemeal, répte

qaa le jeune non«« arre l i nf-wie ironie; *«*a
ne I M I auan>tr*i pêt i me revoir...

— C'eit-l-dire « M i e M l'eapérala p i a i . . .
— Bb blea. II la*i en prendre totn paril, cette

re.contr» n'a paa «v Heu...
— Vraiowol ! C M donc la mode, ta France,

qae CM quare lea roh tqo*» fmt«»*nt p l r âm n-
C I M T . . . Je ercyat*. cepMtdant, nxra ad*e
éét\M i n'ea a*cept#r d W e M aorte...

M. M iaial-P»M iMOMara catM ;

•te tnoie* \m fr»ettot#|



Théâtre Municipal
IlirMum é: UU. Il dm. B- Svioua H fb

O snlr,
Soirée au bénéllce de l'Hospice

Là SONNAMBULA
, - fl-'w fli a « l u . mus..]..* de Brtllni

JJrr.wtuile. — Grand air pour léoor sar l'op*-
»^ II lira™ d i VVw.-iu, par M. Allrad S ficher,
ivrc-ic^ûiutiignÉmmil d'orctiealrt),

Venil. — A If pour tnmo joprjoo sur Du*

loriot. iar MM* l'arborini.

M:riDTi. — SfréipilB, N<le Itatburlal.

i-'rcil li. — Umoince <le salon pour Inrytoo,
par S. t-o|igi.

GI.UIIO.I. - Obi Silnlo Médaille, air de Faust

pour birflon, par M. Stltrlttl.
Vorti. — Grand air pour basse sur l'opin

Simon Ituccauegra, pu « . r'uedll.

L*. piano sera tenu par H. le professeur
Mamiar!.

rentrées de faveur ou rédactions de

places ali301ument suspendues.

Gazette Départementale
l'iHiTUVKXmu. — Di p i i u p hier diill

DOS murs M. Ctarif, préfet du li BiutB-Stdoe,
et Mme ikmrtj, accomplies <t« M. Bernard,
coiEiiiindiiii il'éiit-major.

H. llourij qui lient i It Corsa par H (««m,
mus tleiLOiielle HaMiroal d'Ajiceto, • voulu
reiuir les file» ptltorwqjes da notr» bwa
pty- <(iil cliirraeai l'œil da lanriiM qvi lu volt
|).,ur ta première loi*.

AJ* hits sont repartis pour loniftdo, où

llî J^lfeni tiaiter lt>s (çroilet.

•S

CENTIHI. - Ui.ni la tult de tandndi. va dn
tomme» les plus considéré* .lu Cap, H. Palmier!
ruufois-Haxe. «'est tutlDl londrioeuMOi à Cm-
i.ir). Malgré *e. iiuuire-»ingij ani II était d'au»
t!;,•<!tur elceplîoiinell*.

Ut ob»équf! ont au lieu au milieu d'an* i(-
iWnce de population nombreuse accourue, n»|-
pré Ir ma-it Is tein^w, des ti l l^n en*iroDO«nU,
pûur donner VU lé n«litr)»p* •)• >y);(i»(hio et
d'ai acharnent tiaciie a MM. ['alroieri Simon,
EOI) liit ; Gior^eitl, fjrnitie da la ouriue, ton geo-
iJte. «:.«« irj!i pe!!i«.l>l*.

LM cordoin .tri po<"e éuleol leaai par HH.
le tomieNtuei.ie comte -te Clpriao., J.-B. Uar-
CMiioni •• rVinfol* Stmfdei.

SM% adrtUMi.( «o ceil« doaloaraajie cireoai-
imte i li Urollli P.iraierl et on particulier ani
iju «baen'i qui D'OUI pis en li cooioUtlon de don-
ner l'iir »O(.f*in» adlea t no si boa pitt, DM

iiiiciTet C(*nJ»!êjte«f. — \ .

AUÔ' 10. — l* i.ommi Cacn.UI Juiet, ig*

durrrion cbirK4 d* larnier, «i «iule d'il) tas,
q! ljn : toui • con̂ i la MM t'en erabnié*.

C^cellt «.-! lùmbêiur leiol al l'itm det roo«l
.lu ttbLule lui ->t pau«e mr la pultnw. Lanetl

«swiimioas ET PROMOTIONS

H. >i~oli Louis-ta^-ti, capitaine » i* téf\-

it.tal 4'tr.Unier!* de nu ri ne, eil piottu tu grid*
lit rhtl île bilnilor-, «t ,. Il et lé en qtnllt* Je mi-
j«r, 11 ;>e féfclmcnt,

— H. Uctun, u n « l i de I n clUM i l'oelrol
•t* •«ntihe. a «té nommé itrUviinr d* f»

ClUK.
- «me Fre-1hr>l, emr.|uyée d« pottei ti iéle~

prifihc» ut bureau ctuiril Je Paru, piut a l'an-

~ M. t'acleul, • Hé ainh tn qulité d'èlè*«

ren niifflirn Je folie i Ki(utilIf.

Bulletin financier
Ptli*. I* «« Nû»«tinj *l¥7 .

Le tiarebé de no* renia» «M loujMre MM
*DUaMt:on t-i«n qn'll J «il on p*o plni d'art m «
t l iu !•• motaetion* »ar la plupart «Va* •utraa
v* «tira. Notre 3 «• lioit 4 '03 M, te \ Ift «yO |

l «
N o

m da Crédit aeat Uan unaa.
» 6U. I* <:o»pta!r Nati.o.1

C«d t LjoBum,. t 7«i la

cf« eoneolioa ao« **ana
wtta l'ah>lf«Moo «alottiqw-
» • M t'tbi'SatMai Sa»jra4 -

•M.«U« i 171 fr. h nwoB da Itur rave-
nu él.wé • ! de Un» aîusaca 0. HWUH.

•vetiM Iltwajabl* *»• tr.
Obligation d i U O W d M Toiture» l'Orbàlat

450 fr.
Noe Chemins d« F « eoBJorrert Iwr tvum.

I/Unlvarul
Da l'Orlant vermeil au irold

Oa Mlall qui s'éuint an wlaU qui a'jJInma,

CaM partout It Congo, cm maria*W«i MVOD,

OUI blaochli la* bamaiu, lea laie «t lu parfaM.

Uonkoml, au parfumeur Victor Vaàiitr.

Cour d'Assises
Audience du 1er Décembre

Présidence de M. le conseiller STEFÀNINI

Vola qualifié* at complioit*

de ce» crimes

Uê témoin. — Rogllano, eochtr à Bastia. On
traniporté chez mol una nulli •pparlamal i

iua>4a Hariiaf P4nha«-lkri«. Caiu malle i
lisiUia pu li polka i elle ean10aa.lt det objeli
olé*.

2r\a témoin. — Pieralllni Cés»r-Philippe, oa-
trier btmliofrer i Batth. Un jour, «a pifHDt r u
du noaiuv Port, Je (at ippolé p»r Miriinl Pau-
line ; elle ma pria d'aller rtclamaf i w a i o u l

tomm* de qoloie frioei, po«
> î uliur U illU. J« e . !• com-
norri : mail ea dttolef reien

In,», eonmLs i ion

U Ilila dw fafnolu étanl «paiiét, la «arola

Mt dooiiia i I . Arrighi, «ubtUisl da Pronroar

général, cougé de IOUIMIT raecouuon.

M. Arrighi soutient l'accusation. La fem-

me Marîani est une voleuse de profession.

Son casier judiciaire et sa conduite le prou-

vent à Tiividence. Elle avoue quand elle est

prise en flagrant délit, quand on Irouvc en-

tre ses raains les objets votés et proteste

audacieusement de son innocence toutes les

fois que l'on ne peut pus la trouver en pos-

session du fruit de ses larcins. C'est ainsi

qu'elle reconnaît les vols commis au pnJjudic

de MU. Potenlim et Filippi et qu'aile dénie

formellement les voU dont ont été victi-

mes MM. Lepidi, Ciacabbi, Gardiol, Rocchi

et Madame CamugH. Ces demie» vuls pour-

tant ont été établis par tous les cléments

de ta procédure aussi bien que ceux qui

sont avoués. La femme Mariani n'a pas pu

commettre à elle seule Ie3 nombreux vols qui

lui sont reprochés : elle n'a pu voler d'aussi

nombreux objets qu'avec l'aide et l'assis-

tance de son complice, son co-accusé Vin-

ciguerra. Celui-ci était l'amant de cette

femme et vivait du produit de ses vols aux-

quels il a dû centribuer. M. Arrighi deman-

de la condamnation des deux accusés-

| Me de Caraffa piésente U défense de

î Pauline Mariani. Il n'essaiera pas d'inno-

center complètement «n cliente qui a avoué

elle-même deux des vols qui lui sont repro-

Br«T«ts de CapmolU

LM brevets de capacité, u

et snpérieur, délivras parla coma

de BaolU, a la session dejainet

derniers, vteaaeot d'ôtre adn)

M. Leoni, direclear de l'école

place Saint-NicoUs, qui les t J

disposition des destinataires à

de ce jour.

00». U

FLEURS ET FKUIT9
ConWMtion » o c la lama» d'un jarq

l''un de nùs correspondants
On ju-d-nlar i toujour» tu pour moi

ma ineiprlttubls, »u«»i eat-on imi
IflOâlqu" *ur l'iDvila>tioD Je t'oiee'lflDt
du Journ»l qui rêeomperige tcuj 'Ors n
da rhétorique, qua j« m» mu rendu eh
me F-.llon. dout la mari «Ht jardiner i
HqraBDafYoniiai

Le j«idia *r habitua h vivre au ruiii
duotiosa l in l f i est frutegue 10«-i)0Ui3
Qa'ert-ll to efl«t de plu* idonblo qut
•'eat pwwjue le mot. d«a nnéléa da M
q™

mamaiit i l'aoïre. i
H. le Préaidcot lait obe«ner aa témoia qa'll

«U en camplèta coniradtctioa a*ec Mt propret
déclirarlop* faUei à U police, aitul <,a'aiee la
depoitttoo fait* à raadleaca par u team Ro-
Bllano. ;

U li.odo Mmble retenir mr aa dfpwiit™ al <
11 racoaitalt atoir été eotojé par Vloelgoem •
poar préierjlr U fille Hariioi qmt> \M bitaaoi «I
la pré étalent |mfdét par la polies.

l ia témoin. — Glndlcellt Hargne*!,», MOW

ol«i|, menacerai Baiiia. On m'a rapréaemé
•e pure de boudai d'orelilu qui ne n'appar-

lleonenl p*> i '« « !"•« i aie qal ai'oai été pré-
feni*« par U polie» r«M*ecnblent betacoop ieani

•i n'ont él* w\H, mil» je ao paoïrleo allîr-

27>j léaoln. — Criaiolarl Paallee, ménagère
_ Uii'li. H f a Mtlrorj trots ass, Sartaal Pao-
llae nw pria da l'aceoapHMT eb« H. Mart-
Mtil, marcbaad da aont«4*iéf, pou (air» ear-

Ella dt l'acnaliitloa d'«M al da tt i

H. I* Préaldaat lait obwrm que lea aarrlMiei
Irooiéea aa domicile de I'acc*a6a HarUnl P N -
lloa aa mot pat Mll«f dow perle h ikmtA» ;

lirloalU, aalanda à llahraetioa,
dicUrt qu'il n'a*all pta, daoa

parle.
la lama PabwUai, risptUe «ai tMbtla, re-

coaaait lu aerriwiet canaia lai afio«rte-

141,
ià» témoin. - Martul FratxoU-Marle, Maa

prolMitoo, doiaattraat i Belfodert. Je n'a«aki
plai «taoe relMlm afoe ma niéea, Nariail Pat-
Iliie, «i |a M pma loarnlr tuemû ntmtgmêmmt

nr Ici toli qat l»i tom raprocM*.

M. la IVeildeat mat MIBI lai jtul da limon
ka dépaiilloni qa'il a Ultaa dataDl M. la Jnge
da paii da Brodera M da>qa«lla« il ambK ré-
Mlt«r qu« Viodrwrra aaralt pr • «ne pari acilw
•DI *»!• commit par aa malireue.

Le témoin, tprèi bèaliaiioo, Ûnti par dire q «
!eHaetiucoaiteiloa.

S'.t. lénwia. — Uaunott Cécile, coutartera à
Barila. C* lénoiii urall faibilé ao apparuaMM

DilEi. t calai da la leaiaM Mariaal ; elle ae ea-

it aperene, é dl«r»M reprit**, da la dbaari-
Uoa de certalat objeti «M Bine de e e n w é'm-

:tûe lémotn. — Dapianle LOQIM, eviilnlèn i
Butla. La lémola wralt purj* noe condaaaaUon

lan-qeairabaereedaprlHn i iefuboaifaiTtl
de BMI.I. A It torlle, la f t s M Hahani lai an-
rali ramla an bille) deaiUé I Vincigaarra; étw*

ea bille*, l'acciuée «appllali ion amanl da dira
qw le coauma a*ail éU aefaaU atec aon ar|M( i
lai, car oiM M *e«Uii pa# k tttrt pueer poat

31e léMta. — Tram* Paatal, bavadar i Bru.

U temme lariMl aaralt M I H I MTM« pan-

pée que d'une pe'"6 ' . .
fautes quelle a pu commettre. Les vols
commis au préjudice de MM. Lepidi, Gar-
diol, Kocchi, Giacobbi et de Madame Ca-
mugli ne sauraient Être retentis, la partici-
pation de sa cliente à « s crimes n'ayant
pas été prouvée.

Me de Caraffa représenle l'accusée com-
me une malheureuse égarée, à plaindre bien
plus qu'à frapper. Dans l'état de dégrada-
tion morale où elle est tombée, tout bon
sentiment n'a pus disparu chez elle. La let-
tre touchante quelle a écrite de la maison
d'arnl à son coaccusé, le prouve incontes-
tablement ; elle y recommande son jeune
fore et sa jeune sœur et simplement elle y
(ait part des souffrances qu'elle endure à
t̂ lre separû de celui auquel elle a donné
son ?<rur. I-™ jur-s se montreront humains
et justes en écartant en faveur île la femme
Mariani les circonstances aggravantes.

Me Decori, défenaeur de Viociguerra, in-
gUte sur les bons antécédents de son client
et sur la parfaite honorabilité de sa famille.
Il est inexact qu'il fut l'amant de le femme
Mariani, il a pu s'égarer quelquefois dam
la chambre de celle jeune femme, «ans tou-
tefois vitre maritalement a?«c elle. On n'a
pu articuler contre ton client aucun tait
précii pourant établir sa participation aux
vola reprochée à Pauline Mariani, soit com-
me co-auteur, soit comme complice. En ad-
mettant même que Vinciguerra vécut au
crochet de sa ro-accuaée, du produit de sei
vols, ce (ait immoral constituerait tout au
plus le délit de recel, mais ne saurait per-
mettre aux juréa de retenir la complicité de

jeune client. Me Decori demande l'ac-
quittement de son client

Quarante et une questions sont posées au
inry qui delibiw pendant prvs cTunr> heure.

U \erdict du jury est négatif en ce qui
concerne Yincifucrra Jcan-r'elix, qui est
acquitte et mis aussitôt en liberté.

La femme Mariani Pauline reconnue cou-
pable des vols Potentini et Filippi, « t con-
damne i dix ans de réclusion.

fille est acquittée pour le* antres vols, le
verdict du jury étant négatif de ce ihcf.

Aadieoce d'aujourd'hui :

•aaatroiit Sim«a, aaeetr<»l PaaJIae, 4* Gau-

ni l« , fan aa *crltar* pabhqM.

Oiflelar da pirqaat.l. An.JI, avocat

DMeoaear, Ha da Carafla.

Cette audience commencera

tiamalra irtiBalairea qui a
nmant intarrampu BM travaux d

I (?«» jambei, aa> gaooai. ant chavillt
| *»fl* (Una daa propart IODÉ tellea qa'ell
1 valt plua marebar. Lsa acnSraiiBca eo
: qui la kirtaraleol lui mient enlevé l « |
i at l'appétit. Kll« dtMaiwrait d'ail*, qJ
| lut dana DU Jonrnal (ca doit Btn «du^ rf
' duit eat arUela) qs* les Pilalaa Pink f

aanaas piite du Doetear Wiliwma » •
> <ï*e CM eamblablaa, donna daa rtaul
j pranaBla.

i BUa prit du Pilalm Pmk ci l« fruitI
, traitée rat tut nna fraériaon radimla J» J

mttiaaea articulwrea. Hlen plaa, d«i l
qni l'afflig «aient de pai • loagumpa dmi
d*oa une proportion étonnaota. ""

1 plaa )nearamo<l*a lujourd'bal.
j C«Uï qui («root naa^a dra Pilnict q
; Obtundront lea meilleur» lUt ~

afnatevi ,«or rooenm», M p
B»triM, rhamatiime, ae>atjq,l
de .S»iBt-(Juj, maua de Ute, o«*ro«>«», M
•te , all«e WDI UD r*g*n*

. tomquf daa nerfa. Kuaa redoanoent
cnalMra aux IBIOU p.ilei »«i*unt à
1M pbaaea d'atf>iblii»meot eb« la

: pradniMDt ear laa bammee un* actx
* amtra Mate* !«• maUdiaa eauiew p |

H«Hg« pbrai(|uj at mental et p>r lc«l
1 Eu raaita ehn t™- 1-a pbarmaeieoe.
' peut aa lea pra«ai*r ta dtpflt pnnaipi

et Ci* [ph. de tra ei.l, 1. EIM Trevio
S fr. M 1B balte ou n fr. U p t r t bol

Bl-Borax Orient
DO u.tct r t « c

LM couvertares de lit et I

i article! eo fUnelle tout plo* bltd

' p lu dooi ta toacber loraqa'ili

i ifjTOQnàs dani l'eaa mélaDgee «

( Boni Oriental. Par I» mema p

les aippes at sarriette* à

rooge conterveot lear couleur.

Ka vente chez ton* le* âjuci<

drogaiKtes i eilger le mot Pi-i

OheaUl et les boites cachetées.

Petite Gazet

BOURSE DE PARIS

30 K*t. — l« Uc

IM.M - im.a

105.1'. — 101.»

rorBMoa*r«.— 7 hema diawi
BalA, + 11-0; « beme <*a lear, +
ma, + 113; «anime,+6; , .

gwamUn. — 7 b*afte d« aMTJi
•It», : 5 9 M . ; 6 b e w n « . a M r , :

Tmt. — tk.àm matia, r*lma.
4 h. da aaer, iJ.

IU, d i «MI, dalr.
•ut d« la a w , iréi balle.

Nouvelles maritime»

Le Irinsport Drtmtdairr e>l

t Toolon n u l de I Ile-Rouue.

A

Récompenses honorifiques

très Prosperi et Uvallon, embarqaéi

sur le torpilleur Capitaine Cttny, de li

défense mobile île la Corse, en recoin •

pense du dévouement dout ils ont fail

preuve a Bomlacio, le 11 novembi

1897, en HO jetant a la mer par an<

mut noire et un très mauvais temp

pour porter secours à deux hommi

de leur bâtiment en danger de se m

yer.

•S

Externat des hôpitaux

MU. Gallelti et Dslûni ont été reçu!

externes des hôpitaux de Marseille a

la suite des extmeus qui ont en liei

dans cette ville la semaine dernière.

•S
Service vicinal

MM. Castagnoru et CeccaUi, agents-

voyers d'arrondissement à Ajaccio t

à (Jorte, ont été autorisés à permute

sar lear demande, pour convenance!

personnelles.

-N

Accident mortel

Hier matin, à la première heure, ciei

soldats du 163e d'infanterie se rendani

dans la conr de In caserne Marbeaf,

aperçoreot près dea latrines un boni'

me étendu par terre ; ils le relevèrent

il était mort.

Voici eu qui s'était passé. Le fusiliei

Fourmi Hier, dn contingent de Marseit

le, arrivé an corpa la semaine der-

nière, s'était levé, pendant la nail

pour satisfaire nn besoin. Le malbea.

reox, dans l'obscurité, trébucha et

tête aeurta si violemment coutre am

banquette en pierres, que U mort s'ei

est suivie.

Les obsèques de ce jeune soldat oni

eu liea dans la matinée. Le cortège

est parti de l'hôpital militaire où le

corps avait été transporté. Le denil

était conduit par les officiers de

compagnie qui y assistait aa complet.

Communication

M. t,bar les Manotti, iDgéniear, 9, rue

Charras, à Marseille, a i'boonear d'in-

former le pablic qu'il n'a rien de com

man avec le nommé Manolti, condam

né hier à la peine de mort par la cour

d'assises de Lyon,

arS

Au Port

La tartane italienne Maria Immaeu

lata, capitaine Marradi, chargée de

diverses marchandises, est en relâche

•a Nouveau Port, venant de Foitl de'

Marbri.

— Le vapeur anglais BoUtau, capi-

taioe Yonog, est parti hier a 5 becres

du soir, sar lest, allant A Promane

Espagne).

Les prévoyants de l'A oenir

Dimanche 5 décembre, de 10 a U h.

et demie, à la mairie :

i . Payement da la cotisation men*

soelle et de toutes les cotisations non

payées jusqu'à ce jour ;

*i. Admission de nouveau* sociétai-

res, hommes, femmes et jaunes gens

qui auront un an d'acquis en payant la

cotisation de 189".

Le Trésorier, S. CABBUCCU.

Le Prévoyant df l'Avenir, journal offi-

ciel de la Société,est en vente à 5 cent,

chez M- Petrolacci, négociant, bonlâ-

vard Paoti.

aiV

Pharmacie Raffaelli

La meilleure hune de foie de Morne

blancbe médicinale, extraite des foies

frais et satnt, pure, sans mélange et

U Q I «trière ROùt, provenant des pe-

cberie» de Norvège, se vend à la phar-

macie RatTaelU, place ITéla, Bastia.

ÉTAT CIVIL

Un témoigoage ofticiel de

tion • été aooorde a u <

NlISUKCtS .

Raaal •artaj-Laedae-Tliéiêw.
Dïrtf.

Cours d Adultes

Le Maire de ia Villa de Bastia a

l'honneur de porter à la connaissance

de ses administrés que lés cours d'a-

dultaa aux écoles communales laïques

de la place Saint-Nicolas et «Ja boule-

vard Saint-Angelo co.nmeoceroitt le

1er Décembre prochain et auront liea

tes lundi, mercreli et vendredi de

7 h. l|2a Uh. \]1 du soir.

Bas lia, le Z\ Novembre 1897.

Le Maire, A. GAUDIN.

ÉLECTIONS LEGISLATIVES
Les électeurs de la circons-

cription de Saiat-Malo aoot COQ

voqués, pour le 26 décembre,

à l'effet d'élire un député.

L'EHQDÊTE DD PAHAM&
La commisaiOD d'enquéta

da Panama a entendu le rap-

port dej M. Rouanet sur les

agissements du baron de Rei-

nacb.

L'HOPITAL BOUCICAUT
La président de la Répabli-

qaea présiié l'inauguration da

l'hôpital Boucicaut.

M. de Salves a parlé le pre-

ùer.

Le président de la Républi-

que a répoodu et a fait on bel

éloge de Mme Boucicaul. cette

bienfaitrice des pauvres, qui a

tant fait pour le soulagemeoi

des malheareui.

L'AFFAIRE DREYFUS
Confrontation

Une confrontation a eu liea

dans le cabinet du général da

Pellieox entre lime de Bou-

lancy et le commandant d'Ester-

hazy.

Le général a blâmé Mme de

Boulancy d'aroir favorisé la

publication de lettres nuisibles

l'armée par un sentiment de

vengeance.

Mme Esterhszy a écrit au

itjaro. Elle dit que, comme

épouse et mère, elle pardonne

iu journal d'avoir publié les

lettres intimes de son mari, qui

l'ailieurs sortira innocent de

:ette épouvantable épreuve.

A

M. Schenrer-Kestner a en

plusieurs entrevues avec le gé-

néral de Pellieus, qui a passé

iule la matinée a examiner lea

ittres avec lea eiperts.

Fin da l'Enqaâte

La Patrie annonce que le gé-

rai de Pellieox a eutendu le gé-

néral Mercier, et que le résultat

le l'enquête aérait connu ven-

Iredi prochain.

Tu
Démiuion

du Garde des sneaux
A la euile du vote émis nie

soir par le Sénat, M. Darlan,

ministre de la justice, a adressi

la lettre suivante à M. Méline:

« M. le président du Conseil

> Après le vote émis par l

Sénat, je considère de ma di

gailé de rentrer dans le raug..

» Signa : DARLAN. »

Conseil de Cabinet
Les ministres se sont réunis

ce matin, au ministère de l'agri

culture, sous la présidence de

M. Méline.

M. Darlan a prié le présiden

du conseil de remettre sa dé-

mission au président de la Ré

publique.

Les ministres oot décidé de

se réunir de nouveau ce soir.

On croit que la crise peul

être considérée comme ouverte.

Elle permettrait d'éloigner

quelques membres du cabinet,

mais H. Méliue conserverait la

présidence du conseil.

La démission de M. Darlan

est généralement approuvée,

mais elle ne tire pas le Cabine

d'embarras.

Conseil des- Ministres
Les ministres se sont réunis

ce soir, i l'Elysée, sous la pré-

sidence de M. Félix Faure.

M. Darlan a fait connaîtra

lea raisons qui l'obligent a se

retirer.

Le président de la Républi-

que a accepté la démis-ion du

Garde des sceaux.

M. Méliae a été chargé de

l'intérim de la Justice.

Le conseil a envisagé diver-

ses combinaisons.

M. Méline prendrait le por-

lefeuille de la Justice, avec la

préaidence du Conseil, et le

portetenille de l'agriculture se-

rait douné i M. Viger.

On parle également d'une

autre combinaisoo.

Le ministère démissionne-

rait en entier; M. Méline re-

constituerait le Cabiuet en

conservant MM. Bartbou et

Uanotaux.

mmm MMUU
MDI spédtiqde contre les lierre* pain-

Dépôt général :

Cm* de Rue Saint Rock et Bd Paoii

Envoi franco contre mandat de 6 fr.

Ea Teste dan loates \e» boaaos ph*r̂

LA VÉGÉTALME
•Urwlase % é g t t » l e alimentaire

garantie pure, ahsolunu-ut neutre du

goût, ne s'altorant pas à l'air. Ce pro-

duit se conserve iotli''(inimenl saos run-

cir ni preodre Je goùl. Il se compoïs

exdusireroent de la graisse extraite de

U noix de coco et ne contunl ni eau ni

sels comme les autres graissfs alimen-

taires. C'est un produit vij^ûial agréable

m palais et d'une digeslibililé parfaite.

ti périeur à toutes les autres grais es

alimentaires, meilleur marché que le

beurre ei que lous les coqjs gras co-

mestibles.

En veuie chez les épiciers, MM. An-

geli frères ; Vincenli, Bd t\a Palais, 'J ;

J. Oussol, Place du Marché; Harsanii,

Nouveau Port.

Livraisons en boites de 850 g r , 500

gr., 1 k. Seaux de 5 k., 10 k. et nu

dessus.

Qualités spéiiales pour fal rïcants dt!

biscuits, palissie.s et cooQseurs.

M. J. POGM, représentant, 10, B,l du

Palais, Bastia.

chez M. M\TTEi IVUS a iac

Place Sainl-Niatias, 13, Bastia

de vins fins da Cap-Corse : Mnscat,

Malvoisie et [inpbssilo, ayant rie 10 k

20 ans de bouteille, provenant des

propriétés de U. le notaire Dominici,

de Luri.

AVIS
M. PHILIPPEORENGAprévient MM.

les agricaltenrs |a'il met en vente

dans sa propriété da Valrose, ancienne

propriété Gausserai Ile, ans forte partie

de boutures et planta racines Rapeetrïs,

Riparias et Jacquez d des prix excep-

tionnels.

AVIS
AUX PHODUCTEURS^D HUILEOOLIUE

MM. SusiM et (lie, propriûtuiros de

la Savonnerie rl« la Corse, ont l'hon-

neur (l'informer le pnblic qu'ils achè-

tent toutes le» huiles d'olive, aussi

bien les huiles comestibles que lam-

pantes, le» reseences et les fonda de

l«rre.

Prix i Hier BOT échantillon.

S'adresser à Bastia, 7, Boulevard du

Palais, et 14, Boulevard Pdoli, ou a

l'Uaioe de Mineili (près RastiaK

TINS
des meilleurs crus de Sart«ne et do

Cap-Corse.

Garantit purs i tanalyte

prix de m i t i

VIN UE S A R T E N E

AD détail. 0,iu c. le litre

Eo p o s , D,ïi,

Eo entrepôt, hors la bjrnèn. de l'oc-
troi, 3! francs l'hectolitre.

Extrait de l'analyse

faite par M CaMTii., pharmacien

Alcool eu volum. . . . . | | .C60|O

" M sec lUifci 0 0

Acidité toUle an acide aul-
tnr'1»e 1.«

ilycirioe 0.S2

Coloratioo, naturelle

Bastia, 10 décembre 18»'..

Signé r.tsTit..

Cave pool le déUil. rue St-François

1. 2, en face la Brasserie des Platane

ËBS A P L A M C H E B T
nui noua, n i m cjunli JL.

FERS FINS * MARÉCHAL

aaaaaaK ur mut p nn i*» • ^

IChauit Ciments. Plâtres
- m me. uuua. rnin murm

Ch. CLÉMENT
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SEIVICE RAPIDE DE PETITS COLIS
• • « • l e l t aUN DEMANDE

un Capitaine un Cabotais.
S'ïiresser chiz M- HBÉMONU,

•j:., 1110 de la Kepubliqae. Mar-

A|,|,u,-leiiK,,l <le »™ f

Kil Saial-Auyi'lo, n. 10.
b

FERNAND CAMUGLI
4 8 , RlJtt DE LA RÉPUBLIQUE, 4 8 , MARSEILLE

TARIF OE BtSTI t A MARSEILLE, DOMICILE OU G1RE
de 1 a 0 kbl.

, de 0 à S
' de 8 i 10

II-HSSOT au bureau du jour- j M „

Aux jeunes geas
dri 1S i '-^ a«s, exerçant le mé-
tier de Liilleui- li'tiabila, qui dé-
sir raient l'engager on devan-
CIT l'apprf.

S'.ilresseraM. Allons., mai-
,,,..i ,,n, ur au MB d'infanterie

HJTEL MEUBLÉ
du l.oulevacd l'aoli, au dessus
du i:<nV; Andreani, avec mobi-
lier, lingerie, etc., «« p»if«'

' Kacililé de paiement.

0.90
1 10
150

de 10 >. -
de 20 à 25
de 25 a 30 . . •

A LDSIMCBI. R»» à* Hou*M» »
l*.nl 10 h. iw. i du - « ! » •

1.90
2.10
2.50

Le Cabinet de

M. A. GEORGES
DOCIT.UIl-DENTISTE

flUCAlN

a l'honneur d'intormer 6a nom-
breuse clientèle do Bastia, qne
KOII cabinet esl ouvert ton" les
jours de 8 à 11 heures (lu ma-
tin tt de 1 » J heures de l'a-
|,iés-midi, 17, Bd Paoli.au 1er
ttuge, au dessus du caté An-
drt-ani.

Prit moilcrf*

(U.DEN CJ81NEI PR»OERE

VlEHhi. SABATE
* lilrruisif'»»^*' amllattfî

dti a.jrer
SUCCtSSEUB

DKNTS & DK.NTIKRS
(Syolt>mes perfectionnes)

OHTUHAT1ON
.< EXUAllilUN DES DENTS

sans douleur

f4, rue

• r

M, DAUPHIN MVTTEI, actuellement propriétaire da Grand
fieitaurant français et de l'Hàtel d'Europet anciennement te-
nus par Madame A. CÛLOMBANI, a l'honneor d<j prévenir le
public qu'il vient de restaurer à neuf ces Stublissements et
qu'il peat nlTnr aux voyageurs tout le confort désirable.

L/Holel se recommande pa" sa belle situation, au centre de
U ville, à uroxiinità iteS principaoi Établissements. Il possède
en outre un superbe jardin où les consommateurs peuvent
prendre leurs repas pendant Télé.

Des chambres indépendantes très propre», bien rueunlées,
avec lits à sommier et linge en fil du premier chois, sont i la
disposition de MM. les Jurés ainsi qu'une salle réservée pour
1-nrs re[us- Le tout au prix de h fr. par jour.

Une voiture au service Je l'Hôtel attend Messieurs les voya-
geurs à U gare et au quai a l'arrivée des trains et des bateaux.

~ et 5, rue de l'Opéra, Baatia

{Ex Secrétaire confidentielle d'une H(int)

CONSULTE PAR CORRESPONDANCE
Madame f é e , dont la science est universellement ipprec.ee par

les savants, a fait gagner de nombreux lots, fclle fait réussi,
' D'importé quoi : affaires commerciales, amour, mariage, procès,
pertes, héritages, divorces, maladies, calomniateurs, emplois,

avancement, faveurs, etc., etc., etc.
Dans un but humanitaire et pour répandre sa science, elle in*

. rli<]uera gratuitement les secrets ei moyens de gagner UD jro* lot
a la personne digne «l'imérêi qui la consultera et qui s'engagera *
la fécompenser api es avoir gagné.

i Madame FEE consulte aussi bien par Correspondance qne de
; vive voix. Il huflU île lui écrir»1. Discrétion el Loyauté : coraulta-
- tions a moi lié prix aux lecteurs du je u mal.

lB*rtam«aauraapraf«l'
.-««.•aiiM eliaotala. i'awir * M
„ ,a g.rda eoutr* oanama enirla-

•bul.ou •a*Éa»»lctar«rfiBBB-

U a.f.laia.1 a -
1* uaia «•ariafa-la i>r«f«m

A LOUER
VII.LV s.La^e entre l'Usine fc
t'.uz et rUiine de Tûga.

Helle situation.
Jjrdm, arbres Iroiiier», ton-

laine.
lonilinons avantage oses.
>-adi«M«r a MM L. N. U»t-

lei «t Cm.
* " " " " " " ..;,, ..ul.hiT qo
i v".; u.*> \i\n>:i l'util
IM-i . ' i l i i i i i I V U - "t l d i a s
t l f p i - u d u u t l ' b i v

Ancienne Maiso

MANN & ILGEN
44, Sue de ia

LAMPE "ÉCLAIR

„. régional i Marseille, il, rut
i,, A. LEROUX, Agent Général.

'*>> •» - jTH. . . in ^ . l 'ARfiHfc. ï

DistUlerieisU.isU. B1AW

ARA BLA
Le plus agréable et le plus fortifiant da tous les Amers k Bitters CQOOUM

est l'jnlement U plu* répondu * te plu» apprécié dan» toute ta Corm
BtOL DÉPÔT POTTZ*. I-A. OOB«B

it la GRWDE FINt CHAtlP.\r.\E CHATEAU-BLAXZAC & h RHUM f.flLOMBO. import. dirrcle
Hrurrarmlanl à n.n.'la / <f. T. t'f « > I T r i

MAISONT J Ë ^

La < édralloe.
u . j liqueurs. > — l.'Amaro Mattel, le meilleur des apéritib connua i oe jour.
8 au Quinquina, Quloquioa supérieur.

Baui-d»-Vie de Tin et o> marc députe 1880, • véry seleoled.

l |
e Vin du Cap^i

Sirops > uraaetlle, (jrenadine. Orgeat, Olron. pur
r ^ - . . . . _ _ ^l l . r.lla

TÛroseille, tirenadine. Orgeat, u . p
ô n r e t t e s de toutes sortes, sans colle, faitQgarette» de toutes sortes, sans coue. lanos a •• u n a E> • •• UWUUK

nnesà 50 cenUmes la boite. — Lexcdlent Qgare Mattel, le meilleur, * 10 cent!

Le Petit Bastiais
JOU RNAL

[Rédaction & Administration : l., touievard du Palais, Eastia|
MATTHtETJ OXiLAGM'IBB, I3Ix«titauix

-Div

QUOTIDIEN

Coimpondani ipéëîal, H~ JCLtS BMUQL. .

ABONNEMENT [Payable daranci
24) fr. 6 moU, 1 0 • I Cmos POTTALK,
•Ï2 . . 1 3 . I le par

LE CALENDRIER
fÈnt'Kmauut'evi: Salait'iatç i* Xmtt.

SULEIL: (heure nitua»i«j

Larar, 6 h. 47 m. — Ctwthar, 3 h . 0 œ .

LOME : l'realar quariter, le 30 — Pleine, le H

FtTïDS i t a i u : Silnia btibt.

S DÉCEMBRE

La Vraie Richesse
II n'est bruit qne des mines d'or dé-

couvertes dans ces contrite» fantasti-
ques de l'eilrême nord de l'Amérique,
voisines des régions polaires. Bien des
gens forment le sou bail d'otre trans-
porté» sor les placera récemment dé.
couverte «t de n'y enrichir en quelques
molB. D'antres regrettent que ces pla-
cer* n'appartiennent pas & leur pays.
Qai sait combien d'écoliers penchés
sur le are livres, rêvent pépites et filons ?
Et cependant, c'est se faire de nu
Hères illo»ior)8 que de s'imaginer que
l'or eut par loi-meme, une richesse ; il
n'est que, le signe de la richesse. A lai
wal il ne constitue rien ; qai ne con-
naît l'eiemple classique de l'Espagne,
maîtresse, i an moment donné, du
It toxique et da Pérou, entassant lingots
BOT lingots, et devenue cependant la
plus pauvre des grandes puissances
de l'Europe.

C'Ml que la richesse résulte unique-
ment de la force Je travail et de pro
ductioo d'un peuple. Si U France et
l'Angleterre sont de* nations riches,
ce n'est p u parce que leurs Banques
d'Etal contiennent dans leurs caves,
d« fortes quantités d'or, c'est parce
que leurs populations sont laborieuses
«t industrieuses. Le travail, l'esprit
d'invention pont des source* de
causes Intarissables, autrement
eontle» que des mines, fassent-elles

omposees de bloc» d'or pur. L'or ne

sert qu'A acquérir ce qu'on doit coua i
somma'1; 'i consommer constamment, |

* produire, il est clair qa'un s'ap-
vrira f à^ lia me il t. c;*r il anive

rapidement une heure où la |iruvisioa
d'or sera épuisée.

u&si, bieu mieux que les mi ne ors,
celui-ci enrichit son paya qui, par

mple, lui fournil les moyens de
doubler sa production en céréales, en
peifeclionnant \i culture intensive et
en rendant économiques les moyens
de culture et les systèmes de récoltes,
llei li m me la, en effet, a ouvert à ses
concitoyens une mine autrement riche,
autrement inépuisable que celles que
l'on a découvertes au Transvaul ou en
Alaska. En effet, il aura enseigne i ses
compatriotes, le secret de rendre tou-
jours fécond te sol national, et de tirer
de lui une richesse réelle, intrinsèque,
car quelle richesse plus réelle qna celle
du pain qui nourrit l'homme ? De môme
celui qui aura découvert le moyen
d'engraisser les troopeaui, de las met'
Ire a l'abri des maladies qai les déci-
ment, aura également créé une riche*
B*t, la viande qui soutient l'homme, la
toison qui transforme, donne les vête-
ments. Voila bien des trésors, de cenx
dont les avantages sont immédiats,
directs, tangibles- Un autre réassit a
ré-luire A ans somme relativement in-
signifiante les frais de transport, il
amène le bon marché par le contael
du producteur et de l'acheteur ; c'est
là encore une richesse, une richesse
certaine.

Oa vérités sautent aai yeui. Mail
peut être est-Il bon de les rappeler, de
les repéter ; tant d'hommes n« sont
que trop diapoies a les oublier. Sur
tout cet vérités doivent toujours être
répétées aux entant* trop enclins
prendre lestéérie* des Milltêt une «M

, comme des réalités. Ooi, le travail eal
i le seul agent, le seul créateur de 4a

richesse ; quand à loi ee) joignent le

génie ou le talent qui crée, la science
ipp1:qoôe a l'Industrie, a Tagricutture,
il s'opère des naei veilles qui éclipsent
les pylais enchantés, les Ireaors d'Ala-
din, les grottes tapissées de pierres
précieuses.

Que nos enfants aient donc toujours
en vue d'accroître les ressources que
la nature met a notre disposition ;
qu'ils se persuadent bien qos la esl la
véritable poule aux œufs d'or; qu'ils
considèrent, des L'âge le plus tendre,
que l'agricnltura est la base de toute
richesse. Le mot du grand Solly est
toujours vrai : l'agriculture est U ma-
melle du pays. Oii objectera qu'elle ne
rapporte pas grand chose aujourd'hui
& celui qui s'y livre. C'est vrai, mais
pourquoi 1 Parce qu'elle eut restée Bta-
tionnaire dané notre Corse, tandis que
tout progressait. Or, c'est i la mettre &
U hauteur de la science contempo-
raine que Les nouvelles, génération»
doivent consacrer tons leurs efforts.
(rest une banalité que de répéter que
nous avons on sol merveilleot, que
nous habitons one contrée privilégiée
où toatea les callaum «ont possible* ;
c'est U on (ait proclamé, comme par
tous, et l'on en tire assez souvenl
gumeut pour noua reprocher notre
prétendue paresse. Ce reproche n'est
pas juste. Nous travaillons, main sa-
vons-nous travailler 7 Non, et c'est a
acquérir cette science du travail qne
ceux qui nous succéderont dans cette
âpre lotie pour l'existence doivent ten
dre incessamment.

Z.

VOTES DE NOS DÉPUTÉS

Scrutin sur le projet de résolution de
U. Dobief, ainsi conçu :

€ U Chambre, affirmant le droit poai
le ministre de l'instruction puhliqua
de procéder sans délai a U laïcisation
du personnel des écoles) primtirea de

filles, invite le gouvernement à prendre
les roBPnreB nèce-ft&ireA pour que, sans
préjudice des dispositions applicables
IUI départements où elle le depuis

quatre ans une école normale, la laici-
a soit partout achevée dans le

délai de dix ans. •

Nombre des votants . . . 528
Majorité absolus . . . . 265

Four l'adoption . . 216
Contre 312

La Chambrn des députés n'a pas
adopté.

Ont votécontre, MM. Emmanuel Arène,
Gavlni Antoine, Lace de Casablanca.

H. Sébastien Gavim, absent par
congé.

Gazette Départementale
CAHP1LE. — M. I* doetwr Nicolia BtlU-

|Uul tient rfs t'éninJrt à riga d« 10 mi , iprêi
•n« n>lidf« d« bail Jour*. Ni la ictotca ni I M

«ffetUeui da i* tille Nm« CicclifEarra
I pu edftjor 1*1 pro^iii du mil. Si morr

ncl m dMll 1M airilanrai lamillw dt U Cwlnc*
•i Ju tatKConl.

lcrt Mi * : • •> par n'ImporK qutl itmpi,
H. Bitl'iUnl •Hall diûi l iai I M *lll4|ti im cm-
IM âiofttoinu api>ort»r lai i«co«ri 4* Wo *n
H D I jjMiîi ràAtat** •! araortiru ; * • ! p*«-
TTM. II donniil m* ne In m* ikifMOd, ai, J*r-
aièreniaiK eicore, II • vicd'ié 11. * Iraii Uw* lu
tnltnli i« Cna^ilt ai <i«i >\U»fu «utiloi. Aaiil
étiit II tièi ilœé, ai aai darnièrai «led'oni • - ! -
II «14 élu, migré una il*a oppoilllop, an du
prenlin eomm» maaitva du Contai I m»alci-
p.l.

Son Û\t, M, Ctotr BI|I»K1 U1, «rjff ni •« W J da
lk|a* i NIIDCI, n i pat au !• aaprêiua cuotoliiion
dt loi farmef lei J«nieta'apa qua Vmtompt-
|ner i M darnl«r« demeura.

Lai obieqoa* ta Usa hier la IDÎ I IM d'una
i ru i l i illieiiea ittoun* da «nt I * tlllifw
A* tantom daCiBplle, Campiialla, da la Ci-
Btnci, 4« Rutino •( da Nirtna. Trait bet-
I • «MroaoM *l»t*nl partto) darrièia la ur -
««I I .

La* cordooa d i p S e allient isnuspir NN.
DeocJclil, j*(« daptli ; Loi., racataar da l'en.
rejtMrtmtni ; Ariluaiant, aaùn entirt ; Manotil,
|nlB«f.

A li loritt dt l"*(!Ue, «à m •<fnttl4uaei<
liUlqaa avait éii lirtHi, ig dttuari a éU pre-
azùcé par M. O K I I - I l'atqial>m.
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HLLEILE DE'LAGARDCRE

LHfeBITlfcRE

WVI1L

Commencement <i* In fin

_ • « rf-fuln m mm.

Et. [ J I M I B M I , èkqu.»-anl, «îilum • * «
morlon, a*cr rDibostlafiM, ralta bérci)** rétn.
ihwi, t* ir i l* touriga de Itjaonafll*, qui
'ai«» pi* btalic à ripoicr M *l« poar Mnxr
Ile dt l'bonma nimt, Kc([W«ill «coméâ *oa

nterlocuteur, Pi«.|pli4 4ê fhoe en choc ai ditf.-
emtni en tl\ittmta'. R«r<n atiii riront, Ji-
om-noar, logi r* qall m i l ipprli <<et t'eût-
Bkeaii da i* tailla pif le fl>t*i* -*>*forauf*o* ttrt-
quti : U Fn>«M!jlion «rg-inie jrtéa i la lica d»
«ptdaidii ; l a rfirlsraolM pbita* <ta c* duel no-
mme. ronanna.Br, lncr.i],bi« : l< coup qai l'i*all
itrmmé, n l'*|oni« J« M>ii«i»ii, •)•> " • maliot
r*« notirlr Mm KDgeaoce, a^ali da<«ilé lu laïa-
«<t tfic.lMU qui l'DDituwaià lIcMlrlar...

L'»tr« l'étoauii m t'iascniiai t donlaw le*
taua>«»if d« iwpnr, da rageai «la d*ae»polr
BMRiat qM ca rétH lomlatali as lut...

Ijaand la M I M * W t i t r i u , il j -al an loiuni
derileoec...

U l u i Sauvai <Ho*H*lt...
Il illa 1 m i lm*;r*, l'oawi", cipos* loi froal

biO'ir.i i la Irilchtar da Ittton M rampin a«K
btuli iina oa de» boaflatt d'air...

Eatalra, rawanl a Bocw :
_ Apraa « t a baila é^ulpea, «prit-» »<««

anwfant, c'a* pcofeaMmMl ebti »«•*, • « "
> l é i s f r c w

pcofem
alapéa .«ir.

Iaa* IMII olanaiM
i la | « M boa»•-

I«M daei,
W Sa

m.ai F.ta » *<l >*<l ce.a fuira • la mu s M dri Al
•*•* dV.Sd.nrV Mûrir 4n-Amft*. ma dai Hiaataaa,
--'• -lia a ir»a*a ar> ailla ci d'< u alla rw ton tri

m la oft* « l« l'rf da .narqalM da Salai-
l'on*.

lltjoaUcn aa levini :
— Hainlemnl, 11 ma rfaia i lavoir commanl

a doit prandra coo|t da *oa*. Ona dérairctw
.i-aiail qa'an bol : lolltcliac an eonaanumam nu»
la toi ma contraint i tout dem*o4«r... Donc,
foaiaifoaiqiiatoira parilloon na lenma?...
SI ioe» ierdelllri aa nqaéla, noai ooai tflara-
rva« J'oobllar la pua* al de M tolr an voni qa'ak
ptraoi, ilaw) ao ami... D*ot la rat caairaira...

l o ret^d, un «ma meniçmi fomp(*ièr*ni u
penata. La «mUrmati ne aourrHU poloi. Il *u!l
r*Jf*«na «.trati, iroi.1, an p«u haatam :

. — Atei-toa- ri n khi, ratlt^«i-i.H, qaa *aaa
u n i pa* qaalué î our m IniaiTOfer T Caal à *otra

««•••Ja. U M M <t* S.mt Poni m IMM* IbiM-
M«r d* M prfwnu-r Ici ; qall • • rtptia « iaa
}• tia»* daaiwdr* da K * J ; e't»t * lai •)•* )a ama
raa*r*« da répondra caltfonqataMQl.

_ SaU, n « rae«»f« daamaw la »U»to da

— h VaHMdnl qwad H '«* p'aira da BM la

n^aakaa
! ttaai«•

aai dtapjr* at**» M : Âm r*.
l t liifj|in:

— Uh! oh f crôoJ* iticb rd Vaadar, H aa
crilnt potnl da n'taJiqver la rairaoc da calla
qaa noai non 1l»pal«nt, qu'il pféiend m'arra-
crtcf, ai qu'il salue dija, dant *• folle préemp-
tion, 4a ilira et du ou* da aiir<)ulre da Silni-
Pont, — lilra miaiiv, nom itiharrt, aB'ellf na
[erier* jimal*, moi n . io l t . . . Ei, aiac cala.il
ne laiua vtnit-qHtra bearaa datant awl ï . . .
C'atlplai qa'il aa ma l«' . paw rèmuU I . . .

XXIX.

Dénouement
U coutaol Jet Dame* de &u»lfHévie 4<*AK-

gu éult, oa t'ea tau.*tem, calai où la FtUmktU
Ijifdrdirt IT I I I pitié p:éi il'aaa tosaa M M
l'aila qoul mjiFrovll* da HidtiaoKalte B l iM da
lêBJ, — an re'lf ion, ra ir Anonndtd*, — aai
atlnt tir Uqaelie Jirquvi Ptmn l'tialt coslîaa
aprtt r.fl.lra da pj>illM da la Kaiiaedafi».

C'eti la qae noire Utcina a*ali toatl 4 aa re-
rtrar qatnd, aprèi le rambu da Saratora, elle
i^iali r*r*lae da Ddee de icioonicr 4 IhA'al da
l'«*aaaa da Bolnda-Boalocne •> Ja aa irpUear
dioi la dapearfaK* de I k«ai»t do«( Ica machl.
Bâiioai — aft<ore laconpfébaaalblaa poar alla
— IMMBI *1 craallaBMcii brï»4 * M EŒBT, boala -
y*nt ai *\* «i iro«bi4 *ae (Ntelra amoan.

C M U tne »wi tcnJaircHi* la bxtaw p M
aaalilM- aat K « L H II M la* de ca rédi,

II Mail laai bMTM Ja aotr.



llD'fap.itro.1.11
ma plies, un itiprêtM al deraiar auuw • -•«—

.«*.ti(llm. iujjurd hul canne alon, la otuta
ifctw.'loopoae, iilui dwloarrui M*>-*ir*i car
celui qM noua plaorMi latiuparml Doua an fld*

••jul .« M combien pu 4a [«nampt.
l«it d'iioa Jes phi aurqiuiUH Uattlla* da la

C-iluci, M. t* doctear NleoU. lJ.ti.gl loi 6pMta
tou' jeune aacora Mlle lUriotli. P*e da leapa
apitti sou in.il.K-, IOIJCIQUI da ,1r»iralr*t 11
•inia uns pailla d* rËarops al poow* mfimt
jusqu'au Sou»e*u-Monda ; et n'ait qu'iprè» noir
acqul» on* !sog»e M péri nue* qu'il nnt l'éub ir
i LaoiLiila âuptèi da IOQ t>oda Céttr Hariotll.

Il l.udrail uns plane plua autorUto qaa la

du Jwieur Ujitig Loi, tl js ns mt la dliatiDult

jj»<t, la li^hequeja m'iml>oaa e*t au-daut» d"

m«i lorce*. J'cuaivil, ouït «a •110, 4a •on

dire CD pende, mon c» qaa fui ea char tiVaal, aotl

tomme èpoui, toit comuia parada Unlila, bom

ma <ia uionde at médecin.

il lui la plut Unira ai la plai fi Je la du époo

pour aa unt-le. ai dif na enapagn* ; fata-elliii

«i .flaelaaul poar aai anhoit ; raapac(iia« <

•ibéluut pwar u iieillt tinta, qal «Mit EK>« lui

une Mcondt mère. A cal aaoar <ja la raaulla. II

«a ijiBUll no aatra, pre.q»* » « i -if, ealsl im

pfûctuio. Poil, pr6»ttiDi tnntu uni CMI qai

l'ipprochilaat, II é'ali pour Ma ifflU boum* da

boni eoaMlls al d'un d«t»MQl«iil à UntftpfM-

t« ; agraabla d«ni aat caoaarias, il &• laaaail

jiiD.il »« aadliaart.

Voaidira anlr.ien.i»tion la U n qa'll liait
«omma madacln n'ait ctwaa impowlWa ; low
nom l'iiooi TB i l'œtiT», Ûociatr Infallfibla,
il maïuK «o wr-tee da toi» at>o H «oit al MU dé-
vouement ; jarnali tl D'I reeol* da-ioi laa In-
laraperi*. de, MJML» ; iMJoor» pré', U ae»a-
ril', H moindre appal, ••prèi daa nombre! I
miladH qw .talent ttetoii da iaa lumièna «t da
•a. boni eaniail;. Laa paniraa inruai ptwrniant
•ou* dire, mieux qsa ] • • • put* l« («Ira, combien
11 ..m»li 1 tomolM «i I lacjurtr IM aulhan-

ItUI.
Tal Ml, Meilleur!, Ibomne de bieo qal non.

quille. U iriiteaaa peinw .or tr» f tuf i . M dit

ut«i combien celle craalletépariiiaa I.liMptT-

nou d'nnanimei n%rm

avaient ai bieo

firla, la 11 No-aB.br* « i « .
U marché a nu<tui d> niant.M paodanl

toute la MOtaina tout paftisuliemaanl aur n<n
i-«atM qui Maillant autour d*a eeara 4a tOl.U
pour l a i «0 «Ida IM.U pour U Hf* f>f«

Apte* uoa r«prlas m»u*a I S H I rapidamant la*
tOodt At»Dtrera r.trogr»d«nt pr*4|<te taui; l'I- \

iliao prÎDDipilamoat par auitt da ré*lia*4ioDa
i>t laa vmltur» uttomaiua aur la nauvella qaa daa
troubla* ual èqitta t,n jUb.uia. .

Dan» la aooiputimaiit da ooa iutitnUoni 'i*
eradil la tarant» « it i plua «ranl-, U Oradik
l-'onei-r. qui a r-klisè a*«e bMUOOup da auotte
I. oout'-raicn daa o^mmunaiM 3.10 0(0 i»«i
.'Idtyini• 6M ; koutM M<> bbLifition» sont rjoent
à jouir da la C.vaur da publa « ruaon da laura

IH innnu.b'o». L* Oomptoir N.tion.l
impta Ht* ML La bilmn da aai établiaaa-
•u 11 betabra fut raaaortlr un amarante'

u»^-. (i« plua d< 10 milliom daua le OaOtt*em«ut
gfuérml d< M» op*r>lioaa L«a ooaipUa da J«pOt
al datoimpta acai aa •ugmtni.ttoa 'ta <S mil-
lion. l|t parnpport au moi. prAMitaot.

Laa >Q.iraa da la SoeiaU du Kaa Auar auivant
UD 4ef*ioppamao. régulier; Onkt« Ci* * ' « •
d'appliquer u n «elairaxa an itâilra du I.teaO •
Barcalona a««e un *uecs« qui pr QTU qaa ion

genra da lumière •onTiau* ptiiaiiemenl aur
t>allta -la ipactucla.

U KeiiU l'Ioerojable dont 1« aotiotta aont
i 116 fr. vieni d* 4'itribuar la «I ooYaœbr- un
di-idanda d» 1,U par motion d« SaP'til, tl* 1,U
par uttoa da jaaiaaaaoe i i » i t ptf parla
d* fondateur.

Par aaita du va» da U loi u t laa aMldenu
1«a .salon* d* la StMiéti OaDén1* de* • - — - -

riaolea ont prof raw* h Ibl fr.
L'utba da la aoatatâ daa U n i d'Hiracl*.

dont La production an hoaill* aara ttaa impor-
UQU ai trooTara da* «Ubt-nsk** (tcilM d-M
tout iDriaot eoDMlida aoa aour* da 6 » fr.

L«« obtlgMiM» -ttonuaM da ebaBaim da fer
rnr>ntt«a, donn«Dt toujaara lieu t an faon eon-

- Jaff»ir»i, aurlout ku aoroptant. L'ttbliji-
tLontqaa-Cooalarjtinopla eat à 190. L'obli-

gation 8t-jrD*-O-»W»bt Diw-*lla •** taat parti-
enl)4r*ni*ot dantandè* t C I I H da la garanti!
appelai* d* tS.OM fr. par kilomotta.

U flsalioo par un nto d« la Chambra ai
prem *ra laUura dm l'ioWrél da l'ar(aat à • Ofl
•D mit èr* e.Til* *l h 4 0(0 *u (natl«r* aoion>»r-
ewl* 'atura rachatebar l«*obli|ratioaa rapport* c
plua da 4 *fO k>arini e*;lea ci l«« oblig-tiona d.
U Cia imiliair* du* CbamiD* da Kar. an coflrt.
aettial da III Ir. rapportant aat prM da B Ofl.
D* aftaia laa oM'ffationa lia la <>'•• da Voituraa

Les obaaar» qui «T««u. _ .

tnarchâ dans Le Trouvère ont trop laissa

& désirer dans U Soitnambuld. 11B ont

d'ailleora trouva ua moyea fort com-

mode da S'OD tirer avec dea coupures.

Ceet d'aotaai pins regrettable qoa

dans l'opéra de Beilini le chœur lient

ine place très importante, U y joue

ixactemeut le même rôle qae le chœor

antique.

Heureusement qae Pôrchesire habl-

lemeat dirigé i_ur le sympathiqua

maestro Paul Warlnari a su se maiQ'

teoir à la hauteur de la réputation

qu'il t déjà acquise, et nous pouvons

dire que c'est surtout à M. Marïuari,

aux frères Giaanarelli et aui distiagué»

tnasicieus qai composent l'orchestra

que nous devons d'avoir pu «opporter

sans trop nous plaindre lea défaillan-

ces nombreuses des <tivera artistes qa.

ont interprété Le chef-d'œuvre de Bel-

lin i.

Nous venons d'assister a une secon-

de audition de la Sonttambula donnée

devant une salle archi-comble a l'occa-

sion de la soirée de gala au beoéflce

de I'HOBP.CB civil.

L'interprelatiOQ a été meilleure qae

celle de la première audition, ce qui

nous proave qae mardi lea acteur» ne

eau naissaient pas BuBisamment la

pièce.

Nous reparlerons demain plas t

l'aise de cette reprôseouiion et des

interm&i*» qui ont valu fa tous les in-

teprèles et particaliâreinent i kl. S*i-

cher jeune des applaudissement» nour-

ris.

.djoini •aaanonl tprài o'atklf l u s i tn ,
npte dw d«liU da la loi pour proctdar an ou.
••--•-"--irColooiW 4<ac la damoballa ?*««.

ehlom et empêché aiml la damolaalU Uanb..,
relll Hrtli lutirastéa, da frira sppaaltloa, ,
commi* «n U . i a<te U wmpllcllà d» IOU -•
pour M aouu.lra a u cooaaqttaacti da >
tlléttl qui! aiall corna»). LTionorabl» •
du mlnl.tàr. publie demanda nn ierdlel a
1)1 contre l u d m aeentii. •

H» da Canlt* préaaata It dctaoaa da çèn n J
„!, Hwln.nl. Limtlérialllè daa h.taD'4 M. J
iiablkipaii>a«ua.tionliTialaeaa4niaUlDtq.-*y
l'ait 6t*. le» |me» n« worilent reiflnlr la e"l»-»
llté de* dani . « « r t i . U- Am élémaflU eo
,11» du l i n , l« préjudice, n'eillUnl pa- <

tla »fl*ir«.
U d«tnoi*e»» C-ia

qulnipour lilieop.T
l ï i t

cbloni.

aéoi da

i;e!i, en eflst, n'auit»
mlion au n.filgo

M I. deiaoisala F

Décès

M. le commandaut Bloch, chef d'A-

Ut-major du Gouvernement militaire

de la Corse, vient d'être cruellement

éprouvé par la mort île Mme Blocb, »»

iDôre. décédée à Paii*.

Nous prenons une vive part au deuil

ernel qui frappe M. le commandant

Blocb et sa famille et nous les prions

d'agréer nos sincères condoléances.

. • • •

| A Sainte-Marie

|

l,a neuvaine en préparation à la fête

de Sainte-Lucie commencera demain

samedi, à l'église paroissiale Sainte-

Marie ; salât, à 7 heures et demie il a

soir.

IM .M. 171, 173 « i l * im eod. * m A c c i d e n t m o r t e laéoi dan» lei art. 172, 17
D'illleon, Muitroai Paulin, en ne wninl
compta dea dôlali taipafiis p»r U loi i l'ol
di l'éial d'il pour procéder i nu mirl
la deroière publicaibn oe ponuli eoco

d i fill p« *tre«

i* oiaia l*a OM'ffationa ua m v,.« u . .».._..
• rt>»in* rapporUnt f> fr. pmr » *t, aa aoa

d< iSO fr , donnant aneuro <ln 1 1/1 0/t.
Pouf l*a païaannaa prud«nta* et énanomaa q

ont ivamira t daa combina -on» nnilt<pl«a, l'a.
il non» <t .mnmiBi . ^ . . n . HrUN aor la m a'idaut* • loiiVM i*a alto.-
i h ! (>IM dejaillce ai da bout*, poorq.ot DWI . Iran*. OoDaututLao d'JB p.mmoio* t U v*u*a

la r»«lr 11101 * Powqnoi le aiptrer dea P M M I N | «• • • * «'"»•• ••• «•• *• J«*« d'un par, d, fm.

Hoa de retaatiltr aoa darawr aonptr T U*t«:

chtf cottlla, loi qut pal** al noblaiMnl la d*U«

i la t'.iri., m ne marital* pu d* boln ai eM*WI

i II conp* d'iaiMlnma M da fl«l.

Ja n'etMjafil nrene M* de ealaMr il dnlvar
qal au de cellaa qu'on n* aoilifa pa», «•»• (*••-
.tôt IM ijmpiThiat da eaiM foui* pi«att«t«a)l » •
faelHI* tpporiar «a l*f« adondiatajeni an nul-
bMf qat te frappt M rudre DIOID* *a*atkl* M

duo ampraat, eugm
rentaa via|*ree. La
U é l : * *

j«l* du It Uacaiabra Ht*, aat la
DIU* iMiMaDt* L*M notie** a tarira, qaa l'on
K l aa\ra™™r raMftaaj.nl « S , « . rioa.d
.Tehes t «a laa ag-rAa du dépara*m-nW. ••«• -
„«,» tou la* MM.ifoen.anu dont oa a baewa.

Haa Ubaaiwa Vnaçt>w w a a « - « t l*«r avanoa.

I* la p«n* qne u Umllla ffctni r é '

proaief.

•ar an mprêra* H inlanMl adiea A « tj-M

luette «t Irold qui |l< dene »*»* bUn.

liiiec, cher pirtat, itti** tartoai aa ne», da

ea tilt qal *otn aimili il lea Jramam ei q_. .

le b.ob#*r d* toir* tleillaata. 11 l«i dormir an

r»ll dim IM bfM d* Stignaar, ai dn h.al d

U*l, prie» pour nuai,

OUUTt. - U > Incentla qui atir.ll pu atol
deHcb*«)«e> raawqnncM i'**t d*d*r« I* il
m*r*ni a 8 twara* du tolr BUIWM Adrlent. U M
poutre placé* daoi I* a w , UMttani i «u lajir
dacbaatfnéa, n*li pru f«« M ra*all «««mani
que .« pl.m bM M •« BoUlier. tittea i l'iniaf
•cnilon éMi^qu* de q«*lq«w tltovant, oa » «•

promptetkMii rataxi da HncaaJIe.
Ken)ira«4 «ar la* i|«n : M. le Procura» da la

Kep«bli4M ; 9 . l# cannttkdre d* o«)lce ; Frr-
ritelH, ••rèckal larraat ; »l«n»tct( e«f >«T« •
reteita . OnMil Nitolai; SlnvniJea* ; e « . , «I
I M UMOIIOD ipactala 1 XM. Scigliolia oara al II
i Mlle i i f w H Killclta, qal l«a pfMilari aval a
rltéi itr la* HMI de alnltirr, al Ml
nvtaMBtniaai i l'ettiocile* da rinetadl*.

Sont iMMiont l'attanitM 4a)'*tiiariia wptri

Albert, <•* • • • • • « 9* * * "

U Svnnambula de B«llioi • «lé in-

terprétée poar la première fois mardi

•oir par la troape Svicher. Noas re-

grettons d'avoir à déclarer que l'en-

Mmble u t loin d'être satlsfaiaant. Aucan

des scieurs ou s peu près ne connais*

sait son rôle et tous oui besoin de su

mettra sérieusement & Tceuvre pour

donner une seconde représentation de

cet opéra qui est pourtant on cbef-

l'oeavre de grâce et de sensibilité.

Seul* Mlle Zatra Baosi et U. Syivias

B«cacci ont droit * quelques éloges.

l a première qui avait tant «oît pea

faibli aa premier scie s'est relevée

à la fin — surtout dans l'andanle da

l'air final qu'elle a chanté avec une

voix juste et bieo timbrée. Le second

a asaei bien rendu le rôle du comte

Itodolpue. mais lions oous attendions

cependant 4 beaucoup mieux de s*

part.

Mile Rombelli, première choriste, •

droit fa nue mention toute spéciale, et il

taat lui rendre cette justice qu'elle

avait conscieDCieusement étadté son

rôle de Thérèse 1s nwaoière.

M- Pierre Prsti fera bien de ne plas

s'aventurer sur la scène pour y remplir

des rôles qu'il oe connaît p u softi
1 - imneaL

Mlle Unie Pwi chant* u m gwli

Cour d'Assises
Audience dn S Décembre

Prttidtnct de M. U cotutiiler DOUAZZO

Faux an Ecriture Pabliqu*

Miaeironl Pialio, âgé da » UI, aJ|olot aa

malro de Gur|aale, al aon Ali, Haestmii Si*

•on, 1̂ 4 da H n i , aacrtiaira da la oulrto, ant

été raa<oTéa devint II Conrd'aMÛM poar répon-

dra da crime de fiel en ecrllare pablfqu M « -

iheollque et •»*(• de feui ai cnapltcilé da ca

crlota.

Ua U n reoroeba* aat iccuét ion! elaei re-

éj <Una l'aela d'accaïailon.

Du* la coairaai da ai le d'soAi 1396. la da-

molealU Gambanlll, ipprewoi aea le aoejaia

Colomb! Jaaa-Q(piliUt qui l'ata 1 déldaièe, élall

i*r la point da ea nurier a«ac la dasoiaella

Pmn»«htoiil Rodas, auallaata BMitaxat «M

loienrion de i'«ppoear i celle •aioi par Utaa la*

mofeau potalblaa.

Laforia** de cas istBaeoe, lai S V M I I de» fa-

lir» riaolortat dinliar le rairiaca p»oje'l at

trtca I la coaplieiié du tlaar ••«•troni, efljetot,

pwaat da In daosolHila Pennaechloal, lia pwaai

faire procéder t la eatébrallon la i 3 ioût t896, la

« d leîepvblicaiion

a) une araonuo i|ul u " r™""— 1™- —>n
rtanre à 300 («ne*. Ponr étltw calte péoalili
n commit un crime pomati anlralner pot" J
laa peina* lei plu» «6'èras da col* pé:al<
iaréiirouwontqun lei aceusii n'ont tl ,
irop ié«4:e*anl puola p-r I* dtlaollon préteoi
attili ont dtji lubl*. «a de CwiH» - ' "
l'acqnlilsmaol da *•* client*.

L a w d i o daj«r*éuoin«<itl lea d«a
ewéa Mut fmmtdiaiamiai mil ta liberté.

Audience d'aujourd'hui :

A | « U Cbarlea-âiiolfia, da JaU, unpi 1

bleaiarat toJoolalMi anr on wnDdaal.

Oltder dn parqua», «• Arrlglii, «bltUil 1

roewnr général.

Délao-enr, * • Er«*.

Distinctions Sonoritiq
Le ministre de l'intôrieor a déc

les récompensas suivantes poar 1

de coarage oa de dôToneaient

personnes ci-spràs désigné» :

Médaille d'argent de Se classe

M. Pi-nelli Jacques Francois-ai

sergent maître d'escrime aa 87e .

méat d'infanterie, déjà titulaire d _

mentioo honorable, le 0 septemb,

1897, s'est de nouveau distingué i

combattant UD incendie. !

Mention honorable

M Bernardin! Antoine-Michel, ,

priétaire à Samta Lucie de Till.

belle conduite dans aa incendie.

M Lovicchi Jean-Antoine, prod-

uire & Vignamsio, le 9 juin 18M7, *À

distingué dans an inceadie. I

H. Pierretli Jacques, a Lan, le I

mars 1896, sauvetage d'au 1 " " " "

tombé dans on précipice.

M. Î eaca François, soat.-cl.ef

gare à Agen ; le 8 juin 18Q7 s

Mcoors * des persoaae» en *

d'ètra écrasées par des tralos.

I
M Masaoni Uominiqne, capitaine au

3-2â de ligne, et) garnison à ChâtellB.

rault, a été victima d'un accident da

cheval, et a succombé quelques heu-

res apiès.

M. Massoui était âgé de 40 ans, il

était sorti de l'école de Satnt-Maixent

en 1874, et était capitaine depuis le

mois d'octobre 1834.

Société des anciens sous-nffieiers

Dimanche, 5courant a une ti«urw in

relevée, a la mairie, assemblée géné-

rale des Membres de la Société des

tnoieas soas-offleiers de la Corse.

Ordre da jour :

[
1. Compte rendu de U situation fl-

isncière ;

î . Paiement de la cotisation trimes-

rielle et des cotisations arriérées :

& Réception de nouveaux membres.

N. B. Us Sociétaires font appel t

leur» camarades sous-officiers et asst-

•nilès qui ne font pas partie de la So-

ciété, ils les invitent à assister aux

luoioas où ils pourront prendre con-

laissance dea statuts et, s'ils le dési-

perjt.se faire inscrire comme membres

participants ou bonorsires.

t Bénédictine

Petite Gazette
[fi.ua i»tl.(ir««« dajifdot saialiauc
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Médaille coloniale

Nouvelles Maritimes
Ont été promus :

( au grade de capitaine da fré<

i gâte, M. le lieutenant de ?ais-

: seau Jomier.

' — au grade de lieutoaaDt de

I vaisseau, MM. les euseiguea de

j vaisseau Golia.Chopari^Monge,

i Doué, Blard, DjBveaux, Gui-

I gnes.

La Musique Russe
La musique du régiment de

Preobrajeuski a quitté Paria,

aujourd'hui, au milieu des ac-

claoiatioDS de la foule.

Ces musiciens retournent à

Saint-Pétersbourg.

l i m i t t t i s l Vienne
A Vieune, des mautteststioa

sont produites contie lenjoils

Ilemaads.

Il y a eu 30 blessés.

Les dngoas et la police ont

lu charger la foule.

L'état de siège a été pro-

amA.

édaille colonia

\A médaille coloniale vifcït d'èc

conférée » H.-A. al. Bocoheciaoij

d'Oletta, iondatonr et preBiet n<]

président des Sauveteur» de m» ̂

France, a»ec l'agrafe de l'Algérie.

Notre bcave compatriote eet tilul»

de on» decorauon», parmi lesqi

!„ cella de ctoralier de la

d'honneur, la médaille mlliuira,

médailles commèmorativea et de a

venge Ellea «ont comme le récit

Tant da aa DraToore et ae ne» eipl~

U Btnidielint est da loutas Iss li-

naeDrs la pto agréable an goùl el la

Elu. parlumie , aossi alla se recora-

fcanda non seulement par U iine.se

s .00 nome mais sisai par ses qna-

Bitts hvmeniqies. U B«*i«li«« *«

••\bb.y. de Féoaniii réunit ton» »

Vanta«e<,»tla meillonre preuve. ceBl

aie succèn croissant d'année »n année

•ont alla joait dans le moode enner.

,atpiUige de porcelaines

L« Grand jaspillaj» »» P" r c *, '?" '

it tranltéré, ',, Boalewrd do Pala».

A

\armacie Raffaelli

La mulleore bnlle a. foie de Moni.

,cto médicinale, eitraile des toes

ou et »«o, pore, sans mélange et

•ans arrière goût, provenant dea pô-

|be,k» d. Norvège, se «end i la pbar-

* aci. RalT.em, l-laca l'rèla, &»"»•

L E I U l r « a l

n t* « « • • » " " " — — - . .

. J « n i < «I le o»»1 « " ' " u M e

rtWnéralenr da saag.

Ton. DO»s devons lemployur, car

Loua sonroe. wo. (J»» oa moiw •««»«

r.^ionMrver.io.re.anté, par M

t dhvgiène.d»»» WUIM •"»"""""" •

r con«l™ce»ce, nou. de™. «"•

•p.rS«%.b.»ral.«W^°
' xlrale» nuladio» a \\°°££^.

. rkbesM».

P r i x « • • » • « • " • * t r

Depot Jéoér.1 : Pu»" '"" • " G " " " 1

k Z T «a« *» Grand«-Hoa.m«,

^V»a.lia:rbara«cieT-«-

Ld
Le Journal Officiel publie le

décret chargeant M. Méline da

intérim du minutera de 1*

astice.

Ce journal ne mentionne pas

la démission de H. Darlao.

Conseil de Cabinet
Lea ministre» ao aont réunia

an ministère de l'agriculture,

aoua la préaidence de M. Mé-

ine.

Le conseil s'est occopé de la

situalioo politique et de l'expé-

dition dea affaires courantes.

La séance du conseil a éti

;rès animée.

Les miuistres n'ont paa ac<

cepté sans débata la conduite di

U. Méline retardant la nomina-

tion du garde des aceaux.

Certains ministres ont insisté

pour le remaniement complet

du cabinet.

M. Méline • répondu qu'i

fallait accepter lea reaponaabili'

tés de la situation.

Le SDeemeLT de l Darlan
11 Bit question pour la toc

cemiou de M. Darlan, de M

Milliard, séoatenr de l'Eure.

LlFFAIRUniETFOS
ArUcJa de H. Zola

M. Zola publie ao article en

faveur de f ex-capitaine Dreyfus

disant que le général Saussiei

lui-même doutait de sa culpa

bilité.

Le général Saussier répom

par une note communiquée au:

journaux, portant que comme

chel de la justice militaire, Ir

premier devoir du Gonverneni

da Paris est d'avoir le respect

le plas absolu de la chose ju

LE
Chambre des Députés

Présidence de M. BRISBOS

La séance est ouverte à 2 heures.

M- Emile Néron-Btincel, l'un des

secrétaires, donne lecture du procès-

wbal de la séance da mardi, qui est

idopté.

LE BUDGET
Suite de la discussion du projet de

ai portant fixation du budget général

les dépenses et des recettes de l'exer-

cice 1898.

Ministère des Beaux-Art*
Les chspitres 1 et 2 Bûnt votés.

Sur le chapitre 3, M. Gooyba deman-

B la suppression de la censure.

M. Croussot appuie l'amendement,

jui est combattu par M. Grenier.

L'amendement est repon&sé.

Les chapitres 3 a 17 sont votés.

Sur le chapitre 18, M. Miction de-

mande la suppression de la subvention

u théâtre» nationaux.

L'amendement est repoussé.

M. Chauvin demande qae le crédit

soit augmenté de 100 000 francs, slln

de réserver chaque soir plusieurs pla-

ces pour les prolétaire*.

M. Roujon combat l'amendement,

Mjji est mis aux voix et repoussé par

385 contre 95.

Les chapitres 18 à 31 sont adoptés,

aprfc* le rpjet des divers amendements

présentés par MM. UuDbard, Dejeaate,

Sembat, Rameau.

Séance demain.

AVIS
M. PHILIPPEORENtiA prévient MM.

les agriculteurs |u".l met en vente

duo a sa propriété du ValroBe, ancienns

propriété Canssemillâ. une tarte partie

de boutures et plants raciués Rupestha,

Riparias et Jacques à des prix eicep-

lioanels.

FSBiiFOGPi \ \ \ m m \
seul spécifique contre les lièvres palu-

déennes.

Dépôt général :

PharMae le H u é

CUIR de Hue Saint Rock el Bd Paoti

Ëovoi franco «mire manu»! de 6 fr.

En vente dans toutes les bonnes phar-

macies.

SJ] OOC 18 005 'S5V '05 'sue
9OJ '$1 'ouieuinq XIOA V\

IS8Q8 19 1D£[| lîSQl
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BOURSE DE PARIS
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ETAT CIVIL
Njaucii

«• Sala, tl Fuiui ••haUltariu,

LA. •ÈGÉTAUME
« à n i l u e «éc«Cale alimeolaira

garantie pure, absolument neutre de

goût, ne s'altérant pas i l'air. Ce pro-

duit se conserve indéfiniment sans ran-

cir ni prendre de goût. Il se compote

exclusivement de la graiue extrailo de

h noix dt coco et ne contient ni eau ni

sels comme Ira antres graissrs alimen-

taires. C'est un produit v^étal agréable

tu palais et d'une digcûbililé parfaite.

u pé rieur à toutes les autre» graisses

alimentaires, meilleur marché que le

beurre et que ions les corps gras co-

mestibles.

| En vente chei les épiciers, MM. An-

gel, frère» ; Viuccnli, Bd du Palais, 9 ;

J. DUSKOI, Place du Marché ; Barsanti,

Nouveau Port.

Livraisons en boites de 950 gr., 500

gr., f k. Seaux de 5 k , «0 k. et an

dessus.

Qualités spéciales pour f.l riont» de

biscuiu, patixsie.s et confiseur»,

M. J. Pocei, représentant, 10, Dd du

r»l»ii, Bastia.

Frédéric MUGN1ER, DI |OB

FABRIQUE DE OBAHDEM LIWKVH*
l* KM laVMTtlTE M U W M W

C A S S I S MUGNIER
APERITIF HUGNIER

ABSINTHE HUGNIER
BIGARREAU MDGNIER

t

Mmrnlll imoiiia-Jtao, co«ptibl«, ««flnialr»,
69 ut; M Uatlla.

artaJHln« airt»« i i «» d»

mm

I»" f»»".
«rasées»)

M. Antolne-Jaan NiooreUl

QmfUUc * H W< a u » »

M.HI1 1 BMI. U i McaaDri. à l'k" «

Avisintéressaot
U niaiaon F . P a a « I . l a c l l l . boo-

tevard Paoll, n* ^ 1 , Baslia, m«l ftn

vente nue granilt) partie d'Alcrrals :

•tirons. Cognacs, Absinlhes, Eso <l<- Vie

Corse, ainsi qn'ane Rnnde partie de

Liqneara Maoniea à dea prix exception-

nels.

EËS7PLA*CHEIT
ma nom. riATtt CA**ÉI -àW

FERS FINS » MARÉCHAi.

•avis rrnniMniH

Chaux t Ciments, PUtm
». ma. cioun. miDi i n m
Ch. CLÉMENT



ALUMIDEIAISOI , TRMTtMENT DES WUDIES DES VINS
Tourne Grais», Piqûre, Acide .»r ^«re dou., Amertume, Ooût,
d» terroir Pousse, Vio» mildioilM», Fermentations perminenles,

j M , u , r g o ï T , ; . Vi.ili.tion, Con»,,.,io= e.Bonitouo. par
procodésiiiéci.ui. Arôme, Sève de différents crus pour Vin» rou-

CONI
pour 11 I l è é l

Grand* mil a »n m U * • • tferlltre
iiou>«*nt4a de la Saiiou Prkalelapi-
KU. R.JOB IH"*1 *• ChBHlHB, C*>
li;aaa, Flaaallaa i l Chapellerie d»r-
oitit *>a4>

L* r«pa|aiio* de li Gr»<« Salies

drt bon it boa Marob*, *t a Prix Fue
)• Grandi H al toc •'••t fait un* aea-
biaai* <liem*la. A uni la Maanlle
Direction, n'a racal* devant ucoa

brauu cliamele. e<U «ait n i i d i i
»»«e on Grand ratllear Pariiiaa poar
la Maiura. « d'arei it 4.J* l'on paat
«tre etri»in d'eue habilla à U «er-
oiAre •oo>-

• iniBiftisf j e s dernières nouveauté»

de ta saison Printemps Eté
Facilité de payement aux fonctionnaire!

Mien s'assurer avant d'entrer
d'être à h Grande Mai$on

Boulevard Paoli, 35
»•» de Hucrorule CM Ville

A VENDRE
Fuis, Foudres et Cuve a de toutes

contenances.
Presses, Fouloiia et BaBColes.
Bois en sipin, cbaUaignier et noyer,
S'adresser pour Le tout à l'Usine de

a gare

Couleurs végétales, Fournitures de chaia.
Laboratoire de Bactériologie el d'Urologie. V. I

Ckimitte, Distillateur-industriel, Inventeur du Vin ft
Bue de» Rampxrls-d'Ainav. 40, Lynn (Hh&ne.)

COMPAGNIE D'ASSl'BAMES GÉXÊKALES
Fondée en 1819

SUR LA VIE
PARIS — 87. Rue de Richelieu, 87 _ PARIS

Ut, PLUS ANCIBHNB DES COMPAGNIES FRANÇAISES

fonds de garantie: 665 millions
AehttU de noes propriétés «t dasutrn.t»

Pour renseignements s'adresser à M. PASCAL BITTERLET,
Ager.t Frincipal i Butia, 1 bis. me do Noaveaa Port.

l t , . : i . i n . 1 / , | . i |
M A T ' l k l e t 111", l . l i i iu ' i i r ' i i i i ôr i l . vo , d[|)<-sltvi>, d i u i l l'Uh*i
Journalier et modéré («cilIle toutes le* loucltous de lorfl»

liaison 1U1TC & HGEN
PARIS — 44, KM de là Folit-Mènwurt, 44 -

001.1(7

La Lampe " A LA»IN " - fore» d» lunier* 14 boudai — «w
meilleure. Lainna da table, à courftjit d'air, qui ait été établie Jusrju't,

fpur. Ijt di* punition toute np*tîtJB de usa iliwiii», perfore sn Umi«. lj:
'hii1 traverse fetutt furc£. permet d'au «Uirgir !• fumint* et rln 1<I r»-̂ ;

in Ĵiudê i'Piite. Par rupplifetion Ue ce principe, on (ibtient duur, uCju«, 0 D eblient
ilion relativement n

une luum-re .l'uu» inMnB.te"étanuanU,iiiii f»it'iîe I» lampâ " ALÀllli
I ia*»l .le lu. lampe de bureau, de la umpa d'etudea. al«., son tutciji
neinont éUat d» plus «impie» et son aBlratien dea plu» t/cilan.

IMPRIMERIE — LIBRAIRIE — PAPETERIE
OLLAGNIER

BASTIA. — Boulevard du Palais, 8, et Hue des Jardins. 1. — BAST1A

ALMANilCIIN I I J L I J S T R Ê S POUR
à 1,00, à 0.50, A 0.30 et A 0.25 cent.

r-
| Ncuveautésjiittéraires

L'ARTIGIANO
LUNAI1IU COUS!) POPOLARE

*er ••.*••• ! » • »

Pnvtrbi t varie Canztmelle popotari
ANNU x x x v i u

CaitesjleJTisite
IMPBXICAB

OUVRAGES t CARTES IILIIAIBES

• Fournitures de Bureau
T KT MATÉRIEL SCOLAIBR

i
A Ul « p i " I AflTKilANOhi «el poirier»

M il* qaMl'iaiw dl gna ont ht mi.

CIVILES ET IWILITMIBES

Fabrique de registres
rr DE UHIEF» D'teouiR

Dépit: da Petit Journal — Petit Parisien — Figaro — Mode Nationale — Echo de Pari*
Petit f'mrmral -Le Journal — Petit Edu> de la Slode — Revue hebdomadaire — Petit Var
Lecture illustrée — Eclair — Le Gaulois.

Abonnement sans frais â tous les journaux français et étrangers

VËDRIN ^
BIJOUTERIE - OPTIQUE

BASTIA - me» «Anrr-jgA» - SASTIA

NÉPOT i!c couverts Franco-Rutte EN MÉTAL EXTRA BLANC, 1" Titre, argent
déposé. Garantie 81 grammes. — Cuiller à Cité, méul GOMMCLT, extra blaoc, Inu-
sable, pour Caf'S, Hôtels el " *

^ A LOUER]
Appartements, maison HM
S'idresser an Concierge.

A LOUER
Joli appartement comp

dii pièces an 3e étage •
maison Kiotaum, Place ^
Nicolas.

S'adreuer à MU. L. !
VI et Cie.

SAMEDI, 4 DÉCKUBKE IW7

Le Petit_Bastiai
JOURNAL

[Rédaction & Administration : &, boulevard du Palais, Bastia|

>'tiU divan, 1 fr.— li
a Jouraki
«a. O.3O — Judie.0.351

QUOTIDIEI
corravomunt ipàcial. H. JULES BAH10L, 41,

ABONNEMKNT WtiytiUr famimr)
I»SB.. . un « i . 2O fr. 6 moU, 10 . I UN.ON POSTAL», HT
UTMKS DÉPART 2 2 • . 1 2 . I le purt eu

LE CALENDRIER

L«w. 6 h. 47 m. — CoKlur. 3 h. 0 m.
Unit : rremlar quartier, le 30 — Pleine, l« 8.

rtmn B O U » ; »ilnt l'i«rr« Cbrjiol.

! i
j

H DÉCEMBRE j

I Vieilles Coutumes

£ztraiV(itréi
préparer soi-n
instantanément]
\litre de VIN
QUINQUINA.

l!«rr.»clen.<a>a|

| II en est des vieilles coutumes corn-
i des préjugea. Ceux-ci aussi bien
a celles-lta sont de tous les temps

it de totu les âges. Ils résistent & tout,
i t u plus grands cataclysmes ;

t passe, tout se modifie, les meeurs
iDt, seuls tes vieilles conta*

s et les préjugés restent. Faites ta-
ï r»se d'une vieille société, comme

fc*, «t, sor ses raines, éditiez ane
è noavelle; croyez-TOUB que prê-

tés et vieilles coutumes auront dirf-
i i tout jamais ? lirreur profonde I

s renaîtront de leurs cendres, comme
o phéuii.

| Vouloir en purger la société c'est
treprendre le treizième travail d'il er-

rez de faire croire A certaine
allresse de maison que de» couleaoi
i croix sur une table, que du sel
inversé sur la nappe ne signifient

olament rien ; qne le papillon da
, attiré par U douce lumière de Ba
ie, ne signifie pan « espoir, > et
\i papillon du mal m n'apporte

i da chagrin dans ses mignonnes

IA la jeune (11le. impatiente de se Ma-
r, qui interroge le coucou, dites-lai
JC que le coucou n'eit qa'on Tar.
HT, et TOO» verrez comment vous
rez reçu, surtout s'il a eu le bon

rit d« ne chanter que deux oa trois

nous en passons, et des meilleora,
i préjugés, tous aussi inderjci-

les l«s ans que tes aotres. Noua

avons Heulernent voulu par ces quel-
ques exemples, pris au hasard de ia
plaji», motHrvr corabîen ces préjugés
ont la rie dure. L«3 vieilles coutumes
sont do la mùnae famille.

Parmi tous ces préjagôs, pai mi
toutes ces vieilles coutumes auxquels
nous avons fait allusion, il en est
certes beaucoup d'absolument LnulTen-
sifs ; cetii-li, il n'y a pas grand mal à
ce qu'ils vivent.

M ais l'un reu contre parfois telle vieille
habitude qui. née d'une idée parement
philanthropique, va totalement à l'eu-
contre da but pour lequel el!o avait
èlé conçue. Ce sont ces vieilles habi-
tudes-là qu'il faut combattre parfont
eu elles se manifestent, sans jamais se
lasser, a cause du mal qu'elles entraî-
nant avec elles.

A l'appui de notre dire, nous n'en
citerons qu'une de ces vieilles habitu-
des, et nous choisirons celle que tout
la monde a va appliquer de près ou de
loin. N'allez pourtant pas croire que
cette vieille coûtante dont noua voulons
parler n'existe qu'en France ; non, elle
n'est pas notre apanagn exclusif. La
preuve noua la trouvons dans les
comptes rendus qui nous sont parvenus
de St-Fetersbourg ; cette vieille coutu-
me a été mise en pratique sur les
fiais de la Nova. En effet, au moment
où le Président de la République pre-
nait congé du tsar, Nicolas II lai a
demandé de lever toutes les panitions
des marins français.

Donc, dans l'armée, il est de tradi-
tion de lever toutes les punitions, sanf
pirfois les plus graves, i la suite d'une
revue Jd quelque importance. Au pre-
mier janvier, aa 14 juillet, après
ans inspection gôoénle, l'on voit
taujoors prendre une pareille mesure.
La troupe, bieo entraînée, bien ion-
traite, s'est présenta* correctement
sou» les armes, sa tenue était belle :
elle » défilé avec une rectitude par-
faite ; il faot la récompenser. C'est
très juste, c'est une excellente idée
qai procôJe d'un très bon sentiment ;
main par quoi se traduit-elle? par une

levée tlo punitions, et c'est tout. D'au-
cuns, a priori, penseront que c'est
beaucoup, mais, s'ils veulent bien,
avec nous, considérer cette mesure
u<iD9 ses résultats, il» seront bien vite
convaincus da contraire.

En eflet, le bul poursuivi par le chef,
c'était de récompenser tout le mourie ;
or, à qui profite sa décision gracieuse 1
à ceui-l& seulement qai subissaient
des punitions à ce moment.

Les bons sujets, ceux qui ont tour
folio de punitions vierge de toute ins-
cription, ceux qai accomplissent leurs
devoirs de chaqoe jour avec toute la
conscience dont iln sont capables, n'en
tirent aacnn profit. Ils ont, c'est vrai,
la satisfaction du devoir accompli,
mais nous estimons qu'âne récom-
pense autre ce serait pas déplacée, et
qu'elle constituerait pour eux un eo-
conragemant série ni a persévérer dans
la bonne voie qu'ils ont toujours sui-
vie.

Jasqog-là pourtant le mal ne serait
pas grand, car tons ces boas sujets
ae changeront certatuement pas pour
ai peu de ligne de conduite ; seule-
ment, il y a autre chose.

Cette mesure gracieuse, cette levée
générale da punitions, aa lieu 3e
corriger certains tempéraments quel-
que peu rebelles à la discipline, cer-
tains esprits frondeurs, les incita aa
contraire à se mal conduire, car ils
l'escomptent tar avance ; ils savent, a
qnolijuea jours près, que les puni-
tions seront levées ; ils en sont cer-
tains ; aussi il faut voir comme, a
la première occasion, ils narguent leur
caporal, ou se son s traient sans aucu-
ne hésitation a quelqae corvée oa
obligation qai lear déplaît Ces ao-
jets-là, soyez-en persuadés, sont en
général très intelligents, ils Eont des
plus retords pour esquiver les sévéri-
tés Ju code militaire et ne se mettent
presque jamais dans le cas d'aller
faire on voyage à biribi.

Mais lear caractère, porté naturel-
lement & l'indiscipline, leur caractère,
qui peol-ètre s'amenderait s'ils sa-

vaient que toute faute as paie toujours
jusqu'au bout, saisit avec empres-
sement l'approcha d'ane levée «é-
nérale de punitions pour suivre sort
mauvais penchant ; ils*; savent qu'ils
en seront quittes pour deux oa trois
jours du salle de police, ot ce se-
ra tout, le reste ne livrera que sur
leur livret ; de cela ils s'en moquent
pas mal.

Nous avions donc raison de dire
tout à l'heure que cette mesure gra-
cieuse pouvait ûtra considérée comme
une incitation a l'indiscipline, ou si
vons préférez & su mal conduire,(pour
les mauvais sujets à qa\ ; seuls elle
profite.

Or, telle n'était pas pourta nt l'inten-
tion dn chef: U a levé les punitions ; il
voulait aeoleinant manifester son con-
tentement et récompenser les troupes
qu'il venait d'inspecter. Mais il n'a pns
atteint son bat, loin de \è, il ne s'est
montré bon chef qu'envers ceux qui
ne le méritaient guère.

Devant ces résultats que noua pou-
vons appeler négatifs, serons-noua taxé
d'exagération en do-nanda-u l'abandon
de celle vieille tradition que le plus
simple bon sens trouvu atwurde 1

II nous paraîtrait, au contraire, plus
juste, plus équitable, d'accorjar, à U
Baite il'U'ie ruvue gônôr.ile, une per-
mission, si courtii fut elle, vuire même
un simple quatt .le vin, au« soldats
qui u'élaient BOUS le couji d'aucune
punition au moment de la rtvue.

Une telle mesure ferait ouvrir l'œil,
et le bou, aux lascars de toutes caté-
gories.

N.

WMIrUTlOHS ET PBQMOftOHS

H. Pnfliflif, •atmils! <)g procureur dn l« (ta-
p«t>llip« prêt le iièjadeTrA.om, t»l appelé n i
mima Ion ci ion* prèi le itè|B d« MnalbrUoD.

— M. M.l[el, férilk»t»r Je23ci**M i l'oc-
troi d» Minaille, a été o^nmè ttriliuiMf da
iin c M .

- H. Cittll, . d. U d « M dm

ON DU PETIT BA8TIAIS

t mai NSHUIU î nv̂
BASTIA (Corse)

met en venta da l'exccl
Eao-de-Vio de vio C0f«|
prix Buivsnu :

E>a-«Je-Vl« de VU

1LLEILE DE LACARDERE

II.
I.llf.UITlfRK

XXIX.

Dénouement
(S«ti->.

M <*ll. 4 c 1 1 « « « . M - "'«"Uni d-M-

- im, - : - ;
— tm, — "•

E»a-de-VK ds M*

.-.* lta.p«, lorawat pvdu', t-r an pM W
L Une. m • *»»« . d-lwlre «i * l* «0.1
L.A > M i . ̂ r^nMH autant rtwlea. — I «M

i.'*M it* T*dset*rr* j

i • • * fiieacwan a!«n!mn.
» <m. petioDi». éttiem Fioretlt. M - t , •

«,7a . « . « . r h e . et U « ire Me. i l - J -
>, Mpértcaio de le conmanaate.
• «nr Bile fai pM*"-

anelle II lai m i l Ulle H livrer poar joaer «an
• Aie de dfmt tx tMChiui dans IM riolent«* péri-
péilea da la veille, lortqM, dtMoi-noai, allaé'ail
*enoa trappaf A la porte de la .uleon boapliallèra,
celle rorle a'élall oarerie dtnnt elle uni locaoe
queiiloo dei dlfoei t a s » , qel l ia ient r*fne
frtmmi ane brrbit reniflai ta bercail iju^i
t'OMge.

Toaie la j on ruée, la torpeur de la réacttoo,
invertie c* et 11 de eritrf n « w . « , l'mll r#-
lenM §•* eon lit, — la petit lit donl lea rideau 1
bltoct itiieol ea< eloppé la traitqallla 1 an ne il de
U peailoenaire J'aairelaïa.

Milotenini, p!w calioe el p i » tarte, alla te
tante*H!i loii en (lire.

Klle etplte,o»i ce e,a'e!le fejitt, ce qa'eJU cfaer-
(tmt ea te rèrufiaat daat le pieai «elle.

Kile «Ilirinaii 100 imonaUe toJoeté 4e n'ea
•ortir qaa poar Jetealr la lentme de Roc«r de
Stiai-l'oot, et, H elle ne poexalt appartenir i
celmUd, de a'ire dè«oraili qu'aa SelgMor.

U Iront baiaae tû«i lear colfte aai UrjM (liée,
et In natal emewllea dam lea euacbet <H lear
robe de ialaa blancbe, Impaaalbta aa appereiMa,
IMU praiacdïiaca1 rtmitet A iiméfiewr >>er
t>r|.(>a**t.w ai étranfe bbtoire. ee> d m aadl-
tHcet rt*Mmblalea( A d«ui i i a iM da Itecaellle-
awnlel JeHai'ime.

To«l à e««p, dea bteiia aiaiaBari aitefriai»*-

Ua a'fgluil t OÙ diicnla I arec éclat,
broiqiwmeal, dea paa

Lee d m rdlfleeieee ee refudérant evae éloo-
M U M l .

— Oie M paaaa l-îl Joac T deminda II inpé-
rlMira. Vealllti »olr, lœor Aononelid*...

Ea ce DUMment la i<eiir toorière w précipita
dioi la Mlle :

— Ab I ma taèn, t'ecria-i-elle, TMI éperdue,
ce MDI de» fem de Jetiice, d«i t«o* de police !. .
lu me intteai I . . . Teoei, le* «.kl I . . .

DecrHre tlle ippanimit, m *«»if Richard
V'Htwr, Kco«pefri0 de l'Egaré*!! el da R « B -
p.llieer.

Cern-d, dtcenneet *étai, ne npf ' i ralaiui
poini Mal I M * |e<M 4e police • annoace*. el Mer
pbffioaoeile UtoatlM tiail aaaea celle de l'emploi
dont law coaapajiMM lat m i l iSubltf pear I M
beaolM de ta caaee.

U «*re Itartbe-da Roaalre l'Atall le««e :
— Qat ttea-xma, loaelmrr qBe»Uoona-4-elle.

Oae racbam-fau T Ri fal W H a donné la 4roll
da «lelar aa daaaldte qae la loi proièfa cerna»
criai <tee ealraa dtatrai T

— l^lta loi B < M tue I<HU Intoqoci, répoadlt
le faai Vaakee ea •'inclioioi l#teram*ai. M M
droll MI écrli dana le tJMie, ei la ftinat* de
ma naaaaawr», - il dWiDall tm «Mil K&jft,
— qae IM auflitrtu ont J«l.'•(«## poar m*nU- )

1er, mai proufe qne n i tlilio, q a | a pa roai
mrpreodre, n'a r l m qai doln foaa r f f n w .
(>irtt A mon nom...

Il noaira da d^,t !i FUhmle 4e Lagaritrf
qui, ttrotie. lei iraii. con.m,*»; le cotuider.ll
a«c ai.e «ponunio, i*ec eue twrrear $vprtwtt.

l M

p p p que tolcl. J« • • ! •
*>o oncle, ton itiieur, ton amqee parem ta ce
•oode. H, armé da famarlt^ qae toai o . utra»
m* «nièrent, jt fleni met lamer 1 li reuJre A
mon •fteelion, A net IOIDI. , .

Noire hè>< ïae proinia pét en fada Irémuianl
ai iaJI|oé.

L'ami Dlife toniiou, [ODJIMIM en a'adreaeant à
la lapérievTc :

— <jVéf*r*e par ioe pinlon («Ile, mu ea-
Uni aaéceonaltH ce qae j'ai dit, ce qoe je tels
ptài encart A faire poar el'e, c o i a u m M r



H .DillraclM aSetra», ait nanoté i m

— M. Tiojml, iode» Joaî-oKidur. * ftla Don-
ma porteur tla coQlr«iaie* an AlgatU, pour ê l »
emploie dm» U dé crûment d'Oran.

VOTES ÇKNQS'SfcNATKURg

scrutin sur Tordra du jour par et
b mi pie, accepté par le' gouvernement,
dans l'iHterpellaliûii de M. Fabre rela-
tive à l'installation d."uo magistrat.

Nombre dus volants . . . '211
Majorité absolu» . . . . 106

Pour l'adoption . . 103
Contre 100

Le Sénat n'a pas adopta.
Onlvolû contre, MM. de Casablanca,

Farinole.
M. Jacques llèbrard n'a pa9 pris pat

au vote-
Scrutin sur .'or.lre da jonr àe M,

Tillaye, ainsi conçu ;
« Le Sénat, persuadé que le gardi

des sceaux tiendra la main à ce que
les luis soient strictement exécutées,
pusse 4 l'ordre du jour. »

Nombre des votants. . . 232
Majorité absolue . . . . 113

Pour l'adoption . . 128
Contre 105

Le Sénat a adopté.
Ont voté pour, MM. de Casabianc

Farinole.M. Jacques llébrard n'a pas pris part
au vote.

Gazette Départementale

,n cuuir 4 riadlifeai.
EU. Jamul. ta prod.g«, •> « * « • • « • M ( -

i ,o . i , « 1*1. .1 * e « ^ * t ' » B M ' •"* '"' '"*

- r .tu. Anloria nu plu» «IncerH

Nous commencerons prochainement
la publication d'un nouveau, feuilleton ;

L'HONNEUR DU NOM
par CHARLES BUKT.

Les Chants de la Corse
La librairie académique Perrin et

C:e a mis eo vaats & Paris, ces der-
niers jours, les Chant* de la Mort et
délit Vendetta delà Corse, (lameoti,
roceri, avec traductioa française eo
regard, et cinq morceau* de musique)
publié» avec une introduction et des
Dotes par M. J.-B. Marcaggi.

Dans qaelquaa jours cet ouvrage
sera mis en vanta chez tous les librai-
res delà Corse.

Rappelons que les Chants de la Corse
sout l'exaltation de la femme corse,
de sa tendresse, o> &a passion.

Ce livre sera certainement très lu,
très aimé par les femmes.

t détruire les chw^ei qui piMUl s u AcecbU, nt
«Uaauer Ufc-ntita JM faiu qui lut inatrapfo-
ebét.

Lai doue timom. eauadtu •'•ceardwi i re-
tonaalira que l'ucaté tai tta awe«iu iij«l. U
ruuteuipvbliquftl'iccault d'aioir tue «on pert H

• lUletneul. Tout èifirœaot c«ti|orl<qBenieiil qail

H. Arri|W, subilimi du frncarenr K*aénl, de-
mande tu nom de la justice el de l'hotouillé,

| an «erdlci impilujiWa centre JLeerblt.
! Me Eru, tturué de si ilélena», l'cGtorce d'eta-
J blir qu'il etl oktiint it'ai coiD[ilol ourdi pir 1M

pinson ila sa mère. Li ^reute du crime qui le)
en teproebé n'ujiot pas él* lilte, un acqullle-

SutuidUliement U prie U. le Preildeoi de
pomr U que*tbn de provomllon,

Kflcopao coufiblo du crime de cooi't el blts-
iuro idloalilrei lut uo asceDdani i*ec adrnki-
slon dea clrcoosUocea ménuanlei, Aeerbts eil
condamné 4 i aai de prligo.

OQUB

AJACCIU. — O.i lit <l«»s 1* Jtfpuiliaw
'̂<*[ »»oc II plut tiv« douleur qoa nom -_ .

ipprif, hier, la mon <la M. H trio • GUcometU,
ancien praleH«ar de m.ihêr*»liqo*« u Coll*fi
dAjitdo, subitement * m parlé, en plein* *t<
gueaf, i l'i^e île 61 «ni. l>«8 mort, ie produi-
sant au leiiietnim 4e la n<>ri ils sa Itn ne,
Gueoroeih.i en s* en Mlle uu* éroot.oa e»l
De. En fil t,nn peut dire i)>i« M.
D'avili « Aj-ccio qao <!<•§ imU. Àptèi
«Ipnê pendant t>!u. de ilrg1 101 l*« miThér
que. iu CoCèK», Jrpult on m * paloe II «ni! «lé
iJrais à jvuir il'une retr.H* qal denlt «ira M
bûniieat du MI «ieai jftB.fi, maki U dMlloh u
a décide auireuaiit. U« Jeune* geot quil a t*
tu m m» 4lè*M el doal beaaeoa>> aoDl répandu
»ujoonrhol dias duerm urnere* liUtilei, u -
veni quel milire énioiai «t w l n t o tl fui -, *
ilti néihudii rtgaara »M et eliire» il jat|iUii I»
•rltnct de l'euielgoarotnt, • II loti peunwll*
el Idflaiible, Xuisl oe IIUM-I-H parmi IB» «0-
cieni é iitt qu'un .omeatr ( n

Pa.ria, la U N«*enbn
ta» eouM do DM reotte t'«no«liorent pmr euiU

d'e.cbaU U N I tmport«nti de )» Cuiw «u oomp-
tandaneea <la noa grenda aubiiua-

KoDaist t bit. laOomphtit NatioBa.1 d'Beaaanpte
i 5»8, la Urélit L?oaeaia • 1M et la ôoaiéU
aetiwle très ferme à Ms.

L'iotion dé la Cia due Hrnei d'Hêru<«» ae
maictwot a 614 fr. tvee narita de nonvekla
plua-*»luo 1et que te* «tetaaat nebta
il* hcuiil* aeroot ai plein» ekptoitntut

•«ni.
HaU outre U nut-.ra autlere, i l'eeprlt o«t el

toat ceui i|q> l'om appror.hi, le Mutcnir d'an
homme Iwni.èta daoi toale la tort* da tarma, d a
t w iAr« viii^e, d'an eipril noble, b-aal et fler,
dOM l< bail* »ie Uburletue, pur», liupUt, Il ta 4

ticre* ta itmil, au detoir, — rt, d'abnéftilloi
tle itèviiaemtn*, tantterée etctaiirea>ei>l ai bo
Leur, ait r.io*p*rite. i ùœoor 4m «1er,».

S « beaule* montai l'eiatepi riQé'#ei en
t'etur .etenUoli, el de Itol. Gît, l'iloéwrtii M
l'école pdjieclmlqafl officier d'artillerie, «I lei
ilmt I O K - lurent «cm djtleor en droit et te-
•eue en m^JecIn.

L» mon,i« Pr,n f, », a . ; , qui M pro.luUlt loo-
plt.cn <LI IT^JU'u, tl j i qatlquri aonée", dé-
puta ea l«l le« Bci-mM d'âne noire mCUnt»ll«
qal M ie dUtba jtmali plat, u mort d'ane

î natie moli iK ta,nr»ac*i îDltrlanrei, cri haqi-
me »tii icpirenrei tiimareate*, trilt .{al t*-
cluiion crpur tiaio', W*» tendre «I wfa
U l*un« avait «•* le loarreaa.

ta «e ji>*r de truelle épraaae noir» imii
p'n jr•lente, l'H Mi«H, «a t DM i n » , N.fi «
Je*a Giatomein, 4e*eaai Ht* arptratini pu ar
toup JJ «on looftrotioi, I Iti i GUcoraettl tar
ion , qoela lerrlb'e nouille ett allée inrprea-
drt t P«rtt, *n milita da m éiad«, el a t net al
tomme an omp d, nuiiM...

(Joli* riçoit«ui, csccmtna l«4t, linai q«t la
(in.nle Cltcomeill, l'ciprcwtoa M no* aanit-
flDt>n!i »fl«toeui.

UUtETA-Ut-C&l1. — Vaettodi dwatar i
4̂ aâ ka •^•••kàaTa^baB tf ive^aa^UaaL aaa^aaâiaai * • • u ^

Aadieoce da 3 Décembre

de M. le conseiller STEFAN INI

Coups eiblesBurea volontairoa
sur un a scandant

Lei UHi repriKbti t l'icône Aierbii aonl \
, s tire cément rirei pirlvui, mili lurioul en ;
Carie, où U Mniii^eat de la lirai Ile H mil D lient
•nul Ifliaci qae dioi l*i leinp* inilH__..

Acwbia a X répondre de >olaa da \t\< ea*ar*
1, uni l'i poil* 4au »JO lem, l'a newt de ion

Vo.d comnseot n i eoDpi l'acte d'icevaaliiM.
n«ihli Chu-let-Antoine ••( agi de 34 tn>#

ntaia dijt i l'l«a d« 30 ani II i bradait BM pa.
d'iojarei et la«r lilmll iaUr l«ie» aorkl

u« dm*ali iralletaenu. Il aarilt aloi. ibréf*
l « joor* de KM pire, et une jenoe fille qa'tl
axih eo1e*«a p«h époutta, anritl éfalen

\ à la u i ( , de m braUlliét cl d«
tleac*. Slla]utltc,, TaDie de prai

«et, D • paa de cempiM i damodK i t'aectai
de u dottU, ehaf, tl ea eat urai «atretMiil da
la eoadalle qu'il a t,< ne «li-t-«li de n mire,
rVnnondiJe Acarbti, aounuBant dtfttti le nuit
datepieKbre 1 8 « .

A t»m é(Kvq»« AcefUe Oharlae-AaioiM •(
q-iiiiaie >t le *i'1<̂ e dr "— •• •*' lUaiii

1896-97, noua relevons le» non» da
MM- Moretti et Poli, étudiants de 2a
année ; M. MorelU a obtenu la 1rs
mention bouorable, et y . Foli la se-
conde.

Décès
M. NieoreHi Antoine-Jean, compta-

ble de la lûaiaou Boargçois frerest est
dôcêd.0 dans sa BOisantô-dixiècoe an-
née, après une maladie de plusieurs
mois, au cours rie laquelle il « été
soigné avec le plus grand dévouement
par B» cousine, Mme Fraticelli.

M. NieoreHi était an employé cons>
ciencieux et intelligent, qai avait raôrili
par ses bons services l'atlectiOD il*
ses pai rorifl ; il sera bien regretté par
eux ei par ses collègues.

Les obsèques» ont eu lieu dans l'a-
près-m ni i ; le deuil était coudait pul
MM. Bourgeois frères et leur Deraou-I
• el.

Buveurs entités
Hier soir, v«r» onze heures, q

individus qai avaient aorabondam
fêté le dieo BacchoB, se préseoia
an lestaaraot Fabio Zannioi, au h
veao Port, dana l'intention de vidi
encore qoelqaes bouteilles.

Mais, va l'heure avancée, le
refusa de les recevoir ; ils se mtr
alors à taire un'Wpage infernal, et 1'
d'eux, s'arinant d'ooe grosse piei
tachait de démolir la porte en t
pant avec la plus graude violence.

ZtDOim, dans le bat de les effray
dêcbafgea ft plusieurs reprises Bon
volve r. Us forent etlrayès et se deci<
reat a quitter le* lieox ; malt e
moment les agents arrivèrent, les
reot ea eu t d'arreauttoa et les eau
oèrent aa poste.

V
Carnet mondain

mariage de Mlle Fèry d'Esclind

qaei timee», poar rentrer i Mêla dé Tail
le«r p*j» J'orijlDe. Mil. ce ehinfitmeol de

reoiit Piil'iccet* meUlear. De
jogrt *,ifè» le«r arti*4e il lânriti «D« briqua
nec uni <e larra iur u nera, qae talla-d, ai.

.nie >1»M laJot, iùi l'vltler.
Van la lia da aïoli d« jadkti ÎIWT il I* bilUlt

cbutait da logit el la laltun J«ni la r«e loule
iournèe ai mate one

t par de» tolsin. «.... _
9, AsoùDct.d* AcerbU •a,lnt 4a>. I» jtwstc
renirar dtHi u JeMare. bjn filt te prfeipll-
sar aile, U aal*U »e* tb««e«i, ta r«n*r
Mie et (too»»»ot H <ie coo're le bj(i du Ut, la

'datant I cnvpi d« petaf. A taa
int tccesHBr»ni a< evra^rml U out-

».in, Anti'm< ta-le ae rtamlt qa't la Ijwur d'à*
wniftt«iM i «chippat a la lareaf d. t» forcée*
qsllot mlicBAKld'trrtuUliaa. Ricoauni, r—
da (««pi iptri, IM dtlaili il, eatia itfue

! pe:!!i(ine! qui l'awmetaleqi, AnDonclase Awrttl
l>fr«ll : . |« nt>«r«ble a<al| riuA* de s e lacr,
Marne il a iu« aon f4re _
elle - — • * irtnna««saia* •*. An, aiilt

VtaurioM ATMosraAajonB DD J Dtcwiian
7 '"•rtawwtitr*. — 7 Iteurai 4m matin, + 9 5 ;

•Idi, + IJ J , S benru dt nlr, 4 l i 0 ; HaM-
•a, + ty 8 ; nintma, + 80

8mmkn. — 1 banne d» auttii, l&l » . ;
midi, '53 (Pra. ; 6 h u m ii« torr. :U • « .

VtR.. — B h. da BVlin, S. laibl, briaa.
t h . daaolr, ctlne.

Ml am «t«l, l|i COQVWI.
Etal de U net, belle t

HMUir daa M«I : matin, + 0,48, «oif, + 0,55-,

M. Charles Ferraad, Bua^iDnADlear
de ire classe de ta marine, a étô promn
aa grade d'ingeoieur de 2e clasae.

Noos «dressons à M. Ferrand aoa
plas sincères (éliciUtions.

Nouvelles maritimes
Le second-maître de raousqueterie

poli, en disponibilité a Toulon, est
désigné pour embarquer aur le Calé-
donien.

utorl, qm

marqaiB ae « m » 1 " " w" ~
pbael de Casablanca ; ceax
le prince de Broglie et le baron i

reçut et l'ancienneté de» maie
aristocraUqne* de. Undevoisin et J

(jituibianca créaient, en même tet
OO-OM sitoaUoo privilégiée, de gw
2t i n e r t e " detoin aa» jeûnes *r*
«.™ F e _«. , è l e totte par le P

de Braoeevan et Mlle i

Au Palais
M. Qavatu a été nommé hoissler

près le tribunal de Ire instance de
Baslia, en remplacement de Bon père.
démissionnaire,

>i/Hrt tiffl
M. Rattalli, commis délaché à la

confiserie de cèdmts, passe daos les
boreaox de l'inspection.

— M. Mariinetti, rtmeveor fc Solen-
zara, est nommé commis à U coa&M-

I rie de cédrats à Hastia.
— M. Ginestra. brigadier à B)

est nomme receveur à Soleoun.

I ^

Parmi les laorèau d« l'acole de
'"• ——" l'annal

;^ u briok'goeletla français Soin»
toixtde Padoue, capitaine CaraUni,

i arrivé a Ô heures du malin, char-
deselet de raatérlanx, venant de

r f l e brick françaiB Fanny-Lelia, ca-
*- lfi Gberardi, eat arrivé dans la

lèe. avec un chargement de raa-
QX 'venant de Marseille.

- La baUncelle italienne Zefflro est
ivée ce mutin, aar lest, venant de la

lalena, p o " charger de ch&tai-

- Le vapeor français Nemtria, de la
„ cyp- Fabre, de Marseille, jaugeant
Ï73ionaeaux, avec on équipage de 42
mmes est arrivé hier ; ce navire est
rÊtè par M. A. C. Suultiwell. pour
amer poor son compte 357 fùta eè-

*Balôft pour New-York direct,
_ \ja vapeur anglais Cygnet est at-
Bdu pour charger pareille quantité
irLondres, pour le môme chargeur.

• S
-? Je Sainte-Ddoota

8 membre» da U Société de Sainte
•vote sont prévenus que demain di-
Incbe, 5 décembre, aura liaa la per-
fction des cotisations, aa siège social,
i l heure a 3 heores do relevée.

Le Trésorier, I.UNABDI.

\s prévoyants de l'Avenir
limancbe 5 décembre, de 10 1 11 h.
demie, a la mairie :
I Pavement de la cotisation men-
bile et de tontes les cotisations noa
fées JDsqn'à ce jour ; .

J Admission de noaveaox sociôtai
K, homme a, femmes et jeunes gens
ïuoron tunan d'acquis en payant la
Itisatioa de 1897.

Lt TrèBûrier, S. CAHBUCCIA.
M Prévoyant de VAvenir, journal oHl
Cl de la Société, est en vente à 5 cent.

t M- Petrolacci, négociant, boule-
1 PaoU.

a ^
u,, »Mci'g RaffaelU

L A meilleure ttuiiu de foie de Morne
triche médicinale, extraite dea foie»

i et win* paie, sans mélange et
us arrière goût, provenant des pe-
eries de Norvège, se vend a la phar-

e RafTaelli, place l'réla, Dastia.

i Municipal
U MM. tXto» K- S?ion» *

$7 Ballo in Maschera
Optra e» a tries, maiiqae de " - ' *

Ecole Polytechnique

MU. Arrighi do Cssaoot»,
Cocteygiaiii et Magnaschi, «d-
mia & l'Ecole polytechDiqce à
la suite du concours de 1897,
ont obtenu une bourse entière
avec trousseau.

KUUVELLES Ml imiRES
M. Desanti, médecin-major

I & l'hôpital militaire d'Orau,
1 passa au 38e régiment d'ar-

llorio.

Prêùdenet d« U. LOUQKT

La séance est ouverte à 'A heures.
M. OUivier, l'an des secrétaires, dou-

ne lecture da procèa-verbal de U aé*o*
ce de mardi, c\ai est adopté

^r^si'^-^U^I. •£-». >« '•»-

IM baïiacetle iUllenne
H i a t H . ? 1 ( * « P . r U e d « e

avec on cnir^QWiïtde
tecJMM P*01" Porto-Tofte*.

Casaoïaou, i— ••"•-• —r .,.,
talteus cbanseanl, Wea «• « " I

i chapeau eo »«loors blanc ni
Diurnes oolres ; le Ticomle Fèry <1

rosé, chapeau en velours noir arec pi
mes noires. .

1̂ , defllS a doré plus d'une I
Anrt» la cêiémonie rellglense i

lonch réanlssail le> p.rer.1. el le. al
de, deo. lamuto. ctax I. corme
d'EscIands, en son bel bOlel de U^
Pierre Charron.

Parmi les cadeaia ; «unie el c
( „ „ , Féry d'Eaclands, braoelol
diamant, broche avec perlea et a
taie dentelles, éfenuil ancien, j
en pcmt d'Angtolam ; rt»mle '
d'r>clands, service t ca» en ara
,icorite Mltbel Firy d'ÏMlao
de .oyajeaiec jarnitore en
comte el comtesse de Oaataa..-. ,
gaeen diamant., ,lcomte»se U r s u J
Casabiaoca. bonde ancien en die»»*
comtesse Biadelli, aljnlere. « a . . .
Mlle Biadelli, plateau ayeo gtamrtl
cienne , elc., etc. «

„ , u LouUool 1" it"»»»
1. a. Pou", " » • » ' • " ' " ' " " •

BOURSE DE PARIS

La
LE GkRDE DES SCEIUX
Le Journal OfSciel publie la

lécret nommiut M. Victor Mil-
iaril, sénateur, garde des aceaui,
>uiemplacement de H. Dirlao.
"iout U démission est acceptée.

M. Milliard est né en 1844
LUX Audelys. Avocat à la cour
l'appel de Paris, conseiller gé-
îéral des Andelyt, député de
.'Eureeo 1887, il lut élu séna-
teur ea 1890, et réélu en 1894.

Chatte présidentielle
Le président de la Républi-

que a ebassé toute la journée i
Achètes, dans les bois de M.
Gévelot, députe.

L'AFFAIRE DRETFOS
Le rapport Pellioux

Le général PelHeux a remia
ce matia les résultats da SOD
ioformation aa gônér&L Saai-
lier.

Ce rapport est très long,

ÉTAT CIVIL

Le préaideot dit qo'ti U séance da
mardi "'ordie du jour présenté par M.
Tillaye s (Hé lu lioia fais, II a été re-
produit deux fois exactement, et la
troisième fois inexactement.

1,'soquôte a laquelle il u été procéd
a établi qae cette inexactitude provient
d'une erreur da traduction du sténo-
graphe roaleur et d'une négligence dr
la pari du fonctionnaire chargé de col
lattooner les textes sur l'original, er
corrigeant les épreuves.

Cette faute grave a été l'objet d'à
blâme sévère. U pense que ces eipl;
cations satisferont le Sénat, (Aasenti
ment).

PROJETS DE LOI D'INTERET LOCAL
Adoption de projets de loi tendant

A autoriser des départements et des
villes à contracter des emprunts et à
s'imposer eilraordinairement.

— Adoption de projets de loi portant
prorogation de surtaxes a l'octroi de
diverses villes.

Ouverture de Crédits
Discussion da projet de loi portant

ouverture et annulation de crédita sur
l'exercice 1H07.

U Sénat a adopté.

Les Alcools dénaturèt
Discussion do projet de loi, adopté

par la Chambre dus dépotés, relatit au
régime fiscal des alcools dénaturés

Adopté.

Imfl teme Pnnieier» n*e Mtdori, .1 »o» •"-

J m h n i M i ; Mil. ».r«««i!. H » m m ; »•
.1 >n>. Dominlqii. Snl.l-I, »*" P»™m". "I

.HIJDIK;
co, Sn

el Fmiiee g ,
(Jul la duuiftur ^9 Uîre pirl à leurs parent*,

tmis et ci)nnnspaùcn do U perle truelle qu'lli
leuneai d'rpraa«er «n U personne d«

H. Slmon-Looia Ponievera
:ur épnui, père, (il*, ffèr,, bpiu-lrère. D«*ru

jt cosiin, riaeêcl* i U.itît la t Uâcai br«, f VU-
ge da t'i «m, mon! <1«« Sicrenents da l'Kjlim,
al le» «neo! d'aaiisiar i im> eulerrrmenl qui «ura
lau •ujouid'hoi, 4 Uecambre, i 1 hsuro d«

AVIS
ftUXPRODUCTEUflSDHiilLEQ'OUVË

MM. SUSINI et Gie, propriétaires de
la Savonnerie de la Corse, ont l'hon-
neur d'informer le public qu'ils achè-
tent toutes les huiles d'olive, «nssi
bien les huiles comestibles qne lam-
pantes, lei ressentes et l«s fonds de
jarre.

l'rix k User sar échantillon.
S'adresser a Bastia, 7, Boulevard da

Palais, et U, Boulevard Pdoli, ou a
l'Usine de Minelli (prf>s Baatia).

s Serrices- laritimes Postaux
«e la cmrme

Le vic«-«mir»i S«ll»ndrooze
lilaMorD.ix,chetdét.t-m.jor
fcnéral de I* manne, et M.
lunurche, contrôleur géoertl
» l armée, «ont nommés mem-

te* de la commission chargée
1 >Utaer .ar les demandes
Bdtot i l«dmissioo i eon-
arir poor l'idjudiction de»
mcea maritimes poat»"* <"-
> la Francs et It Corse.

le dossier est lié» volumineux.
Le général Saossier a consa-

cré toute la journée à l'Alude
de ce dossier ; on croit qu'il
prendra une décision demain,
et qu'il transmettra aussitôt
aou rapport an ministre de la
gnerre.

ProUatation
da commandant Eatwhuy

Le commandant Esterhazy a
liressé une lettre très émou-
vante au ministre de la guerre.
Il protente énergiquemeut con-
tre le complot infâme dirigé
contre lui, el demande son reo-
TOI devant le conseil de guerre
de Paris.
ProUstaitton <U M. L* Bloia

M. Le Blois, avocat, a adres
se une lettre i la Libre Parole,
pour protester contre la nou-
velle donnée par ce journal que
le conseil de l'Ordre dea avo-
cats avait désigné un rappor-
teur pour s'assurer de la part
qu'il aurait prise dans la con-
fection du doaaier Scheurer-
Ketner.

Hssores de décentrafisation
2e délibération sor le projet de loi re-

latil a diverses mosnres de décentrali-
sation et de simplification concernant
les services du ministère des linanKS.

Le Sénat a «dopté.

ha Brocanteur»
Ire délibération sur la proposition

de loi relative au co umerca de bro-
cantear.

Adopté.
Séance mardi.

lttM!IIGr.l\CH.llim
sent ap&idqiie contre les lièvres palu-
dt'tfunfB,

Dépôt général :
•*h«raif tclc • • • n é

Coin de /tut Saint Roch et Bd Paoli
Envoi franco contre mandat de 6 fr.
En vente dîna toutes les bonne» phar-

macies.

Chambre des Députés
C r W n a de H. BUIMO»

La séance est oqverte a 2 heorei.
H. Decier-Davld, l'on de« secrétai-

res, donne lecture du proces>verbal de
la aèance d'bier, qni est adopte.

LESIDMINISTRmURS KLGEWENS
Ire délibération aur le projet de toi

relatif aui pouvoirs disciplinaires des
•dmini&tritears des communes milles
ea Algérie.

La Chambre décide qu'elle passera
à une seconde délibération.
ijd boissons hygiéniques
Sotte de la diaenstion da projet de

loi relatif a la sapf>re»sion des taies
d'octroi «or tes boissons hygiéniques.

Ton» les articles rlu contre-projet de
M. G«orgea Berry ?ont adoptés, après
U discussion de nombreux amende-
ments qoi sont tous reponasée.

L'eas«nible da projet de loi est adop-
té par 513 voix contre A

Séance demain.

VINS
des meilleurs crus de Saxttne et da
Cap-Corse.

Garantit purt à ranalyti
p r i x «le v e » t e I

VIN DE S A R T E N E
Aa détail. 0,40 c. le litre,
Ea gras, 0,35,
En entrepôt, hors, la barrièro de l'oc-

troi, 31 francs l'hectolitre.
Extrait rie l'analyse

faite par U. GENTIL, pharmacien
Alcool eu volume . . . . 11,060(0
Etirait sec ,9.92 0(0
Acidité totale eu acide &nl-

(un que 3.43
Glycérine 6.32

Coloration, naturelle
lUeiia, 10 décembre 189C.

Signé : OCNTIL.
Cave poui le détail, rue St-François,

n. 2, en faca U [trasserie des Plaine

Ciaoi * Ciments, Pl&tres
Hnoi mis unwi. nnniwiirm

Cai CLÉMENT
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| i r a * : Preatef qearller, le30 — Pleine, le 8

n n D I Dniiit: Si'n> N eoii«.

LE VIN DU C
AU aumauiNA

è

Ce nouveau Vin apéritif , dont la supé
riorité sera reconnue à sa juste valeur, offer
par la Maison L.-N. M ATTKI, diffère complè
tement de tous ceux connus jusqu'à ce jour. 1
n'est composé qu'avec des substances absolu
:M n( hygiéniques et stomachiques*

APRES VOS REPAS, prenez un verre de liqueur:

LA CÉDRATINE
si justement appréciée des gourmets.

Kfi ter pe radial Ci GAMME MA TTEM OU DU pasjiffg
U fi*MI : H. O I M .

4 DECEMBRE

ILES CnriiKitÉs 3B la Semame
Le vingtième siècle va-t-il as-

Ulster A la dépréciation de l'or? Après
]la découvert» des mines du Transvaal

de l'Alaska, les journaux parlent
sérieusement d'une compagnie ré.

;nl formée pour l'eiploitation
'un système inventé par un ministre

,tiate, le révérend lernegan, de Mid-
dlelon (Cannée tient), et* l'aide doqael
on «trairs l'or et l'argent de... l'ean de
mer. L'inventeur, partant da principe
que l'eau de mer contient an demi
grain à on gr-iin d'or par tonne et
deux grains d'argent, a imaginé on
raste caisson mnnî a l'intérieur d'une

«inguine d'appareils, qui recevra l'ean
|de mer. L'or et l'argent qu'elle con-

;nt formera en précipité au fond du
(caisson, tant cinquante de ces cais.

seront installés au printemps
>rochain, sur un point de la côte da
'aciBque, où les travaoi M poureai-

jveol secrètement. L'entreprise espéra
irer cinq mille francs par jour de l'ex-

UoiUlîoQ du procédé du. révérend
rnegan. lequel prétend avoir refusé

inq millions de sa découverte de Vta*

Une réclame allemande. Pour
ringt pfenaiogs <vingt-ciQ() centimes)
M envoi» ceat objets utiles. Voilà du
•oins ce qn'afflrtne une annonce
in'one maison de Berlio fait publie/ à
a qwthèrae page de tous les jour-
M D I . Bien des personne*, alléchera

par les cent objets utiles, risquant la
sotnmi et reçoivent cent épingles 1

naissons déjà 1« société des laopardg-
humains, dont une dooziine de mem-
bres, tout récnmnieat encore, furent
pendus pour faits d'anthropophagie,
sur l'ordre de* autorités de Sierra-
Leone, dans le paya d'imperia. Tout
près de là, le long de la rivière de
Kettam-Boom, on a trouvé les traces
d'une autre organisation cannibale,
dite des alligator humain». Ses mem-
bres opèrent comme les eanrienB dont
ils assument le titre, dans les roseaux
et la brousse couvrant les berges de
Kettam-Boom. Ils attaquent les pé-
cheurs et les canotiers, leor font avec
leurs dents d'horribles blessures et les
entraînent dans quelque criqoe où,
une lois le cadavre à point, il est sa-
vamment dégusté par les pseado*cto-
codiles. Ceoi-ci de sont point si e i -
clusiveiaent scharnés à satisfaire leor
monstroeuse passion qu'ils négligent
pour elle, lenrs intérêts matériels ; ils
volent leurs victimes, avant de les dé-
vorer, mais c'est, disent-ils, pour ali-
menter la' caisse de lear syndicat.

v w . Plaisanteries américaines. Mme
Mac Kintey, la femme du président
des Etats-Unis, possède une jolie chat-
te «agora, qui. il y s quelques semai-
nes, a mis sa monde quatre petits
cbats : il s'agissait de 1RS baptiser.
Mme MacKinley s donné au pins
beao le nom de Charles Decker, nom
appartenant au journaliste qui a pré-
paré la sensationnelle faite de la belle
catuine Evaigelins Cisneros ; un antre
fut solennellement dénommé ftvange-
lina Cisneros ; quant anx dem der-
niers, on les nomma Weyler et de
Lorme (du nom de l'ancien général a
Cuba et du nom de l'ambassadeur es-
pagnol a Washington), et ces deaz
derniers forent aussitôt noyas. Il
parait que Urne Mac Kinley s'est beau-

coup divertie de cette plaisanterie. Il
faut avouer qn'ello n'est pas difficile.

~ - ^ tai^eses américaines, fï n'y
a pas que les artistes dramatiques et
chorégrapbiquei qui soient couverts
d'or en Amérique. Les toréadors ont
Isur bonne part de dollars. Ainsi an
imprésario américain vient d'engager
un des pins populaires toréadors es-
pagnol», Luis Mazzantini, pour donner
donze corridas au Mexique, à raison
de 35.000 pesâtes par corrida. Son en-
gagement terminé, Matzantini a l'in-
tention de donner pour son propre
compte une série de courses de tao-
reaux dont le produit ajouté au prix
de Bon engagement, doit loi rapporter
en deux raoia denx cent cinqnante
mille francs de bénéfice net.

""•*•*•*- Les derniers jours d'an po-
tentat. Bismarck est toujours tour-
mente psr sa névralgie faciale qni se
compliqne d'insomnie. Si le piiuce
essaie de combattre l'insomnie par des
promenades en plein air, l'etTet de SCB
promenades est bientôt paralysé par
une recrudescence de sa névralgie
faciale. Aussi, loi faut-il attendre pen-
dant des heures entières quelques mi-
notes de sommeil. Si te souvenir de
toutes les victimes de son infernal po-
litique revient le heurter pendant BAB
lonsaes veilles, elles doivent être siit-
gulièremeul douloureuses I

PIPELET.

La Reorutament da 1807
Le« JMaei fW* de II clisse 1896 sont i pei-

ne •m** t • • rétlmeoi q>e, déjà, la m<Dlti»re
da la |i«rr«, M prend dei dlipoiliiom ralathes
l i a tormirton de la rlara m a l , qai llrara aa
iorf aa aal l de Janvier prochain.

Ton* les jeanes «eos né» da 1er j imur • • 31
décembre 1877 deTrool, an tontéqieoce, M pfé-
eenler, i p i f * da 1er décembre, 4 la mai-
ri« da do«idle de laara permis oa da 1«ur
talaar, poar radeaMt lesr laecrlpilon iar las ta -
bleaai 'le reeenstmeai delà cleiae1841.f i -
rellle obligation ctt imooeée a I M S ceai qai.

ii»m lerooraat de l'innée, oui été l'f.iijei il'un
décret de niturtllmiriD on de lilnfegratlnn.

L M ><nrn 6 * M rédrfsnt i r*tfir»Ber ris iront

aident leurs pirenii. SI l u p»rem* lisLilenl eu*
«uni j, l'étranger, l'Inscription aura lien, D»f Us
ml ni des consul), m dernier domicile ta

Le» conscrits fnnçiîs «ou» condition résolu-
toire ot detronl se faire inscrire qn'i îi ans
acconplh ; le délil est prolongé d'un ta, e'est-
i-dtre jusqu'à ti sn«, pour reai qui peuvent ré-
clamer la bénéfice de U convention l'inco- belg«
do 30 juin 1891. Les jeune» gens de ras deui
cil̂ Koriea bénéâcient, en itln, sol tint le eu,
d'aoe rédocHoa de in oa deui «nnéet de ser-

en Corse
Noos détachons d'une conférence

faite par M. George Laiaye, à la Sor<
bonne, sorSénèque.quelqaes fragments
qui se rapportent au séjour du pré'
cep lear de Néron en Corse.

Séuèque, eillé en Cjne, j reali bail aai et
n'en eorlil qu ' i fr«i le irlonphe d'A^rlppIne
(49). 11 reold alors à Rome, et pendinl qoe-
quet taoèti jouit ir*nqallien«Di Je M baaia
(aridité. L'BIU (ai dnr poar lu ; (J le aupporli
trèi mil. Oa nefoll pu d'ibordpoerqa*). Sun
sari lui beaucoup ptai Joui que celui d'Utidr.
Ce dernier, re!é|ué tous on clitnii ilgooreui,

ul «n i ! r , l 1 peine
d'en it 1 I' et qui i
la L'm, pourjli H dira milheursui. LEI rela-
tions de Umti l'ec le* pif* elfiliifiâiilefat
pin lréi)uei.tcs et peu éirollei ; ei l'un co m prend
uni peine l'ennui tt Is douleur du poète. Km
Séoeque n'en était pas réduit i cette eitrémllé.
U nature cl le climat de II Corte restenblenl
iceasda llulle ; II n'j a que quelques heures
de irj.enée entre,0,ite et H c».e,d« 1 Ile. Pour-
quoi donc Stnéoue fut-tl il ntlheuraul ? L'eel
ce q « fê'élrr» la Coiuoiation.

Cet oufrne • * ' * «"'< <*i ii à U . Il e*t
•iraesA i u reère Meltla. U but da inilé etl
de la c*Dtolef de I enl de ton fin. L'uiear dé-
telop^e un et'iila nombre de filwa» qe'il croît
prgpiea i («ire rentrer te calme d«n l'eiprli da
H mère ; lono.L II ne Ijal pu qa'el'e le crele
malbeenui ; U paeweié, con«équeoïe 4e l'eiil,
n'eel pes aa roil;trèi peu dn chote aullîi i
I1 taon ne pour * l m . Kn réal«é,r'e*t lui-même
qae Serèqae thrtthe t eoni-lM e» 11 P'J arriva

bol — KIUILLÏTOM DU PBTIT UASTIAU

FILLELLC
M

L'HÉRITlGRE

Dénouement
(S.H).

-eba
salvrel l * r ia ïadeaiolealle

Las» i
Ml-eepémp**'-' , _ . —

II le liai.eepend.oi M» • « • • » ! « « • -
Paès, laelsiant prêt de la «

has N BW ;

non drall... El, dul*e je wwrir i la force

^loâ'Voe, »v«c deaiémlaecdwiilicl dei

* r^*îl# m*r», ah 1 ma raere, tapplUtt Floretie,
entend"-*"" * U" ™< m'irreefcer Je cet *s<le I
Wlendfiiooi, prottiMCDol, i M m - n o l I

U r.H|if«M cnaiba le l̂ le :
_ llttai ! m Illto, je ne le pol». La loi eit une

poar loas. S««ietiet-»«ai eomow je « IOH-

U Ftiifuk M Ugarétrr H loriatl les mains :
- Ma» tel bosme m» eltlre* dans BD pl^te

lat l«M!. . . Cm un boarruol . . . Il m W r i
ceainM tl a eeMja de laer Roear <. . .

U n^re eUnhe-lo-Roealre se raUll cealre

- iToT* . proaoBçw-ella, je a'al paa qaellié
poar apprécier 'os fTÙrii, M le Sau**ur a dit :
And» a l^Êor « fai a^ertiiai à &">•••

tosulte. w loarajol fers le peeede-Saawd :
- A j u plue àm relie de«taar... Ptrmen*s i

Utta éploita ie rcetpr q«ele«et jôare parai
•«• t . • . Ji «oaa la wêaeral moi-n«aM...

depicel

Lra deux préiendas ajenii *>brai.:éreal.
— Arroies t ordonna* >oo mur aat » i i (f jre.
Dcpala le coaneeceiEerl J* c*iie stène, iœnr

Annonelade — oa Kuene de ioey — r /mll pae
dono* fitne de «i#.

b.n #niendir.i annanrer U polire, «Ile avili re-
culé dam un coin hit(né il'orahre.

Iticsaid Vjoiieféteil » t r * .
Eli* t.H f
Alon il lai tult semblé qur Ir soi n moa'iit

sou* sac pledl -, elle l'élan senile chanceler , s»as
I* mar qal M drewelt derrière elle, elle lui tom-
bée t isreofeoe.,.

El elle éiall restée cl*eee centre ce mur ; J D I -
a « M ' U eoleeeeflieal de lame ea pMa cour,
— saae axMKiMei, efe*a«e sens peasèe, —
Heatdle, loadroj/e, — les paaplern itle<*«, U
pramlle nnsàtt, le rtprd ne quituoi la noa-
*ea« »aew qae pour alkr l*r'or*r le rracirlx
d ivoire et pour 'ul denin'ier, «n qaeiqae sorte,
e'Ileel peraliaui BHMIS de MrUr da leesbeaa...

D'abord, elle ifait enttuJu. seai cooi^Mlr*,
leeri ea qed se r u u i ' ^DI»U r d'elle...

Basante elle ai»n cuaprii.. .
Ua rrisaoa da calera anll toala le lefl( d« so*

carpe laarle...
Cétalt aa ta atoiaeiil que u «Ml t'é'ell éle*é«,

ceaneavée et isapérlease...
Aa ton da ceiu *on, l'ani Dira lut w:ôaé

cewase e u *ae COBIBOIIM èWclhqae :

— Qel t pirleT quraii«nua>l-ll.
U 'o*i cdoUnai :
— Ha nere, ne CTOTH pas cet bomme. Il *oai

lionpe cem*e II m'i iromprc. M homme e'eat
pu un éiranEer ; II (.'• aarun dimt sur cette
maihrur*u»e enfiat ; tt ne t'tfptlle pes $an
Narpftj...

— Ua'esi (* i dire* l>i:baila ca>al-d A où
moins fpnonni* pur la timbre de celle 'otl qae
f«r les tccuseitoni qu'rl e lorn>aiili, Encore ase
W*, tjm a psrié*

U t»H reprit plis cl «Ire, plus âpre, plus me-
uicegie :

— i'M homicc i «té léui par li jas'lca. Il •
lei na^di tacbeee de sauf Je <i>ui le* crlmea. Il
eU encore sou* le pold* d'iiae caediutoHion ca-
|J'»le...

C«elq«e thn«e comme t ébtoil«t*menl d'aa
Marné T V M / 'aer* enveloppa le tins Tmkee :

— •«atonie I «rlrçt-»- II emre m (tenu ((al
cnqaileni. Je iati Samoel Merphf, le rirbe emé-
rkala ! (lue e n i - l i , qal préiendeni la eaatraire,
M atoatreni ! . . .

Ssar ÀBOoncilde M Jéllthl .te la raarailla
i«ec la blaochear de laqaelle ea confondait celle
de H robe...

KMe s'tpprecbi lenieaHBl..,
K qMuJ fh, lai tn pi*loe lemlAn :
— Horaca de Viinert, me recn«in«iseei-*oa* *

l ab« leMt rT l« r i :

i



p
tloient

• Ù)flr>, peupi» j . . . . w . . . . . -
Cet; Corar, dci:.l li no m prmltil ti.lt CfrtMta;
l>r(e, mutn* «ït....iaa qui I* Sanla-io* et plM
irmiM V l " ; Cône, t»»rtea 'ie rit-iras
[mlMauneuira i Corse, buirtfile l*por quand
I'ÊNS commafles i h>n Mollr nerulnir, pis.
horrible loiMiua la Muicule j dé'plala aea faaz
dAvuraiMs, epamoe du aiilli, M pin Mil épirioe
d<6 hommesdéfUuta .••«tt.beitj, al fait qu'à
U cen Ire île» "It.iiis U isrra soit logera. •

il hu\ •hrr. i a t,e< rwrg* de S ïnèqaa, que U
Cor*», araire âu'>qur, n'eu.1 pM ioul itallca
qu'elle est aujoord lui- Ella éult peuplia <ta
Inbji «pjirieiianii la race ll|ur«, qui ululent
presque i l'4nt uu<«ge. U eullure Y était dif-
Ikile i cause d« la D4lur« mé«e du aul. Il j
a»l< iltui tillfs, Miriana, Initiée par Mtr.us,
non IDIII •;» rtiupUcBraenl icluel <te Buda, et,
nu i>eu plui m sud. Alerta, foniiàe pir Sj.iâ.
Us Joui illiea iiabuéfi p« das colonie* romai-
n e diMisul U â i l'Uilie. Ea dthoradalear
leirlluire «séUl une populauuo lndi|èoe, de
cooiluioo liiez m.gérab!a. De parlaat pu la lailn
ouleparlaiil nul, Oi cumprei^ qu» Sénè^ue
ae Mti iroui* dèp.jri au mille* de cm birbt-
msi nui* il ne iaul pi» prendrt i la iMiri aon
Iémui|[n9£e. C'était UD nulbear, pour «o hom-
me, qai •*<!( apî>re;bé la cour Impériale, da l i -
vra dana une Ile asut panm, MDI eo pourolr
writr ; mm rien oe pronre qie le léjoar de*
vtlles romain.» loi tût été interdit ; teuleaeai
II fâul considéra? qn'una partie da m bt#ai atait
dû eire coufitquée et qe'il ae poatiit pa» par
conaéquent mener la mena train da lia qa'i
H irai*. Ajcuiooi que lai Romains ee |oûni«ol
pu, comité n»D», L-e beaeiéi da la mura MU-
iage ; alla lair était même iniapporuNi. D«ne
ce malbMr qui aat ta non I pour ceoee la priia-
Uoa de K I bibuud«a, Sénéqna a? eMiaolat. et
#eri»»Di*lao irjmllani. I torons*, H OC»*.
ooumtiêoi IM daai CoHtfilatutn* adraaeéaa à
Ihula ai a l'ulfbe. U l'aifbe tuii as toat-pou-
aant adrancbl de UauJa ; Staequa chercha é a*
rappeler i M I loureotr a l'otewlno d'un deall
qui «enailde le Inpper. 0 . i r m t , dit» l'un-
mge qu'il lui a dedlé, i'bùotmn H*l(arwa é l'a-
A'ttu de Ctiod» : tl «ipér*l( pir lé O-cblr l'em-
pereur ei ubie<iir son rippel.

Si Senè,ue a oui parlé da la Cône, lei Conei
le lui ont on lu • *« j^ure. I s tout r«prt.e
•a moyen i-*, emma un ra*|ld«a

MDtatlOD de la M M O i m i a , uuuiico
mardi au profit de l'Hoapice ottU, que
poar parler des décora dûa à l'habile
pinceau de M. Pacctoni, palntre-ptaot»
graphe, qui a brotseeo peu de jours le
pont rustique et le sentier conduisant
aa moulin de Tereaa, dont la roue est
mise eu mouvement par QD luirent
Impétueux.

Cet artiBte, qai s'est établi à Basil* do-
pait peu, a été secondé par le chef ma-
chiniste du théâtre, M. P. Francescbl,
ettoasdeaxoaldroitkdes complimenta.

a* .

Après le premier acte la sér ie des
intermèdes a été ouverte par le jeune
baryton M. SoUntti.

L'air de Faust, de Goonod : Oh 1
Sainte Médaille, OODS a permis d'appré-
cier le talent de M. SoHritii qai a en de
belles eovolôee avec une voix pleine et
poiat da tout chevrotante, l 'es bravos
nnaaimes on t souligne la &n de cette
belle page de l'immortel compositeur.

Mlle L. Barborim est veooo ensuite,
tonte ravissante eu sa belle toilette,
accompagnée par M. P. Marioari.cbef-
d'orchestre, nous régaler avec l'air de
Don Carlos, de Verdi, el la Sérénadê.

Ce beaa morceau eat dû 4 la savante
composition do maestro Marinari -
notre grand poète F. Ccppée, en
écrit les toacbantes paroles.

liais nous Atioos bien loin de nous
attendre a l'agréable surprise q j e nous
ménageait Mlle Barborini. Elle a chan-
té en effet, eu excellent français, cette
Sérëtadt, aussi ce etiani nons est allé
ao cœur, et le public a applaudi la jeune
ar tu te avec frénésie, au point qu'elle a
dû bisser cette belle page musicale.

M. Alfred Svicber jeune, ténor, flls
du diBiinguè maestro, dans / (6 rapo di
Venezia, de MercaJante, nons a pruovô
par sou premier début «or la scène,
qu'il est destiné a remporter des soc-
ces dans &a carrière artistique ; sa
voi i . t rès sgréable, ample, est aidée
par une méthode «avante. On volt qoe
l'élève a su profiter des leçons du maî-
tre M. Altred Svicher nous reviendra
dans RtyoUlto ; pour &ùr, il aéra à la

l'accu» Alberlini «ont bl*n plus grave» et
lus odiaui. On pourra en jujter, d'ailleurs,

l'exposé des taiU dont U a eu à ré-

AlbartM mrra-P«l«< i | l da W « 1 «
•art*. C p « d « i II i - m n m - H pmlMilaa

i la arocUin élaUl q«'» « « " <!">• > w » l M I *
iplu eoaptêie, D« ea*»ll Oeilltr de M m«rt

«Ibertlûl CatberlM al d'soa weur de eella-el. II
dentolielia Luccblfll, qoi ''» »'*' • " • • ***• r*~

lieM d'ar|Mt, ne fa eooteoiaol p*i d*»l« ucla-
•warrî M babillé per BM dM» (•••

etlé U

< un mt|[ici*ii mauamai, - dans RtyoUlto ; pou
omrte par dae tortiiègai, ! hauteur de BOO rôle,

bt t k l ) H Foggi a tenu S
Un Ignora eo «ual l i n II «" ' l * » M • • réahJao-

c a : u 0 tconira eocof* as U p Uraaaiia e Tuw

de Senéqne. »

MUSIQUE MILITAIRE
PLACE SAINT-MlCOLftS

Programma du S Diambri, d S k.

I. Alttro mil' aire, " X .

j . HM
* I I . * » ! . (•«««.«).• Satii-8-.-.

.•• U'ut !•>, («aiae). UelHrte.
U Clmf et tfwifttf, Ocïao.

Bulletin .financier
Parla, la »• S

H. Foggi a tenu sons le charme toui
le public, avec tes Ispirazioni Vientuti

H. Fucili, basse, a elûloré avec In-
fehei t tu cr«d*vî, air dans Ernani, de
Verdi. H s'est surpassa : nous avons
toujours considéré cet artiste comme
an des excellents sujets qui compo-
sent la troupe.

U recette s'est élevée k 12.800 [r.,
en y comprenant ou don de 11.000 fr.
effectué par an da nos plus généreux
concitoyen».

II y a en répéUUooa : RifoUUo. Crû
pino « U Comarê et Norm».

Le premier de ces opéra* sera, très
probablement donné mardi.

DirwrJiM * MM U aan. E. SvKm M fllt

' Matinée k 9 beure»

U Barbier de Sévitle
U,ér« an 3 tuai, mmqae da Roeelai

Ceaolr, ^ - ^ ~ -

Lucie de Lammermoor
Opér» M * W<«e, » e d q M da Do*Ua<a

Paar la Location M lei AbonMmeDU l'adraaaar

i H. A. P. f t i , coifl«*r, Ud PaoM.

Cour d'Aaaisas
Aadlcoce do * Décwnbra

PrMiJnct itM.lt «iâteilltr SnTAM)

LM d«ix Ifflircs Mr loqtielfei I« jury _
«i le prononcer hier el KTftnt-bier m g .
UfiiV it4mos!rcr irn* *. Knlinent de
tunille. aulrctoii crpcniluit n pratiunc
lend a we perdre de jour en jour. No. lec
leur» ont pn Toir à U Wînre de l'irte
d'acraulion nmcernaat l« nomine Acerbi,
de qDeU a d o 4< broUliU an Sk dMXare
pnonlt t l reodr» cCTipable. Crai reproeMi

i ™ I. aitlié. «G « -11 rt«nl«. II - •>»•
ilalliMfol«'liploi»ndooildl. di •• Bjn

pour loi dmaedar di I'««™| « apté.arolr r.-
la>«, coian» iMiUauu. •« ' » « • • '• """
„ ^ odrai', II • • relirill *n prol*-

noi du loi"'» « '•• mai»"».
)ma loir, tws e heures. II Haouieliil

tom»< u mira •< u «'<' '"'

_ r ion 0UI..U, II p«l I I.«r *«.rd aia

illllada lalltœeol n»o»Ç">l« la'allM jBg*r.ol

pradwl da prtar uo da laaa •oWaa. h k w l a w
Umoe, d'ill« iptalrr la ••nd.m.erle. B.aal

)««»! •« . , . raapa par M diroi Albani.l

U«M»i, 8n>"> toi™» ••' P * " » «
ccaié qai lUMitfH aa j«la fur lai. Aai crll

P....I. pir « . r.»™. • • ••"• >•"">'"• '
,,rda d'artlIUrl. ColIlBiaon. ph»l" » er>a »
l .n . l . u mmmtu, el #'e»f«a«l a'AlbMilol
••Dlr.lo> laf l'aatahaf, »ù U '•" «ai* P" " ' " " '

>ma Alkaiiial. Brano •Ickwia- -

Dut» une émouvante péroraison l'bono
rable défenseur wllicile, au nom de la more
de l'accusé l'acquittement d1 Alberlini qui
essayera par une conduite meilleure An ré-
parer les torts «raves qu'il a sm a se repro-
cher.

Déclaré coupable, avec admission de cir-
conatanra atténuantes. Albert i ni Paul-Ma-
thieu u t condamné à 7 ans d* travaux for-
cés avec dispense de l'interdiction de sé-
jour.

Audience de demain :
Poli Antoing-ftUlhieu, de Balogna, vol,

violences, tentative de meurtre et meurtre.
Officier du parquet, M. Arrighi, substitut

du Procureur général.
Défenseur, Me Nivaggioli

«i , , i . .r la palier a h » agi aa> l a M «ala» i

, „ ato, , » c A H A n x d. »> |H.W«,
•I la. Ji». la dlrauto. da aa a.tra .1 pfll la
UU. l - l ~ « " AIHrt . i t .* Mlatoalra-
. . r^ p.. . . . billa. (Ut a rfa«Kiaa « r f c I

L.o.rfpriuadqa-11 • » ! arma ton ioti»l-
.erHraaoaiqtala o»p a.1 part KcMaajMIa-
a>aal. «ai. It * « • » a l l . » l « a « d u t aaa
M b,.. . « «la V • " " • • •"•• " rt«'"'
^»r la riier, • °>faat da l.aiiara. • • « • * •
TOU at i U dlrectloa 4"où «H* " • » ' •

Six témoins aeulewent sont assignés a It
„ „ » . do minière public. D « i d'entre
eux produnant de. certiBcata detaladie
régulier., 1» Cour, après avoir pria l 'madt
«T l 'Anal généré «t de. dêfenatlirs, dé-
cide qu'il n'y t P«S lie» de prononcer d a
mende contre eux, el ordonne qu il sari
Disse outre aux debal», leurs dépositions n,
paraient pt» indisp.ns.ble. à U nuoifes
lation de la rérile. « _ _ ,

Tous les témoins entendus eonftnnenl
Urars déclaraUons écrites, à l'exwplk» lou-
Ufois de II mère de l'usait qui rCTient —
mais un pe.1 tud - sur ce qu'elle ar.lt dli
au magistrat instructeur et dédaie pardon-

0EH5G

g
ner A son fils.

H- l'Avocat général soutient l'
h A A l b r t i i

nt ion.l ' A T O C & l O C a H T t i a v u n ^ i . » . ^ , 1 1 . _

Le crime reproché i Albcrtini est le p l u
anve, le plus odieux qui tniL inscrit dans
notre Code Pénal ; l'accuté qui a'en eat
rendu coupable doit «tre tnppé d'autant
plat sévèriMnent que, quoique jeune, il «
déjà subi deux condamnation* poor coupa,
•t qoe de plut il est repnscnU eomme un
panantu . un dtbmitdie, un imp* et un
hoaiae violent et emporiri. C'est, tout sa
plm, û l a juré* pourront admettre en •»
taveur, le MnéSce des cireonitancea atU-
nuantea, pour lui éviter la peine capitale.

Me Nivaggiot. prêtent* une détente fort
habile d"Alberlini. L'honorable défenseur
déclara qu'il lui aéra facile de détruire l'im-
pmaion fâcheuse produite eur l'esprit d«
Metneun lea jurés par le* tenieignemenU
donnés iur le compte de n n client qui,
privé de son père d^i son ig t le plus ten-
dre, et étant de plus unique, a été gâté par
sa mère qui roi » permi* kuaai de oootrac-
ter les habitudes (J'owiTrté et de paressn
qu'on lui a reprochées.

Me NiTa«i°1< essaye enmiite de démon-
trée que le système de l'accusé n'est pas
aussi intdtniK.ble qu'on «eut le dire et il
peut bien *> faire que le coup soit parti
accidentenemenL On était dans l'obscurité
la plm corflpfcle, personne ne l'a TU viser,
il était retenu par le témoin Collifiioa et

n'y a rien d'étonnant à et qoe le coup
soit parti sans 1* O O K O W aV sa votante, au
moment où il Lùsmit toua se* efforts pour
se dégager d«s étrantM de Coll^ooû. Daas
iaa les ta», ce qu'il * a de certain, c'est
qae f* n'est p u sur u mère <|u* Alber-
tim a-tit dirigé les canons J« ion «nm
mais bien sur Bruno dont l'intervealion
inteapectire avait exctU la col*M d t l'ae-

La Question Cretoise
téllgraphio rie CouBtanli-

pie que IB quention de la paix
terminée.

Les ambassadeurs ont reçu
ia&tructions pour bâter la j

utioo <le l'alTiiire Cretoise. |

Cambre des Députés
frétidence de M.

HOOYELLES MILITAIRES
G a d r * d « re>AM)rr«

H. le général Alauaadii,
commudant la 2e brigade d'in-
fanterie, eat placé à dater da 4
décembre, daos ta 2e section
(réserve) du cadra l e l'Etal-
major général de l'armée.

Le général Mes'andri, qai
eat né a Ajaecio eu 1835, est
comnUDdeor de la Légiou d'hon-
neur.

Conseil des-Ministres
Las ministres ae aont réunis

ce matiD, à l'Elysée, sous la pré-

sidence de y . Félix Faure.

LES IVTE»PKLHTION8

Le Conseil * examiné las di-

•erses interpellations inscrites

à l'ordre du jour de la Chambre.

LA COTE FONClÉâE

Le ministre des finances •

présenté à la signature prési-

dentielle la décret relatif aa dé-

grèvement de la cota foncière.

LIS HALLES CENTBALI8

Le ministre de l'intérieur i

présenté t la signature prési-

dentielle le décret instituant II

commission supérieure de* bal-

les centrales.

L'AFFAIRE DREYFOS
L« commandant Eotarhasy

•n oonMil da guerr*

Le Gouverneur de Paris i l

donné ordre au premier conteilf

de guerre d'informer contre lei

commandant Etterhazy. I

Lottr* do général de Boladalln|

Le ministre de la guerre

communiqué aux journaux I

lettre do général de BoisdeSn

déclarant qu'il n'a jamais conoi

Eslerhaiy et démentant l'infor-

mation donnée par oertaina jour-

•wox.

l/Eiptie. it peiitHR
Le prétidant de la Répnbii

que • viiité Tel position aDaoell"!

de U Société înteroitioiule à»]

peinlan.

séance est ouverte & 2 heares.
Joarde, l'an des secrétaires,

\ne lectnre dn procès-verbal de la
pee d'bier, qoi est adopté.

[e Port de Bordeaux
m de l'interpellation da U.

au sujet de l'attitude 1e M. la
des travaux publics, en pré-

de combinaison» ayant poar but
:aparer te trafic du port de Bor-

ao profit de la Société des ap-
is de Pauillac et de la Corn-

des Cnotniasde Fer da Midi.

A . C**>*«*
les faits relatifs & son interpel-

la, et demande quelles mesures le
it compte prendre.

w*e iMiMls i re?
tte* trmmmmx a*MsVI»>*

Hid qu'il ne pourra prendre une
sion, qu'après examens da rap-
i qrj'il a demanda aux services
ipetenis ; il promet de réprimer les
i qoi pourraient s'être produits.

m. tMché
id acte des déclarations da minis-

;cideat de Moatcean les Mines
BcasBion de l'interpellation de M.
•nie sur lea causes dn noavel ac*
Dtdu puits Sainle-KJgéDie, i Honl-
leB-Mioes.

sidârablemeul l'opinion et que,dans un
C B 8 P a r e i | . l e gouvernement u te devoir
U, rassurer l 'ar . i i^, l'opinion et la
Chambre.

L« p rés iden t du conseil

saisie d'uiia accusation contre un offi-
cier. Après uue enquête le chef de la
justice militaire H ordonné une infor-
mation. Sa décision n'imiilique aucun
préjugé sur le jugement définitif. Kn
attendant, tous les citoyens doivent
respecter l'autorité lie la chose jofiée.
Ces déclarations, eipose-t-il, mettront
fin à la campagne intolérable qui lait
sonlTiir l'armée.

On voudiait transformer cette affaire
judiciaire en uoo allaire politiquo-
(Bruitj. J'afUrinB que le gouvernement
a fait son dtvoir, et il lait app«1 au
concours de de tous les bcûs Krançais
dans celle lÂche difficile.

M. Caeteliu
déclare qu'il retient de La déclaration
du président du conseil qu'aucune re-
lation n'existe entre l'diTaire do com-
mandant Eeteriiazy et la condamna-
tion de Dreyfus. OQ vent jeter an doule
sur la culpabilité de Dreyfus. Il regret-
te que le président da conseil n'ait
pas apporté une déclaration nette re-
lativement à la campagne entreprise
contre plusieurs ofliciers. Il faut appli-
quer la loi.

L'orateur demande que sa question
soit transformée en interpellation.

La Chambre, couBultée, transforme
la question en interpellation.

Le comte de H u n
réclame U discussion immédiate.

La ministre de la guerre doit venger

oebe an gonvernement de n'être
iDterveua tnalgrô la violations for-
B de la loi, lorsque cet accident
produit, et de l'insafûsance des

lotions qui ont été prises.
#*• la reponie do ministre l'ordre
iar par et simple est voté.

Interpellation
SUR

FFAIRE DREYFUS
I Sembat et le comte de Uun de*
Ment a Interpeller le gouvernement
^•ffaire Dreyfue.
«a p ré s iden t d a oon»*ii
nd qu'en l'absence du ministre de
jerra, il lai est dillicile de fixer la
Jde la discussion, mais il ajoute
Kait qae M. CaRtelin a l'intentioo
'oter une question sur le môme

* et qu'il e«t prêt * y répondre.

M. Sembat
i pour la discuasion immédiate
i interpellation.

* p ré s iden t du oon«eil
b qu'il convient répondre a M.Cu-
fet qu'ensuite la Chambre -lécide-
irrinterpeUaUondeM.S^mbat.

I Chambre consollée *e prononce
la question t^stelin, qoi owot»
l i l . tribnrm.

M. Csstel ln
n que YUUn DreylM êmw» «»•

s'il «liste une puissance occulte capa-
ble de bouleverser le pays en jetant le
soupçon sur les chefs de l'armée. Il
ne s'agit pas d'une question de politi-

1 que. Il ne faut pas en être réduit &
voir le Chef de l'éiat-major général de
l'armée afficher h la porte du Parle-
ment an démenti à. ceux qui l'accusent
de pactiser avec l'homme accusé de
trahison. (Applaudissements).

La p réa idan t d u oonaail
demande à la Chambre de vouloir bien
suspendre la séance pour attendre
l'arrivée du ministre de la guerre qu'il
s'est empressé de faire prévenir.

U séance est suspendue.

Reprise de la Séance
A la reprise de la séance, OQ remar-

que que tontes les tribunes sont enva-
hies, toutes les places sont occupée».

Le ministre de la guerre monte i la
tribune.

L* géné ra l Billot
répète qae l'affaire Droyfu* n'exista
pas ; le jugement a été bien rendu ; la
culpabilité de l'ex*capitaine Dreyfui
est évidente.

Quant a l'a(T*ire Eatwh«y, le Goo-
verntnr de Paris, après avoir pris
cou naissance du rapport da général
enquêteur, a donné l'ordre d'informer
an premier conseil de guerre.

|,a Chambre sortirait de son droit et
de «es devoirs, si elle voulait influen-
cer l'action de la justice.

En ce qui concerne le Chef de l'état-
major général, il regrette de ne pou-
voir atteindre les auteurs de toutes
cett .nainoat.nns pertldeft. t.e ministre
de ta guerre (ait le plus grand éloge
du général de Bolsdefîre.

En terminant, le général Billot sup-
plie la Chambre, an nom de .'armée,
de mettre fin à cette campagne odieu*
M. (Vifs applaudisBpmenis).

I * oomta da Mao
remercie le ministre de la guerre de
M8 déclarations et, pour son compte,
il se déclare sati«I*it.

M. S e m b a t
soutient que l'affaire Dreyfus existe.
\*> gouvernement manque d'impartiali-
té puisqu'il n'a pas donné l'ordre
li'.Dtonser contra Mathieu Dreyfus, ac-

cusa de tentative de corruption BOI- le
colonel Sandher.

La p r é s i d e n t du coaneil
répond <|nu U justice militaire est ae;-
le saisie actuellement. Quand son œu-
vre sera terminée, on voira s'il ne con-
vient pas de saisir une autre juridic-
tion.

U. M il 1er a n d
dit qae le gouvernement peut seul
prendre les mesures nécessaires poar
clore cette odieuse campagne.

Dans l'alTaire Esterhazy, il y aura
ordonnança de non-lieu ou renvoi de-
vant an conseil 1)3 guerre. Dans le
premier cas, la campagne continuera
contre la gouvernement qui a ouvert,
par un chemin obliqua et détourne, la
voie à la révision de ce procès qu'il a
cependant dûclaiè avoir esta bit-n juyé.
Daos le second cas, on demandera que
l'er capitaine Dreyfas «jit appelé à
s'eïpliquer contradictoirement. I-a loi
permettait cependant au gouvernement
de prendre position d'une manière
franche 3t neUt>,

Le Garde des sceau* n'avait qu'à
instruire la demande en révision du
procès. Mais le gouvernement a cédé
a l'influence d'une certaine presse po-
litique et 4 celle de gros financiers. Il
en supportera la responsabilité devant
le pays.

La préaident du conseil
protesta contre les paroles de M. Mil-
lerand et contre la tactique des socia-
listes qui essayent de déshonorer leurs
adversaires.

Le gouvernement a fait ce que la loi
lui commandait de laire.

M. MUlerand, avant de descendre de
la tribune, aurait du conclure en d ô -
pobanl une proposition de loi tendant
a réformer la loi sur la presse.

Le président du conseil affirme qu'il
a fait savoir à U. Scheurer-Kestner qae
le Bflnl moyen d'engager t'alTaire Drey-
fus était de saisir le ministre da la jus-
tice d'une demande en révision d a
procès.

M. HUlerand
réplique ; après avoir protesté contre
certaines déclarations dn ministre, il
regrette que M. Méiina ait mis tant de
temps pour exécuter H. Schaurer
Kestner. (Bruit sur divers bancs.)

Les Ordres du Jour
La président annonce qu'il a reçu

plusieurs ordres du jour. H annonce
que le scrutin est ouvert sur la prio-
rité 1 accorder à ces ordres da jour.

Ordre du jour Jumel f
Le scrutin est ouvert BOT la priorité i

à accorder à l'ordre do jour déposé
par II. Jumel, qui est a in», conçu : |

« La Chambre, jugeant qu'elle \
ne doit point s'immiscer dans '
une question purement judi- j
ciâire, passn a Tordra du jour. 9

La priorité est rer/oussée par 462
voix contre 102.

Ordre du jour de Mun

Le scrutin eat enttuite onvert sur la
priorité île l'ordre <lu jour déposé par
M. le comte de Mun et qui eut ainsi
conçu .

c La Chambre convaincue
que le gouvernement prendra
les mesures nécessaires pour
clore les attaques odieuses COD-
tre l'armée, passe à Tordre du
jour. »

La priorité est également repoussee
par 362 voix contre 244.

Ordre du jour Lavertujon
Le serntio est ouvert sur la priorité

à accorder & l'ordre da jour déposé
par H. LavertO|on.

M. Môlme déclare que le gonverne-
ment accepte cet ordre du jour, qui
est ainsi conçu :

* La Chambre respectueuse,

de l'autorité de la chose jugée

et a'associant à rhomraage ren-

du à l'armée parld militaire <la

la guerre, passe à l'ordre du

jour. »

Lu priorité est votée par 372 von
contre 126.

Le Vote
Le président met ensuite aux voix

cet ordre du jour qui est divisé en
deux parties :

i première parlia est adoptée | ar
490 voix contre 18

La deuxième par 523 voix contre 13.

Addition Humberi
M. Ilnmbert dit que l'atlitu le du

gouvernement étant équivoque, il dé-
posa une addition ainsi conçut! :

i approuvant las déclarations du

Cette addition est adoptée par J2îï
voix contre 153.

Addition Ilabcrl
M. Habert dépose nna nouvelle ad-

dition dinsi conçue :
et flétrissant les meneuis de la

campagne odieuse entreprise pour
troubler la conscience publique •

Cette addition est adoptée par 154
vois contre 77.

L'ensemble de l'ordre du jour
Lavertujon est voté par 3W voim
contre G'».

Séance lundi.

BOURSE UE PARIS

3 Dée. — i Péc.
(Unis 3 p. 0/0 ancien. . m."M — tU3.HU

— 3 p. O/Osmorta. . iOi.^j — Wt.lQ
— 3 1/8 0/0 iOC.i:, - 106.70

N. «I H<a« Th^tulJ Rallia, «I leur fiifsal.
U ) bm.'l.» Q.llln, L.ti, OIBIIJ el S,Mil,
Uni l i clnnlaar de lilre [arl 1 leur» pjienrt,

• •nli et (•onnalsuncM de 11 fierté cruelle i|a'lll
fftnotol deprouifren 11 pernonne d» la [Wlile

HAléne Qullio
Isor lîlle, [Mlila-fllre «1 alècs, <lteedés II 4 Dé-
(••mbra, i l'l|i* il* là moli.

L'ttnicrrerarnl «ara lieu >u|OiirJ'bui, dlow.-
chr, i'.i b. 1|i da matin.

Un M réunir» 1 b msiiia mortatlr*. place Sl-

t lieu d< Istira d« liir*
, 13.

préa«« •*••

A via pas nmemm
BtsdimolseltFi do Peirtccol,

O * l i doalcvr da litra |<irl 1 l*on p*r«olf,
>nli M eoonslraanctjc d* It pens ct«tll< <)a'alts«
•isniKBt d-éproaw ea U peri<<BM d» Mil*

•arla-CaroUn* da Patriooni
laar iu>ar. ,iècé<U* à tlaiili, n i n n I ) H Surt -
BMM( da lp(L(lli*, ai I M rwteni a'i-iiil<r m i ob-
t^qtst (jot lurort li*u lajourdhgl, dimimhs?, .'•
ll^*mhr*>, t i Itsarri a. >lrnn> lr^> p r i a » . .In
rii«**#.

Un M réunir» à fa nirKin rnotlmlr», rue
KJ-«I* t., «.

I! o'j i pu Je lama da («lia sari-

N. al l i r t t; ,1« ht.te .(• Unai. «me W I N
JacquM L*ur<M<i, Hroa li Bironne IV'Uilrinn da
S»J» d« Uoai. M. Jir.jn. rt« S# la da Uoai.

Ont la 4<>al«r da Uir* piri i l » n n*rcnli,
imU«( conniiMaïK-M J» !• prti* fraalra qail*
vlwnenl d7pri"iw en li p*rirnin« da

M. Faul d« Séde d* U«amx

a
L'eatnremcni n f ) lia* aajftari'hal, diroaacha,

t i hnrn <1ar*l«*é>.
On M r*aaln 4 la nulun mMiaiIra , ra

Sami-Otivlat.
U praaaoi a*li ilcai lift J« Iwire d« lalra



A LOUERlj
S'adies-er au Ci

A VENDRE
planchas on l>'» neuve» de

a :] mècrts Je longuaur. <
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SERVICE KANDE DE PETITS COLIS
« IteMlella

FERNANETC A MUGLI
48, RUK DE LA RÉPUBLIQUE, 48, MARSK1LLK

TJfllF DE B4STIA A SURSEILLE, DOMICILE OU GARE
de 1 4 6 kil.
de G s S .
de 8 a 10 •

0.90
110
150

do 10 â 50 lui.
d«20 »25
de 25 » 30

1.00
2.10
250

neuf
. 10.

TRMTtMENT DES MALADIES DES VINS
£._•!«, u. . « . Tourne Graisse, Piijure, AciJe sur ai^re dou i , Amertume, Goût,

au bu n'a ii i luj' iur- d« t - r ro i r , Pousse, Vins miKliousûs, Kermentjiious permanentes,

mil. Mauvais ^oûls, r ie . Vinilialion, (Jonservaiion el Bonificalion |>:ir

i • - - ' ••• !•••—••• •" procédiis spéciaux. Arôme, Sève île différents crûs pour Vins rou-

M \ r.h'llUril''^ 8 « '-1 blancs de France et Etrangers, pour Vins de liqueurs el
ill. .1. UbUiuiliJ Apprhïf* Essencede Fine Champagne, Extraits concentrés véri-

UUClr-UIMjtjNlIhrfc. iabl«a> vieillisscurs. Dosage pour Vermoulu de France et deTu-
A M f c H I M l rin et «les Li(|aears blanche, jaune et veile. Produits vinico1—

om- Couleurs végétales. Fournitures de chais.
que Laboratoire de Bactériologie el d'iKnologie. V . YlaitBaUi*
i les Chimiste. Distillateur-Induslnet, Inventeur du Vin Bom/icalfur.

Rue des Hafn|>aris-d'Ainav, 40, Lyon (tthone.)

a l'honneur [l'informer sa n
bietise clientèle de lïdblia,
Bon cabinet esl ouvert tou
jours de 8 à i l heurta rtu ma-
tin * l de 1 à 5 heures <le l'a-
piès-midï, 17, Bd Paoli. au 1er
étage, au dessus du café A n -
dreani.

Prh •«déré»

A céder
HOTEL MEUBLÉ
du lloiilevitrd raoli , au dessus
fju Cd(<- Atn.ri'ani, avec mobi-
lier, lingerie, etc., en pailait

AACILN CABINET PHftUERE

VlEKttL SABATfc
4 hlrrtJglcM- llmtltfle

«tu L.jr«-«
gUCCEBSKUB i

DENTS & DBNT1EHS !
(Sybtèmts perfectionnés)

OBTUHATION
& EXHAlillUN UES DENTS

sa us douleur
iA, rue de iOptr»,

M t S»B*TÊill«p..«rd. pr*«mir
H B«sbr*D» cliealfla. fl'iwir * H

LE C É L È B R E
RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX

HOTEL DES VOYAGEURS
* f>Mlr*V af« f« Hflr t)« d I arrêt *# »

A. GVIIME, propriétaire, BONIFACIO
Cuisine et Service recommanda blés.

Dîners aur commando an ville
Voilures et ch«vaux de selle a volonté

H émise et écurie
Chambres très confortables & partir de 1 (r.

Garçon à la disposition de MVI, les voyageurs
L'Hôlel reste ouvert nuit «t jour

V. PAL-MIN MATTEl, actn^lleroenl propriétaire du Gra
Restaurant français et il-* \'Hôtel d'Europe, anciennement
nus par M* lama A. C O L O M B A M , a l'honneur do prévenir
public qu'il vient du restaurer a neuf ces ètulilisseinents
qu'il peut offrir «us voyageais tout le confort; dèairabla.

l.'IIoicl fin recommande pu* sa belle si tout ion, an centre
la ville, à ; roiimitâ îles principaux Établissements. I l j'osst,
en ouir^ un superbe jsidin où les conaomniattiurs p<
prendre leurs repas pemlant l'été.

Des cliaiijbiea indépendantes très propres, bien meooléa
SVec lits, à sommier ut linya an tll de piemier choix, sont il
disposition de M VI. Ina Jurés ainsi qu'une salle réservée
leurs ie( a?, l.e lout aa prix <le D fr. par jour.

Une voilure au service de l'Hôtel attend Messieurs les VÛVI
geuis A la gare et au quai à l'arrivée des trains et de i batetut

fiosticL, 3 et 5, rue dt t'Opéra, Btutia

Buvette des liessageri

TOI Î1B3 ÎT

MERCERIE, EPICERIE, CONFISERIE

ANTOINE-FRANÇOIS FILIP
le-nervailai U(iAM MA1TKI a l

Distillerie S?à. BLANQÎJI Fils, Fondée en 186
UVAlHk. DVPLOHES D'UONNEUB. - VINOTHIPT UÊDAIIXKS "

001.51

LANQU
Le plus agréable et h plus fortifiant da tous les Amers 4c Bitters connue

est également U plus répandu t le plui apprécié dan* toute la Corm
SIUL DEPOT POUH LJL. OOBS1

i t la GRANDE H \ t (\WWWM CHATEAL-BLÂ ZAC k k RHli CULOMIIO. import. directe h la]
KrpfrmttwUmmt à Humilm i •»• T. c m ITT t

Demandez partout

LACÉDRA1§oar nlgaiiur ut

G R A T I S J Magriifîpes Portraits
CIUTOUFUSÀI»

A VENDRE
FùtB, Koudie? et Cuvts de toutei

contenances.
Presse», fouloim et Hs«cale«.
liais en sapin, châtainnirr *-l noyer.
S'adresser pour le tout • l'Ut-ine d«

R gare,

e la MUtx» 1V-H. HATTO « 4

BEC AUER
MAISON L.-N.^ÏATTEI

13* ANNEE
LUN U, 6 ET MAMH 7 DECEMBRE (897

Le PetiLBasti
5

CENTIMES
JOURNAL

[Rédaction & Administration : S, boulevard du FaÎBÎa, BaatlaJ
M A T T H I E U O L L A G N I B B , X>lx*cit«u«

L sont rtçitaa »
t« djver», t f r . - ll
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QUOTIDIEN
LÇaawinoniMtiTitaciiii7M7inLES B*RIQ1,, u. rwa FontUna. a Aria

ABUNNEMOT (Payable davaiice)
>as>... un «n. 2O [r. 6 moto, 1 0 • I UMOM POSTALE. BT ADTBIS PAN
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LE CALENDBIEh
'«l»'AWOlJW.pgI)l. Salut An b J

«•'çr, 6 b. 47

LntB : Premier q

ftrt DB verni

. — CoutNr, 3 n. 0 i

artier, (r 30 - Hletut-, l

: IHM>CU:ÉE ô̂ cEl•Tlo

La (édraline, le a ncc plus ultra des liqueurs. » — L'Aman) Mattel, le meilleur des apéritif» coonoa « ce j « B ^ ™ ^«(o^q^.l^re.Tte.
Le Vin du >.«p-(:or»e au Quinquina, Quinquina supérieur. M™* * "• Wrmni qivii. l'iggran d«

Eaui-<le-Vie de vin et de marc députe 1880, « véry sdecled. » * " * ° )<K" )o"'°'à ""•"" Q° s*°

•_Sjropsj Groseille. Urenadine, Orgeat, Qlroa, pur sucre.
Qgarettes de toutes sortes, M M colle, faites A la main el

Cigarettes Egyptiennes à f.O centimes la botte. — L'excellent Cigare Mattel, le meilleur. A <0 eentiwj

à la machine.

6 DÉCEMBRE

des looclioenaires
Lorsqu'on paicoort chaque année

1 M longues listes de jeunes gens qoe
les hcolt£s ont jagés dignes do diplô-
me de bachelier, et que l'on souge qm
les qmtre cinqnièmsa de ces diplômés
comptent, pour vivre, far les emploii
qae lear fournira l'Etat, on frémi
pour eox et l'on eBt pris d'ana
tibte enti« de leor crier : Caeee-coa f

Noos sommes, en effet, & la veille
d'one ex terminât ion de fonctionnaires
On a tant abosê des places qae I;
résetioa est fatale, car les contribua'
blea vont poaflwr des clameurs lelli
qa'il faudra bien les entendre et lenr
obéir. Ce n'est pas seulement en Com
que sévit la manie dee emplois, elio
est ansBi intense aillears qoe chi
noos. Les emplois ? Mais c'est la gran
de machine électorale, c'est par eoi
que l'on séduit l'électeur, c'est par eux
qa'on le récompense. Et comme le
nombre de* qaemaudears va toujours
eu augmentant, il a filla. chaque an-
née, augmenter le nombre des ero
ploie. Les statistiques conBtalent que
depuis 1K70, le chi/lie des fonctionnai-
re» s'est accru dans des proportions
effrayantes. Or, cela ne peut pas do-
rer, quelque soumis que soit là contri-
bosble (rinçais, il finira psr se révol-
ter, et DOOS verrons bientôt les politi-
dont, en qoêle de surTrsses, affirmer,
dans leurs professions de foi, leur

volonté de ramener le nombre
|d*s serviteurs de l'Etat sa strict né-

«ira. Qasnd on en sera la, et nous
srchons rapidement, on ne proc£-
i p u progressivement ; il y aura

DMores radicale», on fora des
ipes sombres. Tant pis pour les

ilbcorenx qni lieront, du jour r<u l#n-
i, jetés sur le pava ; le gouver-

nent d'alors sers d'autant plus cruel
ceoi qui l'aoront précédé auront

pins faibi«sen iace des solliciteurs.
sers on K) de fooetionnaires où la

itsera remplacera la guillotine.|
On'on ne crie pas a Teiagèraiion,

Uis qm plutôt les intéressés consi-
te

j
Ire avec la conversion de la rente et
SAgmenUtiOD des impôts. Mais la
leura va être comble ; sous pea de
imps, qwnri on aura réduit la rente
a a ou ao 1 1[3 oK>, toates les reMoar-

car a moins de

meure un iai\ ot aui ks ruBons ou Vas
bretelles, on se demande où les
du Ose usuyeni txtiû
écus. Or, si Jacques Couh';rame est
1res patient, il est en revaoulie terri-
ble, quand la colère le prend, et alors
il fait table ra&o, SU souciaot fort peu
de ce qu'on est convenu d'appeler les
droits acquis. Les cbilTres que révèle
le rapport du la commission du budget
sont formidables ; trente milliards de
dette, trois milliards d'impôts annuels.
Aussi le paysan, i'oimier, l'iodoBtriâl,
le commerçant, tous ceox qui vivent
de leor travail, a leurs risques et pé-
rils, sans être sûrs d'émarger a la fin
du mois, commencent à sa demander
le pourquoi de telle» ou telles auti'ee
fonctions, de lear nombre et do leur
création. Et comme il est certain qu'il
y a pas mal de sinécure», l'enquête
faite par le cocltibuablu soulèvera de
terribles protestations. SOOB on régime
monarchique, elles aboutiraient & Dae
évolution, SOQB un régime républicaia

elles aboutiront i l'élection d'un par.
Soient qui imposera aui ministres la
^oppression d'une foulu de râteliers
gou ve rne meo tau x.

Devant u De telle ponsséa de l'opinion
publique, tout croulera, et nous ne
gomraeB pas certains que les i ©traitas
jllua-mèmcs trouvent grâce.

Telles sont les prévisions que nous
lôumeitona aux pères de famille qui,

dans l'espoir d'sssurer l'avenir de leurs
enfiinU, peinent et se prirent pour
leur donnnr le genre d'instmetioa qai
ouvre la perte des emplois. Ces pères
le famille se font une singulière i Je»
le l'Eut ; ils BB le figurent sous la

Forme d'un personnage mystérieui,
disposant de richesses inépuisables.

{jais cent sas l'Etat apparaît 4 leurs
oi comme on banquier possesseur
coiTres-forU infinie où l'oapeot pren-

dre à pleines mains, aaoa jamais les
»ider, et parée que cela a marche ainsi
pendant an siècle ils pensent volon-
ieis que cela marchera aiosi pour l'é-
imité. Fn étudiant an peu l'histoire,
9 seraient vite désabnaee. En 1?£9,

France a dû faire banqueroute : U
hule de la monarchie des Bonrbans

dae bien plus ft la dilapidation des
n an ces qu'aux idées philosophiques
u Wll ld siècle. L'abus que l'on fan
ijouiiihui des deniers des conlriboa-
es amènera de» résultats, moins ré'

olutionnairea it l'on veut, logt aussi
terribles poor les privilégies d'anjoar
d'hai que poar les privilégiés d'autre-
foiff.

P.

Daflp, «

khriafll«,

— N.

cmmb d

t [<r«tna à on*
llfesMoi; atflcl

l'snqnillnl, n

a tra cttm.

' cbi-e s

lardai

>mmU '.
i à AanlJ

Upérl«Ur

H ii U

ta ta cl

FÊrEDEL IMMACULEE CONCEPHOM
A VorcUoire dt et nom

Tota subira M Mari*.
L'oralolra da la CwcwHlan, il hirajoolaoi

•Uni wû artUiedara poljchron», lotérleora,
lui «ntlrail aa Mlii««e ilèclu «t isrt.it aa <fli-
wpilèmt d* parnbaa poar Siini-jain, alon «
cnailnclioo : la chiira, i alla loalv, an fait
fol.

En ea mèau on\tên qii mmiil aatraTob
• tac su ctupelaiDi, ics d*ui rfleuri aaaoslt,
ta* cinq uau eoaliaraa, atc., r ' » ' ••*•!•> rali-
iiaui, an j célâbra», ilii ca aoff. I I Inia 4*
l'imraiculia Coaeaplloa, *.ee aoa pimpa dgaa
dt U Viwgo Aogwte.

A i'iot«rlaur, la nutlre-aold dltpwitm com-
plèiasHl wm lai cisritw, I M Itottu at laa
n«sn, l'or ai \^tmi, du ipleiidlda appnit,
d'aoe initilqaa dupuiitioD da lumlèrM, coin m*
d« coulau». U |Tiod trtaa d'aipoitilan da
Silot-SictaiMt la rebiuiMra da ion cA.é, aa M
dreuant u r (a ubaraaela raroaitn dt »dn bro-
cirt de* (riDdw léle*. Ceiiaaa aai infaidoré.
loaittMBt uoa coaroaua rojila sara luranxile
du •jnkjliqBa crolai»! aa afgaal, détori da
iDDlèrM, tlotJ qua -te i'ioi«8a da la Viarga da
I Imnicalaf Canuptloa, entironûaa d'ingaa at
da glolra, q«i coarpaoera )• toal,

fit ea «ara da>aat sa ItmtaMi at para dit i*qa«
décor, aa préHoca da espo <H eompagnui, da
CoJI-d.lU* a(d« na.ibrein SJalM, qaa lai c4-
lélMiaia raittua da loan oraetttoU HcafdoUai
l « plat ricka*. olûdaroal îalaaaillanaal.

U • • ( , Mains Incaipall**, prafllraot part à
la l«w pw d» plu DDubroyaoi laaiîtraa et dw
lin,
l *d , poar U par il a dacofaii*< aal u n dss M
«•«aida M. l'aiibt Zillara.

t la aortia nnulcila, dis M » ( « H • ) • -
«je aa arUala da Utool

la«t «a MM*I las

Raisins d'Kspagûe, 50 à 85 fr. les 100 k.
Noix, 23 A 50 fr. Itm 100 kilos.
AiUebHted'H-eTM, 1.50&S fr. («ëouz.

— J'Algéne, O.Dt) à 0 80 la douz.
Orange9 da Blidah, là à 55 fr. le 1000.
Mandarines, 10 a 8J fr. le 10J0.

Quais dt Mantille
Charbon de Corse, S.25 a 8,75 les 100 k.

— du Var, iO.SS a 11.00 id.

Jriée de Mantille
Langoustes vivantes de la Corse, 240 &

280 (r. les 100 le.
Muleta de Corse, 60 à 100 fr. les 100 k.

Bourse dé Mantille
Sncre raffiné, les 100 k. esc ,2 1/2 0/0,
pains 5/6 en VMC, 30; scia, rangé aa
caisses de 50 k, 40.50: scié nouveau,
37.

Gour^d^Awises
Audience cla 6 Décembre

Pritidnadt M. It cTiûeiiUr STBPANINI

Vol, TloleDOtu,
ttntaUve d« meurtre, maurtrs

Jp
iaheaitpar raltadar»b»aei» d
ifaa. On • dû prô l6l i

is jurénlie-
D Itrjgu de

NO«iNATI0NS ET

M. F«»cbi S»tMr-Jiwi.Bi»iUM>, pMtn 4m
c«niA-ai d'ivtlimla i TaDM^oaiMSt de t'Iialka,
ancim uptraoi MpaUlaw aa \jd* i% (^alaDcai,
M nbi I U iMaiwatitaM ds (Mfcnwawai tonl-
«iM poar occapar • • aaipM da rtylUlof aa
tjcéa Canot, I Ta.la.

hwc da la aMat9«a.

Pour <* a«t régwJa l'adoribl* ita'M da la
Viotfa, aaïaaréa d« aitrtlMii da u céteaia n
juèt4, alla fara, tsntM da (Miaoia, pori
prarantonaallamani dfjiiln, i tratwi lai pfli
cipalaaraM dala villa.

Totu eca hoen*mn *«M>II rsadai 4 la Vlarcs
etuaia M pan, ioa* lai uiplua d« l'Iua
coaianadaai Loaseais, qai W J M M da tao prio-
tal on aicallebi aoataoir.

A l'ailarlaer, tar la p*rTl* callloati nou
M M I , IcadrapaMial U «erdure, rilluold
W laa ctvcsaa, jauanal inc U hrjaua ao
H»a ém Idètae. h aota la plui tala, U M M
ktptaa aUtoraaf», dali a alla M iadaUUs-

MARCHE CENTRHDE MIRSEUi

Pommea de terre. 8 50 a 11 f. les 100 k.
Tomates d'Oran. 40 à 00 fr. les 100 k.
Cheapignoo» des pins, 30 à 55 fr.
Petits pois, 56 à 80 fr, les 100 kilos.
Pommes, 10 a 25 fr. les 100 k.
Poires, 12 à 35 (r. les 100 k.
Châtaignes de la Corse, 13 1 90 fr.

— d'Italie, 35 à 55 h. les 100 k.

L'jflilre «onalM t M l . le» j ;rîi occnpe'a
mi audience). Poli ^ul-Mathieu doli repooln

dm ditaii crinai lonfueiaent énumètii dim
Vie a d itcHMiiou d-denoui iranicrli.

Acte d'Acccitsation
Pfrli ialoiea-laifatoa «M ai k Bilosaa la 5

M*enbra 1875. Caal an milUliw dti p!ai
daueemi. U i3 j« (n 18s*4, a p*l«> * / * da ID
•ai. II élut condiaa* i dam I U d'enpruanoe-
ata\ pour BMDICH d« rnirt, pari d'à r ma prohl-
Ue, HvliUon iadimlcllaettnlti d* (lit toian-
lairaa; ai II a tûtoura aa 1897 deai inirtt coa-
dinaalloai daal « H i i l j ' an , l'*vtr# A dtsi
aai da U n i a * p t M pmr rébilHon.

De ratoar aa Cm«, afrii **«(r isU la pra-
•loracMidtaïaaaaai diaa la B«l»aa canlralt da
Mot:, Un* lac taris» I l'auodar i doi eriial-
S«ti r»d«Ublrt p«w roaiaMtlro i««c SSI « *
aarla da criaiM qai aialani Jeta U lanaor daoi
h esMM da Vteo,

Void laa fauta dont Pâli Ao-otoa-lrthia» a
iujoard'hal i railra caaipla a la jauice.

U 19 jditlet 1890 •«» soie baaret da «air, il
ta f*iiiH Mtrir la paria da prwbj'êr* da Uof -
|U al MOUMII la d«tear*aai PaoJI da lai r»met •
Ira loal l'argMl qa'U avait w H potfatata». £a
•r i m leojpa II anniti IOS fjall. Cat aeelavUeilqM
O'ijaai sa lai donna* qoa elnqaania fraoci II
•arofira ao dadaraai qu'il ra<landriii lonqaa
l'aaM VmtU aoralt hwch* M » trahaaMl man-
aaai.

TroU i««napre<, la it |«lllat, a la nlie d'usa
riw, MBtM II èitti DMin>l*i pir \**t*r,d*rm*t,
•J taiuU I H W H I « allait retondra #• nu.
qala P*aJi dli CMchaHo »ow •(•dai d'wi* poar

G'Mtaa weoBfMtnie qao l« iiottobr* aal-
•soi U aa sraaaatalt t Cirtata ta dental* de

Frtaajacei DénjAtrtai, aitri da H ra«a-
4m N W da ttm lôtalia, p*ar ta raa-

( panlcalier d** 4p>ai
CIM.10 kw déclarait qa'ila aulwt it éufréct M

iil lMr(*IUU nllU rrao«. Ser I m réfMaa
I'UI IM poamraot dlapoav d'aoe «arallla a»«-

HM Ucca«uo prtlara d«i H I M M da aon, M
P«ar daaoor plot da pa*Ja a CM » entrai, p«i|

'ltra tent aa'tl Wt«n 4m *ctM at ae» <tot
a,Mpl*Ç'>t i laaarts da l'apMn*iMM aa

a«sfMwl, Li f««SH rriari|Kri priva Ja



tantar d'uoa wm.t.a •>• cinq caaii Itanfi dont
deui eanla Itnir Mr.lent ««rtéa imi»%<lliiarlWI.

UcctuU» »l fol. •c.-»1>t4ra« & lia oBfa MM
la ptuim»*»qui>1tituif«a l u u eenia Irtaci laar
wrtleiil ip^riéi .1*n» ua U»t dUil i un sa .

droit qtl'l^9iil*Bif6ll*.

>K prépaie'<*• r« iciei da, br igNf
M̂ 6ayf(tq«n •utAuiattifi', «• la irait o»-

LES irrites-lanfc
Non» avon. bU oomiàllr»

mu, «.ai U eo'rtfimVlenwi. du marschal d u
logis ttaruarti, p.r*rMi<.«ni « «ruer •<• l i n d[
Solo»», «ur Ira bird* da la rmàn. da Sajona, l«
ban lus IVl ai Ut ce tutu» iftl aillent »ecoaip»|o*i
de ildux auirei ta tuidus , «en i heure» du aoir
."m. Ja u«.i*-i:i l'elsut éloigné, la iMréchii dai
\t>pt (jntaussiifl. tes d'sueiitioni pour t'«mpa-
rir des ileui biodlia *td# leur guida. H * t -
naieat da p m w l« tarrant tar «01 putiralla
lorsq-» Her.urdi la* auoiina dt s'arrêter. Awtl'at
Cicthsito «I l'ull déch.fgèrent leur ttiill d»oi la
dirottion IUI «jauli dt) 11 lutta pnbliqna IDtll
s.iii les «reluire. Ceux-ci rlpot'èreoi Immftdli'
lemeif, ilatuirant ! • bmd t Qieitaslto ai blewt-
reol grlèiaraenl le guida qttl aSQurat qotlqvM
h-u'e*api*i. Quoi à Pull ilrfc.Mll J» no«feau !
t |ironir« la laite, al (Widini plosiao» mob ton- '
l u l t t rarherch» laadaai i aaa ari-awailoa d*-
meaièrei'. luIracinanHi. Entra ieu.pi «an grand
pèreénudéiièJa. Nm toawni da .'««oit C M -
irtlni par U «lolence i laiter an ai fateqr tl aa-
tenlailqueion oncle Uea Jw»-B*»ttila dû al le*
aal*n i hèriUlsQi em aanl de aon |f*nd-pèr«
raormciMeniàioiiie prliw'iiia a«r caii* aac«e4-

A tnuffel II u rendit la i* fitrltr 1891 t
Utlogna M (omptyoU du amant Carat) J u s -
bspiUtê. Il préMiii* «lai-cl cannât aV«at la
biudll Glouani, al brait acettpttnt ce rflla m H
fit pu htltda neontar qa'il aiait daj* couiné
i s meortrea et qu« aa Uie «itlt mit* i prii.

Aprài atolr ainù «naja de répaadta la Ur-
KIIT autour d'aai, e*« deat nalfaltaart M r m - 1
dire!.! cbei Ut* Damialqiiai-ADtota*, frère de
J H » [fiplMe.licaerireoisarilr* bturaatâano-
ftt, paii-U'iiltienitiid* ai'entretenir to piritea- \
lier itec le ilmr Laça, et ijrèi l'etra tait remet»
ir« ion piitolal lui déclara <\t'\\ «lait wnt. ia|lac
li quEiltcn d'intetèi qnl dt.ii.ll Poil «i «ou on-
cle Jein-lUpilsle; lut M I ^ D U M qu'il ne lai
a[>panai.a I p*i J inlsr*enir Cer4(l le lalall i l s
Eorf p-nHiii! que IVi •« tenait i «ù'a d« lai,

(*ut lataitaulr. la !«nmu di D-t.lts.qii». An.
tu.io foyni ir>n a*ri dam eatta iii«atl*m ertil-
<]ue «lu aptteier ia i bMU-trère Je«n-Baptliw
qui acaural itiutiO', t'arni da (mil de Daminl.
q'̂ -rVaiatna et H pretatiU *ar la aa«ll d* U
cn.mbra où calai-ci é tu aai prit M a<«c aati
•iinsiTmri.en dliini : « reaptalkla atilaiM «4 H
Milita qji *n<i< 4nr.aa k beir« *t k «aater a.
A peine •failli prononce w i nota qw Poil U>
mt »ar lai d n i ce-apt de tttil asi fart twarM-
*«rD«ni ne l'aiMlfn.renl pal.

L«ca Jein-Bt titilla coaaeneat Ma U D |
prévint Orall qot aa aréparali t ' - — "

j.iita at l'ittuili da d t n « a w da I
mfl l«min il ertall t f M lr*f» i*e pataltaet IM

arrêta 1« fonettonnemeut de
mhssioD chargea d'eiaminer les de-
mandes des adjudicataires.

Va second décret, data du 29 no-
vembre, repars le lapttu de calai da 7.

Souhaitons maintenant qu'oa en fi-
isiâ. U ea sarait grand temps.
Voici le teite dâcrat da 29 novem-

bre.

Bulletin financier

leur protestatioD contre les opérations
électorale» qnl ont an Usa dins c«tte
commune, le 3 mai l&K), pour l'élec-
tion du conseil Daanlotpal.

La Préatdeot do la n . ^ - u . , .
Vu le décret, an lai* 4a 8 outambra 1897,

loetllnanl «naconrnlHioo «a itM «a itattar toi
ludcrctncl** daa com^a|niaa oa loeial** fria*
ciltM at des punoanai da nulomlUé Iraocalia,
tendaat k l'adraluloo à concourir pour l'adjudl-
cation dot nerilcei aurtùmoa pottau Mira la
Fr«oct et la Corse ;

Sur la pro?o*illm, da mlobtra da cni

denad*jtri«,dMpoftM atdM ttUfrap

DtcreW:

Art 1er. — Suit no s no* aioaibw da eotta
BonnliaiMi :

M. \* nee-uainl S*ll*nirow» d* Lamor
aali, ehordaratat-aujartaotral do U aurlM,
H ronplaeanoai d» I . lo ilca-aaJnl Ha-

H. Oa •orebi, toAtrAloM |ie4rtl do I n cUt-
M da l'adrnlnlurailan de l'arofta.

Fait iP.rl., le 19 nwabra 1S».

Nécrologie

Ecole polytechnique
nea boorsea avec tronssean ont été

Un bon eouraol d'»ff«it*« aor Aoa frauda *U
kliu mania d* ortdn laa maittmol d u i laura
boniiaa undanoe». La OrWi* Ponew aat h t H ;
la conver-aion p«r gndkti«B dea obligation! ams-
tnnailca 3.10 Ufo U»l a à\i «I bien accueillie qua
la* danaedea dt rembouranmant u'gnt pM d*p«a*
**5 0/0. UCoaptoIr National d'K»ooaipt» edu-

ir*« aon aiaaoa i 7»3. tjuacl a la SoonU J*-
araJe alla eat trea larmi à tiB.
Bae Auar 1 » .

. L'artioi» d-HtneUe tôt Uaioora r ctaeret>«a da

«IS k SI» (r.
• a esta m fr. l'aeitoD d» la CI* l'Iacrayabla.

I«tion Salorjiquï-UtHHUn.iooplai eat
tanaa kltâ m mil que l'(Ali([»Hon SnjrM-

„„. «-ttagarButia» aptoialaaqui lui •eaurel.t

la hveur .la l'Hp»rjn«.
ObUgatioa da u Oia da TOI Hua» l'Urbaiai

iWff.Hoa Chamiu da F « aoat aana etuDgeBunta.

San» ohangar ]att.ali
— PSDdaol I Ml U prlMon pa, pal» derul loal 1*1*.

Ja s a la*a *m Cmqo, \m M « M m t nat4,
— OoJ, maie qna bila*-te«t qaand «Hit» I ' M -

[lotnae T

— JUofi ceniBM as bitar, lo Omfo m*} MVCHIM.

j A. Broc*, êiparfa»** Victor Viwm.

\ Petite Gazette

Antoine, CortegBi-m F . n - » ^ ;
Magnaschi JoMpn-Louis, OOQ-

M t admis a l'école polytechm-

MIXR CAROLINE D> PRaicoNi { wï&
— ^ — — : aw.

avant-hier le regret j • jr!î*™- . iuvm^ i«»."M • • •
àefe. de Mlle 'Varoltoe •**^51J'8"a* i S E . «• b—.»-*-.
svée après une longue ; » • • J J; dB ^t,, «j. K. jo)>a brisa.

Noua avons ea -
d'annoncer le décès <Je «IMJ • -
de PeUiconi, enlevée après une longue . "*•• • " • • • * T " ' i °L- Tj-briaV
et donlooreose maladie a l'aflaeUon de ' * h- ^B •*• N ' fc> J<>1" " " "
seseœora qui l'ont. jusqQ-è l'instant ^ ^ î ^ i S " ' ^
suprême, disputée fi la mort avec ou.
admirable dévouement.

Bile était fille da comte lean-Lsnrent
de Pétri conl, le distingué soo«-prètet
de Bastia BOOB T———•rn»m»ni de la
RettauraUun» et
Rallhazar de V

com-
rOl ITWi « IM-.li— -
missiiire eitraordinaire — — -
XVUI, » l'organisation des « " J " -

du deoKrtement. Son bisaleal.

I.-Inttrrogatoire

L/iterie Espagnole
Lus irtsrsnnntm qui itêsirent prendre

part & la loterie É^^uole de No&l
sout tirièesi de se fuira inscrire Bonle^
vard Saint-Angelo, G, ittuson Caffi-
y'AU.

Sic tran&iit ..._
La Compagnie FraisBinet vient de

faire l'acquisition d'an vapeur espa-
gnol anqael ella a donne le rom de
Planter, Ce navire, qni eet du port de
500 tonneaux, fera spécialement te
service entre Marseille, Toolooet Mc«.

La même compagnie est en ce mo-
ment en pourparlers pour acheter en-
cor* un vaiieur.

Ces diverses acquisitions sont faites
pour remplacer les vapeurs Jfoha-
UMÙM et hère, qui ont ett Tendu» 4 la
démolition.

Lauréat en pharmacie
U. bellmi. de Monoccta d'Aullene, I

ancien élevé à la pnarmtcîe MOWICÛ- I
oacci, a remporte le 1er prii an cûn- I
cours da Ire année a l'école de phar- I
macie de Marseille. I

Obsèques
Samedi, une heure de relevée, oot

ea lieolo» obsèques dn patron-pécheur
Pootevera Simon-I^oais, emporte I
29 sns par une cruelle maladie.

Noue adressons à ls famille P
vers tontes nos condoléances.

— M. Tbeobald Quilio a en li douleur
de perdre sa petite ÛUe Hèlèaa, igôal
de aeite moia.

Le conroi lonèbre de ce petit ange!
a. été suivi pAr de nombreui amis qali
ont tena a témoignai leurs aympatbi*!
k noUe concitoyen H. Quitta.

Noo« adressons à M. Quilio et
(•mille tontes noa contolteaoN

d«. c-.le. da C

I gtorienae et pretoatoree sur les champ*
de bataille de l'arnVte d'Italie. Avant

\ comme après la réunion de la Corse A
France, le nom de celle ancienne
noble race a Sgoré

as de r»pra»-iuiui ~ cor*
" . c e sur 1. corbillard et

h«r de |M
m.i. a n » ap.*. «« «i» •"
•*«l.ol *'* énoda» r»!4M nwftt « fli
„„.„ d'«.a,ir ls in «a ls I -
„,-»,.•.•-•»'•'•• P » ' « -
cb»|.dai-l<i»k» a( pnf «•« '"'
.'tf«M «sil a oré laas la «"««<« •• »
..,. I. cl»l ~ » • < - » «* " ""• **

cj.J.ar"—*1*'1—
,„,, ifclar. , - I - « • " • « -
.,.„.,..». P«r l« * — « • • " * J *

iales
MComptaol de tellet tr«dilioos dm»
a famille, Mlle Caroline de Petrioont

)«an. «cor . Il permettant-
déj, t se» malbeorem P « ~ » * • "
O.r snr loi ! . . "•""""•ySi?1"
lnUI>i>ent, travaillsor, 11 lettr -
<k»i». Uinqo-ll reDtr.it tool Bar
MM Dlace. de premier en U»ot, c
ITosradM coiror.De. et d « prll; i-
S l-espoir bieD légiUo. de le»
rïveDÎr irlimpbant et v^oqieor (

eure. le. 1>I"« dlIBcHaa-

. ds sa penoDoe el tie ses —
Elle y joignait ce qui "•' P«J»

encore, beaucoup de cb.rme, à esprit
et d. bocté. U loi la pin. alnuèra « I .
i>iu« viv» r . Ho t rn» joKio'. » o « r -
nier moment, dorant deoi « M ne
cruelles aoolTraoces q ue les soins ls«
plus tendres ne parv aD.ient pas t loi

q

éiall ta CMlrair* ac nulh«*jrMi pAra da Mutila
qa'ilKMit It-acnani auataUoé, al H aaftiaal « • •
promu, oui loui aU an ieu«r» pwr éefatppw
aai rt(a««ra 4a la j ail ici. tjwnl I lai, M • ' * e«t
Hr*,UT Mi M lui w i * t f dMft4 lalaaaaa, M l'a
prit ta ualtfa as**, k m tjM Gnad. U s Lma

ont eu Uea dans l'spre a-midi 4e diman-
che l>e <>«uil était •. ondoit par MM-
J n U u r o o t d« PatrtOMl Gatu»

était •. ondoit par
Jean-Uuroot d« PatrtOMl, Gatu»
d'àug^U, la pcétWsjot te UaBoh, «t

Î 2 et les autres trains n'ont eu à su-

lum, qo . «on souvenir.
à des q u l'aJnakK» '

Mire camaradM. ont ton»
™ « jQsqu'à s . dernier, d
?ntortuD4condiac.ple, lear

citcoDStance alléger la dooienr de ces
inforlnnés parents. N'est-ce pas ooe
consolation qne de pouvoir se dire-
Celui que non» pleurons a été trop re-
gretlé snr cette terre pour qu'il n'ait
pas été accueilli à bras ouverta au
cirt. —0. U.

•S
Service vicinal

Sur cinq ^oftiddta qni se sont pra-
sentes au ooucoara qai a en lien 4

ont été reçus, on sont, MM.' Prot
Cal via et Guglielmi.

Au Théâtre
Quelques nabitaès du Ih^itre ont été

surpris de voir que le ténor, M. Tranfo
n'avait pas prêté son corconrs à la
soirée de l'hospice. Ce sont les mem-
bres de la commission qui ont prié M.
lYanfo de prendre an pen de repos.
Unis notre ténor a cru de son devoir
D'envoyer une offrande.

Au Port
Le vapeor fiançais

! ^

est parti

..rquô 286 tonneaui da cedrals nllta
de»tination de New-York
- Le briolt EOêletlelranoai» Gabriel-
capitaine Ginlianu eit arrive ce ma-
, cùargê de direrseB marchandisea,
ant de Marseille

L ' i D i u r . le Cbampigoj
Une manifestation patrioti

que a en lieu i Charnpigoy
elle a rerôlu un caractère par-
ticulièrement religieux, à cause
de la présence de M. l'abbé
Garoier.

Des discours ootété prooon
ces par M. l'abbé Garuisr el
Joseph Méuaid.

L'àFFAIEEJRETFOS
| La m«niïe»tatlon da domain
I Plusieurs étudiants oat dé-
cidô de faire uoe manifeatatiou
detuaio, devant ie Sénat, contre
M. Scheurer-Keetoer.
Le Commandant Estarhazy

en conseil da guerre
M. Hervieu, chef de batail-

IOD «Q retraite, commissaire da
gouveraemeat près le 1er con-
seil de guerre, a commencé
aujourd'hui L'iostructiou de cette
malheureuse affaire.

Oa peose que le commissaire

ir lest, venant de Naples, pour char-
T d'anguilles vivantes a l'éUng de
-nfilia.

cie Raffaelli
a meilleure balle de foie de Morne
tel» médicinale, eitraite des foies
* et MÙU, pure, sans mélange et
i arrière goût, provenant des pa-
ies de Norvège, se vend à ls pbar-
e Raffaelli, place Prêta, Bastia.

i » ^ " ™ — ir.«.-»n
jeudi piocha EU, son avis «U Goa
vernear de Paris.

Duel H
M. de Kodaya, rédacteur en

chef du Ugaro, a envoyé a«
témoins i M. Panl de Oassa-
gnac, i la suite d'un article pa-
ru dans Y Autorité k la date du
4 décembre et ayant pour titre
« L'œuvre du Figaro. »

nonce qne loua les miniaires
ont donné leur démission, et
que le marquis di Rudini a été
chargé de la formation du nou-
veau Cabinet.

A la Chambre Italienne
La séance d'aujourd'hui a

élé très agitée, mais comme le
Cabinet était démissionnaire, la
séaace a été de courte durée.

! MILiEUES DE

DDEI Milieraiid-Reioacb
K l'isaoe de la séance de sa-
di, M. Joseph Reiuacb, se

Les orage» en Italie
De grands orages ont écla

en Italie, et particulièrement -
Rom», à Naples, i P.lerme, etc.

p ;

d 8 < J » m " l J e r U M

3,

| témoins MM. Gérault-Ki-
i et Viviani.

!

! rencontre a élé décidée,
e a eu lieu, au pistolet, sur
•tean de Cbâtillon.
IUI balles oat é é échan-
saru résolut.

tions de Paris
second tour de scrutin

| les élections municipales
in-, ont donné les résul
suivants :
ns le quartier de l'Arse-
U. Naudet a été élu par

voix ; uu autre radical,
•vie, an obtenu 1.206.
ia le quartier Roche-
ri. II. Paris a été élu par
contre M. Meunier, qui

i 1.320.

lavages
Le» habitants sont dans la

coustern.tioo. Ils sont privés
des besoins les plu» impérieui.

' AU PAHLEMOT ITALIE*
'. La Chambre des dépotés a
; voté, dans la seai.ee de samedi,
• un amendement, repoussé par
ls ministre de la guerre, an pro-

1 jet de loi relatif a l'avancement
, dans l'armée.
I A la suite de ce vote, le gé-
; néral Pelloox a donné aa dé
' mission, à l'issue

; OéKloii do Cabinet liant!
j Les journaux in Rome an-
I nonçaient hier que le général
j Pelloux, ministre de la guerre,
! avait donné «a démission. Ils
! disaient que si le général ne re-
' tirait pas sa démission, le cabi-
net tout entier sérail obligé de M
retirer.

•M
An dernier moment, oa an-

Ghambre des Députés
Prétidence de M. SARJURN

U séance eat ouverte à 2 heures.
M. Mongeol, l'nn des secrétaires,

donne lecture du procès-verbal da U
séance de samedi, qoi est adapté.

L'Election du Havre
Discussion des conclusions de la

commission chargée de la vérification
des élections da Havre.

U. Hubbard combat les conclusions
tendant à la validation, en insisun
sur l'entente da gouvernement arec
les cléricam.

Le ministre de l'intérieur BOotient
ju'il n'y a ea ancont* pression de Is
part de CadminJstrdtion.

M. Hobbard insiste et critiqoe vire-
tent l'attitude da gouvernement.
hb président du conseil répltqae et

jomme M. Hobbard de déposer nne
ioterpellation snr la politique générale,

u. Legraod parle en (aveorde la va-
idation.

M. Mobbard demande l'enqaêle.
Cette proposition est repoassée par

. 304 voix contre 203.
M. ftispal est almis.

LE BUDGET
Snite da la discussion Ja projet de

loi portant flulion du budget général
des dépenses et des recettes de l'eief-
cice imt6.

Ministère det Beaux- Arti

Vente de navire naufragé
Brigaatin-goéletts papa (i, de 81

tonnes de j&nge, naufragé sur la plage
de Padolone, près Alerta.

Coque du navire (encore en met).
Apparaux et agrès (en magasin;.
1000 hectolitres environ de vin, Ire

qualité, de Scoglietti, Sicile.
Foudres et fats vides en bon état.
S'adresser pour renseignements aa

ConsnUt général d'Italie, tous lesjonrs
d» 10 k midi.

Poor traiter, d» 8 au 11 décembre,
M. Revello, chez M. Andrei, a Cate-

raggio, Aleria,

D'"MÀTTEIAi»E
KASTU — .'L*ce SAISI-flicom — HAST! V

Pétrole Atlantic première marque,
rit avantageai.
Assortiment de Discuits, marques

Pal mer et Cosle de Marseille. — Rai-
sins royaux de table et de Corinthe.—
Noix de Grenoble — Figoes extra-fines
4u pays — Assortiment de Conserves
iiimentaires — Prgneaux extra fins —
Farine Coty Graaaxetde Nice A et U.

Socre des Raffineries de Paris : cou-
pé ea morceaux réguliers, rangés, ea
caisses de 10, 25 et 50 k. et au dotai 1.

Srtere Guadeloupe cristallisé poar
vendanges, 1er et 2e jet. Prix avanta-
gent.

ATII
AUX PRODUCTEURS^ HULE D'OLIVE

MM. SUSINI dt Cie, propriétaire» de
U Savonnerie de la Corse, ont l'hon-
neur d'informer le public qu'ils ache-
tant tontes les boiles d'olive, aussi
bien les n piles comestibles que lam-
pantes, les resaences et les fonds de
jarre.

Prix a fixer sur échantillon.
S'adresser i Bastia, 7, Boulevard da

Palais, et 14, Booievard Paoli, on a
L'Usine de Ifinelli (près Bastia).

îmuwmmi
•ml spealiqae «Mire les fièvres palu-
déennes, r

aux
La Cbarnbra reprend la di

do budget au mlnlatera des
Aru.
_Le«cb.pllrw 3J à 54 sont adoptés.

iscassion
Beanx-

Coin it Rut Saint Koeli el Bd Paoli
Eotoi (nnco coalre uundjt de 6 fr.
Ea vente dsos toutes les boaaea pbar-

aucies.

- " ' " " > • • • • . m.70 - M.75

ETAT CIVIL
(4, 5 « 6 D*M<nkv)

•Wfal Aflfèif, rWib.nlr,. 38 .n., à* F.rlinl.
Ainwi«Uatt,ratrr •

,1 fcn»0.,MI
, «4 mi, a. BuiU

•sï&ir-'----- '̂"
BWKB*S9X

chei M. MATTEI |>«m tttaé

v.ur, fi,,» d,, i^p-Corsô; «nscat,
ivoisi© et linp*esiio, ayant de 10 a

_. ans de bonteitle, provenant dea
propriété* de II. ttj iiotaiie Dominici
de Lan. '

LA. •saiTAum
( . n l m Vé««lsil0 alinenuire

— :e pure, absolameat neutre de
le s'alténni pas i l'air. Ce pro-
conserve indériniment u n i ran-

cir DI prendre de goût. Il se compose
exdusîvemenî de la graisse extraite de

'a noix dt coco el ne contient ni eau ni
tel* comme les smres grabat» alimen-
taire». C'est un produit vi^état agréable
sa palais et d'une digeslibilité parfaiie.

u parieur à toutes le» autres graisses
alimenUirett, iMllear marché qu« Ifl
beurre et que tous les corps gra» co-
"lestib-es.

En vente cbet \a épiciers, MM. Aa-
gHî fr.Te, ; Viorcnti, H,l du Palais, 9 ;
J. Dutool, Place du Marcbé , Haresnti,
Nouveau Port.

VIWOM «i boites de ISO gr.. 500
gr-, 1 k. $caux de Sk . ,10 k. et aa
dessus.

QnalitesftprVia.es pour Tahricanu de
bMCail», paltiwie.a el t-onlîseurs.

M. J. Poe*», reprëseoiàiD., 10, B.I du
Palait, Rsatia.

pSAPLAVCIElT
£EB1 FINS » MARÉCHAL

iatu * Cimente, PlStrtM
miaiàvumia.micuMnu

CàLÉMENT



SEHVICE U N » ! B « FCTIT8 COU»
A LOUER
P R É S E N T E M E N T

Deux

vaol s
ia|i»»i»s. l»«-

rvir iïenlr»—ôi, maison
i P, 4, m» .1» la Gare,

rasrr» M. (••*,«"• '"•
UM[irrin-i

FERNAND CAMUGLI
48 Bu» os t» RiPunLWls. **. SIAHM-"*

A VENDRE
ou à lj>uer

Un appartement complet tor-
m»nl l« -•«' «"S" ! t 'unB m a l"
«nn « hi«e unarlier de 11 ClU-

oi, ayant vue
h l ' h i f ^ h IntcrnaMfualr de r.%lev*l. l"i>rl« I * B *

U\ -DE-VIfi I)K .MM!
l'ilra-Artr, Vi«H«, dei Grandi Ki'iu J< la Cltte d'Or

L. Georges-Germ*iu, I. Georgf a et H Brtmot, suce* â
IfttM** laf Vmrmr i

•ASTIA—».tk*V%.V\ SJkv%b,"fc,̂ ,fc —BASTI*

A VENDRE
à :> inLire» il» longueur, «u
pnl deOtr. ÛO la canoë.

S'aaiesscr il'entMliriM Crei«-
ton »1 Cie. C a " _ ' a _ — — —

A LOUER
Annarlemciil ne neuf |i!tol
B.I ?3inl-An»do, ». 10-

Saclressei-au borem du JOUI

H. A. GEOHGKS
DOCTEUB-DENTISTE

a l'honneur d'informer 6a nom-
brraH clienlMe de Castia, que
son cabine! esl ouvert ton" le»
leur» do S à 11 henre» do ma
lin i t de I a S heuce» de \»
ptta-midi. 17. Bd Paolî. « t a
elaga, ao desaa» do cale Ai.-
dreani.

l Jî

de 1 à 0 kil.
deOà S
da 8 11 10

0.90
MO
150

d. 10 i 20 kll. . • «•»
d. 20 i 25 • • • J J °
d. K » 30 • • • iX

LM Bail, doii.at «ira raaia i aaili, à H. LOSUCH, Rua -a M.
Tau IM Uaala at Jandia Maal 1D kaatat an aaU

| TRMTtMENT DES MH-DIES DES VINS
I Tourne Graisne, Piqûre, Acide u r aigre doux, Amertume, Gobi,
I dn terroir, Pousse, Vins rmldiou&é». Fermentation» perataneniet,
I Mauvais gOÙU, ele, Viniliation, Conservation et Bonification p»

procédés apéciaui. Arôme,Sève d« différent!) crû» pour Vins rot
gt* et blancs de France el Etranger», pour Vins de liqueursi«
Apéritifs Essence de Fine Champagne, Extrait* concentrés véii
table* vieillUseurs. [>osage pour Vermouth de France et de Tu.
in et des Liqueurs blanche, jaune el ver le. Produiia TID'ICO-CS,
.ouleurs végétales, Fouruiiures de chai».

Laboratoire de Bactériologie et d'Œ-nologie. F . MasBft*|
ïkimùte. Oittiliateur-Industriel, Invent' nr du Vin

des Ramparifi-d'Ainaj, 40, Lynn (hhône.)

K m FÉE a Maraailia (BeueM* dn Rhou-s), M, nia Uonati». I t .

(Ex Secrétaire confldtiMsUe d'une Reine)
C O N S U L T E P A « C O R R E S P O N D A N C E

1 Madame Fée , dont la science esi uotvers«llemeiil appréciée par
j les savants, a fail gagner d« nombreux lots. Elle Tait réussi,
n'importe quoi : aftures commerciales, amour, mariage, protêt
pertes, héritage*, divorce*, maladies, calomniateurs, emplois

nent. faveurw, etc., tte., etc.
Dan» un but humanitaire ri pour répandre n science, elle in

tiquera yiatuilement 1«s secret» ei moyens de gagner nu gros tût
a la personne diyne d'iulérét qui la consultera et qui s'engagera a
li iécoin|ieiiser aptes avoir gagné.

Madame FEE coo>ulle aussi bien par .Correspondance que de
I vive voix. Il suffit de lui écrire Discrétion el Loyauté: comuilia-
lioos a moitié prix aux lecu-urs du journal.

A céder

HOTEL MEUBLE
du llot.lev.rd l'aoll, au deSBO»
da i:a(o Andreanl, arec raobl-
lior, lingerie, etc., en paclall

-VIN de VI AL
Aa Quitta,

Suc Je viande rt Phosphate de chani

AHfilOB. CHLOBOSC, PHTIBIB,
SMEKT CËNtHAL

CABINET PUOERE
VlERfiE SAB&TE

t blrr««lc»-»r«ll»tc
é

f "Demandes partoal ta CBDRATINB d« l« MMIBO
MATTEI et CM. l iqueur Bp«riUv«, dlgeatlve, donl
|ounmll«r et mo46ré facilite tonte* lea fractions de l'orga

^ —=-~ _
v. DAUPHIN MATTE1, aetoalleiuent propriétaire da GrwA

•Restaurant Français et da VHôltl d'Europe, suciennemeat lt-
DUB par Madarno A- COLOMBANI, a l'honneur du prévenir !e
public qu'il vient de restaurer à neuf ces établissements «t
qu'il peut offrir aux voyngttuis tout IA conto-t désirable.

L'Hôtel se recommande par sa belle situation, au centre _
la ville, à proiïmiLô des principaux établissements. U possèdi
en outre un superbe jardin où lea consommateurs peuvent
prendre leur» repas pendant l'été.

Dea chtmbies indépendantes très propre», bien meoDlée*,
avec lita & sommier et lin g» eu fil de piemîer choix, sont i li|
diBpotiilioo de MM. les Jures ainsi qu'une salle réservée pou
leurs rej.aa. Le tout au prix de 5 fr. par jour.

Une voiture au service de l'Hôtel attend Messieurs les VOT>
geura à la gare et au quai & l'arrivée des traîna et des batenoi

/ÏMtia, 3 et 5, run de COpéra, "«tin

CARBLIti: DK CALCIUM CUISTALLIS]
QUALITÉ EXTRA

Derniers perfectionnements apportés par M. BULLIER
k sea breveta de fabrication

H. SAUVATftE
100, Rue du Dragon, — Marseille.

Appareils d'éoluirafçe à VAcétylène
| r t

Urrvtl*'

UFSTS & DENTIERS
(Svalfmn p«r(«cllODiiê«)

OBTDBAT1ON
S FAHA.1IUN DtS DENTS

un» douleur
14, nu at tOpérm,

m r l u a r t a l b a ^ " " " ^ " "
aa Baa îaaia eliaaUla. * « « ' ^ •"
r.u". . . 1 .4 . »""• aarla,Ma»iria-

Ljcnanaez dans tous les Uaies:

U CÉDFlATIlNr^
de la UaiMon L.-N. MATTBI * C-, ltqiuà

Distillerie J.-U. BLANQUI Fils, Fondée en 1SI
OUATBK DIPLOMB8 D'HONNEUR. - TINOT^MT HfeDAIUJaS *

AIARA BLANQUI
Le plus agréable et le plus fortifiant de tous lea Amers k Bitters connue I

*$t fQrJment im plu* répondu tt te plu* apprécié dam» tomi* ta Corm

001.53
« • ANNEE

asm. Etroi IK3TJ»

! it la GRANDE FI\E CHAMPAGNE C B i T l ¥ - B L A m C l ï i RHUM COLOVRO. import, directe de li 1

MAISON L.-N._MATTEI ET G

i">VinJul<|Mk>rMaa(lolnq°l.vi, «^"ï"1"*,!?1'*''^; . ^ ^ ,

. sirop. : umeille Urcoadloe. Orgeat, «trou, pur auere.
^ 2 * % ^ d>. U H , ^ ̂ rus, -** eolle, hlU. a ta main ei à la m****

MOT «50

aa «orUa, aana eolle. Talles a la main n i m i «
. — L'atcçUant Ctnare Mattel, le meilleur, à 10

MERCREDI s OECEMBRK 4891

Le Petit Basti
JOU RNAL

|Rédaction & Administration : fi,

s. U..KI - Judic.O.2j|

QUOTIDIEN
Coireipondïnt «petUl, H. IULES BARIOL, 41, ma

AHONNKMENT tPugable d'
Hits.. . un mu. 2O fr. 6 moia, 1 0 • | UNION PO

LE CALENDRIER

SOLDL: (heur» nitionile)

U*tr, 6 h. 53 m. — Couth«r, 3 h. 50 m.
LOUÉ: rtemlw quartier, le30— PMiw, ta H.

FCn OK BEaiiai Sainte Valérie.

7 DJiCEAfBRE

LA GYMNASTIQUE

11 est banal de dire que U gymuasti
que entretient et développe les forcea
physiques. Cti qui, peut-être,est moins
connu, et par consâqaent moine
nal, c'est que la gymnastique est plus
nécesaaira encore durant la vieillesse
que durant la jeunesse. Non pas qm
j'aille conseiller aux hommes en ctio
veox blancs d'exécoter le sant péril-
leux on de faire la cntbnte sur le tra-
pèze. Des exercices de ce Heure de-
mandent nne souplesse qoe les jeunes
gens Beule possèdent, mais ans «yi
nastique modérée qni eût retient 1» jeu
des articulations indispensable il ceux
que l'âge appesantit. A cette époque
de la vie, où la n alors développe ell
même toutes les parties do corps, on
peut s'en remettre k elle da soia de
conserver à nos membres l'élasticité
et la vigueur. Mais au déclin de l'exis-
tence, quand nos muscles vont H'A
piiianl, l'exercice seul peut enrayer ce
mouvement de dt'eadence. Il ne s'agit
pas, bien eotendu, de s'assurer une
éternelle vigueur, mais de retarder le
pins longtemps possible l'hiver triste
où la paralysie Ûnalo vieuivous rendre
impotent.

Quels aont, les vieillards lea mieux
et les plu» longtemps conservés ? Ce
•ont ceux qui se sont toujours livrés u
dea travaux manuels. Us sont, comme
les autre», exposes à être enlevés par
une maladie, une Qèvre, une pneumo-
nie, par exemple ; mais il est rare de
les voir cloués dans on fauteuil, par
une inertie absolue des muscles. Ils
gardent, dans leurs mouvements, une
allure, nne liberté, une vigueur qne
perdent rapidement ceux qui n'ont pas
«té astreints a se servir de leurs bras
et de leurs jambes. La décrépitude est
chose plos Iréquente ilans les claa-
MS aisées que dans les classes pau-
vren.

C'est à combrUre cette décripitude
que les vieillards doivent s'attacher,
particulièrement quand la nature de
leurs [onctions les astn-int a une vie
sédentaire, lia le peuvent par l'usage

les iDédecios recommandant i d'J bon,
mais elle n'est pas suffisant, elle na
déraidit pas les membres ; elle n'inté-
ressa d'ailleurs que les jambes. Et
c'est alors qu'il (ant revenir aux rudi-
ments de U gymnastique. Oai do nous,

ayant ttw collégien tel soldat, no aa
souvient des sôancea .consacrées _
bras et aax jambes ? C'est un eiercici
Iras monotone et très fastidieux, j't
conviens, mais il est éminemmei
hygiénique. La flexion dea bras et di
jambes entretient la jeu des articula-
tions ; elle tient, ponr ainsi 'lire,noti
ossature en haleine, et l'empoche, dam
la mesure du possible, de se rouiller
car il en est d'elle comme de l'essieu
et des roue3 d'une charrette qu'on lais-
serait trop longtemps immobile soaaon
hangar.

La n'est pas toute l'utilité de l'exer-
cice des bras, tel qoe nous l'essai
gneat les rudiments de la gymnatll
que ; cet exercice a aussi pour résol
tat d'élargir le tborax et de méoagei
ainsi l'espace aux poumons, aa
2 l'estomac ; et quand ces différente
organes peuvent fonctionner à l'aise,
l'individu tout entier ressent nn senti-
méat de bien-être qui se traduit par
une plus grande désinvolture dans set
mouvements.

Les mesures hygiéniques qne j'indi
que Boat d'une exécution bien facile
un peut, en effet, faire cette gytnnast
que en chambre, sans appareils m
systèmes particuliers, a toute époque
da l'année, a toute heure du Jour, or
peut calculer la dose, suivant sa corn
titution, suivant son tempérament. Elle
n'exige aucun professeur ; il au fût, en
effet, de se rappeler les cinq on si;

iveroeniB de fleiiou dea bras et dei
jambes.

lteaucoup de personnes de bureau,
après être restées assises pendan
toute la journée, courbées aur dea li-
vres ou des chiffres, se bornent i une
l&ucrio d'une heure, po»r aller eu&uilt
s'asseoir au cercle & une table de jeu,
Rien n'est déprimant comme une pa-
reille existence, rien n'est mortel com-
me ce genre de vie ; on a'y «[.aissit.
on s'y anltylose. Il faut d'autant i laa
soumettre son corps i des exercices
réguliers, que, de par votre piofession,
il esl plus soumis à l'immobilité. C'est
pourquoi je conseille k tous les hom-
mes parvenus à l'âge de cinquante
ans, de consacrer nue heure par jour

ce simple exercice des bras et des
jambes ; je le conseille môme aux
lommes de quarante ans ; ils se trua-
'eroat ainsi tout entraînés ponr conti-

nuer ces mômes exercices, lorsqu'ils
entreront dans la première période de
la vieillesse, ou la dernière de l'âge
mur, si l'on aime mienx.

Cette enre si simple fera pea'.-*tre
sourire certains plaisantins, dont le
prétendu iccptjciame cède devant l'an-
nonce de drogues plos on moins prO-
nées. Il n'en coftte rien de l*s essayer,
et peut-être ceox qui les essaieront,
.ràniront-ils

Vn Vieux SI Mec m.

{ Gazette Départementale
PIAISOTTOU. — Le prépoaé Je» doui

OJtvIaii Jacquet est promu sons-brigadier.

CAUCUaiA, — Tout» !• population du
ton <J« CalKUccl* i il* daaJoiifMMmeol ému* k
U Donnlle de II mort de 11. Ktlwse Acqtum
inciM QMÎM da U n i , déridé H Tundl.. !• 23
Donmbra awrint, i p*ta« i f é d* '-ii loi .

Hiaé pu u t UIMIII nuUdie, U i t i i l M
aundw an cJinui plu bénin d* II Tnulita, où 11
Mail Ull toai iaa unit» mlllulrs, la réUbllua
m»a de n u a lé dél.bréa, mili ut lllmlooi uni
é iéh i lu l de irèicosru durée.

Apres on Coarl léjour i lUnéllla, «lui H,
Acqutlri filai, MO frire, U C I H «BMÎliar
d'arroadtuaiiiMl, et MW M * W gêrnulD, le dee-
l « r Doa-Jixapb AtqMT.fi, 11 i'*Ull emb«r<faé
pour li Toalile, es l'»ii»od»U HD Htre de » •
ffètei, H. Juo-CipiiilB Aequnln, tourna eoi-
Mlller d'irrMidUee<aeai, qui l'ett créé )à-b*i
Bcetnillinta iUaitlon.

Ceitt mon met eo deuil la famille Acq
de Loui, k laquelle ipperileaaeat M. le Curé
(h U diiejwroUM, frèra du défunt, H. Don-Ja
•tpri Acq»tlte, dli PUepto, père, lei l i e m Ac-
qniflti, toci d m aplulnei, le lltotamal Ac-
• lu i in , le c«4-d<>*en de Salât-Aadré-de-Botlo,
M la car* da Caninu**, '»*» »«• conilns, al ml
q-H II fiaillie JB dotieir A berilnl Croiper, d'AI
uarucce, ancien ton i ell 1er général «t maire de
celle coma une, ci Altxwilal Jau-Jieqaei, pi
bllcnte.

Soat priteoloiii ùat condoléaneet i m dea
hanonblaa w ijapalUquea fimljici, il rade-
œent iptoatit*.

Le enrpi du Irêi regreli-i Eiieone Acquania
ri l à Los), od aura liea l'Ia-

W I de U (Moilte. — A

Nons commencerons prochainement
la publication d'an nouveau feuilleton;

L'HOKHEUR DU NOM
par CHARLES BUCT.

IMHIIMTIONS ET PROMOBOHS
M. ADUnlni AaiolH-HapoWoD, adjadanl «a-

IMiBettra a i 5«e de ligne. • été nommé e e U
det dvuoee de lie d u t e , k Mamll le .

— • . S*Hea4l, BMa-lleetenaDi de réeerre aa
r*t.HMO, de Bailli , p r d e g*oér«l d « lor&u, ett

oran m (rade da Ileutenaal an cor pi.
— M. 'le Sanil, médecin-m*j« de Ire daiee

l'hôpiul mlllulra d'Uran, ea( Jéaifu* poar le
We réflmeal d'arilNèfle.

— M. Uoiil a M «nnm* Mi*e tecréulfe de
imnburlal de pulke i llarteille.

Cour d'Assises
Andience do 7 Décembre

If. le eonttHUr STEfAHï

Vol, violent»»,
UnUtlvs da maurtra, maortr*

1er téiMle. — p«,ii Rscb, car* de Cagfia.
'al t a Tletlae, le Vi jalllat 18%, d'aa *ol i

mala u s é e de la pan d'en indltide qri l'eet
é M preabriérai M hew«i dm wlf, me

mi 900 frana p w 1'eiBbert.aer, J'ai Jn
je D'atab paa d'irgeoi, mai* I .OCOBBO ajanl

M* et tjun armé le* dnai cbtwi d«nwf««ll,
'ai dû n'aécatar al loi ioomëi elnquota I m i

4M j'anla daae BOB Usait eaveiefpée due u

Ha partam, l'Mdlurfe mt dit : « friperai •e
reue, car je H larderai pu à revenir. •>

II me Mtnbleine c'etl Poli Mathieu qni eJ
l'autour de ce vol, nais je ne poli pu r*lûrm«.

U lémolo. — Cappolant Hirto, ménagère i
CoSgla. J'alfirme que l'ioiJ.iMu qnla'eit prés*nié
aa pretbvlère do Loggia, le l'J j-jWet 18*5, e*t
bien l'accuié Poli Halhleo.

J'ajOHle qu'hier loir j'ai *i* ownacée par le frère
de l'accaaé.

Celle rtvilaJon provoque un la ci dont k la auite
damnai M. le PnhideDl d*i ui i te i dooae du or-
diei pour qye le Ifito de l'icnue, aalear de t**
menectt, Mit recherché par la itadarmaï».

aie NlvanwU, déJeoMor d« I1 ««»•• , fmli n .
mirqoer qne «a tèmola n'a été eatenda poer la
premlire foli, q u le 11 mii 1897, c'*lt-à-dlw
deui moi» aprèa le (rima et aprea avoir M dfcl-
(né comme deiant éclairer le j Mil te dmi BD
mémalre éanoan. d'un memlire da U famille
L m .

3e temolo. — Vert loi GraeieoM, reeeveaw
<lei pûile* i Cargun. J'ai éle itettOM d'an vol de
£00 'rinu commit k miia tra.it, par le bandir
Clcchtllo al DD anlre ledlvida q«e je o'ai pat re-
COODO. Je ne pnli pu affirmer qse cal Individu
Mil l'iceuaé Pull Haihlee.

•ieliatolD. — FrimlgacdDémélrlu, nu ri de
la précidente. ConGmie II dtpoiiiloa de M femme.

âe lémolo. — Venlnl Moïse, propriétaire i
Carf « e . Confif me la dépotllioa de sa teeur et de
h» beia-frère.

fl* timoln. — B«rnudl, nuectiil dei lopi
•b«l de seudirmerle 1 Vico. U :i oo*embre
1SU6, i !• suite dN r»ù)*l£ti*meût* qui nom
ivjteiil -Blé diiaoéi, nom avom dteué gn« «m-
baieade eonire le* biodlti Cicchello et Poil Ha-
iblee. A no momeot donné lia vUreal 1 patlef
sor une peeerelle tallM dit • iîoJooa, a précédé*
de leur |ulde P°U ?<>">• h leer erlal : • bille,
geodirmerie t ». A «ni loi Clcchelio fil fan, n u
gendarme! el mol noee ripoulmee. (Sechalia
ei le fnlde lû.nWttOi ralde* morts. Pâli HalUea
protégé par du Ixoaauillet pel le Miter aprii
avoir dét&irj* aar nea* lea déni canosa de ion
arme. Une bille •>'• paue 4 aa IMten de doigt
de l'oreille.

Qcdi*t.o et l'accate avaieol ripenda la lerrev
dini la provioce de Vieo par lean arlei de bfl-
|ioda|<-i >• non*ell« de l'arreeutloo de l'ac.
caaé el de la deHruetloo da Clccbeito a été loti
bien 4C<uelllle par la pupalallcD qal a poaué an
•oepir da aokligeaienl.

7* et i* lémoiDi. — Bourrât Louis et Noatal
iridere, ï.od.rrw» i le réaideoce de Vit*. G«-
[irmtnt lea dédaraUMi de lear dut.

9e téneia. — a?n>*\ Hatbée, lHt«ère I Ba-
locoi. Je nii la belle-tsar de g«ld« qel a U
dfcralt par la geodaraMTle ; enaiid je aeu arrivée
inr IM Meoi Je l'ai eaieade l'écrier : • ob ! le*
Mnallles I vou m'avw » 4 I ». Pela II s'eet M-

toaraé Mil i va la gendarmerie.
10e lémoln. — Anioolol Jaequei. ABaiogM,

i'oll Maihleo m'a avoué a*oir Ur* iur le uure-
cbil àt» logii ehel, iU coap de ioMU qel a failli

' ' S* I* képi.
main. — Caloana Jotepb-Marie, garde

tiuœpéir*. La frèra Ja l'accaie a dll ivec mot
le Poil Haibiea avait Uré aer le maridtal in
, 1 . ebal de Vico.
l i e lémolo. — Poli Pierre-Frucolf, soldai aa

163eiC«rte. Ûetiietto el l'iwuié mêlaient me
iw IOBI pré< ei te qaej'avati fourni d u lodla*

HMI t li geadarmerie permetUni Je précéder à
lear capiare. P*JI Hatblea m'a même mb l«

i le gorp, J« « e troevab ier lee lieu I*
jour de le renwoire avec la gefieUraerte et J'ai
n Poli • i lblm metlre ganoa 1 (errt et filra
Fed pardeai loit »ar le* gendirivea.

téra MtoaXioo • éié drée par IM haa.
dit*, II T a an enfclte aee déebarge prodalie par

dw g«oil»raie* et eaAa deai conp« de
(ee tirés par Poil.

fiitobeervet qa'i llnstnctten
avait dit ioet le cooinln M qm'tl avril



deeUrè q U . le pnnlH coup Ht («• mi l ete
l*»# M' li icailirmofle.

Où ptotila efimia al'.adkllon d*i iara.olaa
qui oui ait,Hti a la ••niait** d« aetirtra iur Leca
J^n-bapiiil*. U M)»i pour la plipirt dM mem-
bre» île |i limllle l.eei qui conllrmBOt 1H dépo-
sition» accabtiqlaa pour l'acciwé qn'lla oui faitw
au nmUltil.tlliUicMur. Il rfculte de lears de-
cUral^wn que dans la mailoae du U léuiar
1891, l'oll AnlOIne-Jtïibleu, uul eUlt «a tom-
pa^n'e d'un auire continuai, la nommé Cefeiï
Jiin-LUpinile, » vt4»9Mi ea ileraler • pluiitan
h.ibit.inl» île lUlag'1* cou mi «uni le fîmes*
bmilll C«.V:linl'»f^^»icoi* du-neul Mitf-
siniii et Joui la i»'ie itail ets rolie a prix JUOJIÛ-
n^ni iMomnuHi dii-netif mille Innei. Apre*
mair liu thenliiTîteiin bibiuou 4a Balogua oà
il» «0 li.rArdnt à «lut aceaw .l'un» «uleuea
Inouï*, - ili lia Tussecmlm per»oao«, ni l u lem-
m » , nt l « ei.fir.it, ni 1M «ieilUrda, - - (.naleintoi.
Ha te rendirent chei Leu D r̂avai iiie-Anioîn*, ei
U ipièi itolr miré ee dernier dtarme au ie -

dre d'obier son Itère à renoncer 1 toute prl-
lemion sur la autcewion du crin>i-pere de l'ac-
cuaé. Sur cei entraMiliea le tiare de Leca Do-
rai niijiie-Antoine, le oo.amé Lica BipiU'.e pré-

rua tar \et lieui, el l'é^tît en a'adreiHDi »oi d e »
biniiiï : • R«>t>eci<-i le m..tre J» 11 ruai ion qui
»JUS donne a boire, t Auwl'ôi, Poil Malhier, fil
• tu de» deui canoai d« ma arme. Leea Dotai-
nique-Anloin« riposta, tira tar Cer*li Jeto-Bap.
Un» qui inmb» laalruje, PB», i w l'aida de «jn
irère et de dlfer» membre! ds i l baille, dé-
sarma Poli, le .Bit en eut d'errHieilon « U llwa
a la lieiM.rmefie qui wrira trala hearu ajtrèi.

A i h*ur«i I[S li parole eat donnée t V. l'ito.
cal ^éoèril pour waltDir rictoanîen.

L'honorable orgtna do minlitère public rtpri-
RQolel'iccu.'.é Poli Mathieu, dont IM iniécédeitli
iool déplorable», comme in rtuliiKtar du • ! • •
dangereua el un criminel dei pi ai redoouWei.

L-s noabrsm a n n dont l i a i refendra aont
nuiémllemenl établi». H. I'IMGII gineral DMI«
M reine lei dl»tr.*a» chirges qui pèteai iur Pull
Milhleu ~ qjeceiol l lai qui i'e« pfétenté as
do nielle du cuié J» C-gili, ce n'eit pu don-
tait, II j a pour l'accaaé de* proprei n x i i «t
11 iéclamlon piéciM, cit>i;oriqae de U | H D «
CeipoUoi N«r>e qai. tiacan Jccut <1« ftBcérli«
lacoaittiable i nllirniÉ qua I'JII énii l'aaianr d«
»ol coinam leiï) juillet 18%, m préjudice di
turé P*uh K^h de Uo^ia. D-i rbirim nan

q CM >«aai M tant pu t n l u m -

bUblai el le* jatéi IM éurtnaal,
Eiialinanl aoiaile laiitaetloB <J» l'acaué r%-

lallwmaai aa Irolitèma ch»l d'aecMailoa q«|
pata tar lui — l'aileDlal conln l« BuracaaJ dM
I<4U cfatl da Vico - Ma Mhaf|ioll dafilirt qM
tout dénualra qu» là |*odw«afl» a (ail ( M la
premier* at qt i IM b»odtl» n'Ml bit qna rt-
potiar.

LVnatA a ntl par unié^MBi d'an droit ucré,
ta droit da lagdima défente d« ttri-méma (M
d'autrul.

Keita la 4J chi] d'accmatloB, la lealatiiB da
mûrira mr L^M J U D Uiptlile. L'honorable da-
lantHr eipo» la iliualion biitrra qal aat laila i

l'aecn*é. conire laquel on n* prodolt qua du lé-
raol|niget émanant de sat aoo«mn panonD4li
qal uni eiidcmneBi dépoté u n l'aaiplra da la
htlD* el do la «anteanca. LBI jaiét le» repoaa-
laront tl laront biu accueil au ijttame da dé-
leuta da full qal aoulleoi, i bon droll, n'aralr
pan lire.

Ko termlo.nt, Ha Ni«HI>»tl Mpplla IM iuiit
d'danher ceite aflilra avae Impartialité, al d*
na pat Inaugurer, « prokunctat cooira Poil »û»
pela» qu'il n'» t u mériiéa, ao» ère nontallt,
l 'é» d u procAt da landance.

Il eti b bearM ai demi» loriqva Ha Nlijfgtoll
termina M plaldolrl».

I VlngMii qaatiiout tout poOaa a i j irj .
[ Déclaré coBpablt dM dl*«n criaMaqal laiioal

reprixbét a*K admlulan dM tlrrooeUneM el l i -

1 naamw, Poil Paal-Htthtaa MI eood.i.»* aoi

' tn?aix forcét i awpiiaiié.

Audience d'tujoord'hai :
IVJo.aol Bilaoot. d'Ajacclo. «mplidte d a,.

uniai l .
I UlGelar da parqiai, H. Ai*#11, «tout (itérai.

M H l l »

molni lui
l^rgfii-, l'ai) desmleors eialt Qerheuo ;

or, l'accusé lui -ratine reçu no» II qi'ilAtall eani-
lamoiriil en compignia de eebinJlt, par coned-
qutntle Joule n'en pas permit: el c'*il êiiiem-

ra«i>l lai qui ae préteniaK le Î6 Mlobrn tSW
ivce Cictrieito • • domicile da la reteteeie dei
poste» il* CirfeM * Ijquatle il «olall a mail ar-
mée et ITÏC Tialence )• •omisie de 4<W Ir.

N. l'awtti t*o*Ttl d*el»re ae p*a ladiisr « r
l'ilienlit csmmlf par l'oll v»t la geaibfiBerU de '
Vi-u, pulrq'ie ad ceori de «»« lolarrogilniff, i
cène laJieuc* il • teeonnu amir tlce etir le « ire-
rW ,!•< l.gl* rhel 4, Vite. Arrlwii an Aa chef
d'jc rognon qui p4«e tar L-ei, l'boaefablt <r-
Etna .lu iiii(iii'L\-« public <t*Tli la tfeaa qal tVit
produite le 14 lé nier 1M7, au deialtUe de :
U K I Homlniq •e-Afiialae, ai dénaoatre qe'elec-i- '
*^m"i IVi «Vu rende *»peble de cedtnler
crime dant Im. titvoi*uac*i qal tout releieee
d.nt l'Mie rl-Ke^iiilon. Lti jeret loi <«reni
d<mci:na a(i(tli»n,m •«••r» de* «Uipeniloe,* de ;
la bl . Ha lui è*iitr nt loairlcU la pelée eepiule

• itotr qae Jn-ri ititnun n'en! jttnal* été nca-
ree*«*i*ni »yi»1t d'eiécation. !

H. Ninfiirl m rhirr« de II rWeaM de Poli.
L'tnnoritt e J*l«nt*er dAelire qae a »e*l e u
M»i ewMieiMtmi qaM rhot-le la tacaieion Jet
fj((t rt* la cie** .pi iqi • et* e«nti*f, <l M da-
«,n*»»-.l jMiirra •mllira a la ii;b« loardt qui
IQI îneo-nb-. Ai"èt, noir a aoo m r . dit «n net
d n aniecedeni* d« l'iente. I . N>ttf(loli n a -
a>lne maie* le» i t m g i qei [>ienl tar toa
clieai. Il e»l reruln qa e:«a HHII *eri*a»x m< (

leo laiti « 4 perdre i nei jtmili l« m» hetireei

au r^|Udlee de tore 4e ( ^ | . a
11 qa'i l'aide d'an lénwlo dfaifiiA par

us mrnibra <1# H firollla Lee* Mite sol* tprN
l« ciiitie. A la de>wli.oa de cène le-nme, l'ho-
ro'-b» JWenMmroppewee'Iada rare de Cog-
KIB qui o t pat r«r,.nnB la io '«r al qel en dontte
•n me nemeni q« ne Mer «M f'eppHqaer à Poli.

Le *al Je lji(è<« m motna *(*Wl entore,
l'attoMiiOn biae «on ijaième «a
I«M »t«ien.lai a t n i leita per l'acraaiati
ni. ti i *Vi m\t ea irreeuMw per Leca Doariai

Elections Consulaires
Les élecleors commerçants Ae l'»r-

rondiSBeroent de Baslia sont coovo-
qoês poor le 36 décembre prochain, i
l'effet de procéder A la nomination da
préaideol da tribanal de commerce, d«
deax joges et de deox sappleanti, en
remplacement de MM. Tniers Antoine-
Dominlqae, MQBSO Jein-Aotoine, Glti-
Itot Jean, Damei Etienne et Orenga
Joseph, dont le a ponroirs sont expirés.

Le» npéralions «aront lieu à la mai-
rie de 10 heures du matin h 4 heores
da soir

mine de Ter aoBt wcbaiehea» a < » fr»«a. laar
rapport d» « fr»nw offraB* un ivUrll biaa

U N i da I t/D anviroo.
l'OrbaJ»a

Grand Gai* da la Paix

L'administration dn Grand Cafa de
la Paix a l'honneur d'informer M nom-
breuse clientèle qu'elle a décédé, &
partir de mardi 7 da confient et pen-
dant toute ta saison hivernale, de don-
ner aa dit établissement le titre de
• Bar International i, où le café an
cognac ou a l'eau de vie, le bock Gril-
bar ou V^lteu et tous les apéritifs se-
ront flsés aa prix dal) fr. 20 es ntl-ne» ;
la fine Marteil, la Chartreuse Garnier
et tootes les antres liquears da mar-
qoeàO fr.W centimes.

N. U. Toutes les coosommations se-
ront île 1er choix.

Petite Gazette
1lwwemku.— l IMJM da matin. -I- 90;

•là , + U4;lba«tMdatMf, + 110; Main
au, + 143; alitau, + 9 0.

BanmMn. — 1 ÉMTW à* BUDB, 763 am. ;
«Idl. T U u , ; ) h e m da «air. T65 mm.

rmi. — Oa.daaMiiB, N.E. Hta brit».
• a. diBatr, «tat caïaw.

lut da alal, caavaft.
IW d« la aaar, pailla havla.
Haalaw dM mu : mmAm, + 0,33 ; aatr, + 0.3»;
liartoariira, i t haw« 4a auiiai « m* &

Ht.! nombreux étudiaota ont
da faire une manifesta-

n contre M. Scbeurer-Kestoâr,
a g«lerie des Bustes et la
rie des tribunes étaient

moindre indiscrétion pourrait avoir
des conséquence» trÈa graves. Je pria
donc le Sénat de vouloir bien clore cet
incident.

Conseil des-ministres
Les ministres se SOQL réuou

ce matia, à l'Elysée, sou M
présideuco da M. Félix Faure.

9/m/Fmire Ore^fma
Le presideot du coaseil a lait

savoir qu'il avait reçu de M.
Scheurer-Kestner une demande
d'interpellation.

11 a été décidé que le gou<
veroemeot acceptera la diacaa-
sion immédiate.

M onnaies tlicisitlicisiuntwit'es
Un décret da 25 novembre ports

qu'à dater de sa publication le type
des monnaies divisionnaires d'argent
•ara conforme aa modèle execaté par
U. Roty, graveur.

Théatr» d'Ajaoolo
La saison théâtrale a été inaugurée

mardi dernier.
Comme pièces de débat : I» M**-

cou* «t GiletU di Narbo***.
D'ans manière générale, la troape

Aogier noue a donné une interpréta-
tion RssetMtiafaiiante de oea danx
operetlef-

k signaler sortoot le soceat obteoa
par la tonte charmante Mlle Clémsnty-
FranU qui a joué 4 la perfection >«•
personnages de Bettina et Gilette.

Le» chosari sont bien fournis et l'or-
cbestre, sous l'hubile direction do
maestro Lutli, va bien.

LA salle d'aillears est chaqae fois
comble et les applaudissement* sont
fréquent!,

Bulletin, financier
ferla, la 1 Dtataibra )HT.

La dtsleetoade il- Darlu aj'aBtretaaal paa
da er>ae aiBetaml a, U auraké ae ntmw* M M

a n i » ! b i f t n a *

La fête de la Conception
Aux preiniôies veines de l'Immacu-

lée Conception, chantées hier soir,
Unies T. «t T. ool eiécuté : VAu*
Maria, dd Théodore ltoboli (solo pour
meïzo-soprano), VAve vtrum, de Per-
uuletw <duo) ; le ToU pulchra, de
Franck (solo d» soprano) ; et le Tarn-
ium «rgo, de Lalfite («olo de soprano).
Ces morceaux ont ete brillammsot en>
levés, el on ne peut qu'être très re-
connaissant» envers ce* dames d'avoir
pont aoe bien large part contribué 4
rehaasser la solennité.

Aijoard'hni l'Union Chorale, soos la
direction de son nouveaa directeur, II.
Reginensi, chantera la messe en «t
majear de Belhmua.

L* procession sortira à deux heures
précises ; à la rentre* salât en man-
que.

s%
Nour>elle$ coloniale*

i H. le chef de bataillon VirfUtl, db
' 1er régiment tonkinois, est «ffe«te an
i commandement du cercle da Bao-ha.

Au Port

Pnli.

Le

IM M.
Laa vaieara «Itonieti lonl ttiblea.
D«M la camper'maet da ••» iDabtalieBa da

«f*d.| i*e cour» rattanl btas teaej*. l a Ur*dil
Keotw l'iDient I «41 : tosMa m* abl-|«uow
*oaj| tra» r»tti»reM.a «rtoa k la «otidit* de l n n
«•natita La Cnaipt«ir NMional d BaaoBtpU
t*<t Mi i.% CrM 1 Liannaie IM La K M H U Gé-
aan • r o m m eoa M i n de M* frma«a.

fra tcw 7M.
aat bira M U H ) a I N

aw
Laa aMiftUaaw «a ktCaa iuMMH én(k«-

Le vapeur anglais Cygnrt, capitaine
Green, jaugeant 1.'271 lonneaux. avec
33 hommes d'équipage «t an passager,
est arriva hier dans l'tprèa-midi, ve-
nant ds livoarne, pour prendre 300
rats de cédrat* salés, chaifés par al.
Soathwell, poor New-York.

— Le trois-m4ts italien Jmmaiem, ca-
piUine Valle, est arnrô dans l'après-
miJi, venant de Philadelphie, avec an
chargement de pétrole pour les mai-
sons Olivari et Thiers.

C'est la première lois que nous rece-
vons dans notre port an navire * vot-
IBB eo fer et aosai grand. Ea eflet, la
Jtmaica jauge 1.900 toonesax st me-
sure M mètres de loagasar.

Il a eu une traverses des plos acci-
dentéan. Kn dernier lieu ayant ralccho
sax Iles d'Hyères, il a tsoU de repren-
dre la mer à trois repris*», «t trot*
(ots il a do nvtwir M port.

M. Tarrel a présenté quel-
ques observatioos sur le bud-
get du ministère dea travaux
publics.

UIBiSSADEOR DE RUSSIE
Uoe dépêche officielle ds

Ssint-Pétersbourg annonce que
le bsroo de Mobrenheim eil
relevé de ses fonctions d'sm-
bssssdear à Paris, et maintenu
membre du conseil privé dt
l'Empire.

Il est remplace par le priace
Onroussof, actuellement am-
bassadeur t Bruxelles

Les Morts du Jour
M. Angle*

M. Angle», sénataor du Var,
est décédé ce matin, à l'Age dt
59 ans.

L'AFFAIRE DREYFOS
Le Conteil de guerre
H. le commandant Ravary,

rapporteur près le 1er conseil
de guerre, a entendu plnsieun
témoins, puis 11. Estarbazy.

Lea membres composant It
conseil de guérie chargé i>
juger le commandant Eslerna*
zy seront désignés Tingl-qusln
heures après la signature àt
l'ordre de mise en jugement,
par le gouverneur du Paris.

La Manifestation
La manifestation des etu-

dianta annoncée a en lien de*
vint l« Sénat et dorant les bu-
reau du Figaro.

Les gardiens de !a paix ont
refoulé les manifestants. Ls
garde républicaine était consi-
gnée rue de Toornon.

Huit étudiants ont été arrêtés.

Au Luxembourg
U loule 4Uit considérable

SÉNAT
Présidence dt M. LOUDET

séancB eat o a verte à 3 heures.
fA. Prével, l'on dea secrétaires, don-
lecture ùa procès-verbal de la BÔaa-
de tendredi. qni est adopté.

koJETS DE LOI D'INTÉRÊT LOCUL
Ldoption de projets de loi portant
irogatioti de surlaies à l'octroi de

jiieurs communes.
U Adoption de [irojeta de loi aotori-
Lit dei départements et des villes à
nlrscter des emprunta et k a'impo-
f eitraordiuairement.

f m i è f r <
k̂èB l'ouvertare de U séance, le pré*
lent annonce à ses collègues le dé-
j de M- ADg'èe et tait DR bel éloge
Dèbre da sénateur -la Var, qui B
Ljoars lotte pour le triomphe des
^H républicaines.

MKYFQS
llcrpellatio] Scbearer-Kestaer
• e présidant annonce qn'ii a reço
• M. Schwqrflr-Kestner It demande
fctorpeUation suivante :
• i Le BOQMignô demande k interpel-

le GoDvernemeot Bar le» dèclara-
ps faites samedi dernier, a la Chain-
k, par M. Héline et par le général
Bot. •
il. Scheurer-KeBiner domande ta diB-
teion imraédialH, qoi est votée. 1^
(tnsear de Dreyfus monte lUMitâi 4
Iribune.
, M. Soh«arar-Keatn«r
tomencR par déclarer qu'il a ob»er»A
hdant l'ftITaire Ur«yra» one rétenre
fil continuera à obsenrer jusqu'à la
de l'instruction, car elle eat dictée

r si conscience. S'il «ort, aajour-
ioi, ,on pea 4e sa réserve, cest
Si yest forcé P « les déclarations (ai-
a la Chambre, dans la séance de
aedi, par le président da conseil et
Dintstre de la guerre.
I. Mélini • déclaré qo'il n'a»ait re-
de moi sncone pi&ce et qu'il m avait
Wge k swair le Garda des sceaux
la demande en révision du procès,
son côlé, le ministre de 1* guerre
éclaré également qu'il ignorait mon
isier.

'm r.fllrme>linns concise* prêtent
n k équivoque.
e n'ii point Itiss*. » O"1 v r a i- m o n

Uer entre lee mains de MM. Mèlme
Billot, mai» i^i l'l*cA «ou* leurs

démonstrsiion et les pièces à

«• ae la jastict» st de la vérité.
U lendeai%iii J« mon entrelien «vec
| rninutree. ma visite fat très com-
iatt» par la prww ; je P " M 1 9 PJ»or

ttvoir le» confidences du minitiêre.
ktepois lors, \* tu* vivement attaqué
r la presse ; j'ai trouvé .uMt .1 est

de la culpabilité de Dreyfus, Je lai de*
man.lais alors sur quelle» pièces, il
appuyait sa conviction, lui oITranl de
déclarer publiquement mon erreur si
la preuve de sa culpabilité m'était
fournie. M. Méline se récria.

Mes pièces sont donc restées inu-
tiles.

Lu Gouvernement m'a semblé ne pas
vouloir tenir compta de mea observa-
tions relativement à la question da
bordereau; car si Dreyfus n'a pas été
condamné pour le bordereau qui a été
saisi, il l'a sans doule été pont des
pièces qui n'ont pas èlè communi-
quées à u rtèfense.

Jo deinaoïJaie alors au gouvernement
de provoquer la révision du procès, il
s'y refusa. Cependant, j'étaie convain-
cu que la révision allait devenir néces-
saire ; lu Konverneraent aurait dû agir
afin de donner a la procédure plus de
promptitude et da dignité.

Quand je vonlus suivre le procedé
iudiqiié par le gouvernement, la dé-
nonciation de H- Mathieu Dreyfus in-
tervint, et l'affaire Esterhazy dissipa tou-
te équivoque, Ma requête n'eut pas
changé la situation actuelle.

i a question du bordereau |>rime lou-
teB les autres ; aussi, j'espère qna le
ministre de la guerre communiquera
ce bordereau a la nouvelle instruction.
La justice dira alors qni a raison.

Si do li nouvelle expertise il résulte
que le bordereau n'est pas l'eeuvre de
Dreyfus, la révision du proeûa s'impose.

ia proteste énergiquement contre
ceox qui mêlent l'armée a noe affaire
judiciaire. E>t-ca l'attaquer que *
chercher une réponse à une méprise
Bi funeste?

La justice est immanente; qound elle
Be produira, chacun respectera sa dé-
cision.

Lm mlniatra da la guarra
monte & U tribune, an profond silence
se fait dans la salle.

C'est avec triatenae, dit le général
Billot, que je monte à la tribun y. M
Scheorer- Kestner a cru devoir saisi)
la Presse et le Parlement de l'entretien
intime qu'il a eu avec moi. Il a recon-
nu loyalement qu'il ne m'avait laisse
aucune pièce

Le ministre ajoute qu'il ne croii
point excéder ses pouvoirs en répétant
que Dreyfns est coupable.

Le ministre de la guerre saol a le
droit de parler au nom de l'armée, dont
la conscience nerait troublée, si aile

• pouvait croire qu'on a condamné ua
\ innocent,
j Les déni affaires ne sont pas conne-
' xea. On veut la révision par on mon-
i vetnent tournant.
•t M. Schtnirer-Kestner, en prétendant

rjne le bordereau ae fat pas l'œovre de
| DreyfaH, a été trop prompt. Ls général
\ ilillol ajoute qn'auoane pièce n'a élô
> cachée à l'instruction.

Laissez, dit-ll «n terminant, la jus-
tice accomplir son Œuvre. Songes •
l'année qui est si soumise, si patriote
Songez à la Krance.

. (Us dernières paroles du ministre
sont couvertes par un tonnerre d'ap-
pUiidiMemenls.)

: M. Méllaa
' Le président da conseil monte à son

tour & U irtbune.
Il soutient le droit et le devoir du mi-

nistre de la guerre d'avoir aflirmè l'au-
torité de la chose jugée. Il lui semble
qu'un malentendu existe entre M.
Scheurtr-Kestner et le général Billot.

Le ministre d« la guerre ne pouvait
pus («ire peisonnellement la révision
du procès ; il conseilla & l'honorabld
M. Scbeorer-Kestaer de saisir le Gar-

1 de d«s sceaux.
i Si des pièces ou des faits nouveaux
! ee prodniront, le "

«tVSana le monde de la liltira-

d'hoi.

sle «ctoellement. 1 J jostice mtliUi-
dira si cet officier est coupable on

ï non de trabison. 1* gouverment -i sui-
r vi la loi et continuera a la suivre.
1 . L'honneur de l'.rmée et les intérYU

l de la défense nationale doivent rester
- • *• , car i*

M. L« troYoat da Launay
remeroifl le gouvernement dea décla-
rations qu'il vient de Caire, quoiqu'elles
soient un peu tardives.

M. T r a r l e u r
approuve entièrement le langage sage
el patriotique du gouvernement.

H. Scheure r -Kaa tne r
remercie également le gouvernement
en prenant acte que toutes les pièces
du bordereau seront versées a l'ins-
truction.

Les Ordres du Jour
Le présidant annonce qu'il a été dé-

posé plusieurs ordres du jour ; il de-
mande aq Sénat de ae prononcer snr
la priorité.

Ordre du jour Morellet
Le Sénat vote la priorité pour l'ordre

du jour Morellet qui est ainsi conçu :
c Le S eu M approuvant les

déclarations du gouverne meut
passe à L'ordre du jour, s

Ordre da jour Bernard
Par 206 voix contre 56 le Sénat re-

pousse l'ordre du jour BeroarJ, qai
est ainsi oooçu;

c Le Sénat prenant acte de
la déclaration du gouvernement !
et cou lia ut dans l'œuvre de li
justice passe à l'ordre da jour. >

L'ordre du jour prêsentêpar
M. Horellet e»t ensuite adopté
à Vunanimité de 23i voix.

Sétnde jeudi.

M. Pilmlerl, nuire de Cenlarl, al MI anluli ,
M. Ihlhlan da Pialri, et Mil* Ma rit da Metrl,
Misa MUM« l'tlmlerl, n<« Frmeeiehl, H. Gii-
ptrd Pilmleri. et ses «nlanli, H. Joseph SI m un-
pl«lrl, M. et Uro« Almntlre dt Qprlinl, H. An.
Ioln«-Jule» d« l'Ieirl, Mme *«a>« Ë^tali, Mme
i«o<» d« Pletrl, Urne »«u«« Aotoino Frtacauhl,
M. Pierre d» l'ieiri, receieur de* posi«s, M.
Jein-BiplIslB ila ileiri, M, et Mma EIU Ri(.eili,
ait, de Plein, H. ai Urne Jeu-ltapiiita Miron-
loni, née da l'Ietri, et leur» anlinis, H. Fern*od
Palornl, interpréta principal militaire i <jr»o,
Mme HtfcUr-Miloo, Koia Pitornl, et Nsanlanti.
H. et Mmt Marcsntonl Anloine, H. et Mme Mar-
camonl Marion, M. el Mme Philippe Miruotoai,
MM. Chirlei et André Miruotooi, da Pnerio-
Hlco.

Lti Fimllle* de Pietri, Agottlnl, corntei Mitttl,
Bernardlnl tl Pono tJl-Uorgo, Lucomtwi, Glu-
seppl, Aitrtrt deTomel, Glo^itreti. Torrs, cbe-
itli«r Patron», haron lisr.ltj.Holliao, Ua.ra.IJt
Jahen, tDjrqL-U Millinte, roarquli Jean-Bipilw«
N e ^ n e , Fabriil. K» ko cri, da SUIIODI, Maltei
d'Aotoloe-iirc, Haruatoni,

Oai U douleur de Ulre pari a leari pirtou,
•mit et coanaluince* Je U perle crnelle qu'il»
•ieaacai d'ipriMiter «D la perioone de

Mme Marie Lucrèce Palmlerl
A * da Putri

leur epoaM, mère, coear, btlle-ûlle, belle-i<enr,
Unie, otéce, CODIÎM et aille1», décédé* i Caniorl,
le 0 décembre 1897, dam aa « » année, munie
dea Sacremanli de l'all ie.

La prêtant avki tiendra lieu de lellre da dira

Chambre des Députés
Préâidencê da M. BUISSON

La sènnofl est on verte à 2 heures.
M. Codel, l'an des werétairea

donne lecture du procès-verbal de la
séance d'hier, qui est adopté.

LE BUDGET
Suite de la discussion ila projet de

loi portant fixation du badget général
des dépenses et des recetteB de l'exer-
cice tKW.

Minûtère det Bemtx-Arlt
U Chambre reprend la discussion

du budget du ministère des Beaux
Art».

Les chapitrai 56 t 66 sont adoptie.

Minûtère
det Travaux Publiât

Mil. Bourrât, Dufaure, Dansette. di-
ction, prennent part i la diaeuiloi
générale.

Suite jeudi.

BOURSE OE PARIS
0 IWc. — 7 Dit.

Rwil 3 i. 0/0ii<lan. . 103.» - 1OS.65
— S p. Oflinom. . I M . » - I0J.Ai
— 3 m o/o. . . . ios.71 — ue.ci

MÎ1CLKS
LOCIS TONIELLl

il. Boulevard du l'aUis, 9

CIIIO DEPOT OE ClUHOIItS 101 TU MUES
On pourra ae procurer des couron-

nes en perles, métal et aluminium, à
des prix très rMoits.

ÉTAT CIVIL

V.-yinU ia •<>•». de Sertis.
i Je«n Baptiete, propriétaire, werié, H

V [«an, « moi-, de

« J O0C »• 00? '<Zl 'OS *"-"d P
sni 'm 'Bineranq IIOA r | «nb la

Vente de aavire naufragé
BrifcanUn-goëlette Papa (i, de 81

tonnes de jauge, naufrage sur la plaga
de Padulone, près Aleria.

Coque da navire (encore en mer).
Apparaai et asr&J (en magasin).
1UU0 hactolilres environ de vin, Ira

qualité, de Scoglietti, Sicile.
Kuuilres et fftts vida» en bon état.
S'adresser pour renseignements aa

Consulat général d'Italie, tous las jours
de 10 à midi.

l'oor traiter, du S au U décembre,
A M. llevello, chez M. \udrei, a Cate-
raggio, Aleria.

déeanes.
liftque contre les lièvres pala*

Depot général :

ûxm (U Hue Saint Rock et M Paoli
Knvoi franco conire mandat de 6 fr.
Ko vente dira toutes les boonea pbar-

AM\TKIKS
PBOTOOBAFBBI

Rtvtlmteur Marié- ionise opèrt avec (rà
grande rapidité tant jamau potier, fi-
nesse dt détail incomparable, eonmr-
ratiom tmdtfiw*, ES$Ar£Z-(.E'

fVpAl principal. g<>, rw de Grensllt,
Paria.

. rmaM aowWM, r u n « cjima*
IF-ERS F I N S I M A R t e H U

• B B B fr- imnantn is iar»
ïbanz t Ciments, Plâtre*

i m Toiat. uMua nrici i n a m

Ch. CLÉMENT



001(55

M I. VSNTuntNi Tient d'établir bou-
levard Paoli, 14 1(1. un dépôt des pro-
duits agricole? provenait tdesea recolles.

tes p.itonnes dèaneuse* d'avoir de
l'huile d'olive absolument pure, du bon
vin. rouge du l'année et des vins blanc
et rtiugo de la récolte 1895, n'auront
qu'à s'adresser à lu géraute.

A vis intéressa ni
La maison V. P i w q i i l i i e l l l , boo-

le*ard Paoli, n* 'il, Baslia, mei en
ÏI 'BU! une ^ratuiu partie d'Alcools :
tttiums, Oi^iiaei, AliHtillies, Eau <l« Vie
Corw, ainsi qu'unu graille partit; de
Ligueurs assortie* à d«* \m% cici'(ition-

CUlARBMATTfc'l.ounepasIuiner. I rt^ïï'*

Buvette des Messageriet
TIQS mas sir

MERCERIE, EPICERIE, CONFISERIE

aVNTOINE-FRANÇOIS FILIPP:
Porto.Vnochlo ">r-.l

l e Sirop
{Santal et Gurp

HtaDjoinl'bul winn da ttmt IM

txpni,: -"":"'".
fcoalsment*, Gonile min taire,
Grattlle, Lalcul», etc..

IUlad» I M prm» «mire la
Snhllia al H I «ddeoli »eon-
J.ir«..U>rri.lr*. qui- rfcll

» : 5 fr»a.

OUTILLAGE I JOURS | MACHINES
Ptrsar- — O U T I L » «V M M MU>. n

Twnnu, »ir_

Ancienne Maison
MANN A ILGEN
M, l u ri. '• rollt-Mirlnurt

•a B1OK
kMMMird.W,L HUIM

Le Petit Basti• •

5
CENTIMES

JOURNAL

|RêdaotIon & Administration : 8, touievard du Palais, Baatir.]
M A T T H I E U rvr.T, A ra.is.TrFm. Dix» et oui

, 1 f r . - Hécl«m«iia.p«lï»K0.75-Divers*». *k30-Judio.0.25|

QUOTIDIE

Corr*«ponduit spécial, V. JULES BAR1OL, Ai. rue Fontaine, à. Pari.

ABONNUMKNT (Pttguhk d'avance)
.«•=«... un aT. 2 0 fr. fi moi», III • , UNION PO*TM.K, xr AUTUSS PATS
ITRKH DÉPART 21! • • 1 2 » l le port no *U9

ZJE CALENDRIER
n n •'àWOOU'BOi : Sainte V.l#ri«.

Letar, G h. 53 m. — Coucher, 3 h. 56 m.

|Lu*S: l'dsmiM quartier, le 30 — Plein*., le 8.

Fina l uttiin: N. D. de Lcrttl*.

IMPRIMERIE — LIBRAIRIE — PAPETERIE
OLLAGNIER

BASTIA. — Uouletxird rfu Palais, S, et Rue des Jardins. 1. — BASTIA

I 1X14 IIS lljLt3NTRÈ$ POUR
à 1,00, à O.SO, ù 0.30 et à 0.23 cent.

argent a. BiL
1 I L 1 long terme, eoBuput d'eotr'ent,
rapide. Pas d'effets cireg
Discret. R. d'avance, q
Agnos, 123, rue de la Ti
Paris.

*-«-* >-•-•,-*-•,»•-•»-•-• *.«-« l » »W L ARTIfilA!\O
| LUNARIO CORSO l'Ol'OLAHK

T Nouveautés Littéraires *** l # * - — • • • •
di POeata ineditt

Prwtrbi « farif ConioBtftto popoiari

ANNO J.XXYM

Cartes Jjg Visite

UUBIQU

OUVRAGES 1 CtRTES MILITAIRES

Fournitures de Bureau
ET MATKHItL 9COUMHK

CIVILES ET MILITÂIWES

Fabrique de registres I
KT DB CAHIERS D ' B C O U B H

A Ml *fM\ l'AUTlGIANOra ad penrler»
Ch* f i i tjntHt'iDno di pin ««• fofi*re.

r t : du A*(iï Journal — Pc/i( Parisien — Fiijaro —: Mode Nationale — Echo de Paris —
Petit Prumiçal — />/' Journal — Petit Echo de la Mode — Revue hebdomadaire — Petit Var —
Lecture illustrée — Eclair — Le Gaulois.

* Abonnement sans frais A lotis les journaux frnnçnîa et étranger**

VEDM BIJOUTERIE - OPTIQUE
—«-C.M-

BA8TIA -

D'OR
DÉPÔT i.'c couverts Franco-Ruue EN MÉTAL EXTRA BLANC, 1* Titre, argent

déposé, tiaranlie 81 gistmme». — Cuiller à Café, mêlai GOUADLT, extra biaae, inu-
•sablp. pour Café», Hfllelg et

A LOUER
Joli appartement compoŝ

dix (,i6ceb au 3e éluge ̂ |
maisoD Faotautzi, Place !
Nicolas.

S'adresser & MU. L. N-
'.ei et Cie.

ur tli-s (;i.|:

S DECEMBRE

LE REBOISEMENT
par le Chêna-Truffier

Bien rares sont le» propriétaires en
qui, de leur propre initiative et

le secours de l'administration lo-
lière, se mettent a reboiser les mon-

dénodèe* par le vandalisme de
bergers. Il en est cependant nn

nombre, pins clairvoyants dans
-, qoi se disposent i enlrepren-

re des col tares forestières.
A la sotie de correspondances qu'il

a été donna d'échanger avec la
presque tons pro-

létaires dans le Cap-Corse, cù le tra-
il dB la terre, malgré les mécomptes,
été et reste toujours en honneur, et

le terrain se présente dans les pai-
i élevées soua la nature Bcbisto-cal-
re, •rgilocalcaire, avec une légère

Idition de silice parfois, nous avons
|é amené & Indiquer quelques essen-

rémanératiices, capables de ae
fmpofler d'one façon convenable

fiB e u terres et offrir en même
nps une certaine résistance à l'in-

r / é " A H A' U J 7 Tarn"*"* dQ libeeci0-
iiiUAnt, MA 1 i f l c e . essences, il n'est pas besoin de

* Ici, car notre intention est
l ne faire ni OD cours de sylvicoltnre

1MACH

| ce qui serait empiéter sor des utri-
• qui ne sont pas cotres — ni en-
• k ceux qoi vont reboiser ce
nature leur enseisoe tons les

, par son vcfem.
nous soit simplement permis

ailler sur one des essences fores-

iières «t fruilièies en même temps,
que beaucoup igoorent encore, que
quelques-uns cependant, plue entre-
prenante, ont dèj^rrtliudnUeBSurqnel-
ques points de U Balagne. Nous en-
tendons no amer le chêne-trof fier,
déjà recommandé dans ce journal par
M. Uomulus Carli, un des auricuiteura
les plus distingués de l'arrondissement
de Calvi.

Nous avons eu tout dernièrement
l'occasion, lors do congrès de Toulon,
d'observer a la Verdière, dans le Var,
un reboisement d'one certaine élenJae
— puisque le cadastre mentionne cette
propriété comme contenant 500 hecta-
res — fait en chénes-trulBers, qui aa
bout de leur quinzième année, alors
qu'ils atteignaient 2 mètres d'éléva-
tion, donnaient une bonne récolte de
truffes. Or, les irnfTes, on le Bail, sont
très recherchées et bien payées ; en
admettant d'ailleurs que cette essence
na donne pas de UulTes, ce qui eut
rare, a moins toutefois qu'on n'achète
pas de vrais plants trutûers, que le
terrain ne se prête pas a la production
de la truffe ou encore que l'on n'ait
point pris les précautions cnltnrales
que cette essence réclame, en admet-
tant, dif>ons-uous, qu'on ne récolte pas
de (rufies, il restera toujours a celui
qui a reboisé, les arbres qui augmen-
teront ia valeur dea terrains, et, chose
importante, pour les parties de la
Corse qui se prélent à la culture de
cette essence, on aura moins de ris-
ques de voir dea incendies pendant les
périodes brûlant» du l'été, ce qui n'a
pas toajonrs lien avec les pine.

Peot être le libre parcours des chè-
vres au des porcs csasen-t-il an obs-
tacle à la réussite do ieboiaement,
mais i l est dea meaurei énergique*
qoepoornienteertainementpreodre les
particulier* d'un même territoire, et
cela d'an comxan accord, contre tout
individu berger on exerçant toute an- <

e profession, qui de gaieté de cœnf
'amuserait a détruire un travail salu-

tairwpoar le pays.
Comme on le voit, des avantagea

tiès appréciables militent en faveur de
l'trnploi «le cette essence dans la re-
boisement. Sa culture n'est pas si dif-
ficile pour qu'on ne puisse l'adopter,
t:t le terrain, serait-il caillouteux,
pourvu qa'it soit perméable, légère-
ment silicetii, on est eux par avance
d'un bon résultat.

Bien entendn, un enfoncement géné-
ral de 20 à 25 centimètres s'impose
pour recevoir et laisser se développer
des plants que l'on placera à 5 mètres
les uns des autres et à 10 mètres entre
les lignes, orientées do Nord aa Sud.
Quelle belle parure nos montagnes dé-
nudées n'anraient-elles pas avec nne
pareille essence T parure dont on acti-
vera le développement au cours des
mois d'avril et de mai,et qui aura pour
résolut également de faire produire a
la septième ou huitième *nnûe ces
belle* truffes que les marchés d'Apt,
de fiùloin, du Périgord, do Villes
fournissent aui gourmet», du mois de
novembre à tin mars.

C'est don? aa reboisement dont lea
profits seront d'une certaine valeur
que celai qoi consistera A repeupler
du ctrênes-truffiera nos terrains mon-
tagneux, a fond argilo-caicaire, dénu-
dés par nne main criminelle. Il mérite,
croyons-non*, qu'on y prête une cer-
taine attention.

J.-D. CASTEIXI.

MUSIQUE MILITAIRE

Proçramm» du 9 Décembre, à 3 k.
I . kUtfto Wllisfn, X.
1. Viluain baiOBia, (MTWlua), Wagner.
3. Harehe « i B IB IMMI , NcrerbMr
4. Utsri VIII, (f.milri»), Si Sieai.
5. Ultati iMDtalni, (MIM), felurts,

U Cet/ it Untiqnt, (.tofeo.

VOTES DE NUS DÉPUTÉS

Sera lin sar !• priorité en faveur de
l'ordre du jour <le M. Laverlnjon, ac-
cepté par le gouvernement, rUua l'in-
terpellation de M*l. Semb.il et o i n t »
de Mun, sur l'attitu le du goiivtiriis-
ment dans l'afiaire Dreyfus.

Nombre des votants . . . 4.St
Majorité absolue . . . . 'IM

Pour l'adoption . . 302
Contre 119

La Chambre de* députés a adopta.
Ou t volé pour, MM. Emmantu:! Arùiie,

Gavini Antoine.
M. Sébastien Gavini n'a pas pris

part aa vote.
M. Lace de Casablanca, retenu A la

commission d'enquête sur le Panama.

•S
Scrutin sur la Ire partie ttn l'unliâ

du jour Lavertujon, ainsi conçu :
• La Chambre, respectueuse de l'an*

torité de la chose jugée.... •
Nombre îles votants. . . -W2
Majorité absolue . . . . 252

Pour l'adoption . . M i
Tontre 18

La Chambre des députés » a<lopt<>.
Ont voté pour, MM. Km manuel Arène,

Gavini Antoine, Gavini Sébastien, Luoe
de Casablanca.

Scrolin sur la 2a partie, aitini con-
coe :

• et s'associant a l'hommage
reoda A l'armée par la minisire tle la
guerre. t

Nombre des votants . . . :.-.*»
Majorité absolue . . . . --HT>

F o u r l ' a d o p t i o n . . 5 1 1

Contre 18
l a Chambre des députés a adopté.
Ont volé pour, MM.Kmmanuel Ac.ne,

Gsvini Antoine, Oavini Sébastien, I.uce
de Casablanca.

Scrutin sur l'addition de M. Hum-
bert, ainsi conçue :

( approuvant les déclarations
du gouvernement. >

Le président do conseil a posé la
question de conltmce.

B — FimLLrroM PU PSTIT BASTIAIS

Extrait titré i
\prèparer soi-mS
instantanément i
\litre de VIN '
QUINQUINA.

Un (rue le nia»

TAMAItO MATTKI *•
•H>aIdaDl l'etn M IndU
We peacttaU l"hlv

~ A " LOUER
VILLA, sttnea entre l'U
Gaz et l'Usina de Toga.

Belle situation.
Jardin, arbres froitiere, K

Uine.
Conditions avantigeuset. I
S'adresser II MM. L. N. •*

lei «t Cie.

HLLEVLE flE LAGAHBÉRE

L'HfeBITlBItE

«IX.
Dénouement

(S.1H).

v ,
«Htli
-M, ti

c
- Sortn I •»joi|Bll-«ll« «m

BtiM)».
Ubiadli démiqaé ai • • mmifanut tonna

pnar «« prédptMr w crile, •«!• btluéa.
Pill, lottliuMP -
— Bàh I rlc.ni-t-11, IB milli.rd aa ratta !
i\ M reloarai »er» U porte...
Mii. ectie «id.mitioo di iriompba M rhinfW

«n an cri itne*...
Là port» wnalidi i'M«rlr...
E n r \* tMll »n«< Hrgl, la WOITM la

potnf, Itcqv P«ttta M Kl-w-IJut i k
l l I I loat na builiao

. l«l~* l« «KTtM »

Uttte
I

jop«r*ai, daoi ta imp«F d«
riq dMCMi*», 1 !• léta i* u brl|.d<j.
oar r«b«rclMr la awlf*ll«r. qal anlaot <«•-
ama de l ' i W»"r.

Il Mtail, wtn U ITH déulU, «jq'11
i I

\t cairpf
Oue MM, II l'HtoMHl d« ti r«rM>«r.
Caa'MMt rWc aariaafMr Mqt'

fit M d i M T I .
liât U» 1* FmmGmm al •*• aoilrMi par-

auadéi qa'M l'étiit CJM« qadqu Bambra an
tonbaal oa qa'il ceT.lt ion *ln, iHila tat le loi,
noir* fiai l*rof ne, qui i eu» idroll«T.eol ar-
rangé poar ne ae (aire atean mil dana aa ebvle,
liait commence *ei r"rh«rchei, — al colla» ci
• 'a*ai«al pu tarde à tttm uaroauéaa de iat-
cet.

A rratrémiié du ciiitn, dlxlmali derrière
IM pile de lonoaaai *1de», un *^)plrill, » I M
lir | t po-èt qa'rni h m ma de taille ordm.lre j
pdl paMar M M MOlim, (aMiiwalt I l'eita-
rleor.

Uoq nlngief aprèt celle deu>«>eria, Jicqow
Porrla »rei»U pi») dim l i plaine Silne-O.no.

Va* beare piai Mfd, il erteHoai: «an entrée
laailécaUiwi da ctiti <i« HiOreié.

Lai-brtpdMr >IU droti i l'iadea

— i'arriTalt darnare c«il# porta, M iill-11,
qaaad la ttrii d« la *Artlé M da ptrtè • parle...

J'ai m i d i . Voai #IM tlorM* à* fil'tan.
Mot m u , )a « M . rMoaiuit 1 praattt, — at
pltliOMaqaa j'aMts atMri* pl«i «( a* t* ot
qvdari M po«Mali i lira *«rt nom dia* •«!
«aul. . .

J è é de mfdiM inU-

Car ca a'eat pai mleaiial le fonJ.moa eaa-
B U » pear hn trimta M l i Viraona, de N M -

larraei deUiiti IJB qat j'4rr^ie eit <• moorgt :
eV.n'.eltar préjume Ju crime d« ti pUce <J«
l'Karope ; C'MI I I bin.ili que lool -iè^a» nmn-
leniat ton m» l'iMittln da véritable SimuH
Korphj ; e'm le mit* ibti qui • f.np»é la JM-
Iwnea eelaiie, que la (Mile* bamune réclame
at qal déaornuli, qaoi q» H lu.e, néchip|>#rj
p u t l*fhif.Bi '..,.

— Ai pe< peur, moniieer J».q»es ! JJJOU
FI I-en 0' ive. i * lien» iglmy .u kiui Je nus
roialw. S'il t»nt« <]e l'envoler, I.NI p s ! je :•!
tacalqa» da plt«b d>n* l'fil*.

L'inipectear *uii <enu rajoludre i o m n i -
rieui • *rr** a>otr embilir Itt ideurs <la dnma
de !• rae da IVlicao.

|i n'ai Ironiqqeiient i'̂ -u:«a.I ai I*!i in-
palllear ioel a«f>»d*.

— Kncbaniè da pj«ed«r dei raJI^eM dai
gtti»ntKUt\ itUiln^ue, Ab '. rawgti/iuJi, w**
afei f*H ceui qal *( aient Je U btgiqielKli
bien, *oai alla. MÛT ca qa'U ea eoi\,e pour
coaUr J.nl la pua d bouiélei gm$ coaMM
B«« ita fitburaiMii coainM mat I. . .

^ Jaeqaa., mon tmi 1...
— Jacqaaa, mon h ira I...
tlaa déni crli «ortireat en *A ns iem ,>

da« I*T" JK'l.na « de Florent.
Jacqan »c noproeba il'eJlei.
— Se cnlfnei pie» rien, me ̂ OKI '
Et coatai*, raaat*, 1I4 Jofjtat*»! iwigroif*.



Nombre des votants . . . 460

Majorité absolue . . . . 2^4

Pour l'a'.Option . . 310

Contre 150

14 Chambre dea députés a adopte.
Ont voiô pour, i i M . Emmanuel Arène,

Gavini Au tomt .
I I . ;^4btwtieû Gavial n'a pas pris p u t

" H . l-iîce de Casablanca, retenu a la
commission du l'aaama.

Le Tableau de Novella

N -

Au D.retieur du/Vif Bwatais.

I I O I I lu m t bdocoup ilkiiIArilel In-

lînlucni do |il»hlf, g

que «t NUtori.|U« iur la Kbluu il» %>uhi qa'om

lriiiê»!»ve.:Lileiii deui ccc!4*Wi'l m«i de noir*

dictée.

L'jui«ar de U lan iUt i l b*Us 4lu<W q<<s «ont
at.t jiuLlits In 24, à j M Sti nuiaiLbrn darniar,
nuu* «*iBt)'# lïuir limité mut lai doutai s.ai
[i(jii«aient eucora siisar iur l'iJfti>tiié da par»
iuiiruga murèrent* «ur U Ublaau au quasHoo.
M. l'.bba ». J. M., H T » m:uta prétaDtloa,
m» » dim UQ sijls à It fou eorraclet alsfaoi,

quo lui auuni fjl H iroii au >(ii>lr« coniradie-
l*ura Jas-siTii-. CtradQj 1 . J. H. la dit fort
bien : ai AM.'CKI /"tolo, au^ù a«tca ceriloi ; 11 •
do >c p foui A 4 M I •mu al pir i'i eo a ag raphia
tbrt>li«nne el pir l'hhlolf» ii« l'Edisa al mrloll
oir li in iltion l»c<l« ')•» >• ^•"oneti* do U-
tieiado Itdijlla esl&UNf UonarJ 1» SoUoire,
l« {jiirdii J«i pritonaiarf, U iirniactasr du tint*
me» enceluitf et d«i pal il* tulta<i. I' car rili,
en «de!, il m* I Ivilolra, qua S •ia:-Làan*ti It
.S.li'ilre i éii r«,x 6*CDI« d« <1 IhrailM nuoiè-
rn> i ta r i t a*ac d tuuiqu* da rfucra, UfliAi Lia.
brit^mmenn moine camp'M Mat la lauM'ya*
Manche et te mtmlfQU griUlrt a* nuir, ttolM eoift-
ni4 un *t>b*. 1/hiiMire ecti*.Ufli.(ti» noai prou-
•c »i-»i i|-ie 4*|i m. lîr- et 't liècUti, la* moioti
piiriilaiil la Unions bUnrbo, la *tapnJdirf*f k
manteau noirt;U pur aient sas*) la eatulora
• l i léia rasé». UiU la ('in h praaia apporita
| j r l'.bt>* H. i . M. M I li trUnion )O4»l«. N<m
»«û)l é:é n IUI UIÎTH i Quelle al noiiiTom

rulur, q ia l'oi a t>'ji iri t*n*r* lit ublamao

qu«ilit>» cnaïas c;lal ds Situ-UantrJ itont la

orale. N. \'*hu\ H. J. M. • i>v It cti«iir:ner pir
la r« dtiun .l*li craiDèra tune ais'orals da Mgr
Juin H.f.â .>, *.*1J» Ja «-«mm al ACCU. D * -
pfrt ce Jucmi.eal il réialis qaa le itul aalal d«
l'Aline il» Si» i Ctste. 4t.U e« «i da Sdinf
titiwif J, .loi» an (ihall U lé a la î. D*>«obr«.
Il rtia t* luiflqaun n^lébrul aitirafaii la lé a

•utrtt p'fiUMu .la I I • da Cor*, ai Ma* n'a.

foii» pu a d.ra kl poorqaoi eaua M'a a até aé-

(lp-.'a..iitBl>plii'<•-..

Je nf t.imwr.dJi [.•(, «|H«i cala, pwrqiai
M. l'ibbJ Siiitc» a »»ala rapra.tairt daaa la
i.,,*vrralr*r,**n pram ar »r É ] • d t f t f i c f t t
luu J.- » ' • " [• • d>iai(a' ca Mil par « • tf,iar,
q«oir|i)« ton eiula icm^frafflil^M aail kaa (alla
ei iiré* n. rffwta piniad'«ble«rt<|M «oMiiaBa
to'tii, aile»'* J| pw* i^cati* l a * Ara nauialla,
t i c u n i ed« 4«« J». Sildaui a ra>p«r<aa d«

lool feUns al q'il lui i dooni une
_.ao bUlarda. J. croie que c'aat pltlM par « f i l ,
mais qae H Silducel «autlla fcltn rMoaaalira qaa

•.a«av.*»m«af. Ua'11 | . r l . la lra«il a.»Il
, «unma «Muanant beaucoup da docamoU

iDtarautnlial da bsllêl t i l t l i twi - . . Nais qa'il
• qu'il a noirci co «ain Irop da sap'* *

qa'oa dut! nJmellra laa indlllous Bnivtmllas
si l«ul«i at Da ritn changer par upHca oa par
boulida.

OaUciwr.

Raoeusement des

ni

La Préfet da la Cms
r Hhi.lei propreialre

mulala at mu aa iUi.;»p

la

ml
II*
I t

la

ta

«•Hct d« l'irtnét, q

IB, itatii la cooana>iu

i'Jt.

* l'honneur da prêta-

a d* eastiui. jeiwni*.
ilielti d * ra requis poar
ua la racBosimaat |S-

t, m m la 19 jinilef

Il la» mille, an coniaqaao.es, • M prisant» à

miirlaaraal Is tar j »i
i la déclaration da ion

aatuna dltilneiloo ni i

mttr prochain, tsar (al-
i Ici cbatui, jamanlf,
sa Isar possession, H D I
Hciaiion, si eo Indiquer

U pubilceiloa par linons alânl tenla obliga-
toircj, le déUtit da lovtauira moi» da puelidl*
us eoniillos pat une dénia pjor MM. laa aro.
prléUiraa qal us (sr«lant pu la daclaraUi»

T S i 5i <i« 1* l«i d» 3 jaillal 1871 Sri «Inal

• Laa Uiirss oa las propriétaires da eh m o i ,
jinwoii, ma'ats ou laulas, qil M sa CTBfor-
ât tn( paa aui da^oatiaflf da titra VIII da la
praa«oia Ul, wot M«i»'«* "" •« iOwiKU da
13 H,000 f ranci. Caai q*t suroat (ail adaa-
maal 4* tajsMS dic'snlioni tarant Inppéa
d'un* I I M O J S 4s50 i S.000 Innei. •
L- l'r*M d* la Cirta najeUt, -Tsil'wrs, qaa

l.racaiiaB<aai,ta-oalil s'sc.1. r . i a w l . i ftétà-
«, «>t ana ra»<ara -VMitM féfléral

«-teptrli loi.aia.nl a a>cawa re»lrte-

m -ruaacMudroll .la pruprtpis ai
dont )e< inhnam p«u»fn( ê re l'-bjU.

, la 10 a«<aiiibte i**'J7.

Le Prttrt 4» U Cane,

Lw »otionn«1r»a da la, Saa.aia 0 on «Beau'a
d'ATtoi-oail» aont ««»«!»*• •» »""W««. «•-
Mrala aitHordlMiia pour la H courant i i .ffal
Jaatiluv aur nna augittaDMtKiD da wplUl dl
I HO UBO tranoa p»f U arémtiaB de 11 DO* ao-
tioui auuvelLM de *00 Ira&ea èm'M« •<• P*lr-
Laa wlionnairai porUori «u « M M da U «e-
ticua. «ûiBr. nioaaaaire p*ar aa.'aUr è r.aann-
bléa, p*tt«nt ikdraaMr à la ll.oqua daa Vr«u-

i », rus ^iût-4u(Urtia, qui M ebirgtr* da

Un* Mofl* qui raatara
U msaalH piata « f i " rampliea la |'[at.

£1 la bloaat imuUm à l'.oiiqua jiequBlte,

Hall U noaa loBJoart, i » W « • ' • ««>«|W»

U parias qal ) " " ' • " e B"<» : '* C t f"*°

Cc«l«w i- I IWIh.1» MWMatir Wrfar Vaiuàr.

Cour d'Assises
Audience da 8 Décembre

Prétidenct dé M. U concilier STKPANINI

Compllolté d'»«a»a»ln»t

A« débat da l'tqdieoce, \»Gotr accorda, da
UD|4* t plailaan juria liialalraa

O d *ladl«. C i
j ir«i co-n-

m | p
«•I prodaiMDt daa earUOtau da
dk*MMai doanmi lie* A MO ilrig* d

DaiJstin fip.ancisr
•tria, la t Déaaaihra IM1.

I «t tamtaB^i, f» i>« au J4bil ma a «aldltt,
l ' imitut a la oouTrlIa }de la pa t «arBil tlé ai-
trnaa • Oa«UDti9.»ple. Li 1 «II Notant* a
l»3 wO, U 3 1/1 <)• • IM 60

Noa Btikl »aa«*oi» de Crédit aant leajoara aa
BOOMS dtstnamua La Cred.» P O M M e«w«U
franc», le Crad* Lfenm'e a'iaeeiil * 111 fra
C'aat aXKjanfiedaaiitaMatMa q«.« M
) B « 4 « ' » S daeaab-* pruaaa13 le ra<n»*araai
d*B ttrrs d» l'enaprual d»>n»ia 1 1/1 fl(t i«o. . . .
aeale I I H ca, la«r tabtac* aoatn de siMVaaai
nirea S • / • iaeaainrtil>i«a Jaaqu aa t M I . La
Ccmptatr Nal>«a>*l d'BaMimpte art I H t . La
«osrtia UéMnla • • noatui. nprlaa a Ua.

tU. à u r i M .
da daaiaariaa ra«ts lr*a aaMf sar

e aa fan

LNeiwa d ' IMM * - ssjalbiaa b Mlar aea
M « n de «10 a l i t tnmmm avaBt «M »««vella
«ampa da bauatB laraqiM aaa rl«baa aSauiata
a«ailkn aarwl •» f " * " "

' 1 " • » • '

« (>rui «Ile* d» l'titinJn Ja Yinka» :

pu lirai !<iK •*, im.*qa>lla na | M I lira I «JOt,

d'à nr *»fi i M â un i»in ! . . .

Si maiti ff flo y** ».»»ni*ot M M la rs*S*a dsi

inn h.ibii ri rr|<iul i r -n^ J'BB (WMgoinl,..

| . pni MU, éui), t ) , « i i , | » , l»t#, ton, il ta nw

**r la FtlUuit * • Uforàtrt...

Jjc^sce >'<ia i |-ie Jem.i ai 's, . .

Le but * * * <tu b.uilil l ' i b i l m . . .

b' la lama de Taraia l'tu I ou ça toit s«itar«

dana U pointas du brii« (*IÇOB. . .

(I loabi, — tWrojé t , . .

i « bro I ds M tboia u c*op de Ira rf poodii...

L'ami D«à roali, Ivi lasai, *«r U «4aswBar.

Une t>a"« da raraltar da Pll-an Qeatra k l

aealt IncaMé ta ciln*.

Vn à* ptas vrd, ta j«ar daa Horli, la )««a«

«aiquif «« i* ) ' I H «»rit«:*a <*a Sa.oi-rW, —

K^w r i u f't(i«B*V a> Ltféréén, — datera.

dt.ei.1 Ja «H'are i la porta da tiaMbtra • • • !

Cbtcaa d'iai p>rtiH ana cairaaaa,

L'ana eu» daal néa 1 11 laajiba da tsjar km-

a ( « j f i t'sal», t la BM-

iars.1 Jjca^aa Pâma, àM

i, i aaa aala

d«tit pian* f i l

PotH-ée-Fer.

t «lia damier», tl j aa »*»K

d4̂ oseaa, la «ailla, par r'il-aa U«air* M p*t sas

iMaradaa da i l'admalairaltoa. e

Cm-ti I I U H I l i * , ea f ie l ,

d'aoa )oara4s k M • * * • è I-Bacia.-)

atrttcf, I* atilla, sar I* plarc da la

l'a* avait uaca'a dtat f irnaaMM

Btjoa dai Diom st ht Raaqala.

ni, 4Uat da

n.nl la j « . est
IMI jeaM, c'asl pnsqoa aa enlartl, tl asl à

palnet!* d'aaa qalosalna d'aaaaai. Il n'a A
répondra qaa «"ana acuiiiloa da c«aai>i|-
dla. I » i w r pHadpal, i » anela, a pris l> falia
dapaii l'aKantal al a'ast déroW js^a ' i u josr
t loutes las recbsrcbsi da la jatilc«.

L'acla d'atcaaalion ast aiaal wef* .
P«do»ani Martin, cordonnier à Sari-

d'Orcioo, a la riputalion d'être Tiolent et
querelleur, surtout quand il est en état
d'iTresae, ce qui lui arme assei fréquem-
ment.

C'est ainsi qu'en octobre 189fi, a la suite
d'une rire altercation, il avait w-hange des.
coups a»ec le nommé Leonarrli Francoii.et
que ven \m fin du mois de mai 1897, il
s'était battu à coups de poing avec le nom-
mé Borgoraano Pierre, un ami de Leonardi,
qui dans cette circonstance était même in -
(prvenu pour les séparer. Tadovani t'était
n-tiré apri-s la seconde, il M réconciliait
avec Ikiryixnano, mais de ta part cette

ible réconciliation n'eiail pas sinctae. I-e
crime qui lui est reproché eu môme temps
qu'à son neveu Etienne t'adovani, le prou-
ve surabondamment

VAI eiïr>t, le 8 aOul 1897, Fadofini Uar-
lin, Borgomano et I-awardi avuic-nt patwê
la toiree ensemble, W i •miulement dana
le débit de ca dernier situe au hameau

. , Ver* 10 heures et demie
ila quittaient tous les trois cet etablisee-

. Arrivés devant In maison de Pado-

celui-ci r-nlrait chez lui, tandis que

Leonardi continuait à accompagner Borgo-
demeurt au hameau * «t'acqiia

in au. , lorsque quelque temps après Leo-
nardi rentrant rhex lui, passait devant
l'écurie de Padovani Martin, Padorani
Etientw, t»n neveu, l'arrêtai! et lui deman-
dait pourquoi il avait accompagné Borgo-
manc A peine Leonardi venait de répon-
dre : • 11 est donc défendu li'arcorupairner
quelqu'un che* lui, , que Padovanî Martin
qui était ppst.' armé de son fiwtl à la porte
de l'ecurie, faisait feu sur lui presque a
bout portant La charge da petits plomba
taisant balle, lui traversa t* poumon. Vingt-
juatre heures apret Leonardi succombmit à

celle blessure.

Kn Brrelut au pajaaga Leonardi, Pado-
__ii Klienne n'avait fait que «uivre le» in-

tention* de son onde, et c'est an vain qu'il
prétend >vnir ignoré lea intentions de ce
dernier. Il a été vu attendant l«onardi
pendant un certain teaop* dans la rue

son onde il prit la fuite aussitôt
•près la erime.

. l'ifacM faoanl i ap t i «ans* kl laMaaH

iqr* Leoo»rdt Fricçoli, 11 ie aartlt
d'ariâterla lictlsts al da l'Ioleroallar.

l)ii lintoloi IODI ua)|Dei i la raquéis da ul\
piaièr* pahltc, ils coalrmaat loaa leurs iif
kkpoi éullas.

Da l'aosambla <i<* t4si>lgt»|«s U rétnlte
la crLna reproché « l'aaMu prlaclpal an lala]
aal dea plviodltl l .

Pàdo'anl Eiianoa »aralt joua an rûla
DBBI pasall, II n eiéeuta I M orJrM qgl |J
cil éi* donnai par soaoacls tonsiilwi i auagJ
dra 11 'Iciime aa piu*|a al a lui posar carUinti|
qaMuoni da t>çoa i la raiaolr et « parimiin
i Paduiani Hanio d* maure i'eiécaUoa M
projti crinlnal.

M. l'aiacal |éné»l Aog*ll démontra lool <fi
bord qua la cri ma commis par Padavaal Hartig
•té loniusraant préniédiié par ta dernUrqJ
a'eal posié pour titra l«« « r l« maloaurtat]
LeoD.rli Kra»(iU qn n'.uil aacyn lortl
reprochar.EiiinlB.nl .<iaun« » ti'ua'ion *.t\
ctala qui « l d
l-tKwunbls organe iu mieia'ira puhilc daoïnaj
«ai jarfa da nteoir ta culwbUlié ai ds k I»
pw aéièramaDl. Ëllmo* i'nioi.ni a igl, «otl

iiuanca Ja cauae, tl niait aa courant i
:rtn,lne>i da M Û ouda el en irrtUnl

lietlna an paHSft II s permit é es darnlar
pirpitrer rinsalai qu'il auit produit d*iCcai
plir. t»a« da pareille» conJIttons, I! Ml lnpo»|
bla qa'un vardlct aèfUit soil randu an f«faai

au <.hiifé da lidifanuaJ
l'aeensé déel«a qu'il a'a pu a »'oeeopflr de h|

HtrtU qgi s'ast j a . i n a e
:berchatdalBiuaiica. U Maia qw

qa'il a i azamlnar aal e*He da aatolr tl la pi

«UfaII qaa son elltul, Pido-ifis Eilaaa
p-asl rsnla eonplica da crias reproché t P.it.

Nooa eosjiiDMiccront proehairwsnwoi

la publtcatioa d'an oouvoau fooilletoo

L HOMBTEDI DU MOM
par CUARLBS BUBT.

Daita sa* lalarrsgstoif*, Tsecané a*. laaM pat-
HctpaUM M ertaM aat M aat ra»r«cW. Il a
aMa sa» srdras da *a* «eia BUIS daas ligaw.

ca«ptaM des pn>>ala cri(aia«la *«a sawl*-

«a-i Hariia. Toal démontra la
jaras Ja reltair mm* I*accai4

aie sais an ea>r.M par M»a oncta ds projal
formt d'alUBler H I joara ds Léami

Pmcils. Il a'a doae pu *gi an
4s eaua s4 si raipoopabilti* lia staratl

Paiavaal KuaaoBaAiala tim-rfa d'as e
•qael tl aiall laln d« s'aitandra M al laa

la ttodianaiea', la j 'uoù Padotaal Hinla
partit» dBv#ai m iagar. calal-d pourra lo<
qaar as afaièns da léftilna delanta, |.«ri,
l'Maal U poar eonlredire aaa •«•rttoftt.
L'bonorifala dclastcar rctarnaads lotrt spacfa|

.maal A II Maafalllanea da Naiila«n tas |
aoa |*nna dlaai, orph-lln de para ai da n
a< qnl M . diiot da plat «riaJ Iniér*. & ia]

iréa le rauualsnt coapibie.U tarait pend,
il ou •Infi ana enfermé d*ai una nalton

correction a'où il sortirait — lui qiin'a paa daj
ai qsi i i rlaa é M reprocfctr - p^

p.ar la t r l M a l là d«btuch«. li

Mawlsart tea jarfa d'acqaiiiw P»«aj
,,Blfci«.a. r la U) rendrai It Iib«ri4.

pitt qanlqvai «'aitlci da dal>s4ratloi
asri da U .bnnb« da >aa délIbarslWa*

aa Mdicl nagiul aw IM>I<S N I tMMKM

Ka tsscatlaB da ca verJk-, Paiavsal K itad

d'aujoord'but :

gfel,

a IÛM dé C

b i l Soiitlmtl.

» 'li U n :

lier ont de leur côté bton pavoisé et i l -
luminé.

l,<i grand'cae-^e en m majeur de
jiliiiïann a KW bi^u exécutée par

l'Unlou Chorale, actuellement placée
i ia dirent ion de M. Regmenai.
t procession est nortia a 2 heures

et a parcouru les p r i n c i p a l rues de
ville. H. Vincent Gregorj avait bien
voulu accepter le litre de f^apo di Cwn-
pagnia. KMe était précédée des tarn-

bnors et des clairons et de la fanfare, i „ . ,

it suivie d'une toule très imposante A P° ï l * L o u U o n e ' l a »
a rentrée on a clianté divers mor- ! K B ' ' C 0 l B § u r *

ceaux. '

Le soir, le baiaer de la sainte Rslï- !
que a duré plos d'une heure.

Tontes ces cérémonies ont revêtu le
plus grand éclat grâce au ziVe du l'olfi-
cialité a la tôte de laquelle se trouve M. j

commandant Loqaente, qui a été si ]

an secondé par U. le sous-priaur j
klaggiotti et MM. Carbuceia Saavour
it André Ponz^vera, aasisunts, ainsi

s par MVI. les abbés f lhiapie et Zat-

aet les protecteurs de la confrérie.

Théâtre Municipal
un. U «h». E. STICIIEB rt fils

LE TROUVERE
u«lr|ue de Ver

PLACE DE BA.STIA

7" et 8* Bitteriea dn 'dH' Hég. d'Artillerie

COMMISSION DKS ORDINAIRES

Adjudication

L'adjudication des légumes et de
l'épicerie n'ayant pas abouti & cause
4e l'élévation des prix, une nouvelle
adjudication aura lieu le samadi 11 da
courant, à iU hearea du matin, dans
le local de la commission des ordi-
naires.

Nota. — Les frais de publicité sont
k la charge de l'adjulicataire.

Bastia, la 7 décembre 1S97.
U Président 'k ia Commiuio* des ordinaires,

CiiARTIKR.

En regi&tretnent
U. Byé, sous-inapecteur de l'enre-
iitientetdes domaines à Ajaccio, est

Vente de navire naufragé
Brigaotin-goëlette Papa G, de 81

f en médecine
H. François Del l'ellegrioo, interne ]
l'hospice Sainte-Kogénie d'Ajaccio,

ient d'fitro reçu & san eiamen de pliy-
ria|ialogie devant la facalté de Mootpel-

-, avec la mention assez bien.

| L'Union artistique
Le président de U Rénubli-

qUB a visité le Cercle de 1 U n i o n j Coque du navire (encore en mer).
ar t is t ique, oraauisé rue BOÎS^V ' Apparaux et agrès (en magasin).
i»â__ i . - J ! 1000 hactolilrea environ de vin, Ire

qualité, de Scoglletti, Sicile.
Foudres et fats vides en bon état.
S'adresser pour renseignements au

, Consulat général d'Italie, tous les jours
! de 10 a midi.

tPour traiter, da 8 au 11 décembre,
A M. Revello, Cbex M. Andrei, & Cate-
raggio, Aleria.

. I I était accompagné de M .

ippalè aux mômes fonctions dans la j Hano tau ï , min is t re des affaires

! étrangères.

1 LE PANAMA
Le rapport H l Ronanet
Limdi, li commissioa d'en-

quête sur la Panama discutera
l e ™PP»rt de M. Rouanol.

f

OIAclar da parqaai, •

Pracmmr général.

Petite Gazette

ssjuai. 4 f
a d * , + 14-0; laearas da satr, -t 1 1 0 ; mmi
•m, + M i , ajiataaa, + 8 i .

BwwmMn. — 1 baaraa da suQB, 7«i m
• Idl , TU nm. ; B hasma da a«r. TAI m:

Tm. - I a. 4a sulia, »ad faiMa Wtoa.
4 m. da aatr. Id.

l u t daaul , clair,
bat 4* l« awr, bel b«4la.

+ 0,41; sa*,+ «

La fêté de la Conception
U teu da l'Immaculée Concept!

• et* favrorifèe par on Utaps apl«ndidaj
at «Ile a pa ainsi attirer an concourt
très considérable <1J fl.iéle* soit ad
d i n n office», sou à U procesùon. U
be«a temps a aaaal permis la
medl et lea ilhnBtnaUûo« d>
at 4ai abords ; w« hàbituto da^qar

OÙ uoonce d . Fiu-u i . mort de M.
tiliasCsIisti, incisa sons-préfet, che-

lier de la légion d'bonnaar, décédé à

' ^ e s ont en l i t . . rég l l» ! A l 'occasiou de la S u a t - G e o c

Ch i gest lète patronale (le l 'année

\ russe, U D B messe a été célâbréi

, à l 'église russe de la rua Daru

' h i V

factions d'Erbnjolo

p
d'Etat nne requâie contre l'arrêté
;ori8oil de préfecture qoi a rejeté
proiesution conire les élections de Mohrenl i r - im, le "général de
inicipalea qui ont eu lien à Erbajolo u • t a- • •

i J d l d

p
Aaxpremiers rangs: lebaroi

inicipalea qui ont eu lien à Erbajolo
mal 1806

Port j
vapeur français AVusfria, de la pub l ique

agnitf Cyp. Kab'e, i chargé 3T4>

iox cédrats salés poar New-York ^

• L* vspenr malais Cygntt s chargé

tonnesnx cédrals sales pour Loti-

m el 3U0 barils extrait «le bois de

Itatgnter poor Anvers.

é d l i d éd

iJoisdeure, la commanda m
Mei.ux de Saint-Marc, repré

j sentant le préaideat de la Ré-
bli

L'élut de aiè^e ayant été pro-
clamé à Prague, les Allemands
hésitent & parcourir le» rues,

cédrat» Bonipour Da nombreuses patrouilles ne
cessent d'assurer l'ordie et de
protéger le- Alltmand», qui
cmgufDl que la levée de l'état
de Biège oa provoqua des l i
blea.

iptacto la Sor,.Mc Corse pour le
dn bon

Ha arec les Kiats-Unls, l'Anglv-
et U Belgique.

ar%
\armacie RaffaetU

i '

La. mm Meure huile de foie de Morue
pebs médicinale, exlraile dea foif«

et MMU, pore, eana mélange et
M arriéra gont, ptoveiiant dea pè-

ies de Norvège, se wnd * la phar-
pte RafTaelli, place l'réla, tUslia.

O r a n d C a l * d» la P a i x

•dmini»trrttion do Grand Cafe de
'au a l'honneur d'informer s» noro-

cllentèlo qu'elle a dV>cn1£, *
Lir de mardi 7 du courant et peu-

60URS£ DE PARIS

lama 3 p. 0/0aad*a,
_ 3 ». 0/0 anmia.

; | 7 Ofc. — 8 Die.

103.tk> — na. li:.
Illi.JO — IIH.15
100,7 J — U«.lii

AVIS
tUXPROOUCTEUASO'HULE O'OLIVE

MM Sr^tst et C.\n, prnpri^tairfs de
ta Savonnerie >t« la Corse, ont l'hon-
neur d'informer le pnblio qu'ils achè-
tent toutes les hLiles d'olive, sossi

toute la saison hivernale, de don- t bien les huiles comestible* que lam-
HsMtnent le titre de | pantes, les ressences et les fonds de

jarre.
Prit à filer sar échantillon.

S'adresser a Haslia, 7, Boulevard du
[\iUis, et 14, Roulavar.i; Paoli, OU a
1,'Ua.ae de .Minelti (près 'îsstiaK

JU dit étsbli
International ». où le cal* au

ic ou s l'e*u da vie, le bock Grû-
et tooe les spérilif:" seront fliéa au
de 0 fr. X centime* , ia Une Mar-
ia Chartreuse Garmer et toutes

»utr« liqueurs de marque 1 0 fr-

>ntinm.

B. Toute* lea coo*omra«tioo« sfl-

rteler choix.

n:ii u
seul spéeilique contre les fièvre» palu-

déennes,

Dépôt général :

sTsasaraBBcIe I f aa ié

Coin de Rue Saint Roch el Bd Paoli

Knvoi franco contre mandat de 6 f r . J

En vente dans tontes les bonnes phar-

maries.

001.56

4 vis intéressant
La maison F. t * t t iM|u luv l l I , L J D -

levatd Paoli, n» 22, If^l iu, mr. en

vente une g randu pai lie d'Aico ils :

Hhums, Cognacs, Ab,intliu^t hau ilt- Vie

Corse, ainsi qu'une grande partit; de

Ligueurs assonîes à U«3 prix exception-

AVIS
MM. BUSINI et CAa ont l'honneur tl'iQ-

former le public qu'ils unt instull' bou-
levard Paoli, 14-10, uue maisûn |iaur la
pente en gros et en détail de leurs Sa-
vons de menais.

Fabriqués en Corse (à Minelli, pris
Bastia), ces savons sont de qualité su-
périeure, bien cuits et bieu épurés,
voués d'un gi-Lind pouvoir détersif saua
toutefois attaquer les tissus.

Les méodKôres, soucieuses île voir
durer leur hniçe, feront bien ii'j!lu-»ler
désormais la marque Susini et Cie. Klles
auront ainsi un bon savon, exempt des
graude» qui sont pratiquées couram-
ment sar cette marchandise, d'un em-
ploi économique, et elles auront en ou-
tre fait œuvre da patriotes et aidé au
relèvement de notre pauvre pays en
enconrageant l'iniiustiie locale

VINS
dea meilleurs orna de Sartpne Lt da

Cap-Corse.

Garantis purs à l'analyse

prhx de vcule 1
VIN Ï)E SAHTENE

Au détail, 0,-iO c. le litre,
En gros, 0,35,
En entrepôt, hors la bamèru da Toc

troi, 31 francs rhectolitre-

Eitrait de l'analyse
faite par M- G E N T I L , [ jharmaden

Alcool a» volume . . . . II.OGUjO

Extra i t sec l'J.!)2 0|0

LA. VËGËTAXME ( A c t ^
iirmlmmc t 'émet Mie alimentaire , Glycérine

garantie pure, absolument neutre de r Coloration, naturelle

goût, ne s'altéra ni pas à l'air. Ce prn- [ IJastia, 10 décembre 1890.

duit se conserve indi.'linimcnt sans rau- | Si an y * GENTIL

ur ni prendre de soûl. Il se compose j r , . . . ., , . , „

coco cl ne contient ni eau ni ' — ^

wis comme los autres ^raissts alimf-n- '

ires. Ces i un produit vi'-m'tal agr^ible .

au palais et d'une Jige*tibiNli> parfaite. ,

il|iiri.'uc « toutes le* autres grais-es k

alimenUires, meilleur marché que le '

beurre e( que IOJB les corj« gns co- ;

leslibJe». •

En rente rhec les épicier*, MM. An- '

•it frères; Vincenli, Kd <'u Palii*, 9 ;

i. Dtiwol, Place du Marché ; Harumi,

Nouveau Port.

Livraisons en boites de <50 gr., 500

gr., f k. Seaux de 5 k , 10 k. et an

«IMSUS.

Qualités spéiialm pour fat ricanls Je .

biscuits, p*li«sip.5 el confisenn. I

M. J. Poe*), rvpmttuUul, 10, BJ <Ju j

Jais, Kaslia.

ran, ism, atmitm
U ruUfUsw w«wal BSPJC rt

Pour birn se placer à Paris, en ser-

vice bourgeois sans rien payer d'avance,

écrire i

laaae rW*jaaa«r* 61, Boulevard

St-Ormain, par».

Maison de conliance fon.l«-« en tS54.

On demande des correspondants.

FEU nom»», r u r s t c j j t j t f s
FER» FINS «M»RÉCHAl
~ i ^ ^ r r min v rtm IM. • *mt
'hamk Ciments, Plâtre»

MS. nu. uuua min i iciirr
Ch. CLÉMENT

VEXÏE
DE CAFÉS DE COLOHBIK
'Aa méxUrnrt ca/n d'imrnifHf)

de la propriété I- OLCUISIII cl lliouura»,

d<i Buraraman^i.

Prix : Ê S t fr. le» « O kilt», ol an

•lëlail. « • «xi.» la livre.

Senl di^pôl : Chemin Jes Claristi-s. t ,

drta le Roulenr<l de Cinlo.



A LOUER
PRÉSENTEMENT

Deui grandi magasins, (
Tant sf-rtir il'einre|>ôl,

CaeROfi. * e l *• "" rte '*
s'adresser à M. Gag«»ri

lrf|>r?nfii

A VENDRE
ou à Louer

Un ain'artemént complet for-
mant lo ime éiagtj d'un» niai-
Bnn située quartier de la Cita-
delle, avec balcon, ayant vue
sur la

S'adresser à M. IURTOLI
taire.

DO-

Hhwn Sainte Hélène
31 fr. la caisse de 12 litres
Franco de port Agents séneux,
demandés pour toule la Cor&e.
Envoi <*'échantillon* contre
0 tr. S'adresser Alfred TABA-
HAL D, lîordeaui.

A VENDRE
planches en pin neuves de 2
a 4 raèlrea (le longueur, • "
pris de 6 Ir. 0" la canne .

S'adresser àretitrepriseCreii
t o n et Cie, LtiSlm-

A LOUER
Appartement de neuf pièce»
Bd Sainl-Angelo, n. 10.

S'idresscr >• bur«au do jour-

M. A. GEORGES
DOCTEUR-DENTISTE

AMÊlUr.AlN
n l'honneur d'intoniwr «a nom
, w vUM-itvf de lî**tta, que
MJI. frtl.ti ' ' est iiuvfil tou» If*
mur* île 8 à M hwuiea .lu ma-
lin »t (IM I » 5 heur*-» <1e i'»'
piè*-iiiih, 17. lîi Paoli. au 1er
étage, au rlesati* du café An-
dreani.

FERNAND CAMUGLI
, Rus DU LA IUMIBUQUE, 48, MARSKILLB

l M r t t i U.rMili. (UOUOBM du Hbta.), » , ru« Mouatl.i. 11.
(t'-c Srar««ir« con/idmlieUa li'uM fl«i«J)

^ CONSULTE Fil CORRESPOND AN CE
TIDIC nr O1CTI1 1 MlbÇfll \Y nniliril C nil RIRP I MM)«ma • '*•• *»> I» science esl universellement ippréciee pv
TiRIF DE B I 5 M A MAHStlLLE, DOMICILE UUblHt , u , i( u nombreux lou. Elle Mi réoui,

pertes, héritages, divorces, maladies, culomniateun, emploi^
xtnctment, faveurs, etc., tic, etc.
Dans un bui humanitaire et pour répandre si science, elle in<

iiquera qiatuilement les secrets et moyens de gantier un gros /of
a U personne digne d'imértH qui la consultera cl qui s'engagera»
la récompenser api es avoif «agné.

Madame FEE, consulte aussi bien par Correspondance que dtl
rive voix. Il suffit de lui êcrin*. Discrétion et Loyauté: consulta-!
.ions a moitié prix aux lecteurs du journal.

de 1 à 6 kil.
de (S a H a .
de 8 & 10 * .

La* eaUa ftelvtat •
Tem* l«

O.'JO
110
150

de 10 4 20 kil.
de SO à 25
de 23 1 30

1.90
2.10
2.50

M. DAUPHIN M ATT Et, actuellement propriétaire du
lïntaurant Français et de VHûlel d'Europe, anciennement te-
nus par Madame A. COLOMBA.NI, a l'honneur du prévenir le
public qu'il vient de restaurer à neuf ces établissements et
qu'il peot offrir aux voyageurs tout ta confort désirable.

L'Hôtel se recommande psr sa belle situation, au centre de
la ville, a [.roximite îles principaux établissements. Il possède
en outre un sup«rbe jardin où les consommateurs peuvent
prendre leurs repas pendant l'été.

Des chambies indépendantes très propres, bien raeuDlèes,
avec lits a sommier et linge en lit de premier choix, sont à la
disposition de MM. les Jurés ainsi qu'une salle réservée pour
IÏUTB repas. Le tout au prix de 5 fr. par jour.

Uoe voiture ao service de l'Hôtel attend Messieurs les voya-
geur» à la gare et au quai a l'arrivée de» trains et des bateaux.

Hat lia. 8 et 5, rue de V Opéra, Bastia

hi-.trr|KÎl
rtr|iub.ii|u ,

r-'-Rional à Marseille, 44, rue de la
A. LEROUX. Agent Goncral.

A céder

aoli.
du C*tè AnJreani, avec mobi-
lier, lingerie, etc., *rn parlait
• ut , ;

KaciliN1- <V )ijii<-infnt

Le meilleur des cigares à 10 centimes esl
uns contredit le CIGARE MAT' "
Le demander dans tous les débits.

Ancienne Maison
MANN & ILGEN
44, Bae de i* folie-Mèricoart

LAMPE " ÉCLAIR
90 uam

l î , «NBto VENDREDI 10 DÊCRMHRK 1897

Le Petit Basti
5

CENTIMES
JOU RNAL

fRédactlon & Adm -arri du Palaia, B u s t i

i — Judie,O.SS|

QUOTIDIEN

Correipondajit ipécial, • . JDLESJIAIU01.. «I. nu FoaUins. à taria

:»»*•. . . un an, 2 » fr. B mois, t*> •
MJTKKS DxPArVT 2 2 • . 1 2 •

(h, »v rtpnnd ,« , ,

LE CALENDH1EH
: N, D, de Lcrfte,

SOLEIL: (hnore Dili'iDile) *
Uwr. 0 h. fia m. — Costhw, ;j h. fti m.
Lm«E.- l'f «mler quartier, le :tO — Pleine, le X.

: Sai s Dam

'--< iijuculteurs qui tiennent la tète
dans celte marctiu vers le piogrès,
vent itt véritable progrès.

Nous ne saurions trop fn^agar nos
compatriotes à méditer les renseigne-
menls suivants.

Lu liiei

AuCltN CABiNtï PRAOEKE

PIERRE SABATB

s u c c i i S K u n

0F..NTS & UENTIEnS
(Syhlèmi-s perfectionnée)

OBTUKATION
jfc EXRAiri'lON DES DENTS

saDit douleur
14, nu de l'Opéru,

Distillerie J.-.U. BLANQJLTI Fils, Fondée en 1 8 6 #
«iTAi-MK n t P i A H K S D'HONNEUR. — VINaT-SBPT M A D A I L U E S ** * »oOVATHB DVPLOMBS D HONNEUR, — VINOT-SKPT.M&DA1LLKS

flVAMAUVal B l &A BaUMMÉ'

AMARA BLANQUI
Le plus agréable et le plus fortifiant d» tous les Amers ic Bitters connus

est également le ptu* répandu t le plut apprécié dan* toute la Corée
ee ••aftriui dl..Ûl». iWir t e* SMTTE. DEPOT »OTTJ* *•*• o o i u n

S ï ï ^ ï H H E S : i, la GRANDE Fl\£ CHAMPAGNE GHATEAG-BLANZAG & di RHUM COLOMBO, impnrt. directe de li Ivtn i f
;.«,-".'.""u"..'i ir^"."'^"i.':' . ttrprémemlmmt * Hxmilm i m. T. CIA I MTTI

MAISON L.-N, MATTEI ET G
La Cédrallne, le • nec plus ultra des liqueurs. • — L'Amaro ilatte», le meilleur des apéritifs connus à ce jour

Le Vin du Cap-Corse an Quinquina, Quinquina supérieur.
Baux-de-Vle de vin et de marc depuis 1880, < vérj sdeded. •

« Stropsi Groseille, Grenadine, Orgeat, Qlroa. pur suore.
OgareUes de toutes sortes, sans colle, faites a la main et à la machine.

Cigarettes Egyptienne» a 50 centime» Ja botte. — L'excellent Cigare Mattel, le meilleur. * 40 oenU

i1 yrand prix a èl* Occeriiô
au syndicat agricole de BeUBville-ttur-

9 Df'CFMBRE ' ^ai^ne (Rhône). (Ce canton de Belle-
| villa ne comprend que treize comma-

1 ttfTD no [•inni(inr ipnDD ! n e B ) ' F o n ( l ô e n l 8 8 7 ' l e 8 y n t l i c a l c o m p l e

;& r l l l J j VU b AOliluUblUnlJ ; deui mil
i b

ille trois; deui mille trois cent cinqaaate-deax
i membres, qui sont, en trèa graadu

Nous recevons sons forme de bro- : majorité, des petits i é i t
lure, le compte-rendu in-extevso du

propriétaires tr
,,v, .~ —...,,«. ,^....« ... ™ .̂.™ M̂. , vaillant de leurs mains et des vigne,
iconrs entre leB syndicats agricole?, : rons. La reconstitution rapide da vi-
le la distribution dee |>rix qui a sa '•_ gnoble de cette partie du Deaajolais

m le dimanche 31 octobre 1897, BOUS -_ est en grande partie l'œuvre du syn-
ijrésidencn d« M. Méline. Hélas ! i dicdt. Des pâtiniâre8 syndicales très

.« i_ ,. t, . j (j, port An ter», créées dès la fondation,
des achats collectifs de bois améri-
cains dans te Midi, des conférences
très suivies, des concours de greffage,
etc., ont donné une vire impulsion à
l'entreprise viticole. Les antres bran,
ches de l'eiploitalion agricole n'ont
pas été négligées. Il a été créé notam-
ment une très ingêniense Bociêlê coo-
pérative de vente dn beurre, fonction'
nant temporairement quand la baisse
du prix de cette denrée en faisait sen-
tir le besoin. L'importance des livrai-
sons de marchandises faites par le
syndicat, au cours du dernier exercice,
est de cent vingt-six mille haucs ! !

En 180i, le syndicat a créé une
caisse de crédit d'épargne. Il a procuré
à ses membres le bénéfice de condi-
tions plus Kvorables ponr l'asBurance
contre l'incendie et surtout pour l'as-
surance contre les accidents, grâce à
on traité avantageux que son président,
M. Dnpoit, a négocié avec la compa-
gnie la Providence.

Le syndicat agricole de Delleville
possède aussi an tribunal arbitral, qui
sert aussi de commission de conte»- !
lieux. Ce tribunal a concilié un grand

>U9 avons constaté que la Corse
il aucun représentant dans Cette

«semblée da travail agricole. S'il s'é-
lit agi d'une représentation politique
uelconqne, les candidats n'auraient
as manqué ; il ne s'agiBsait que d'a-
icollure, on s'en est fort peu soucié.
. cependant qu'elle a été belle, cette
He de l'agriculture! Ce n'est pas qu'on

lit fait des dépensas folles en or-
îraentfl et en colifichets 1 On ! non I

on y a eu la preuve de l'œuvre
imense et bienfaibaote accomplie

les syndicats agricoles depuis
W Le rapport relatif am prix qoi ont
|té décernés donne sur l'organisation,

ïveloppement et les effets de ces
fndicats des détails saisissants, et
li démontrent une fois de plan toute
puissance de l'Association. Car, il

lot bien le répéter, dans la création
le succès des syndicat» agricoles,

initiative privée, la
ivernement n'y est pour rien ; s'il a
ré t la fête de la distribution des

x, ce n'est qa'ad honorent, car tous
fraii de cette fôte ont été faits par
inler«wes.

|Cett« fois-ci, on peut le dire, ce sont

no m bro de dllTéienda, et conlribae
aiiiHi à maintenir la paix entre les
8gricolteor3.

Ce n'est pas tout. Le syndicat de
Uelleville a organisé l'assistance mu-
tuelle et professionnelle des malades,
des vieillards et des orphelins. D'abord
OD ne pat s'occuper qne des socié-
taires malades. On fit pour eus les
travaux qu'ils ne pouvaient exécuter
dans leurs champs ; mais ensuite,
comme on a pu réunir jusqu'à dix
mille francs pour cet objet, on a orga-
nisé l'assistance pour les vieillards.

\n\\\ ce qu'a réalisé tin petit canton
rural de France. N'est-ce pas merveil-
leux ? L'iiistoire du syndicat de Belle-
ville-Bur-Uhône ne devrait-elle pas être
affichée dans toutes nos écoles pri-
maires? Voilà des hommes, et voila
des citoyens dans la plas haute et la
plus pure acception du mot.

VOTES DE NOS DÉPUTÉS
Scrutin Bur l'addition de M. Marcel

Habert & l'ordre du jour de M. Laver-
tojon, dans l'interpellation «or l'attitu-
de du gouvernement dans l'aiTaire
Dreyfus.
Cette addition est ainsi cooçoe :
c lié t rit les mesures de la cam-

pagne odieuse entreprise pour trou-
bler la conscience publique, et passe
a l'ordre da jour. •

Nombre de» votante . . . 221
Majorttû abaolne . . . . 111

Pour l'adoption . . 148
Contre 73

I.J Chambre des députés a adopté.
Ont voté pour, MM. Gavini Sébastien,

Lace de Ca-abianca.
N'ont pas pris part an vote, MU. Em-

manuel Arène, Gavini Antoine.
m%

Serait n sur l'ensemble de l'ordre du
jour de \l . Lavertajon.

Nombre des votants . . . 370
Majorité absolue . . . . 1H6

Pour l'adoption • • 30â
Contre 62

La Chambre des dépotés a adopté.

Ontvotâ pour, MM.Emmanuel Arôoe,
Gavini Antoine, Qarini Sebtstten.

M. Luce de Casablanca, retenu 4 la
commission d'enquête sur le Panama.

Pension» da r e t r a i t e
Les pensions de retraita des person-

nes ci-après dénommées ont été liqui-
dées :

Gainai Rep»r»M, usa^rm*, 37 ta; 5 malt 10
jiurt da imiter*. Pension s»ecjoults»oeeda 1er
UfiWnbn 1W1F SOI ffincs.

Arrigh) Jmo«b«ri«n, porter cooilgM de
I n d u e » , « i n l <J mois 13 jours da Mràeea.
Pension a»êt jou'Minte du 18 Mplembra 1897.
1.27U francs.

Orraldi Antoint-Laclen, adjidiQt, 17 IÛ» 8
mol* 18 janri de servie*», l é s ion i .ee jailt-
»»r< du 18 aedt 1891, 1ÎQ tttaes.

Colofiin d'Llrlj Pierre, adjadial, Ift i m 8
mail 18 jours île srr<ke*. Pension a w e jûuls-
since do 1er août <8'J7, G*) Ittacs.

Fratlciltt Jein-Jicquef, iJjaJ»nt, 16 mi 9
mois lajoora da «ertlceg. Penilan «tac jonli-
uoee di 1er Mplembfa i397, 080 (ranci.

Lamblcchl Ptwre-Piof, idjudinl, 15 i m 9
mol i l l loaride MT>ICM. Pension aiec jogii-
»»« i da ili i',ù: IS'j;, i>10 iNnct.

HirchttU André, •djudini, 11 in» Q mol* U
jour» Ja lervicei, Peoiloa a*K jonliïince da 18
•oui 1697, 7ÏOIrinc(.

KOKIIMIDI r"rioc)ll. nljudini, 17 aai G nota
9 joun da itrticBi. Pension aire joulmoct drj
3U»oûl 1SU7. 'QOfnnci.

Tardl S;T)D>lre, irfjodaol, 10 «m 9 moii 7 j»on
daierrifea. .'«niloo tnc JMilMinea ifo 24 août
IS07, âna fraaci.

Culonni Dominir\nt-FriBÇjit, idjadml, 17 am
3 moli 7 joari do Mrtlcen. fenilon » • « jiuli-
nnt* âv i l ipfli iJi'j7, 700 lr»îies.

Marraĝ l ADiilne-Ntrc-Tootulni, tttftnl, 16

Etat des dépàt* Mflectué* d la cai*$t dm
gens de mer pendant l'nttné* t867,[et
tombant sous l'application de VartitU
•£•2 de la loi rfuitf mari ifi97.

QUARTIER DB TOULON
NalleJ Amo'nt-Vklicl, miialot de l« Clair»,

«olda.
GHioni A«j««In, N-
r'itiopl Anne-franc il*, Id.

— KEOILLRTOS PU PETIT

DU H0M
par CHARLES Burr.

M m » o'tcoix àpva.t pâurnnua, tr s a
DÉMUTI CT fc-iransK nti Cm» Doré

U <1lnuQ(be, (0 août 18iT), 1 U tombée Je !»
t, le malTe décolertapeiltMll»!^11 Boar(#.
1* *uf !a rite da lie de ce nom. la pied de la
I D . J . noot <JaChii, - ce «tira «"toit,
je, appelé Doonln, et «oalleteuMment « " » • •

1 rVIphraae par le c « é J* I" paroi*»», - • « «
:b,. l.t p««r alleraeloa Mn.h»bil«.l*, (air* tlaihi
m »mrere iMenr, m l « I w -P.'* Ul«"
iMberte da C

Nu klMt «D tauaal de* afftire*

«P .qr i l o g
m * de partir apf •« »

I

CéUII \» t^mrrier dn Aipa, doal le a r e el lin*-

— t'renti, lui dit lliblaae. II parait qu'il j l d l
DOBfeill.

— Hé! «ommei-nooi i la famé 1 demanda
M. Donttin, no bien, la *ani* da Si Ntjeiié notre
rul. l)<ea le bénlue I . . . — eal-elleaerlclilaDieT

11 idecili nnali ce» ptnit mod ; c'eci pourqnol
\f bmbln* de ton écola ei Ifi pennii dleaui le
un»l«'t |*-iur ia>ao( i trente-jli carau, Mali la
Hinnit a4 p«o erond«u5«, rtpiiqea:

— .Neani-dil il* ooi, r*r*li-il, UMdlnéqael-
qu'en en le m » i pir l l -bu deter* le fort d»
Mlolan*...

Donnln PéripbrsM D ' « demandi pat daiin-
laga. Il usura *oa ciiipeifl nt a t#W, nlt, par
on niooTemtnt bm^u*, fa caaoe tout ion bra*,
rûtnpil li bmda i »o coup d« dol|l, el, deplcjtnt
li joarnil M dirigea I pu compté* Hn l'Wiel-
lem.

Blbian» (al nécontMte ; e>le npérait qnt )•-
ir.ttire i'*coie lai «arrlrall de traebe.Tien et qn'elte
poerralt it* le tolr aller conlar l'aHalre i aei TOI-
tlne*, peer êfijer la feillée.

t edjlfiu la pfemtère p*g», pleine wt-
qaeraent « noamiie* pollnqae» :

— llam \ (Tommeliil-ll en ira *M ifralt, »o joot..
Le t Mf^embre prochda aara lies an lerflce
ieaneJ pMir r*nmwr».:re 4e K. lecante Je«n-

d< l'ordn im

Siiet Hiarlee et U » r e et de edil de Selnt-Par- i IM mil ni décbirén pir dei
dlaand de Hiplei, llmamol-flrnéral,
diot fèûétti do ConM-Royal dt la narina tarda.
O d Den>'ti»)aièi«earNn. • S, H. le toi » r*i*
de S. M. I. e i l t . litMtiollqu l'enpcnar d'Aa-
trlebe, leponM I le noiil^ilon de la natraace
d t S . A. H. te prlnct Anedèe. Jac d'Aoete... •
DMa MaliHle r o l n u larollle! K- Ici ! < Blbfio-
frrapble : Le floiofkaium, 0% *•**•« dêt corn-
bt*<u#}*$; ftOW'Urt applùalumt de Ut namtr
pour rmpUscr k génie, par t.-*. D e m l i . . •
rtoiepttaniime T VolH site eitraulan eJéfante, el
que | empiétera! en ItM el («np* I Mat* ad ? . . .
Ah 1 fotet I

A la troliiêmt p*g» da joarnal. l'hooofabl» pe-
difogne Ttoait, en rflfl, de Iroater l'artkie qail
cherchait, ee'tl lai a»ee ans o.lrême aitcnlhm,
non uu* poaeter dl»w*e« eidamiliooi d* »w-
pri*e, de co!*re, dtiwraar et d'tflroi, et dont
DM* rtprodelton* KrapHleaMiBeut la idM
mt<— :

Le dromt d» MiAorni
< Le «witradi, 9 aoti dcralef, » drame

jffroi»blt l'en accompli, an mtltea rtn j » r , dan*
le* aubile'ie* dn *KUI nunolr l»odal •** Mloian*.
L,, jemte hoamede tlo^l *o». M, le cbenlter
(iroinanael de Hlanchelalnp, don! le père, M. le
b.ron 4« BlatcbeJaiae, habile S*lni-E>terre d'At-
bi|9j, MMIJII de vu .ub ie::ei, eoMttp'ittf*, ate*
utt Metnn i U i«u, f*iie par B M UW k ( M ,

et le t
premlen j^ln

de létlooi ; aauliei qae lea
Hé d e , U raconta

• ttJiu la matinée, le noimarf Anthalme Ho-
thr». ppnonnape am allure* bliarrn, qai in li-
vre i de* Ui'iu» ior i» nature daaqeela on n'eat
pa* encore tii*, ri qui habile la tour de eUlean
e-nn Silal-P1frre, lui aiait propot* de T.ilntf le
ao^rerriln placé aa^Htoa*. Un d«cend en ce
llca par en etealler taarnant condnium à un
couloir, et, de 11, par «ne échelle hiu'e de oeal
ple.1i. Roi-hej i t iu ibienu p*r nue que M. Je
Blinchrlilne pu>tt le premlre, *t atiendant le
moment cù relal-d, irru* »u bit de i échelle
lai tiiarnilr le dot, il lui lira de iiè< prA* no nwp
d« plilol«1 derrière I* lit*.

N. de Bien• bel*lee uartu et *e releva a«i-
•tloi. Rwh#y lui tint en **eend «oap dé plu0tel
qal ne fit qu'rifteere' la t£e, *a ariaai le* ent-

. M. J* Blaua>«l»lu« elora te j tu * « l«

l'aiall chirjS* de nasveee el ara** t'tpprè-
l*li I l*lre IM «•» notmiiv fait; w letie bK-

. i'«nf)^M MJtr* l> Mena» el l'a*#ê**lii.
L'«f> p<v*r .i/lenJre •• **• iVfljff.,1 ,1'arrjcher

M i *on >d*enaln : l'aa're uwr.Un le* 1 i l n
•al é>rai(aaleiii i'arate pome l*t CMIT*ID«V« à l i -



i Jean, matelot Je >''»'

n n a j . . S
n iIiTuuluu, l

H 1-erdiu uJ, matelot de

(BiLffl''JI n

DMM ie"cQmp»rtno»i.t de M* Inetituttooe —

M obllH.tifn. aoBt taatw très fecbarohèea »
Zm de l'imn.«bUi»e d. leura f^fmnllM. La
crantai r National d'BMompte meintiont aon
» n « . M * f r w . D d b « « « r « t diSUm
jl puaer i. Crédit LjanBBM h 1M H le *»••-
, U«*r.le à 5M- Callt-oi. *'•• ferme i et «MM.
•mai rastiKoe •("> dernisr eoupon.
LB ifouTeroetneot lienoie .»noe,» que le* por-

. ^ ' W u o . 3 If* M »-«. »* J u f U »
décembre proetwin pour BB fox* rfiuWureer

,uia tilr»» ou *B demmdtr en échuaga de »»«•
« m rapportent 1 «0 B*ul«ni«ut st iB<—
l«e jatqu'au (er daeembra (944,
L* Hoûîetê du b«G Au*r wçoit de ngi

ommirulBB do Ma tjpea nouTBiuï et do
na> ta d'ïxereiw ira» tonUanto.

nnBM
'

àsdaa •»• I»•>"» " '• * »
««> " • • • • " " " ' " * ' " " " •

Je I* ̂  tl'H*™Cli« bi«n aou
doit biehlûl d«pM«ir as MM

i " 1 " <•"» '

Audience d'aujoard'hal :
Veaperlal CbirU.-lkhel. d'Olaalo, •

1,11.1

Petite Gazette
l u u n a inKtntowm M 9 Dlouuu

Avec lïiyoletto, douné mardi, c'est la
3e grand upéra à effets des plus Ira-
uiqueB, monté par la direction Svicher.

L'élègaot public des premières n'a*
vail eu garde de manquer cette repré-
senta tiou el il a'ôat montre satisfait.

Ce mélodrame, monté avec des d
coiâ «t des costumes comme le
comporte le libretto, est la relation
lidèle d'un des traits laa plas saillants
de l'eiiateace toute de plaisirs bm-
yantei du duc de Uaotoue, le très
grand et tout-puissant roi François 1er,
en 151.1, époque de la Renaissance,dont
il lut le chef aima des artistes et de*
geaLdâbommee qui a'eejtiuisiaient beau-
coup des scandales de cour.

Cet opéra fut représenté pour la pre-
mière fois à VeuUa le U ours 1831.
et au Thtatre Italien de Paria le 19
janvier 1*57.

La troupe, sans «'écarter du libretto.
l'a interpréta tel que l'a composé Verdi.

Mlle /«ira Bauai, dont la
savante du maestro Lon... . _ ,
classée parmi lea artiste* d'areoir, '. »odl

continue aaiis défaillance t maintenir ££
ton etcellenle réputation. Mlle Lfauai,
qui est l'tufant galèe du public, D'à pas
iiiduqué do recueillir des applaudieae-

Bli«itioo de 1B CI* î
er rapportant <<* t'
iiilDtêrët Je*«l«od

d'aaaunaoel kiir , . .,«,
mvrquar qvn ]o ab>9ra la p.m fort d'A
•ar !» *ia al J« Rt»ta. on «oura poawdâ p*r — _
CoBpaKDia a'alin. 4'spraa laa rapports «Ittatala.
i t nutiard* lit muimna «t »pp.rti»o» à la Uu-
Tttal L t» qai liant ainat la taM da tonus laa
CompaffDiM d» moula. Tau M *aai*i* qo i BODMI-
v» on monum aui>iriaar pobl a dua abiflraa ioa-
Uft i Quant i •'••.a*dtat, qo»l qua aoit »*D iia-
pirtanea, il na «îgo-fl* rian BU JMIBI da *aa d«
la pranUa. car il ounattUa un* datta. H a'aai,
an allât, qoa la raprtsenttHoB <la b*D«fleaa laia-
Mi par laa aaturia aa depdt * la Cuimpaf ma
p»or élr* vartmaaantrt la» Burrlnola, apraa

eomplamaat

,0™le .8t. iar «wa IM aulne pawtB.
t:... lui aline» d-iB«ir.a a».», toi t

B
1«ei-«-djre«*o>il|"»B" lapine naat**»

mmnià >u B.o-1.. «"• e a « i « «•»-
•natiBurâw inmiilMDa, e«i-É-Jira

ll.'-in, da S.liceio, tietaal t0s|oon •«» en Uo- ; Canidl. 4i.litlaa-DoD.U1qH.
i .ûiaili|aoM. I Beurfaoti Loul*
Le tl mi tW7, la preotUf H Irnwît a*

bjtere da telle commaae chu la d*——-'
idaitl, lortqaa lartlat Pjirjatlkol an
du porlaar da eontralntae de la p«

de HorM*flit, la sonné PolIJort Siaen-Jun.
SibUnl qui éull en *4ald1»rim loalal ftblljer
l'abbi Bmadell. i loi donna» i bakf«, et canne.
calai el hiaitalt, il eortll «a pUtolet de H pocha.
Ki IOJJM («la Publia , et Polldorl H ratk.
rirent poar aller de.j«on«r «h*l P*iqo»linl qa.|
tttb'la le leconJ i'S|e delà misai dinl le pre-
mier ilije e»l QccUj»e p»rS»bunl. C«[»l-tl n
tarda, m» ilei njotndra, el «tniMa ••• elalam

tcaratub!« 11 demie, la \a\ aaiil à 1*jwr.»r
a«|ifM M [emnia attieaud pour le chercher
an faire *ul*at. S-if uns (ibi«ra<liaii de P<«-
iilkok que le {iiia puuoll rainimor, Sibtml
1U4 dim ana *w en'e col*M et innot d* noa-
jeii de iDii ptiiolet, puli Hule>iai le Qïpp*,

r*a*eni la leiiielle i terra. P«i|umlîaî »j»ni
•lof» quille le tall« i »»0|'f pouf •• rilu[Ut

u chambra i eoaeher, Stbiim *'4linç> i
iauriulie.il u iromait as milieu da ealon

qui itpirs ce> d«<i< eièmei où le liiDite d*
éaeqmllal «tofeli <H la rataolr, lutaque l'acca*4
etii."i.ui.ii le pofie a» M thiwbe la Imil an
ĵ ue al Gi l*i mr aan beau-dera pteaqaa k boil
psrlaul. Ailalni aa-d^uat du ision droit ptt » |
cb>r̂ e de Denis iflombi qal étaient fdt ballf,
S.Wml tonna loadroji.

DJDI ton Inurrogitolra, Païqulini dit ^o'il n'i
•(I qtj'M naraaal oi wo ba» Irir» a lui f*a anr
|«l, jueqBe-la 11 avait aie de U pl*« |r*"d« !»*•
da.ca, M il n'« pe. dépeadi de lui 4«e la
n'ai. P « W Wla;H tw , « " •'aeattrt W

dencw, bi«a » u i M « M l H ."«f^-
paa f» l («•

lao.td.etenaQl apf*. CinUrraftialra ne 1 ec
cajt». Ha Eru, aeocat, deeiisda acu de » q-j"U
H ûtiitliaa iwriia d«la aa proc»*, an » • di

nt la mÔtbOda préaaau o*t loMaat «eaune
Lomtardû l'a , d'aobCoa eonio* la aourca da

• • i o d n i t la pttbli«*D arnar. â,

le lôie du Gilda.
Le tort ténor M. A. Tranfo. qui

remplirait lu IÔL de ce grand libertin"
de >iuo de Mauioue, ne noua a point
paru ce ùoit-li eo possesBlon de toas
ses moveos.

Noire excellent baryton M. Foggi,
foit bien utunt*, (oruut avec aisance
le légendaire coalume de bouffon, tt *a,
dvec un réel Uleui, e u e toar a toar
i-puituel, MrcaAliLiQe, et terrible ven-
geur <Jfl l'uoûaeur de sa tille.

Il a buriout ad mirableroenl te ml a le
duo au 'lu acte et la dernier* acàne da
ilermer d>lv, quaaJ il raconn*it l«
ceddVie de 6» UUe t la place de celui -
du duc.

l,e public a ete très beureux de re-
nouveler aea sympathies à Mlle L. Btr- '•
Lui im, une trè« aedutiaate Èl*dt*i4*at \
en i'applau tissant trèa chaleoreaae- 1
ment. {

Ou a également fort goate Mlle U- j
IVri, qui Uit tout son po«»ible pour
remplir convenablement »d» rûle*. I

M. FociU, bisse, un superbe bravo, '
l>098éiait très bien son rôle. i

M- l'into, chet des clueur», s'appli- '
que toujours a aUmaler le lâle dea i

L'urclitoire maintient son eic«lleate
réputation. I

Le» décors de il. Pacctom ont MA '
très remarques, ainsi quj les effets ' '
(te tonnerre el a'éclaira aa dernier u - 1 *
l.leau. pendant l'orage. j

tu somme, rinterprèUUon de Ri-
•joiettô i pleinement satisfait le public. |

A U piocbaine da litgoUlto. la rote l
de duc île Ujulùue aeta inna par M. '
hvictier jeune, qoe l'on a applaudi dant •
le hra*o di Veut**, I

Oo acnooce pour mardi U

charnin de fer de Bône-Uua!in&, el
jean-DomiQiqQe, ramneurdaDa
oa Sàe, à Pnris.

tuvelles maritimes

I « W M i « r « . — 7 hMTM d » a a t u . + tfrO
• U l , + U - 8 ; t b « r a ' • " " . 4 13 0 ; « «
n , -f 1 3 0 ; M D I B I , + 3 5.

• n a l l n . - 1 >~t~ di —u». n i «a.
•Ut. 751 mn.; 0 b«»m dq totf.TSI n a .

r«u. — » b. te Mit». S. 0. grmi Ifita.
t k. d. mil. 0. ». 0. joli" btli..

Ktat do ciel, qoa'quei no«ge«.
lut dfl I* m«. *gile«-
B . . M I d - « . . ; • .»«, + 0,M 1 ••". + »-^
l'i..l««*r«\ 1 « b»t« d« n>ll>: t » l" 5-

A
Facultés de droit

U. Valéry, agrège, charge do coon
a la faculté de droit da l'université dt
Montpellier, est nommé profassuar U-
joint » la dite [acuité.

Congés d» Noèl

radtUflcKaa.
Ua II. da Hooiara, d««oM«r do l'aceaa, ada

posa i ta qa« la damât)da da m eonfrtra Mil
IKCMIIIU, S.bUo) • Itlatt d«a aalMU. qM M.I*
«M droit i II aacbwioa ; l« pèf* «n n m qHtlIi
pwr Inwranlr a u tMbai».

U Uoar aa raltia «a ctuaibr* d. eooMil po«r

ilibèraf.

UrtqiM l'awUaoea ail M»T4M. Ha t a * 4*ela-

r* faaoacar t H<I lmar*a>itlaa a* HB* da

SaUaoi lèra, miia tl ta D«ni panta dt(la «u

D O * du aut«au ntn*«ri téf ilacnaol rcpraaonlaa

par lui.

Aprèd l'Addition d'an certain nombre
de teraotna, l'arTalre t été reoroyôe à
8 beures du soir. ,

Lea deb«ts «'éUat Urminea trèa tard, !
nom noua bornons a donner le reaot- t
(at d« l'allairs. '

La verdict da jury lyiru «té nôgatlf,
uqoalmi i.aëUa a été mil on liberté.
U Coar l'a condamné A 1 Iranc de

t é t «

a u eooearBBBI la Hat«»l L.fa ac

^p^m -.« a» •' - ' 1 """«
r Mit C»-«ar, a»»ait-«io»ipUbJa, aa

i *ea |r i ia

- H. UiMOi, liceKti M droit, e*

J ( . .irpletoi « r » « i a . a .

— H r>aaalll, lleateoaot aajefi pMI *> •"•
«nal da Tn-ïlnb,, aal neaiBJ* j e n M f * I
om^itoce iMQdua da Bac-Ueeu

L'iDstraction do matin, peodint U
neoTainede l'immacolèe CouceptionJ
a été Uite celte année par on l e no»
compaliiole», le R. P. capucin VioceoiJ
de Bonilâcio, aduellemeol KO cooveoti
dcTuani, en Balagne.

Le R.P.Vinceot • M •••MtaMto.
merveilleasemeDl la belle languei di
Dante, et on aurait pa croire qailetau
ad dans la Péaioaule, ai aa court, de
•M sermons, en parlant de Tarde""
foi qui a toujours animé les Coi
envers la Sainte Mare de Dieu, il n
vait été amena a protester contre 11
mode dea ancien» dominateors de "
trelte.

Ces InatractiODB ont été •amas u
le plus grand intarât, et le R. P. V
cent s'eat icqul* la reoooaaiaiaace

F,. le chef da baUilion Moroni. du
rètj.aierit d'iaUuterie de marin»,
désigna pour remplir les fonctions

au |Jramier conseil de guerre
.inme permanent de Toulon.
— Lu piemitr-mallre vôlOran torpil-

«-n retraite Corleggiani est nomaiâ
mmedeaeeiaasefcA

Conseil de Cabinet
Los iaiuÎ3trBs se soat réunis

. „. sou3 lo présidence de M. Méli-
•te msrliime de,ito OIMS» a Agde. ! n B ,au minialèrada raoricaltare.
_ Le matelot Santelli eet nomma i * ,

[de maritime de 3a classe Saint- [ Budget e t affaires cou ran te*

,rent, en remplacement do M. l'ado- L.a séance a été exc.usive-

naarae m a n t consacrée à l'exameu duf fïeuucci
[de maritime de '

bt nommé j t u u - a t u « a i otouicu uu
u iUB...™ — & Boulin- budget et à .'«xpéditioD dea

. en remplacement du M. Ortoli, affaires coûtantes,
brise à cesser ses semeea.

* , A LACAIIÊMIE FHASC.HSI
Corses en Egypte . . „ " , . .

L , .vous on....... tons nos re-1 L.» réception de M.̂  André
ta, il y a quelques jours.ausujeidela j Tbenriet avait attira àl'Institut
tued» notre comp.lriole, 11. A.-M , , ( | moafo |,t|éraire.
tri conseiller knêdivul, ojui venait { . , „ . , . . .
U i l i r b n i v i K d i i M v m i a i i u l M. Therjriet a prononcé un

i bel éloi;e de son prédécesseur,[a courrier de cette bemaine ooas | .
lôrte une loeilleure nouvelle. Le fils j
ht. A..-U. Pietri, M. François Pietri, t

I. Meiandre Dumas >i
l'est M. P ml Bourget qui aAu lycée, les contés da la Noël«sm, A . M [>l8lrir M . François Pietri, | 'A esi M . r i m nuu rgo i

du ionr de l'*n commeocsronl le m s r K Domoiô à titre dèlioiut soua-di- , répondu au récipiendaire ,
credl 22, après la classe do soir. 1**^, d 0 ContouUem de l'Eut Ejyp.

reotrô. pour les '»« ™ . " f J J ^ J » . . „. . 1 ' 1 P P à 1 H P MV.1V
S janvier ft 8 heure» da soir ; le* cl**
I M repreodroat le luadi mil."

A la Conception

I. François Pietn, avocat, docteur
tiroit. Uaréat de la facalte de Paris
t BB thèse de doclorat : Etude eriti-
U sur la fiction d'ExtéritortaUM, est

fonctionnaire el an juiisconsuUe

L'AFFAIRE DREÎFDS
L Instruction

LÔ commaDdant Htvary, com-
migeaire du gouvernement prèsgrand avsnir. Sa cai.acué de : mmsaire du aouvernemeDt près

t ^ n t t . ^ r a " : h 1" conseil de «uerre. a en-
iiioo pour le liouvemameot égyp- i teodu aujourd but le colonel

1 Picquart et H. Mathieu Drey-
fuss.

Le corama.rjds.ut £sterhazy i
été interrogé de nouveau.

Plusieurs agents des briga-
des de recherches ont été pla-
cés [aux abords du couaeil de

Par aalla aaa aa«a«aa U jarla apna l n> t

Sau phaluaa al s a aaossa aoardia a . ctsra •

aaaato., la Ma» i . ,

la populaUun tuaUalw.

Mort de faim

Un vieillard luliso. nomm* Bargo»
Aodre s ete troavé nMft, sB|oora lis
t midi, sur K chemin de Luplno.

U l . coaMni.s«ra ceatrsl s proew
à oa . mq«4t. d. laq«lla ttart rt.ua
que la mort est due au (raid et i lu»
nitloa

Armée territoriale

d'AaslaegCour
Audi.no. du 8 Décembre

• a t t * . ta

Ucdua CMlUvUrv*^
Vi»l«Jaa».aia PWi».
Suc Panwa.
Paaqa^brf Pwt^Caarlaa.
UMalll Boaaa*.

i RMKd aaiarASIala^
Pafatnl iaa.-BajHit.

OO annonce poor nurai la prein»™ M»artes)
represenutiou do Aorsto, avec Mo». ^ p ^ ^ i m c j » , , cm»
Iranfo. . k—w sa la . . . . « • *t

Halalli

Faaa nos souhaite l'accompagaent
s cette carrière où il aura CDnli-
llflinent sous les yeui les ôminenta
nploa An sou pure et de son oncle,
lourdan Pietri.

I * *
meilleure nulle de foie de Morne
>e médicinale, extraite des foies g u e r r e .

, et « i ~ , pure, sans mélange et Plusieurs personnes ayant
i arrière août, provenant des pé- ; , . K '
KM da Norvège, se vend i la phar-, demaodé ai être entendues, le

RaiTaeiii, place l'rèia.Baatia. commandant Itsvary les a. iavi-
~~™"IÉ~"^~—^"^ lés à faire connallre d'abord les
BOURSE OE PARIS , motiU de leurs coœmunica-

« • - ' " • • i tions.

La, otncIMS d. resMT. dont W
noms soimot. qui oot sccoBpl disi
l'arme. scUv. et sa resenr. le lenj
de service prescrit par la M, • "
Daaaé. dans l'.tmès territori*lM

reçu les alteculions cl-sprès :
su We territorial d'inlanlerle,

Contl Jatne^Tiboree-Félli, Ileote
d . rtMTv. su rigiraenl du Hlvre.

sa 83. M Anmball Psul-Anfe>JaM
«>us-lieuteuaot sa reglDaenl ds U
Bocbe-sur-ïonj u r , ~ u . v » — — » _ ue soamtaâion uo»i«».

ocae^ar-¥oo. ..BMooze décembre au chet d
aa 110e, H. Toscsoelli F'*°V>«'WLZiM les batteries.saph, souslisotensnt de

reaiinenl de Vienne. i
an 115., M. Gaobert Frsnçols-lH

lieutenant d . rtMrre aa r*jl«»1
d'Ajaecto.

letesUMboeaAU. uBuaj.rau.i-»—!-
peor-poopiert U coolpa>jiii» d« M*
Untioe. doyen « losdatmr de M"
ownpagni. ; a pri. uue large paf
"extinction de nombreux inœndias

— \j* ministre du commerce »
OCT-ne un. tnàjaillo d'Honneur t »

" ^10*, me&attK"

J ». 0/0 »dae.
• Dec. - 9 Ut.

101.05-109.55 Le Cabinet italien
, ^ _ ^ •, Le Cabinet italien a pu se
PLACE DE BASTIA j constituer, grâce à M. Zanar-

i»Btfhrt-Û»»*d'Artillerie , d.lli. qw . Bnl par céder aux
< instance» du marquis di Kudim.

,d|ndlo»Uo3 des Fami.r . ; M Z i o , r d e | | i p r e o 4 | e por-

iqolnzs dicstnbre t» ' . » 0 heu- (eleuille de la justice,
du malin, dans la Salle dea Rap- ; y Jj Rudini, présidence du
i. d,. batteries C" «" »"b'''1 ; ,.m,8eii e i inlérieur.

procéda ."i l'*1|ud.
,..,i,.n oachetôe. des lumier» pio-
si dea clievaul .les "a et 8» Hal-

.1 du 38e Hégiment d'Artillerie il
tu Le marché sera passé pour
période d'une aune*, du 1er |an-
au M décembre l*« , les deman-
de snamissii» devront parvenir

dron

F
.iidant les batteries,
eiemp aire do cahier des enar-

déposé 1 la S*lls .lea Rapports
a.iue Marbejr) où le» Intéressé»
krout en prendre connaiiMaiice tous j
[jours de 8 i 10 beures du matin
le a a 4 heures du soir. I
iou. - Le. Ir.l» J« publicité sont .

ctitueil et inlérieur.
Viscouli-Veaosta,alTaire8élran

gères.
Luzzati, trésor.
Général San Uarzano, guerre.
Amiral Bruo, manne.
Sioco, poatea.

SÉNAT
I Prêiidênc* i* M. LOUR.TT

I U teance est ouverte à ̂  heare*.
| M. necaoville, l'an de* «ecréUire»,
' donne lectnre an proees-/«rlMi d« '*

séance de mar.li, qui est adapté

ipprobation de l'arrangement moae-
airo conclu entre la Belgique, la Gr^-
;e, l'Italie, la Suisae et la France.

Là Sénat p adopté.

Le Régime des prestation s
Suite de la 2e délibération sar la

jroposition de loi, adoptée par la
Chambre dea dépultis, ayaoi pour objet

réforme du râ^imu des prestations.
M. Uaudens combut la proposition.
U. Labiche et le ministre de l'inié-
aur (ont ressortir iet* avantages de

pi
Sur la demande de M. Buffet la dis-

cussion est ajournée alin.de connaître
le résultat de l'anquCLe ouverte auprès
des conseils gènèraai relativement à
la inoililicdlion proposât).

diice demain.

AVMM mm m&ctom

aima >*at« Uarla Mkn.ll fiée P*ii»j; H. Jo<
»eph Hrhali, •neiffo miHcb.l d » lotji. ; Mil*
P»ulio« Ptrpoli; MllaMideUifficq; H. cl Una
Hnretll «t l«>ir lill* ; M. JfliD-Andrë SlmOiil. Ileu-
Uoinmu IU4adall[ne;

LM famlIlM hkhsll. l!kl<Bd!ni el ISilJ.ecI da
Stlni inrlri de Uwn»,

Ool U dcnlenr d« lura pirl à leur* furent,
• rnii at conr.»lHiiit«i da la perte crti«lie qu'ils

M. Dominique Michel!
leur époui, Itère, ontla el cousin, éitèdi U 'J
dftcBDibra cotir^n' ilins %À S iixan tC' uuiâtDa iin*"
uée, ruo(Jt>»nBllc, i .

L'Inhumai Ion aura Meu à Mouillas (Sslns-el-
< Ois-), rlafft 1i riTtin de 13 fimlllp.

Chambre des Députés
Prétidence de M. DRISSON

La séance est onverte à 2 heures.
M. Henri Cocbin.ran des secrétaire»,

donne lecture du procès-verbal de la
séance de mardi, qui est adopté.

LE BUDGET
Suite de la discussion da projet de

loi portant fi ration du budget général
des dépenses et dos recettes de l'exer-
cice 1898.

Ministère
des Travaux Publics

Soi te de la discussion générale da
ministère des travaux publics.

M. Lebret examine la question des
transports des charbons.

Le mioiatre répond aux observations
présentées par les divers orateurs, qui
l'ont précéda à la tnbnne.

M. Destonrnelles critique longue-
ment la délectuosilé des moyen a de
communication.

M. de Lasteyrie, rapportenr, répond
aut critiques de U, DestoarneUes.

Séance demain.

ETAT CIVIL
•UauGM

Ttdiitr Diiii>-Jou|>b, dit Ernail, omplojé,
da Tjyrl«M (àrdèche), «i Unawa Uibetloa,
méni$tra, de Baitii.

Knncfii Fnrjcotj-Hcrle, «aui-ollicier «D ro-
U«H*, da Ou, et Ocreiii Julie. 4e Ituln.

Hiis&iwti.

Serfeiia Cradta. — Btiq»el Maria.

Otttt.
Paoli t r*DC<3lM. miTlée, W u i , <ta Torla.
G>*lnl An|e-PI«rrt. eoiraprcnear, <aaf, 11 at»,

de tUiinchl.
Ukliali Uanaaiqae, ratrallé, marré. 61 ma, da

Sin ClaiUno.

mm mmemm
N. Blrha. Ga*lTii. ronnn.M-c»ai, « • • • « •
si ; N. Chirlu Ga«lm, aladlini »aiia.M BH-

rla, HIM CiT.nl al fon ïi.l.ni ; M. ABR-M* Gt-
rtnl rn.nn-, H m. H.lmonll o*# CiHnl, H. Bal- )
mofl'lt, «raplnvé i U lebr^na de Lapina, M «H
Mlinii; HBM Toamlnle UOIODI ni* C**.al «I (

H. J»a Cnlnnl, «inuMrtiii'; " « Libérale 1
Valerr née (.iilnl tl M. Ern«»l Vil«rj. marin,
et set #n(»nt« ; Mme Dt-nurilnl né* ùiilnl. ioiil-
laiHc*. H. Ittman.ni, Initliuieor, el M* tofinu;
Mm« Béttrti liuaa D*D tiavial, M. H^h Diiao,
m*h«. t* t « enliiid ; I M Ttnceil oée G»tint,
H. Vloettl, prnpriMatra, el an enlin«; Une Csv
biaal o*e G»«lol, * . Oibioel, pdntr», « « « •
f.ol. M. e< «me Charlei-rraDÇïU Gatiol, pro-
priédifa « >e^*ii(*nii.

Uni U dMlew Je f»ire P«rt i lenri paroma,
a«iit al manatauncft de la perte eraell4 1»'11»

•fèprMMT «fi le penomie de

M. Ange-I'ierrej Gavini

-Vente sur Saisie-Eiicoin-
IM diinaocUe 12 décembre courant,

à 10 heures du matin, il sera procéda
sar la place Saint-Nicolas à Bastia. 1
la vente aux enchères publiques au

, pins offrant et dernier enehériasenr,
f d'un petit cheval, robe marron, d'un
j break mécanique à 2 roues, d'un a
; sella anglaise et divers harnais.
1 L'huissier f(. de Commissaire priseur,

TARTARINI.

ORPOT

chei M. MATTEI D4"8 aîné
Place Saint-Nicolas, 13, Eastia

' de vins flos du Cap-Corse : Muscat,
Malvoisie et linpasaito, ayant de 10 &

I 20 ans de bouteille, provenant des
propriétés de H. le notaire Dominici,
de Lu ri.

mmm
ianl spécifique cootre les lierres palu-
déennes,

DépOl géoénl :

Coin de Rue Saint Rock et Bd Paoli
Envoi franco contre manrtal de 8 i>.
En Tente dans toutes les bonne» phar-

macies.

M ]. VKNTURIMI vient d'établir bou-
levard Paoli, U-10. un dépôt des pro-
daila agricole? provenaûtdeses récoltes.

Les personnes dé&iieose* d'avoir de
l'huile d'olive absolument pure, du bon
vin rouge de l'année et des vins blanc
et rouge de la récolte 1895, n'auront
qu'à «'adrflgfw a lit garante.

Imt p*ra, baaa8f>r«, ( r a t w p .
IMre, décédé i Kaat», •* 'J .««cnbre I*J7. 4 « «
M Ti* asnaa, mani Je* »tcr»n.«ni* Ja l'*»H«e,
ai IM nrtaiit d'itiKlif 1 VM inwrrMwnl <*\
• m limaH]o.rd'B«l, 10 Jd coanal, i 10 bMras
J. mai.it.

On ta réwtira i la nwwn awrinurf, rao!« ee

Cap, 4 .

MIM.MKIt. Dllon
FABR1QOB DE QRÂNDES UQUEOIU

u naa ••MaTMTt M i« iiiawiti

C A S S I S MUGNIER
APÉRITIF MUGNIER

ABSINTHE MUGNIER
BIGARREAU MUGNIER

• toule»C«(et>t

K1S A PLAJf CHElT
I n u Mim. riAn s u u A -••>»
FER8 FINS « MARÉCHAL

B»»BK fr minB»ni.afH

Chaax t Cimenta, Plitr**
• • . n u uuunmintTHBn
Ch. CLÉMENT



A VENDRE
Fûts, Foudre» et Cuve* de toutes

contenances.
Pressas, ïouloii» et liaacules.
Bots en sapin, châtaignier et noyer

S*atirw.8«r pour to tout * l'Usina Je
ta gare- • • —

TRMTtMENT DES MlllftDIES DES VINS
Tourne Graisse, Piqûre, Acide sur aigre dont., Amertume, GoAl,
d« lerroir, Pousse, Vins mildiousé», Fermentations permanentes.
Mauvais goûts, etc. Viniliation, Cooservilioo et Boniiication pnr
procédés spéciaux. Arôme, Sève de différents crû» pour Vins rou-
gea ek blancs de France et Etranger*, pour Vins de liqueurs et
Apéritifs Essence Je Fine Chainpagnu, Extraits concentrés véri-
tables vieitlisseurs. Dosage pour Vermouth de France et de Tu-
rin et de» Ligueurs blanche, jaune et veite. Produits vinicolea,
Couleurs v^ i ia l^s . Fournilures de chai».

Laboratoire de Racu-riotogie et d'IKnologie. F . l?f ngnatii*
Chimiste, Distillateur Industriel, Inventeur du Yin Boni/teateur,
Rue des Hain|.arls-d\\inay, 4l>, Lyon (Ktaône.)

r d w eig^rm 4 0.10 «M
•ana contredit (e Cig«r» Mattoi»
l« demander dans loua le» dttnta.

On ne (urne pu ee boa elfare.
Un la b i n . trilamant t» -Ht

NOUVELLE INVENTION

BEC PÉTROLEAUER

Buvette des Messageries
7IHS MHS ITT

MERCERIE, EPICERIE, CONFISERIE

ANTOINE-FRANÇOIS FILJPPI
Porto-V«MM1I1O (Cor**)

Ancienne Muli

MANN A ILGEN
U, t— tê là liUe-Mériixvt

• . liai
•»oo—inr d« W.-L. MAIflf

IMPRIMERIE — LIBRAIRIE — PAPETERIE

BAST1A. — Boulevard du Palais, S, et Rue des Jardins, 1. — BASTIA

A9.M IVIC IIS I1XIJSTRÊS POUR
à 1,00, A 0.50, A 0.30 et à 0.25 cent.

^ LUNAIUO CORSO POPOLARE

t ïïcureautês Littéraires **r »•*««• «•»•«• Cartes de vis i te
f xuaiauE
•

di Ponie
Provtrbi t varie Canzonellf popotari

ANNU XXXVIII

OUVRAGES t CARTES IIUTA1KES

• Fournitures de Bureau
KT MATÉRIEL SCQUIRK

CIVILES ETJJILITMRES

Fabrique de registres
Wt DB CAMUS D'ftCOLIlH

A ul f f i o l'ARTIGlAHObi gai parti»

Cb« »U qwfMDB dl p»n ben fntign.
^••••••w^SS'"

Dépôt : do Petif Journal — Ped( Parisien — Figaro — Mode Nationale — Echo de Parti
Petit Prorcnral — Le Journal — Petit Echo de la Mode — Revue hebdomadaire — Petit Var
Lecture illustrée - - Eclair — Le Gaulois.

Abonnement sans frais à lous les journaux français et étrangers

VEDRIN BIJOUTERIE - OPTIQUE
BASTIA - ttPE UAX*T-nàM - BASTIA

«™. * - . - - . A T ID'CDFt «Se r V A I F U j - E N T
DÉPÔT <!e couverls Franco-Ruue EN MÉTAL EXTRA BLANC, f Tllre, argent

déposé. Garantie 8i giammea. — Cuiller à Café, métal GOMMCLT, exlrti biane, Inu-
sable, pour Cafés, Hôtels et " — -

A LOUER
Joli appartement composé!

dix t-ifcceb au 3e étage del
maiaon Fantauiaî, Place Ï J

Nicolas.
S'adresser a MU. L. N. N

«ei et Cie.

A VENDRE |
planches en pin neuves

L! mètres de longueur,
prix de 6 Ir. 50 la carine.

S'adresser A l'entreprise C
FOU et Cie, Bull».

A LOUER
VILLA, sitnèa entre l'U
Gaz et l'Usine de Toga.

Délie eiluution.
Jardin, arbres fruitiers, u

Uioe. ,
Condition» avantageuses.J
S'adresser a MH. L. N. r

tel ut Cie.

Appartements, nuitoo ï
S'adresser an Concierge. ^

CEUBE •NILUKE B1M!
E ASTI A (Cors-)

met en venlo do l'cic
Eau-de-Vîe do vin Corsa i
prix suivants:

Eau dc-Vle do Vin
la* ISSS, tmffifc *> î/<. ' Pff
_ «H, - - » -

- "«. - - J -
I-.;iu de-Vie de Marc |

Vieilli', boottllia da litre. . , •
Bornell-, boBiellU ""« H w . - •

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES
JOURNAL

(Rédaction & Administration : s, boulevard du Palais, Bastia|

QUOTIDIEN

Correspondant spécial, M. JULES BABIQL, i l

AUOKNKSIK.NT tl'agabl*
•u, 2O fr. 6 moi., 1O • I UNIQN

L£ CALENDRIER
''in i/AUOl-iiu'Hiri • Sa'nt liainssi

SOLEIL: (heuro nMtrmi,.)

M W , C h. Li\ m. — Umtner. a h. 55 m.

Lent: Damier qmritér, le 1G — Nouvelle, le 23.

n n f t s Dnuin: Silure Deoiae.

10 DÉCEMBRE

Le Climat d'Ajaccio
ei /e Traitement

de la Tuberculosa pulmonaire

U. Paol Ponopeani, fils de notre re-
confrère, qui vient d'être rrcn

leor en médecine devant la facaltii
1 Paris a«oc les mentions les plus
tteuses, avait choisi comme]sujet de

: [je Climat d'Ajaccio et le trai-
t de ta Tuberculose pulmonaire.

Le sujet a etâ traité savamment,
iqaement, avec, i l'appui, les

abteaax météorologiques des hivers de
t-95. 189J-UC. et le jeune doctaar a

leinement renaai a démontrer l'ex-
tellei de ville atale

iur les tuberculeux.
| Noos détachons le dernier chapi-

3 beau travail.

I LA FORMULK DU CLIMAT D'AJACCIO

| Que) doit être le râle da climat
108 le traitement de la phtisie pulmo-

[aire ? Tout d'abord, il sera de protec-
n et aora pour elTet de mainlenir le

lalade & l'abri de Uate aggravation.
| Cette action préservatrice — est-il

a da la dire — est la corfti-
n essentielle et primordiale de l'ex-
leocfl d'un climat. Ponrrail-on vrai-

t appeler station salutaire et de
B celle qai prôseoterait dans ses
a éléments chmatériquea descau-

) nocives pour l'organisme débile
k d ĵa ilTecif. U mè<lecm ion être

abMiiti de l'innocuité d'un climat avant
t d*y Bjer | a résilence de ses malades.

A ri nui ti^nt donc c»tte impartante
action préservatrice? Elle découle des
Olt'munts niélêùfulogiques suivants :

| uniformité tliermique résultant de la
faiblesse dss oscillations diurnes,
journalières et mensuelles, état hygro-
métrique modéré et uniforme, rareté
des venta, air pur, exempt de pous-

ft'ais l'action du climat doit-elle te
borner à ce rolB passif, et le malade
ne doit-il pas en attendre des effets
immédiats et directs modifiant, pour
le restanrer, son état constitutionnel ?
Certes, et la classification set faite de-
puis longtemps des climats toniques
sédatifs et toniques excitants.

Le climat tonique sédatif est celui
qui, tout en accélérant les échanges
organiques, en activant la nutrition et
en augmentant les forces du malade.
iiiuûèitJ i'iiiiîation da système névro-
vascolaire, diminue l'auiiété respira-
toire, éloigne les aggressions Inflam-
matoires, donne enfin le calme et per-
met lu repos.

Tonique excitant, au contraire, tout
en eierçaiit la même influence bien-
faisante sur la nutrition, le climat ré'
veillera l'énergie dea tissas et des pha-
gocytes, augmentera leur vitalité dans
un organisme mou et sans réaction.

Et, comme en regard de ces deux
catégories de climatB, se trouvent deux
formes de tuberculose non moins dis-
semblables entre elles, il sera tout na-
turellement indiqué d'envoyer les tu-
berculeux congestifs dans dea climats
lédatifs, et les tuberculeux torpidea

dans des climais excitants.
Voila dea distinctions bien tran-

chées. Loin de nooa la pensée de
révoquer en doote leur jasteaae.

Seulement, il faudrait, eembla-t-il,
ae garder d'un rigorisme par Irup ab-
solu. ClassiÛer les climats, d'après tel
degré météorologique, est qn peu ex-
clusif et arbitraire.

Notre maître U. Faisans a dit : « Le
meilleur réactif à l'égard d'un climat

fitl Is malade, a Cette parole nous
rdlt profondément vraie. Le climat n'a,
en somme, en lui-mèma, aucun» qua-
lité propre. Il n'est que parle mal ad
il ne revêt une manière d'Être qu'à
l'égard du nialmle, et l'on conçoit trèa
bien que t«l climat sédatif pour l'un
sera excitant pour l'autre.

Rien n'est moinB précis que la dy-
namique du malade, de moins déter-
miné que sa façon d'être. Miila causes
DODS échappent qui conditionnent et
déterminent son mode de réaction. 11
arrive sauvent qu'an phtisique qai
semble réunir toutes les conditions
voulues pour s'améliorer dans un cil*
mat d'altitude, n» se trouve bien que
d'un climat de plaine et inversement.

De même, qu'y a-t-il de plus incons-
tant et de plus variable que U forme
prise par la tuberculose chez te même

| sujet ? Aujourd'hui, toruide et insi-
dieuse, elle se révélera demain par
des béraoplysies et des poussées con-
gestives.

Ausbi, ces qualités de bédaliou oa
d'excitation attribuées a certains cli-
mats, nous paraissent-elles fort con-
tingentes et pouvant devenir, s. on
moment donné, des armea A deux
tranchants. L'excitation Leut dépisser
le but, et l'état hygrométrique auquel
doit correspondre la aédatioD pour
une forme de tuberculose éréthlque
être trop considérable et voir détruire
ses bons effets par les incoovéuients
d'une trop grande humidité.

A ce point de vue, le meilleur pour
an climat eat peut-être d'avoir on degré
minime d'activité. Ce que l'on doit
surtout eiiger de loi, c'est de faciliter
la miae en couvre dea agents thérapeu-
tiques. Favoriser la onre d'air et la
care de repos, stimuler l'appétit et les
échanges organiques, a*ou pouvoir
exercer directement aucune action
nocive, voilà les conditions qui assu-
rent sa supériorité.

Ajacdo répond a toutes coscoodi*
tiona. Noua en avoua la ferme et «in-
cère conviction.

Une tempérât are hivernale oscillant

uiUMir da 18 degrés, avec an écart
maximum de S degrts, une humidité
stable et modérée, des vents rares
sous un ciel toujours Kerfiin, un sol
granitique ne produisant aucune pous-
sière, un air pur et vivifiant indemne
de brouillards, un cadre merveilleux
de poésie et de pittoresque, c'est là la
Cdractérisqde d'Ajaccio, ce qai doit
lui valoir une dss premières places,
parmi les stations hivernales.

Son climat eat toniqoe : cela est
hors de douta. Il l'est par son air ma-
rin, par sa pression barométrique éle-
vée qui aogmeote l'oxygénation de**
tissus.

Est-il, cependant, excitant oo aêda-
tit? Le grand agent de sédatjon, corn*
me nous l'avons vu, est l'Humidité ;
ne dépassant point de f<*ib'ea limitée,
elle ne peut avoir qu'une action bien*
faisante sur l'organisme malade. Grâce
à elle, les poussées cougeslives ont
moins lieu dis se produire.

L'état hygrométrique d'Ajaccio avoi-
sine à quelques dixièmes prô» le degré
Oiô par laccoad et Weber de l'humi-
dité modérée et utile. Il eat toujours
plus élevé que celui dea climats Je la
Hiviera et présente, en outre, le grand
avantage da n'être pas soumis, comme
sor le littoral méditerranéen, à l'action
des venta eontinentaui, tel le mistral,
qui dessèchent rapiiaraont l'atmos-
phère, excitent la muqueuse respira-
toire et proluisent parfois des hémo-
plyaies. Tout vent qui souffla à Ajaccio
a dû passar sur une vaste nappe d'tiaa
et les vapeurs qu'il entraîne suffisent
pour lui fuira perdre ses propriétés de
écliereese et d'excitation.
Mais à côté de ces causes de sédi-

tion sa rangent la pureté de son «i»
orfphère, eon ensoleillement contl-
util, sa pression élevée, son air vit

etstimulant.de sorte qu'une rurmo-
idt* «'Kocialion e'ttiblit entra le*

sources dn sédition et de tonillcatiop
et, qu'au total, le climat d'Ajaccio
devient tonique et légèrement sédatif.

Son action H«ra ainsi rfoable, et,
tandis que par ne* venu* île pédaiion,

l'KTIT «ASTIAIS

HONHEDB DU NOM
par CHAHLES UUXT.

l HITM tftCOlX *n*LÉ I*IIPB»4W, IT KS
DBMJir» EH fc'»cnEiicB no Comte Dort

RMIMT charehili i Mri tomb» »r " • d«
grviM croU en bm «ardurgé*

H M I I * 1 l'twnniir neE I M
em. Oe pan c- •''*""* c « e f "

l qah
i l i poru «1« c U i m

«11

il i wm j ta «»•

I"' »•-

l'uindall e*ac a,: poljtnarJ (»ar le i«ar,
l l aea t ta i in i teaaa i , i jafW dei'al-

1 4 la Société M da ne rai p"trr p.alol«, lai

•at, an ea eaa, da le U"«r M**. P°* r r a j
\* *<M( la pltieU. r j r I

r H l ••îm'd'e R*ci*». « H j«" {>*a àt !
* I aapati qaa RJCWT ae !•

• II *'ttiHii<i iBjlnieninl Je »iwnr da \i cbim-
bra fijjul.yile, a a cru n •]'«•• n« raalnl jimer la
prrmkr. M. île Hlaachlliloa rMaaaitl * M i -
ler iVcbella i racul>mi, an Itnwi pir Iw m ai a»
Roehtj, qui l« lumit , Lonqt'i\i armèrent i
\'Èif*\ier, U lu.i« *e ranimeiN. Rid.t) M U I I
nos pierre pour an frapper la jeûna bonne,
mail ce dernier, réaitiMaot erKora une lui* i M
•outirurei cet teniatt*e(, pni l'enluit «t u r f l i '
fitr Jtni M lo^eftaui du ftt llan dit chaiMn. It
DDmiM« \tiiw GauarJ, anctatt caNbtoiar royal
de U Ikuienaaca de Ta M ai» (coatia Uarrtiii,
eintD«a<lani>ai^a1é'ali l'an Jeniteraii a,«alné
•le «eo««r, aa **r*ie d« SJO Kicelleoca la comia
al pr««ld«ol tbtl Arbor1» da liatitaara, Hdn««r
al >arii!t«nd<ini geoétél dae milieu al |ea« da
Koerra ite Si MJJMO.

f \>othtj gitaa la loar da S*lnl-Pterre, twlll
par aot t>f'th«, M latiM (lluar Jim la tot*é,
nmùtOM la uiai opp«a4, M ht bMwU bon da
Tue. Il a dlipare, t u a qa'oa ucha de quel ttoi
II i'ai( dlrqrf.

« Van qaeli|i«i ttaairaa piga lard, la jota
du miodemeol i*e Silnt-Piarre, unité de *wi
grrilïer si d <ia Mrgml rojal, >igi prucéJrr ICI
iDtjraulliHH. Il pal, !<>ai d'abard, loierrogfr I*
j«an« rbenlier da ftaucbalaioc. en pteiaa» da
t>a père, la b'ateé, plca a u aolas » « • qae lai
»nii prodiguée la »*deau HODUDB, qal nall
-t,tx£ié i rasuaedoa d'afic twlte !OJ*B dint l'é

pfu>, pkl lilre le rèc 1 que DODI àtont ripponi
f.iui IMBI ; rpiiimn de ioa rorp* ronflrnulr laa
>IAt«lli qa'il dsnniK rar ta lalia qu'il «twt ru a
aoalaailr ; la crdi da bult al laa D M M H H «pan
dan*I oubliette, le piéinien-ni dta ml, I M i r i -
tttt de le hille du wionJ c»ar> lire, tl*ibl«i tar
nue dea pierrea des murillle», •ilenliiiml d«t
déurdraa qui n'eiUileul pu innl l i datcanU)
de Hocbej et du elieti'ler daat le lamerrala, et
pirltiieoMat coq cor ianif at«c IOHIM l«t parlai
da récit lia \t rlciims \ Joui c<mp> da pUiolat
•aaritat patuai du thilam miaai M eoian-
doti l'kenra où In deai hoairwi étaient dam
l'uabllMia ; ta^eoiluit, rimnadutar r**Wt iwax-
pUfuto, le> patiulai o'j tat pu ratroeM.

e On ircwia dam la elianibre Je Kocb«T •!• Il
f«mdre,Boa paaopite d'ammbiairruei JaUbri-
utloa tTldemmm ilncil j», aoe eotpt M or
nuaitt, d'aa irawll birbtra qai en lulgue It
daiaifl ilaanér*e iiè<ia.

* Sar caiw toap», <<*• «rnxjirta* et mm da»«*
•••Uni M affac««i a»ac \»h-w d'an coctata ;
l'on u««ia « * < M * ana ouwiii J'aotar pMn* da
papkn. q««)q*at Itrrat, ei divan H t r a v u Ja

. ^ j «OMSfii an coHenta de pelens.
CM ety«u OBI *** placé* daoi aot cama

biao icaJ(*a , I M ttHié§ «m fé anpœé* aar la
p*n« d'an eafttMt ivott, ou, oil-ao, RoOktj ta
livrait i d«i MperWoee* m;u4rtwaee.

Dinr*ai drcuuaac«j p*t itteiieM jatab.ir i

qaa le tftnc a «ié urèntdiiê : ëiatl, \.liu*trt
iua» arma, le K *oû: Kach'j m u a*K le clneni
(•rmt >»• flaaair» par laf<ttile sa Nibierijori
ifa lamlêre fèaéirtH dt»t lee dutHlellea de la
loar S.lel-Pi*ire. OJ m i U rafhtnrb» Je c.u -

ible, *«r IfquH flaae, d'aliran, un mjutn
É'.>ti <M»e*pere de fttdtitr.
• M. la tè<wt<tr, jjse iqapr de Cluibérj, a

cra Je*olr otionatr iirraaiailan Jun«Bnéboi-
1 »4if laejHl p«*»ai da cravu prétooiptloot d«
riittt*.

CapeaJsDi, comme le rhctaliar Je Bljoche-
.me nurali Ara utotpor'* tt,n daoaer, il mt

mié <lii.a la I:-fam«o( da Gaiiard. Joui if leni-
ro# ai ta flile lui pruilj|aent <ttt ulni détouéa,
U M I ta mrtetlKnea de N. le biroa da Hlaoche-
laldfl aiabli aaprAi Je ton l u . Mlle Flore J *
tllantheiaiirtarefaié pénta^Mneieal de nai-
'-€ e n ea>f«.

« On u » qw al. Cjrlaoe-llulaM Canada! da
tfij-Growlon», barau da lllaartMliiae, m f

wpaia vingt ant da alll» d'K»cani)M, papille
d'aa BMrécbil de l'eaipirr, «H coanétaWa au la
Utmprrite dat oobl«* tnetalien lirwrt, nM«-
bra la l'ai^lentltoime Hafitlni de ta NIoraM
d«a *lu.1«», Je li Cdnnel-u.uj ro;*la eoar l» dl-
faaiMiil île ri «ira, tu qa'<l «M( I rempli in'rtf, te
l«* niatet tinrtlani J« toilM*fjt i ii royale
'haBbre de* Umpie». Son Jeune fin èittt mt

pala« d'eMaolr B M rieeiaMBes dan I* réfl-



il préservera le malade des accident!
congesliU, Bans l'exposer au* dangers
d'une trop grande humidité, ses quali-
tés tonifiantes augmenteront les forces
de l'organisme, iniintiendront l'ener-
gia des réactions phagocytaires et dé-
termineront là processus de goérison,

11 i
Un pareil climat ne demande-t-il pas

un sanatorium t j
M. Marfan, dan* son bel article da

Dictionnaire <h médecine consacré aux
maladiBa.de^ voies lâspiràtoires, résu-
ma dan* une formule très heareuso
les comlitiorit* mûuea da L'établisse-
iticht d'un sanatorium: < La cure à
l'air et au repos, dit-il, peat se faire
p&itout, sauf au voisinage des grandes
agglomérations humaines OQ des rou-
tes très fréquentées, mais elle est
beaucoup î lns facile A réaliser dans
les régions où la température ne pré-
sente que de faiblea oscillations, où le
soleil pénètre largement, où L'air est
pur et sans brouillards et où le aol est
sec. C'est dans tes localité* remplis-
sant ces conditions que Ton doit cons-
truire les satmtorîa on que l'on doit
diriger les phtisiques qui veulent faire,
librement leur cure. »

Aiaccio est au nombre de ces loca-
lité*.

pan.

^ « w * ^ ' Ci» noorUT..bl. . d« nombre-

l.m.nJ.. mialiast 1« otlig»!'"" <Wouiq«»-
c'°.t.i.H»0P" > '•• "•«"• " •» «»"«"""

œvrM ':«w»bt « m fr.no». iUduiit'U *> LO» Je. « u n i lOrb.lu.
t.,™». d. f.r tr.r5.a.nao«»»» f—

Penaioas d« r«traite

Les pensions de retraite des person-
ne* ci-après (jôtiororates ont été liqui-
dées :

U«TD«rdial Félli V«ili»r1o, wr(«ûi, 23 JDI 7

mais 3 juin de MM'CM. P«a>loa ite« jomtMbc*

de ait •' rt' 1891,168 Ir.

Aotonloi Ariio.of, mtrécbil dei lojii de |>n

djrmer.«t ï » . « i ino<» I9j>uri Ja wttlc*». P.o-

ilon I * M JQOIÉUOC* d* 11 Mpttmbre 1891,

953 lr.

Btml JoMpb L M I I , fendu»», |t3 U N 7

mni 1* jonrt 4§ uriiesi. PeiM'on I * H jouit-

m du 1er Wf)ia»br« 18DÏ, 768 (r.

Né Jr 33

camcaltiait »• marug* d« ion Hi
calnl>c) aurait tlialnt a* 18a aaoR c«at-t-dtT«
•a rnoli da oo»e«br« aoltaat, Chtrlat Va»p»flnl,
f,èra> d« Joi*,ihiû«, n'aa dtdda pu mol*» da

I

. 1 ..ira d. Itr MpisAbra 1WI, lots ir.

VOTES DE NOS DÉPUTES ! n™.w ».,»'*-.. ,..ue™. 33 ... t . . .

Scrutin sor le projet de résolution
de M. llubbard tendant à une «aqaèto
sur l'élection de M. Kispal dans I* Ira
circonscription du Havre.

Nombre des votants . . . 502
Majorité absolue . . . . 353

Pour l'a loption . . 183
Contre .1.9

U Chambre des dépotés n'a pas [
adopté. \

Dntvoltt contre, SIM. Emmanuel Are- j
ne, Gavmi Mitoine. (

M. Sebastien (ïavini n'a pas pris part j
an vol" i

U. Lune de Casabiancd. retenti a 1

uianl BjfH
m 16 j.ar. di
• u u Ja 11

33 ini t u
c joilmoo» à*

(r.
. |«nJiria«, 36 ani 9

ji. PFMIM I

T. 690 Ir.

e de Casabianc
inn du Panama.

„„, Oin-Uami. «at.id.tfi, « •«• *a
terrien. l»«ailM me Jo"1"*"" "*• " a*a*t

1897, l.ili)fr.
touilla 1|BKt>Fi«icoti, i^dirnu, » • »

• mali i l Joen 4t nri«e-. Ftwloa • « J°»l«-
linr* <!• 6 eclota-e ISU7. MO Ir.

IUOIMCI J'.o-JoM^h. e«d"»«- 5 I l n > 6

•,..!• » joart >!• M"." ' . f«o«n •»«]••••»»«
du 1er ocKtbr* tWI. W4fr.

L'ÉCL'IIUGE OESTHEftTftES

VOTES DE NOS SÉNATEURS ! ? ï ï ï " ÏÏ^Î de re-
:—~ , ^ t . ouvrir «es portes. Celle m™.»

I L« l«r ••ptanbra 18M iolo ,

Hinolll M pronuri. kf« An loin» Pluullt i
U roota naUoui' So 196, * UlnKo, Un* la rtl-
r«cilan d* la lontaioa da Cun«. L'i jul ipoiçu
da la l<n«Jtra ds M mUon, Vti^rini l 'trni
d« ion fu«l si s» porta I u rencontra. Il l'aboraa
en lui •n|»l|tunt 4a lortit «s tui.ni da M po-
rtai al <tra iQiu i «aa canarada da l'éloigner,
fuit liant avec lui an court earBiUaila.ia.il*
duquel an le «il dira an pas »r> arrlare al dé.
cbi'gaf un c»i.oj de ton luill «aria mil b «ni-au •
«ifjnt; tiûJI* qu'il •'«ffaitualtil a*fh»r(oi iur lui
l'imra «non at prit 11 fuir«. U mari foi loin».
Uoéa. Planalli •«•II n I* poumon a la entn
Irnwiéi par dtox biliei.

Vaipcrtai a (Hdé II ctmpt|ita panlaal prêt
da troli am. Dirti l'lm«.r-»ll», an ftar* da u
tldîms, te nom m* Piaoelll Ikxnï n iq ne - A olol ha
dit Toto, ttiii par eipril da *tn|eiDca Lui to du
eouilo* d» VuprrinL

U ^ i u i i UM>1, PlsnoUi 4niolL
•t Vetptrlnl » comiilctiani primo ni art i la
•aila d'ooa anlMta qvl p*ral> lira inlerieou* «i
tra la* da« lamfllei MDemlea daoa riotérêt d
k déhaw rlet dam aeatfi.

C»stiaalai9MtHc«ara du aapplinifil f h
.rmitioo ej'il a aal*l eada doubla cosailintio

qaadaM lémoini Knt »«Dii ilGinit qu'loiec
piM* par Vaaptrial, u r laronta d'Olaeio. la lar
Mcleaibra, AmoiBa-FraBfnti PianaUl atall r*.
poo-1a, ioal an nantit la main dana la pocha
loMfna da M » W U , * qu'il u'it»h qa'A laira
époitKf u loir par u mira, • a' qa'ain Irataièina
témoin a dfclart afoir ramant ta itjlat aaprta
• u ^ . » r a daPUnalll.

Inil-é par H. I* rrfaldant à •'•npllq.uer aa,r
rafao doot las lalu M wralMi n»»ta, Vetparlal
pr*»«Bd qaa U ficitma (aluni conllnaellarnanl
mblr t M «BIT lu plaa maataif IFJ!
I* mcooira la ter aaplembra 1W**
maiido dot nplictitoni iur M cen lune ; Punall
I imtiu,, la OMnica de l'anaa doiii II Util oor
lav et c'ait alo» q<ia ptrJant la le't,
pour au jaura mou«é» il I al (en a*r

H. la Prteldani i«il obaarw i l'accua* q«a
ipiè** Je déleme j n'eu éuji qas par dt-

d4claratian* dea lémotoi de U dernier» tint
qu'il n'en ett pu 4 Mo coup i'e*n\

l38T.il a é'Atoolitnn* i 3 ini

rinterp«Uation de M. Scbeurer-Keat-
ner.

(̂ et urdre du jour e»l aimi conçu :
* U Sénat, prenant acte dm decU-

raiinns d i «ouvernçaitjnt ut confiant

sar

l'oi.ire lu jour. •
Sombre dea votant».

258
M . l j j | » c - « w . w . . . 1 3 0

Pour l'ttdoption . . 36
Contre 303

l.t» S.'n;»t n'i pas adopte.
1 et> truii sénateurs de la Cune n'ont

pas plis pari au vote. [

•*• i
Scrutin aur l'ordre do joor de M. i

Franck-CnauvtfHU. ,
Cet or.ire J J jour, accepte pur l« i

gouvtrnfineut, e*l amai conçu: j
« Lw S>srul, apprûi.vant les dAolara-

tioos du KOiivernftniQnt, p i t w à l'ordrs ,
do jtior. > L

Majorité absolae . . . . 114 )
Pour l'kdoptton . . -JJ6
Contre 0 '

Le Sénat • futopte. '
M Jacques M brwd a voté pour.
>Vnt p«s pns part au TCU>, MM. de

Ca>nl>itncat K '"

complètement parle bec AQer»oa«ibwn
dan» la »»»eq>« '«• couloir, et »or i-
scène. On a employa pour «1» *
bec» Atwr qol donnent no _-
«b«>loineot tèértqoe et «n» aucune
chaleur. C'MI ta utomuti» QO l'im
dsscence par le 8*

Cour
Audience daJO Décembre

4tM.U cotuvH* STIFAMW

Assassinat
Vaparla) (>tr1««-r>eh-leil

it ' II i»«ii , d iprè< l'acia il

cetia rl'aaunl-

aort H wna«t P I I M
»pf*i*n»ir aala** u M t r ,

Mptbla :

Oaat la cun i l da mob d'»él l«9t. la H B -
t d 11 ani 4ali«éPh.r,., t|ta da 11 a , 4

Ull k >i<iaurila 4* ata p«r«nU p»«r tattra la

tnmtU P,aaaiH AMotnt-p*r*n«oli dit C** , I f t

d'an pra plaa di V, ane. Rr«w diai la haitll*

râla »aa icèat «WaaM* ayaai ta Bac

Bl-Borax Oriental
Plu d< D<nli<l«s ou M l •i'clt

UD «pécialisto oompMiMit déolapo qu»
i dnimia !"»«• Je 10 •»•• "" ' • [av*"

deots avec de l'eau addilionoés
fl-un antiseptique approprié, la cari*
serait à peu près inconnue. L'emploi
du Bi-Borm Oriental 90 répandant lia
plus en plu», il est probable qu'au »*•
Ole prochain la profession ds deutisU
lera une ninécure.

Théâtre Municipal

Caiolr,

R1GOLETTO
Optra ta i •««•, •••1er" «• »•"»

Le rôle de Ducs di Afanlou» aen
rempli par le jeune dèbatant Svlcher.

Pair 11 Ux-̂ U.n M I» Aboo>«a>«>u •'•dran
i H. i . Pon>, uill«ar, Ud PMII.

D«n. le rjmpte-randu de BijaWto
pobUé hier, on • imprime P«r m
le nom de M. Focili à la plex» de Ml»
de M. Becuccl, qnl > rempli le rôle di
Sfuira/ucjli.

Petite Gazette
10

rraolm.— 1 H«rei di a«Sa. + »•
«U,, + I » ; »!»«••.•*, + 9» ;l«"
_ , + 111; alaUu.4-90.

>»>dln. - 1 btua ' • •»»•. 1» "
•Ml, TS6 • • - ; » »«r« • • • « , 158 • • •

1 - » a. d. «Mi.. ». 0. | .li. brU.1
« a. da Mlr, ulma.« a. da Mlr, ulm

tutd.ilel,q»lq««aami.
lut da II • " . adle.

it + 0
II • " . adle.

Baatou tM Mai : Bwitn, + 0,60 ; utr. + *>,
Pl,rt.».ir., 1) fc-r» d. •alluj 4 »l« i

00160

I li Jat capital ne-marin, et a leur ta-

notre tour rio>ii leor adressons
j . -iincèraa cmitloU^nces.
— Les fainttlu* ïlicliuli et Pariay vien-

; d'être cruellement âprouvé«3 par
a inint A« M. tmmii.iqne Micheli, dù-
:eilô hier, a l'âge de til ans, a sun do-
licile, rue des Capannelle.
M. Micheli jouissait depuis qiit>l.{a&B
inétie rl'una retraite honosabletneot
ignés. ^«6 obsèques auront lieu à
cmilles, dans la Seine-et-Oise.
Sous prèsenlons à aa veuve et à ses

-ères l'expression d» nos vifs regrets

a b g

M. Hosst Frosper-Krançoig-Domini-
oe a obtenu te btevet de maltr» aa
itbotage à la suite ans examens qu'il
subi à Paria.

L A

fdédecxns et pharmaciens

s en 1898

(Unifiera pat.ll: ; ili coiiUrmaNt toai l«ara

•ao«alil<>na tentai. Caai ana I'ICCBKA a rlAti-

|nea poar corrubwcr, iaa dlr*t oat l'air a.ubtr.

r<ata «i unb aal prixtutr» tar la pr; aaa • • •

fraaiatoa oéWâwtabi». U i aaul n«'m aa aos( pu

lear al*a a» dftpoaaiii.

H. Auiaii avocat gintral, tovllaai l'a«M«tloo,
n a«pp:ia lajjara» de lrifp«r «ivèraniattt l '«-
«atqik, aaoiqaa ) * « . . a <Mjt p.t tant Taia,
«•raèlaunc faatuin. U crlkM qal lai Ml ra-

kt«eU atl odiwt, Vaapnlol l'a leoffMaant prt-
BéJii ; tl a M I notll aaXcu d-no* la tawi à

ait nilbatireat j«mne hsoitsa da 17 ana qui ne
hoaull pw époaa«r u acBnr, paUqu'l! i'a«jit paa

(alai l * ja i» l« par la loi.
M« Ni*i«ft«ll preieole It.MUnatéa Veine-

rtnl — L'honor-ble dtlemeur ai^lqaa U pr«-
niera coalaAnatioa eneoar.ia \kt Vcparml,

•'iianj loniaemani H T lea iriatoi anlécAJoaia
a la «tciin* et du dt>are aianbret ( t u l i -

i i l l * .

•a W»*ffi»lt «unlna aatoiw !«• lalii 4a prj-
H cl dlmeatra qi» la prwéJa»élittlil que c'ait

<:••• et la «li-iiiiiata ami
laatbra \mi VaaMTtnl n'a

n . » aon crtaa ; II n'a daae
M pl*i cannait de faai-apaM, p«lf>|aa

I N I iue grin-1* r»*W. m »Ma flltaga, —
.-i t i . j«_,

„ rèaerviales et de t
roquer en 1898.

a*
Doctorat en droit

itcloppa M •*•«*<•• dt délanaa d« l'.ecoa*
. l a«t aua't pat d« té me inafaa a,»* l'a» a
at * . ralaona |«wr tn-lr« *aap«cu. Oaaa ea

W*«a. l , l ta jar t . Bh*««roi»l p» à M M
Mlattaaiaaflaaétatda MfHlM Mfaaaaaa

M * * I M I aa OMIM ptwqaé.
Le wrdlci da|Orj. •Kraunl n f l » * W i n -

tt*a d< «lp.NI.l4 e« aApltr n r ta« tkwoatai
acira^ntaa d. la pr4«WiwH««. d. |«al

MM, M «a li»ra«KII>».
Déclara coap«*<« <»• " • » " • • W*a«f, Vaa

d
Déclara c p

p * . l Chari- «

•»"•• W*a«f, Vaa
à 15 aa. d. uata.a

p

latcfa.

Le mini8lre de la guerre a décij
|Ue le ttéaeral commandant le iïje le ttàneral commandant le tSâ b̂ proposition de M. tiODiet relative
>rps d'arméA déterminera les clasia^ft. ocrotin de liste, an tableau modiOant

... . ^ . .»r,i(rtrt«n» a MKaaaVa circonscriptions électorales.

U. Morelti, avocat i lacoor d'appà
Tleoî rie sunir avec «occas aoo r
mler eiaroen de doctorat eo droit
rant la faculté d'Aix.

Toatea nos tèllcitiUona.

ÎJK temps
Un pourrait dire que le beau tara»

n'a dore juste que ce qu'il falUit p>»
laisser célébrer la Bta de la S."*
Vierge. En effet, daoa la uoiè
mercre li, la pluie commençait »
ber, puis le libeccio »'eat levé, et il
nous a quitte qu'aujourd'hui, ta m
dernière, an peu avant une heor«.
grêle est tombée abondamment f*
daot ans vingtaine de loioutes.

A
Nouvelles maritimes

Voici les résultats des examens qni
ut eu lien à l'école de plein exercice
a médecine et do pharmacie de Mar-

beilla.
Ont été reçus :
Médecine. - Examen de fin d'étndes

«or l'officiac de santé : 1er eiaraeo,
.aBabianca, Fieschi, Solari ; 2e, FieB-
hi, Solari, Colonna ; 3e, Fissebi. So-
aii et Colon na ont obtenu le diplôme
'ofûcier de santé, *
Pnaimacie. — Examen do lin d'an-

ée; étudiants en pharmacie de lie
lasse ; 1er examen, Franceschi ; 2e,
aaalta. — Etudiants ds 2e classe : 1er
[amen, Biancarelli, Mariant. Pandolf. ;

», Sosiai ; 3e, Moretti a obtenu le di-
Llôtne de pharmacien de 2e classe.

Examen de validation de stage ; Ire
lasse, Luigi, Mariai, de Mari; 2a
Sise, Àgostmi, Giodicelli, Serra,
tanchi.
Le second-maître fourrier Salini, do
dépôt, et le second-maître mécani-

iieo Maroaelli, de la Couronne, ont été
^connus admissibles à l'emploi de
kommis expéditionnaire de l'adminis-
ration centrale de la marine & lasoite
Je l'examen qu'ils ont subi le 15 no-
[embre.

Salini a été classé te second, et Ma-
ctselil le troisième.

Proporition DevilU

Le Cabinet italien
Le marquis di Rudioi a of-

fert la présideucH de la Cham-
bra des député* à M. Giolitti,
ancien préaideut da cocueil des
mi nia 1res.

Ecole de Saint-Maixent j
Les soiiâ-officiers doot les .

noms suivent ont été admis à
prendre part aux épreuves !

•aies du concours à l'école da j
Saint-Maixeot : '

Gian ilj, sergeat au 103e,
Luciani, sergeat-raajor

161e,
Cochet, sergeot-raajor

lG-'Je.

LE
SÉNAT

Présidmce de M. LOUDET

^ La séance est ouverte à 3 heures.
; M. Maxime Lecomte, l'urt des sacré-

u , taires, rionriB lecture ùu procès-verbal
• de la séance d'hier, qui est adopté.

u ' La Santé publique
j Suite do la Ire délibération sur le
^ projet de loi, adopté par la Chambra
) des dépotas, ayant pour objet la pro-
' tection de la santé publique.
; Adopté.

L'instruction s Chemin de fer de l'Aime
Le commandant Kavary a en- ; ire délibération sur le projet de loi

tendu, daaa l 'après-midi, M. ' aymt pour obj&t la déclaration d'utilité

M
, L ; <-. /• ta n i i publique da chemin de fer reliant la

athieu Dreyfus. M. Peoot et t ^are J la Tllla d e U o n ,

L'AFFAIRE DREYFUS

" Adopté.

Le c ô n e k brocanteur
«il de guerre, mais il »'esl iait ! * «libération sur la proposition de

H. G Deville a dôposâ en anneie &
propoalli» de M. Goblet relative

d'autres lémoius.
Le commanilant Ravary de-

vait siéger aujourd'hui au COu-
, - „ . . î loi ralatire aa commerça de brocan-

remplacer, afin ou pouvoir poar- \ teari
suivre Tioatructioa de cette mal- ^ Adopté.
heureuse affaire. / / B , Droits de douane

Cs matin, il n'a pas eatoodll ) ro déijbératioo soi le projet de loi
de témoins mais il a mis eu ordre aaloriaant le gouvernement a rendre
les dépositions recueillies hier. | PrortMlre!"e0'_Tp_u^!^pLr ,d.?c™.'

« circonscriptions électorales.
I D'après ce tableau, notre dôparte-
Uit n'aurait plos i élire qne quatre
(épatée.

La proposition Goblel, repoassée par
i gonvernftment, sera bien certaine-
int aossi reponssé. à la Chambre

pr ane forte maiorité. Noas ne savons
t.slement qoelle e«t. aor cette que»-
lan, la manière de voir dea honorables
^présentants de ce département, et
pinmeot se répartiront leurs vo-

Mals nous pouvons être certains qu'ils
'ont nu'ane même opinion sur U pro-

lition anneie de M- Deville, et que
s quatre la repasseront avec en-
ible. Une fols n'est pas coolamel

harmarie RnffaeUi

m. JÙWI h KonJacci a èli noa
coolr-t-tnaltre a la petite chaûdror
rie, daa» la maistrance dee arsei'
dincUon de» constructions nat-le
Toalon.

Décès
M. Ange-Pierre Gaviai, «on

t'est éteint dan» «a soixante —
année, après une courte maladie
nombreux «oai» ont tenu & »9<"<
ses obsèqnes et à donner n « pr«
de Kmn aympaUiiMiaM HIS.U. u>
Gtvlai(oegaciant. et kl. CturletC

t u meilleure hune de foie de Morue
anche médicinale, extraite des foies
ai. et tdtfu, pure, sans mélange ei
ms airière goût, provenant .lea pê-
eiiea de Norvège, se vend à la phar-
icie RalTaeili, place l'rèla, Dastia-

| An ceren. ^ ^ ^ ^ mj [ ]e f r j n C 9

„ , uis atubld ati baccara et
n faire un tour au salon de '«t ire.
I — Eh biei ' lui dit il en revenant,
1 • fcSLÏ mile t-t-H W* <"»!"-
[ - De» peUta ? nuis oui. ta vois

r pitetrt, eo lm
d4 cent francs.

Chasse Présidentielle
Le président de la Républi-

que a chassé toute ta journée
à Naugis.

ASSASSINAT

A'DD garçon île recettes à Bicêtre
La police • procédé aujour-

d'hui i l'arrestation d'an italien,
nommé Uarrara, tenant , uns
champiguonnârie au KremliD,
a Bicêtre, aux environs de Pa-
ris, comme auteur Je l'assassi-
nat d'un garçon da recettes du
Crédit Lyonnais.

Ce malheureux employé s'était
présenté pour encaisser un
billet chez Carrara qui, après
l'avoir tné et voléj'avait jeté dana
son four.

Sa iemme a été également
arrêtée comme complice ; elle
a fait des aveui, devant le juge
d'instructiou.

; L \ MISSION MARCHAND
D'après ane dépêcha privée

du Congo, les débris de l'expé-
\ dation Marchand, qui aurait été
> massacrée, se seraient réfugiés
' sur le M' Bomou.

Au ministère das colonies on
n'a pas reçu U confirmation de
ce massacre.

j En Fussie
, Le 1 W a nommé lo général
i Trotiky, mioislro da la guerre.

les dispositions des projet» de loi por
tant relèvement des droits de douane
de» que ces projets auront été dépo>

pioaienra membres demandent l'or
gence.

Maigre diverses protestations «t l'in-
tervention de M. Peytral, l'urgence eai
déclarée et le projet est adopté pi
224 voit contre 20.

Les Alcool* dénaturés
Discussion du projet de loi relatil
i régime flecal des alcools dénatures
Adopte par ïsi9 voix contre 1.
Séance mardi.

Chambre des Députés
Pr*ide»c» à» M. RMMO»

U atanca Mt ooierte a 2 Mare».
U. Abel.l'an d<» «eortulre», donne
ctare do procAs-verbl rt la ftôance

d'hier, qai eBt adopté.

La ministre de l'intérieur
it ressortir que cuite convention aau-
igarde les intérêts du l'Ktat.
La convaalion est adoptée.
Séance demain.

BOURSE DE PARIS

lt«i)i« 3 p. O/uinclan.
— 3 p. 0/QimorL..
— S 1|î 0/0. .

» 'J liée. — '0 Die.
103.55 — 103,70

•AYEN-DRE^j
l»ur cmKtt <

DIVERS MEUBLES
Roo cle l'Opùra, 2(). a 0 2me.

-Vente sur Saisie-Entioi-
I^ dimaûclie l'2 décembre courant

k 10 heorea du matin, il sera procéda
sur la place Saint-Nicolas à C*stia, k
la vente aux enchères pabliquea an
pins ofTrant et dernier enchérisseur,
d'un petit cheval, robe marron, d'un
break mécanique à 2 rouea, d'une
selle anglaise et divers harnais.

L'huissier tt- de Commissaire priseur
TAHTARISI.

VEL0UT1NE
CH.FAV.»

Paaaralfllllaiajak

seul spéc.(iqae contre les Hêtres palu-

déennes,
DépAl eéoéral :

r
Coin de Rue Saint Roch et Bd Paoli

fcnvoi franco contre mandat de 6 fr.
En vente dans toutes les bonnes phar-

macies.

M I. VENTURINJ vient d'établir bon-
levard Paoli, 14-10, un dépôt des pro-
doils agricole? provenant Jesf F recolles.

Les personnes désneuses d'avoir de
l'huile d'olive absolument pure, du bon
vio rouge 'la l'année et des vins blanc
et rouge de la récolte 1893, n'auront
qu'à s'adresser à la gérante.

LA. VÊQÉTAUME
4ârale»e %'ég4t»le alimentaire

garantie parc, absolument neutre de
goûi, ne s'alrëranl pas a l'air. Ce pro-
duit ae conserve inilifiniment sans ran-
cir ni prendre de goûi. H «• compwB
eidusiTement de la graiase extraite de
a noix da coco et ae contient ni eau ni

... , ._„ _ . »els comme lea autre* graisses >u'men-
lectare du proces-verbal AB la séance l a j r i , . C'est un produit v.yoïal ipi-'iblo
d'hier, qui est adopté. a a patai» et d'une digesiibiliié pirfaite.
La Convention de Vichy t ni»4«o«r i to«.e* i» autre, grai«5«

' alimentaires, meilleur marrlw que le
beurre et que tous le» corps gras co-

Suite de la discoasion do projet de
loi portant approbation d'une conven-
tion passée entre le ministre de l'inté-
rieur et la Compagnie fermière da
l'établissement thermal de Vichy.

M. Vaillant
développe un contre-projet donnant &
l'Etat la gestion directe avec la com-
mt^e comme fermière.

MM. Ljsserre et Bacon combattent
ce contre-projet , M. Chaovière le dé-
fend.

Lo contre-prolet e»t repooaaé par
437 >oii contre 103.

M. M«ry
dêpoee un autre contre-projet affer-
mant l'établissement par voie concur-
rence et de poblicité.

Ce contre-projat e« également re-
pouB&e par 3!X) voii contre 110.

Dlvera amendemenn sont reporart»
ou relire».

M. V . l l *
dénonce lee nombreux abua coinnlit
par U compagnie fermière.

I En vente cbes les épiciers, MM. An-
' gHi Tnlres, Vincenli, Kd du PaUit, 9 ;

J. Durai, Place du Marché ; Bananti,
NoavMD Port.

Livraisons en boites de <50 pi-.. 500
gr., 1 k. S o u de S k , 10 k. et an

Qualités spmialra pour fabricants de

biscuits, patissje.s cl <»nfisoiirt.

M. J. Powi, représenUnt, II), M du
Pal-iii, Bastia.

EÏSAFLAMCHElT
I rajUJIOJVH, Pt^TM * CAHRÉM **+

ÉFERS FINS
* CAHRÉM

ARÉCHAL

Chaux k Ciments, Plâtrts
M nu. u.aitn. rcuru rooni
Cil. C L É M E N T



MAISON L.-N. BATTE. & G"
Les apéritifs indispensables

sonl :

001.61

LE 7IN DO GÂP-GD
AU aumauiNA

Ce nouveau Vin apéritif , dont la supc
riorité sera reconnue à sa juste valeur, offei
parlaMaisonL.-]\.]liATTËl,dinerecomplè
tement de tous ceux connus jusqu'à ce jour, i
n'est composé qu'avec des substances absolu

hygiéniques et stomachiques.

APRÈS VOS REPAS, prenez un verre de liqueur:

LA CÉDRATINE
si justement appréciée des gourmets.

t2« ANNEE
DIMANCHE 12 DECEMBRE 1897

Le PetiLBastiâi
CENTIMES JOURNAL

[Rédaction & Administration : s, boulevard du Palais, Bastis

: . - Diverses, O.3O — Judio

QUOTIDIEN
îS^v

spécial, H. JULES BAR1OL, A

ABONNEMENT (l'atjabte ^avance)
. un «t. 2O (r. 6 uoia, 1O . ] Dsio» POSTAL», WT AVn
DKPAUT a a • • 12 • | I* port en MIS

i*£ CALENDHIEft

•*n • nnwimuuî• Si'm Umiie.

SOLEIL: (heure natiinaii)
w . 0 h. 50 m. — Lou*b*r, 3 h. 55 m.
: Dtrnkf q.»»rni!r, le 16 - Nonwlte, le 23.

FtTItOX DHUJN: S.inte Denisf.

ï / DÉCEMBRE

Ces C i m o * [e la Sei iM.
- w - Grave question. |,a ruine

I Pays-Bas Wtlhelraine était revenue de
Ison dernier sèjonr île Vienne très paŝ
l i iunnée pour la bicyclette, et elle env
• portïiten Hollande une machine du ino-
•dèlele plu:* perfectionne Mais la régen.

sa mère, priBe de scrupule, crut de-
|voi r FOU me lire <m conseil de régence

;ette grave question : Une tète cooron-
jnée peut-elle pédaler ? Wilhelmine eu
>eau citer des précédents, le conseil se

i inflexible : « II n'y a pas une

elles que vous ênumârez, dont U con-
r val ion iulôiesse un &i grand u ombra

e sujets que la *ôlre. Une chute mal-
lureu^e, et la succession e*t ouv

'un troue établi sur quatre millions

ants. Nous supplions donc Votre
(«j'este de ne pas couiir ce risque, SJ

lit Bùit-il, • La jiune reine devra en
mBéi|uence ne contenter «le manier
i poney ties Shetlands, dont la dou-
•ur est à l'épreuve de toutes les fan-

--- Une fantaisie de millionnaire.
Hélène liould, la lille «lu roi des

»tnina de ter, la belle-sœur du
île da Caatellane, laquelle a hérité

aa part de cent vingt-cinq mit-
sar l'immense lortune de ion

i, ra taire sea études de droit pour
r faire recevoir avocat. Le« avocits-

ila dea compagnie* de chemins

n • Ui .Uns lesquelifia elle ewl intérêt
3Lts, pourront chercher ailleurs à utili
ser leurs connaissances juridiques.

^~--Une bonne histoire d<? pochard.
La scène BU passe en Angleterre. Le

. héros est on juge de paii da Dublin
J n«iiiiaâ Itosmata. Comme iiiet
. d'une association conservatrice il avuii

été convié k entendre nn discours <Ji
j lord Siilisbary, après quoi il avait co-
] pieusement dîné, pois s'était rendu 6
; Gaity-Thealre, où Jets charmes capiteu:
; de deux divetles, Mlle Boucicaut e
S Miss P.osc Dcarling, achevèrent de le

giiser. Très échauffé, rouge comme
nne [ivoine, n.ais |.nr de toole inten
lion méchante, il montrait one bien
veillance quaai tendre à toute» ses
voisine», et reprenait k tae-tôie les
refrains chantés en scène par l'esca-
dron volant de la maison. Une ou
vreuçe l'ayant invité respectueusemen1

a modérer ses expreBsioi.s il lui olïri
sa montre, et lui proposa de l'épouser
le soir même. Encore aurait-on pu to-
lérer ta présence s'il ne s'était aviBA
de vouloir allumer un cigare en frot-
tant une allumellecur les gaules nais
d'une dame placée devant lui. Il fut
alors cueilli par un policeinan, et
lendemain condamné i l iS francs d'a-

KIA

**•*- On vient de publier un n
veau livre sur la captivité et la mort
de Marle-Antoinnlle. On se demande
comment des hommes dits civilisés

renl descendre k tant de cruauté
radiuée. Ecoutez ces détails. La reine
n'ayant ni ar.noire, ni boita pour y
serrer U petite provision de linge

n lui avait envoyée du Temple, ce
[ut la servante Roaaiiu qui lui prêta
une boite, ce fut encore cette lille de-
rouée qui loi offrit, afin qu'elle pat se

coilTer elle-même, aa miroir de vingt-
cinq sous acheté aar les quai».

La nait venue, on n'apportait a la
irisonnfère ni lampe, ni flambeau. •

Klle es éUît réduite à se coucher sans
lainiài*. Ce qui la privait le plus.
qui rendait mortelles tes lotignas heu'
res du jonr, c'ct&it l'impossibiliiô de
travailler. En lui refusant des aignilli
qu'elle demandait avec instance, on la
laissait au i prises avec la tristesse
avec l'ameitume de ses pensées. Poui
tromper elle-même la longueur du
temps, elle arrachait les gros fils d'une
toi'e à tenture de paj.i«r cloaée ear
des châssid le long des murailles, eile
polissait ces fila avec la main et en
faisait an lacet très uni, en t»e servan
de son genou comme d'un coussin, e
en remplaçant les aiguilles par des
épingles. N'eBt-ce pas que les Chinois
n'ont pas invité de pires supplices ?

-^vv La féminisme enregistre on
nouveau triomphe aux Etals-Unis,
Pour U première fois, une Américaine
va représenter, quoique titre provi-
soire, les Ktats-Unis à l'étranger. Le
New-York Herald un nonce en efTst que
M. Slierntdnn, en accorJjut à U. Adol-
phe Guy, agent consulaire dos Etats-
Unis à Edmnnster (Nouveau Brung-
ivick) un congé de qaioxe jours,
nomma ir.iss Emma Hart, pour rem-
plir les fonctions d'^gâtit consulaire
pendant celle absence.

•s/v Singulières modes. Tout la
monde, du le Figaro, n'oserait pas, i
l'instar d'une célèbre tragédienne, se
Taire un bracelet d'une vipère vivante.
Mais nombreuses sont les élégantes
qui se parent da... petites tortues, en

également. Ces lilliputiennes bes-
tioles, montées «n broche avec chif-

en perte et diamants par le joail-
1er Templier, rue Royale, vont et ?ien-
lent sous la chaude foorrore, retenues

pur une petite chaîne d'or. Et le jour-
laiiete ajoute : c'est ravissant. C'est le

dernier cri da jour.
A quand le hanneton ?

PIPILET.

Los IinpAts on 1898

Nous relevons âans ie Tableau da
fixation dea contingente eu principal
des contributions pour l'exercice ltS!*8,
leB chiffres qui concernent le départe-
ment de la Corse.

foncière (propriétés non
bâties) mii'J

Personnelle-mobilière. - 205.4&2
Portes et fenêtres . . . 70.4%

Total . . 41* OS

MUSiaUEJOLITAIRE
COLAS

Programma du 12 Décembre, d 3 h.

1. Allttro H.Uiiin, X.
2. Le rai d Yi, (outerlurc),
3. S'KurJ, (holaitk),
i. Wmhr, (linliiile)
5. F,H, ( « I H ) ,

U Chê! <U

ll«jer.

UiweDf

Puit.

Le Uoisjétéoroloj|ii|u« à Bastia

Le mms de novembre a eu 9 jours
da pluie qui onl donné l i U ^ d ' e j u | a
moyenne est de 10 jours, 'J, et 119™>". 1

L'année dernière ce mois n'avait eu
que 1t>j™» de plma.
^ l t le"l?éThtare moyenne dn mois a
éfo de t J« 5, inférieure de *> o i celle du

lois d'octobre.

L'année dernière la température
moyenne de novembre avait été de

Les vents se sont répartis de la ma*
niera suivante :
5 jours da S.-E. (scilocco).
6 jours de N.-E. (grega'e).
1 jour de S.-O. 0'beccio)
! jonr de N.-O. (miestrale).
1 jour de y. fmfzzogiorno)
2 jouis de N. (tramonUna).

' 1 jours de calme.
i jonre.

Hoxfnms du moi» ;
Température raatima. fH*7.

PU PKTIT BASTIAI

i'EOHHEnR DU NOM
par CHAULES RUKT.

On n. peal M>mPrit.dr* If OMUH J" «!"•• •
a jo.n.1 •j.aoïi, aprèf qoelquei HÙt^t
MM:
TDM « • diulli noui *oot commoniqoéi ptr

I* Birqali de I* P.... qui <•«>« J» "*"•*<"'
m.,H, M - ^ 1 - , « M k * f M Idtra «ta HM. F I M *
BlantbcUtM. >

i satin d'acol* dt Banrpi lai proton.* r «ni
ptr la leciin de m »mc\t. cv*n on* i « «
H» M <|il ••>)( anc moriBonlibl* horttmt
* BMI . CMia lambf• hkiiotra l ' itifiiu.
i W do.c M* tMoani f a ' « «r loni i l'M-

• • --- pédi-

iuàt

le plri'ir d'fire la premier i ronaitira la Itoume
dt Vtol/m$, JI>DI le *ilUfe an>ior alltli parler du.
rjni U *e.Hia.

Si iJnm KfrtUll la jaarntl, plié »ne Min : II
appBjiH loarJerneoi u mita (tacha «ir l< btc-
de-co-b\a de »» onne en urment ,1a tt(s#.

Il étoalUii H « I ton impie hitm de drofa*!, *t>n
gilci J'fcjrl»!*, FI MHH le Mita chtpeio1 qal cou-
trill !M rhrxea) grl*. or M [iluil un« <tit\t»\
lurrl le ai uai tnaorçtU qu'un ortia [ornUJ.tjli
tllut Allier.

L'ioh^ry* dm C-mu* [h-rt, tlloé 'oui aa bor<l
da Itf, *u)( ana autî na mibon mi m»n 'ptl i ,
fltoqoé* fie conirel'.ru loUdeii, ia i fanltm
éirolici, manl«t da (rfU**** en (on* da ctfa i

Mi»fni»li, «t eotSM d'ia loti à itoti p*m C M -
îft J* iletil«i •rddlan mo«M»Mr t tU«, qol hit
»0Ml*nr un •ip««i d*l«bfé. L'a jarJInat enton-
H It nu!*an, boin* I l'an dM bmlt ptr d«t
ibjo«) rwtt^uw, eu <rl*ateai n boona intelli-
mee qoJdrofile) cl VOUHIM, bttUt, poalei,
qs ei cantrdi.
U M inodi d'ar j«ia« onn|t>, de* dthliw aai

N M Onn tr»»oiri*«, <ta* non dépoallléaa
de l i BoUtt M Iwr pétalM brdi«a par la wMl,

ce covrtil, l u piiirres bontaa da b«U

làûi* à» rigan mtrpl*{ite<ii Icau
i de loofan ptrehm, IOTMIM

boa;ai; an raatut <l«fM*r«-fonll!M HpiitMll ir
innnalla m. àta* nn coin, Jarrlart? la |»rJI
i7iendili un utte rid-iu J'*(au peapti#n d'Ii*-
M*in f«ailli|a l«l*ini et dont l« I M I bil»o(.U
Iti cimM «(«liai; pi ai lo'n tncore, •( rar U hto-
w r , r'éHi.«nt dm itroiiN* de htal«taf ei i*
iramblea, dominât ptr d'éa<rrcc* nojttt, loaffu
al mlr».

(«tta idn inb* Hgéiiitoi nourrit ei ti«iléa
p.r i buitiJn* da toi, oœfwtH aa«ca<n«« bir-
inuntMt* d« i.ioi »*fi U r é M C i l n m d'oMbor-
<<ura MnitKa U nuUotinttia »«i «« ' • «>i*. itpté»
dM talrUndM i tn laaJra ai de» *r*Pr*w I I I H
J««|ijcloei t'aaroitliDI aat lt«n« .Ittiblm dat

>'ublM, M I clocbaiM MancbM do ilf«roo.
U a t f qal tarmilt la jarilia * • bord da' cb«-

nin, ilipirtlfMli toat • • tomp'asai auntMa da
IKrr»; toal laloar, ae dremll dM boaqMf da
tm#>t, dom lai biaipat t«na« M uralnalam
[Hf an« w|rtHl« 4« buai, MAblibla* i da* boa-
l«t d't|tw.

LiaberfE* ifipiriiisjll ddnc ra plclna laialtre,
iloaré« de en gnniit ttbrm, tépittm waltmiiDi

du lie ptr aaa p t » èltaUe da Mtria fli, mnalt-
I M caata par l'é.-anM daa «agaai. U oippe

d'Mn uoréa, d'an btati âé Mphir, tMeoi 4 part*
ds n«. É0(n d m bmlM montafnaa ; l'uns,

^••a da broanalllM. l'»(ra, déoaJée 1 u bu*
rabotant u r 4m rodiari

; an u n ,f« bronia M (on-de coaltar» li
diDI, (!• aaar
d» \»lf,mm-m

Li-ba.. I M I an lon-J. tt d*t,cha „ * > i t M T

nr le. a*»» m,ompt. « f r|, f w , „ ^ZJ'

i ««1 HtBlMa Npporie „ „ ^ M n ( r l # u „ .

u « l t a arrêta, . i n * ta Ai,»,.

" ™ • H «niable par l« «-«imp, la tecarlié i .

p r j | ,
IMI. I. b..«* J. I, . . . „ . ,
»t Itvpi la pfi« «j. M |j <»„
r. cm. !_.<..

|fmm IM Ix-inM. épaliM* qui Mll«inl chàil.

« =••«•! nuoaut dm la d



Température mi ni ma, 12°4.
Hauteur barométrique, 706" , 7.
Intensité du vent, 1.
Etat dn ciel, 0 X>1 couvert.
Quantité de pluia par jour du mois,

4 m»
Moi* pluvieui et triste ; le ciel a été

" l i n t c o u v e r t pendant U jours.

Cour d'Assises
Audience Jg 11 Décembre

Préùdmce de M. le constUler STEFANINI

Nécrologie
Le- 3 Jticeiiibrt, la communu île Centuri

était en "deuil Mme Palmwri, épouse du
sympathique maire île cette cummune, à.é-
cad*e la veille, a été portée a ïa dernière
(ieiueiin: UVK une pompe inaccoutumée et
surtout avec le ti-ruoijjnaje de U tloulaur
jmblique. Tous les parents et amis, >\uï
sont bien nombreux dans le canton
et hors du canton, ont tenu à honneur
d'assister aux ob^ques, qui ont «té vrai-
ment imposantes, et à rendre Iw deraiers
dtitoirs & une femme aussi distinguée par
sa naissance que recoramandable par ses

Le convoi funèbre, durant le parcours
qu'il suivit pour te rendre de la maison
mortuaire à l'église paroissiale, offrait un
coup d'-eil des plus majestueux. La société
pltilliaimoniqua La Concorde, de Centuri,
dont Mme Pâlmieri était patron nesse, ou-
vrait la marche, et faisait entendre des sym-
phonies analogues à la circonstance, d'au-
tant plus impressionantes qu'on les enten-
dait pour la première fois à Centuri. Apràa
elle Tenaient Uronfréri* et tout le clergé
du canton de l'ordre séculiw et de l'ordre
reçuliT

Les cordons du pofle étaient tenus par
MM. Stella, eapilaineen retraite, Ange Fran-
Ç ois -Semi det et Pierre Cîiordani, conseillers
municipaux, Félix Simonpietri docteur en
médecine. Apns le cercueil richement con-
fectionné, marcha if Ht six garçons, portant
à la main des couronnes offertes par des
parents et des amie. Le deuil était conduit
par U. (lispan! Pâlmieri entouré de nom-
breux parents. A la suite l'échelonnait
une population compacte, compon'i' d'hom-
mes et de dames appartenant a la société
dVlile de la commune cl du canton.

Au milieu de lïtflisc ae dressait un grand
catafalque. a'élevant *n forme dp pyramide,
MirtiHinle du il Kl ciirtfL'K. Pendant lu mes»
île Ki-î uit-m La Concorde a joue la marche
fun. hre de ( hopin. Après l'absoute qui a
• te Uonnee par M. le Clunoine Mareantoni,
cure-doy^n de Uogliano, cinq discourt
ont tle prononces sur la place de l'é-
glise, et l'auditoire a entendu avec un
profond recueillement retracer la vie, le*
FeHilTra tiers pt li-s belles qualiiri de la de-
faute. De l'église elle a «té transportée,
toujours aux accents d'une marche funt-bre,
au tombeau de la tamille Palmien où elle
dort non dernier sommeil. Noua adressons
à M. l'simien, maire, noa plus «inceref con
di >lt-«ne««, et nou« prenons part à U dou'
leur légitime qu'il éprouve par la perte
d'une epouw si digne d'tHre aimée.

Bulletin financier
Pin*. l« 7 lM«*Mbra

L'tUMmbi* la 1* ««M • faiMit •neiw par
d* I» •l'ivBlM imprcamoa «•!!•'• par la e-
•oaiioB du Biou*i>tq*Dt da rra«t<oo <ta la Raiqoa
oMnmatia L> ) «o Fit t IM. t ' . Is l l i t ty <

Gt«p4a K»«h iwmMita A* rwdil BOT • * •
laifiaot un r*« atl-*ia»r par \— ••u«'a«
< „ , « , - « « « i • * *t WI«4 - l " ^
baauM e«anaT«»«; '• ured.t r°"*7r • ™-^'",,

S7b1«tiœ«?îal^"P«"^.t*»al a K«o»p.

is........»«...- jVi^i sïïr
M l r [ . Oaartba Boo*»Haa n i inaw fiaa»

On rncbaraha tonjnar* l"art'« l'H*t»«-aa 1
tlH ingti rt»»a ,'*>pv>f d'aM pr««ha'M h»a««.

1. ot'i g-uton M 0 a Anxil'air* J«a L'IMBHO* J<

W M car *oa rapport da 10 frait«a rvpraaaml* «m
eanira »em-i 4* l i t OB intérêt da pr*a 4a I «f».

l.'*«iich l'Ieer j»b,« a iBMnt a «•» frasea.
l* Cw dea wt.tanm I Qrbetaa

L t B s a qui comparait deunt la jarj • •
onrea Pitnsitt Oomliilqaa-AMolH, iU Tôto,

ait âgé de 25 im *l bsbllaft la wajmnna
01 mut». L'ifTurt qui U concarna n'asi qna

•*p*lotn« énn itnma dont ta procai juté altf

e jorj al q
n i ir» aa»
la«.»<e!iet a é h

U Ur wj-W-inars l l 'J i , Is n

• liAmoine r>»nç i(t a-iq^HI
olriédull u mur puU da l'ai

la l
t«, ,

-de Vs'pnrial

mé Vm*tlnl

«!>rn<-h-ii B'É-
il>jflitooo*«.

iDtatcldt

p
cri «a Ve*perial avili prit la

n( mourir H «errgeanr* « r la
i frsre, PiioelU Dorolnlqat An-

o prendra i l'un ita si» tou-
l bâa nommé ViWln l Pucal, an b

pèMq«li«lid-alllaon inooneé I'IDUDIIOB Jt
d<K>narlan>*it»uléi»»1ii.

[•lao.lll ABiUln«-L»»mtDl,»a pa.M.t « rapau.ll
•oofant datut la Doria do magaain de II •icll-
ma leoaol » • faail araoa aur la bras.

U témoin- — V,l«fltlnl Herre, lrè« da pré-
ctdeul. Va aolr, IBMBJT daiemaln qui «oalt
da sortir da che* lui, renra précipitamment, al la
pratiat que Donlfltqw Aniuina-Pianelli «ail
t l'aagla d* U maison, inné J'uu fusil. Il ton fir-
me «a outre la dépwiilon pr^alaple.

3a témoin. - Nleolaï JUdalein-. L« 17 juin
i8'J5 le lémaio s'est rendu avec am taitniiuaé
gsnrtra a laar proprléié de Cislagool» pour
arroser, quand loait a coup une déloo. Hoo a ra-
lenti; l'eiaDi retournée, alla *ii du la luméa sortir
du miquiB qal domina le jardin el elle i *u

rul a l'eudfaii ot été ton geudre, li où elle aa
iruu» qu'an t-J»»*.

A m ciia de. pationnes • « • W H W I I , ati-
iiacllts alla a la» «oiullre auiiliil le oum da

nit, tuKie 4e g «aa1» crii. I • tccoururaoi M

fçjreûl éieolu parterre ValeuUai qui

4» lécoln. — Ettoil Antoine Haibioo. Il rt-
vnuaii da la eamp*fn* en compagnie d'uaaieai

. Poli Amoiiie-Djiuitiiqafl, lora^n»
lar, menataltr (la wn étal, para d'aneaoai-

•ll#, ai qoi, D'JJÉOI ptli ancaaa aart , . . .
_ . totl, n'aoli i"funa r.li^n da u,\o- | W M 0 _ ̂  b e l l # m é r , l c e ( l ( , ,

, ! . ....«mim.n. ,1. P,,n.ii,. j p^. , ,^ B , « , , M p r 4 , ï n c B d. I I . l'i.o.hl Jo-
U H Juin entio 3 al * h« r « de rapt*- . „ , t<t l M 1 ( M 0 , d , o i u a e i f j 0 l ,0ulo,

• a-1, Pascal Vaieunm ta r«nri«,t i M n j«d a , ^Jj, t e w W D

M I I M d«t Ceoiaiiola, t M UoiDAira M deal • ^ a - - n . ' _ puo.l» Ju w^Je .n-B*ptli i#.

l». lB, l lèl .U«C u .paKD«d. • . balla-nèra. i c ^ f c M ta «p»*u™ prt*™«M.
è. a.rir «roaé 1. P1.*.ba.d. inlérlaara, j ê l ,.„,„,„. ^ P i , M | | , j a l « . La'émut. a tlt

mooia'l wol dan. I. pla'fb.nd* la pl« : d u i f 8 p,r M i c b , ) pu«|è l . , era da l'a»
Ae po>r arroaar dM ecur»». k paloa , al.ll- j , ^ , , , ^ j ValaaUni da couteailr à U i

1» .«r ¥»l-nilni, l«qa«l *i*li ailainl par a H ; d o n , l ( ê U | , débueir «r t f» l« n.éina V.lHWoi,

.«M n»m ton tnirt I M wiêbr.i é t J ^ p ^ ^ , VjlenUcl répoodli qi'll

«n t̂o. i'.»,.l..,., . . P,I«I,.....™ r.,,b. ,„, to rtm.D, , „„, „ „ „ ' , , .

W i «.II M ™ »•>•»»< .,-,». , ,, ,„ ,„, i, ,,,,„„,„ „ , „ ,„ .

^rirrr;.;^:: j --•rr'i-r;. „
, i..,,'., U . « 18»: ., ..« ,„.„,.. prt. p , ! , ^ , ' , . ,.«„«. ... . M. fc. „ , . .
,o»rt.i»,,.ll . , <nin. M , , . . V-,». d , o c u „ . „ „ , „ « ,„, , „ .„„ „, 0,mt.
I u.,ln . ,1 I, I. »-r.rl , d. ..n l,è™. t l W 1 - ,,,„ ,.„,„, a , ,, „,,„ d , P,,.
„, u. «.„,., lni.no,.,.,,., . . 15j.lo ISKÎ. J ,,,„„„,_ ,,„„,,„ è j |^u q , , ,„„ ,„ „.,.

„ . " ' . " * ' • " " • « • ' " ' '''"•• ' " , j , p., p , | , | , | , , | , laaridUkaatf, n.l. ,,,1|

n,,,.té,.(. 1,,. I., ,.,...„ an l 4 to n r ^ M k l , , , , „ , , i u l l l # i , , t w j

.ui'«l û''.™!' j'ii^'é"',,",'..". ' , ! ' • " * • ' ' *" ' " " ' ' ' '™''™' °"ni""*1'')"
pll,.,!-.!'.^, .i^i J T " » . tail'-'li " " ^ , „„ ,., . . .

d'abirea «aaibraa da la lidi'lla Va-frtrl«l pow

kMrlalra u «aa*ata parti. |

Intarrogalolr*
II «at pnctd* i r»tamgalo r» dal'aecaiaf.

• . la Priildanl lai rtpoal #, a,a* laa ranaalgM-
aMolt tmtant' I la praecJar» la rrpftaaalaal

m , un Jetceuné, J'DD ca-adéra eit«**l*e-
I I ttotaci; II iodlqaa m ooira qw Plaoalli
icoura sna canjaaiiiatlaa i ati oi«ia da pri-

aoi poar an Mi t (te rl.<lM«<«* conianii dam
i-. elrcoi'i'iua. pn<Uu\èr*a*i>t gra>ea. L «

:li«ia% afalt MI*I unjowaita
|MD« hlle at l'anli «ntrjlraa dana la eampafs*,
daai la bal da lui l'ira aubar les dfralafi oa-
ira|-M, il M lai itearaua***) e*»a<M par Car -
rlréai <le <1aai piiianU. U lait atériiali ana> plan
te*èra ré(jraMloa, le Iribaaal CMttaU data ac*
laifiueol, qae la pcloe a M ait If* a t raiaon
aaHtemaai Ja jtana aga da eoapahla.

né ramiaatl 4ua l'a«iMr da la mtri d«
m, nele ii a4« a«olr B(4BJ4JII4 aaa et\mm ;
a»li d m aaa prapfiaU alteaianl à caUa
: V.laotiol.ll laraf?tlla calai-cl, po*r tal

ra«<aiLtr ao faail lai •aparteoaat, ai q«| •••il
4U donné aa faffa 4 la «tetim. Valanlbal It i
ayUldédar* alora *«a lafaatl II t'aarali reetl-
M H l i l i l d«char|Ma( dana la «mira, at
ayant laii aaiM da walotr prta)dr* Cênê Mm*,
H a étalai peur aca jaan « a (ah («a *ar V».
laauM.

Audition dM Umoins
ValaaM» iiuapH. htn 4a la

• iat a dllu}mr
laar

II aMtt; M |é.M4l
UKZl Wïb« OB l?V RM la* Mfff dt PlaHlS

rarraw, i*ali aaap^M a»a ptra da najMtirg

CM attentat.

SittaMriii. -Cirdalla Onauada. CoilrDM

!M prkilaotaa

10a ttiMln. - Tweo TiaxMi. « a m l'avant
• i>MraiM>«niariD«da*aait la porte d« Valwll

pr4'ana eaJat-ei d'atoll i M lenlr aar

fWLe"jo«»>t«(la tri™». I W f f l enlt paaai
p .«a*r. M* da>anl k i»a«»«ln «a la fieHnw
tajal n'a-MI p»t tlé ••r(.rt« la idr, lorna'll i

iprla la nom de l'ataiatla.
1 la léawlB. — Tint Cnirl«f. k n da«i I oU

l'aunat F « ' t M dei eoir«<a par a> da«ll
pimf Paaeal ¥*lemlnl.

Témoin* A déobarg*
I é iw . . -Ta .e .a Philippe. Ca itnwln ;

,r (.rJln naatoKi da liM de criaM, II

piiatr l'aecvat arm* de w>o faal'.qnalqae* i natté U

aprei 'I a aaita.lo Punalll ioierpellani Vj

M Ici rédaaaar aan Itatl.TalawM r*poo h

M ta lamdraU, qaaa t'aai eaif^aat le C«Ol'l«

I M I la «orra. • Cal t ea awi-aai â ia Piaawll'

a leli lw M a M . Il tall dewi bearat 4a Ta

r è . - a u « .

Um partie olvil*
Ile de CaraiTa, o rgue de la part* emk,

prend le premier It parote. Laecw* a com-
mis an crim* odieui. Pour lirtr T«D|Ï«III
de l'attenUt commis «or la penuune d« «oc
bvre par un Vecperini et ne pouvant itteio
dre V père ou le,(rère de criai qui «-nUil
U campagne pour ce crime, il a abattu M
rhenwnt par derrière an roalbearrax père
Je tucilk qui a'ntA ncUemeot contribué

Is mort de son frère. On a choisi Vtlen-
Pasctl comme victime eipi&toire uni-

luement parce quew* habitudes douces et
inquilles permettaient facilement > ses
nemia da mettre à eiéculien leur sinistre

projet. Me de Gao-aTTa flétrit an terminant
ces habitudes sauvagea consistant à faire

lyer par des innocenta les iautM eommi-
s par leurs parenls plus ou moins éloignes
demande aux jurés la juste satisfaction à

iqueile a droit ta partie civile.
Le réquisitoire

M. Angoli soutient l'accusation. L'accuse
•st.un'etre pervers qui, dès son entrée dam
i vie, a manifesté ses mauvais instincts.
îen que jeune encore il a encouru deui
arnlaranatioBS pour blessures et violences,
a longuement prémédité le crime qui lui «si

reproche. Il s'est posté derriùie des rochen
pour doi^gf lâchement la mort â un ûtrt
îoffensiTfcÇ*! on n'avait rien à reproclitr.
alentini Pascal avait Oté complèlei

itranger à l'homicide commis sur la per-
: du fréra de l'accusé. On l'a tué pour

jue de part et d'autre il y eut le meo»
nombre de victimes. Cette vengeance tran»
rersaie a un caractère particulièremetë
udieui. Lea jurés se montreront très sévères
ec?ers l'accusé.

L«a plaidotriea
Hc Joseph de Montera présente U défeiu^

> l'accu^.
Il dit que l ' iceut n'eit pas l'homme v»|

lent et immoral que l'on a dépeint
peut lui reprocher qu'une taule de jeunesse:
qu'il a expiée sa conduite depuis Ion a

emple de reproche.
Le défenseur relève ensuite l"in

blance des témoignages des témoins
prétendent tenir de la bouche mtme
membres de la famille Pianelli que ceui-
avaient résolu d'atlenter aux jours
Valentini ou Vesperini. Rien donc n'ét
la préméditation. Les déclarations des de
témoins à décharge, étrangers à la locali
et même au paj* contre, lesquels on
pu alléguer aucune circonstance permet!
île suspecter leurs déclarations,
largement d'ailleurs, A rétablir la
ihysionomie des circonstances du procr

11 n'y a pas eu de préméditaJion
on considère qu<> Valentini allait com

ment arm* d'un fusil ayant appartenu
Pianelli, lomtw aous les coups de Clu
V'esperini, ce qui prouvait qu'il avait
ie ressentiment de ses parents Vi
contre les Pianelli; si l'on retient
paroles imprudente* prononcée! p*r

iclime d'apr^« lea deux derniers tero
m moment même de l'événement, on

oblige de recoonaitre que l'aceivé
provoqué. Le défenseur insisb

admiaaion de l'eicuse légale

Lea jurés n'oublieront p u que IM P]
•elli ont déjà été trop cruellement

dans leurs affections: ils ne voudront «j
ajouter encore à leur douleur.

t.* Vardlot
Déclaré coupable d'assassinat

Pianoll) est a»ndainné BUX travaux fur»|
perpeluiU.

Statuant, sur la demande de la p*]
nie, la Cour lui alloue 1 franc du

roagefi-intértU.

. + **>-0\ 6 heures un soir, 4 - 1 5 0 - H
IC i minlais, + <j 8.

— 1 Unrei du matin, 7
."nia.; 6 ^

mi. - » b , i ) q nim'n, S. f).
h, rtu »"if. l>. S. (J.

001,52

BOURSE DE PARIS

tenta 3 p. 0/O

— 3 ». 0/0 amorti.
— a t/j o/o. . . .

'J DdR. — 10
— 103.70

(03.10 —
106.50 - lliO.45

Noua rappelons à nos lecteurs qae
brochure fie M.-J. pudovanî, olficier

l'ddtniniRtration de Ire classe des hô-
itam raililnires en retraite, à Muro : ;
, Catastropha de la rue Jean Goujon, •

ivec dédicace & Mlle Lucie Faure, es ;

rouve à notre librairie, pni , 00 centi- ;
es. '
Le produit de la venta est réserve ]

ui pauvres par l'aatear. J

A i
ai en Cassation

eront chantées ce soir, à 7 bea-

Ueinsin. jour de la fôte, measea a
partir de 5 heures ; à 10 heure», grand'
messie ; a 'A huure», vèprea suivie» de

I la procession ; à 7 heure», baiser de
' la Saiute Itelique.

L'Avenir du Prolétariat
Situation -la la Société au 1er no-

vembroisy7: Indoriptionn, 23,346 ; Ca-
pilai réalisé, W1.TJ3 fr. 66 c.

Les sociétaires iln Comité de Baslia
saut priais de se remlre aujourd'hui <ii-
manche, a l'Hôtel de Ville, à 2 heures
précises da soir.

1. Payement ries cotisations du mois
de décembre courant.

2. Admission de nouveaux mem-
bre».

Le ['résident, P. PAOLI.
- % *

1 Pharmacie HaffnsLli bee.
' LU meilleurs huile de foie da Morae i A Madagasca r

blanche médicinale, extraite des foies 1 . . - , , • -
frais et saint, pure, sans mélaoge et i Le miQlstrâ des COloaie» •

arrière goût, pioveuant des pe- \ communiqué UD télégramme du

Conseil des-Ministres
I16S miaistrts se Bout réunis

ce matin, à l'Elysée, SOUH la
présiileûce do M. Félix F«ure.

Le conseil s'est d'abord occupé
de l'ordre du jour de la Gham-

| Royal Windsor
( l,e célébra régénérateur de lacheve-

Altelli Charles, l.uccheflt Pierre et J | a r e : v o i r l'annonce Royal Windsor ea

es de Norvège, se vend à la ph'ar- \ général Gillieui, aaaOQçaut que

9Rafïaelli. place m i i f Ba 9 t i a . | « s i t l l , i i o n e g l t ' f è s s a t i s f a i s a
4

n t e

i dans l'EdlyiUB. Atissif a-t-il cru

' devoir lever l'état de siège.

UN SUICIDE

QZi Mathieu se sont pourvus en cas.
ilioo contre l'arrêt ilu la cour d'as-

es qui les a condamnés, le premier
dix ans de travaux forcés comme
leur du meurtre da jeune Tramoni,
les denx autres a dix ans
i, comme complices di

4e page.

.* de presse

La cour d'assises va èlre appelée &
un procès de presse ; c«tte af-
viendra la darnière, c'est-à-dire
de ce moi H.

C'est le fermier de l'octroi de Carte
il poursuit en diffamation le journal
Pateai Paoli.

Cette affaire était tout d'abord venue
ivanl le tribunal correctionnel de
irte, diverses eiceetiona ayant été
ilevéea par le direcleur du journal,
cour d'appel fut appelée A les vider.
li* devant ta cour Ue Nivaggioli en
leva une nouvelle. H a prétendu qoe
fermier Était fonctionnaire et que
na cm conditions le procès ressor-

baait de la cour d'assises.
Lacoord'appel s'en déclarés incom-

mte, et la cour de cas? il ion a con- i
fmé cette jorif prudence ; c'est pour-

le fermier a dû recourir a li
laie jaiidiction gui lai reste ouverte.
Me Nivaggioli tst chargé de ta de-

là directeur du Patcal Paoli.
Tont en noue inclinant devant la
•ciskm de la cour suprême, noaa
ponvonfi nous empêcher de mani-

iter U snT|irise que nous a causé
imilation d'un fermier d'octroi à

fonctionnaire ; et il e«i à remarquer
fermier n'est même pas com- ,

ip$:onné, comme la plupart dea
ils qui agissent soua se* ordres.

• S
rcident mortel

Lycéa da Baat la

, . . f f lU .^u . - L'adjudication de la fourniture do
i rio Tarin' ! v ' n rouge n'ayant pas donna de léiul-

f JT I la', il sera procédé le samedi 18 dé-
rr-eme en- . c e m b r e i h a n o nOm,elle adjadication.

I 1*8 échantillons seront reçus ju$-
i qu'au mardi 11 décembre, A A heures
; do soir, dernière limite.
' Les soumissions seront admises jos-

qu'au s.imerii 18 décembre, à 10 heu-
res du malin.

LE
Chambre des Députés

Présidence de M.

c faits.

Ho«pic©_ Civi l
L'administration de t'Hospice civil

de Bas lia a l'honneur de prévenir MM
les négociants et propriétaires en vin:
qu'il sera procédé le 18 décembre
heures à U passation d'un marche d.
«ré A «rû pour la fourniture de cet ar-
ticle peariant l'année it$$.

Les êcbanltlloos devront èlre rerai
à l'économat da l'hospice au plus tan
le 15 décembre courant.

Les frais d'analyse et de publicité
6ont AU charge de* soumissionnaires,

AVIS
Le Maire de la Ville de Bastia

l'bonneur de porter 1 la cann*l»san
da public que le mercredi, *J du mois
de décembre courant, à 0 Heures du
mâtin, â la mairie. II sera procédé s l'ad-
judication, aux enchères publiques et
a l'extinction des feui, du bail à ferme
des droits de stationnement et de cir-
culation sur le* marchés, placer
rue* de la ville, ponr onze mois cor
cnufa qui commenceront le 1er jin'
1«W.

La mise à prix, pour U redevance
annuelle, est llxee à l'J.000 francs et les

j enchères ne devront pan être inféueu

Audieoc* de demain :
r-aasiel Joaa, te Serre-di • FIamotbo. *>\ •

(MBrter de par^*, H. âo«bè<.

& M francs.
j Oa pourra prendre connaissance di
; cahier 'les charges au secrétariat <1c

Vendredi soir, vers 7 henres, nne . ià m a i n e [0Uli | f i 3 jours non tenus, d
femme, nourrice ebeî tf V . .hs -_y 4 u heures Ju matin et de 'i A i

face la raserna Marbeuf, . heures du BÛII
lait du liage sur le balcon de U
intérieure, tlle était montée sur

chaise; la malheureuse aètant
|ap psoebee a étéenlralnéepar le poids
l son corps et est tombée dans li

,_iar. Une voisine l'ayant va tomber
Ï H i l T ï i r i i p a î » , .mt a>» maîtres ; on descendit dans

^ c o o r : elle était morte.
Ou ne saurait dépeindre U douleur

maître* qoi l'affectionnaient bean-
P

K. k*hm. K.SvK>om*(|

"RIGOLETTO
Opdri M 4 artaa. tMatja» «a Var*

U Moi , A. C.AUDIN.

ETAT CIVll
HASUCM.

D, tl Alber--, da Laai
liai (««belle, mtm*f, de l u i ' o .

TVmiri Puni .
Ufllatir» Madalaiiie.

Otett.
P e m a A of« • ËHtaot, 1 ami), >(e Itaalla.
Bofim Aoitre, iovrDaitar, marte, 71 ans, da

Saintf-Ludë . f __ _ _
'occasion de la UMe de Sainte J wrto.

est célébrée i l'ègllM Parois- : rUtairaii «aria, aurtéa, U au, J. Paaia-Btf-

M. Rempler, la juge d'ins-
truction auquel avait été con-
fiée l'instruction de l'affaire de
Panama, a tenté de se suicider
au palais de justice.

Il a sauté par une fenêtre.
Oo croit qu'il a été pris d'un ;

dérangement cérébral. C'est à
cause de son état de santé qu'on
avait remis les dossiers du Pa- j r o t / l e g 0 1 1 v e r n e m e n t a c c e p l a r o r d r H

lia ma 8 M. L e FOltteVin. I du jour pnr et simple qui est votÉ par
M. Rempler a succombé } s s u v o 1 1 C D n t r e -30-

quelques heures après à ses
blessures.

i/auassin de Bicêtre
Carrara a été conduit a Ma-

zas, et sa femme à Saint-Lazare.

L'AFFAIRE DREYFffS

La séance est onverte à $ heares.
M. Kliflnne Dejeante, l'un des secré-

taire», ionriB lecture du procès-verbal
! la séance d'hier, (jui est adopté.

LES ABATTOIRS DE FIRMINY
Discussion dw l'inlerpelluiori de H.

Souhet sur l'aiiphcation des règlements
relatif aux abattoirs de Firminy.

M. Souhat
expose U situation et rie m an de des
explications catégoriques.

Le> g a r d a des sceaux
répond que U question a été jugée
par le conseil d'Etat.

Les 'mai île l'Eipilioa
Discasssion de l'interpellation de

||M. Viviant et De-fargea sur les con.
ditiORS dans le&qaelleb sont exécutés
les travaux de l'exposition.

M. Des ia rgas
signale de nombreux faits de mar-
chandage.

Le m i n i s t r e du commaroo
répond que l'enquête ù laquelle il a été
procédé, dément les faits signalés.

H. Vivian!
liste, et signale de n e a u ^

L'abbé Lexnire
réclama pour toas tes ouvriers on jour
ie repos par semaine.

La mln ia t ra du oommero»
répond que les ouvriers sont complète-
ment libres.

A è les observations de M. Fabe-

L Inatruotion
Le commandant Uavary a

entendu ce matin le comman-
dant Esterhazy, puis Mathieu
Dreyfus.

Dana l'après-midi de nom-
breux témoins oat été entendus.

Le commandant Esterhazy • ' son interpellation

Décès d'un député
Le préeiJent donne lecture d'une

Jettra ^ lui annonçant le décèa de

En termes émus, il rappelle la car-
rière parlementaire du défunt qui re-
présentait la première circonscription
du 6e arrondissement de la Seine

Ccoi-eilter municipal rie l'aria ; an-
cien vice-prés Lient da Conseil général
de U Seine; président du Gonaeil de
' O r d r B d a Kran'i Orient .le France.
M Pétrot était un des maitrea du bar-
reau de Paria.

Arrestation* arbitraires
Discnssion oY rinterpellalion de M.

Cbarruyer sor diverses arrestations
arbitraires.

M. Gha r ruya r
développe les faits qui se rapportent i

eu un loug entretien avec Me
Tézeuas, son avocat. j

RonTelies !

M. La porta
intervient dans 11 discussion t>t signale
d'autres actes arbitraires

La g a r d a das s c e a u x
eipUque l'dtlitoda des parquets dans

diaots ont eu lieu de nouveau
u Quartier Litîa, d>:vaat li

Bourse et devant tes bureaux
du tigaro.

La foui* n'a cessé de crier
A bas Scheurer-Keatner. »

L'ordre da
I volé par 325 -
i Après un échange d'observations, la

Chambre d t a te qu'elle siéger, mima
le metciecli el qno »t» séances com-
mencerunt & une heure de l'apès midi

Séance lundi.

MiivtLLts DE
Duel de presse

Oa lélégriphie de Buchsrest :
A U snita d'une polénniqae

!epresset H. Philippeaco^ncîea
maire de cette ville, s'est battu
IQ dael avec M. Lahovary, di-

ncteor de Y Indépendance rou-
maine.

Ce denier a été tué.
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Rhum Sainte Uélèiie
3t fr. In c»is»e de 12 litre*
Franco de port Agents sérieux,
demandés ponr toute la Corse.
Envoi <<Vch<inl»«on* contre
û fr. 75. S'adresser Alfred TA-
BABAI D, Horiieain.

A céder
HOTEL MEUBLE
tiu Houlevaid l'uuii, au dessus
au Uafii Audrtani, avec mobi-
h«r, lingerie, etc., en paifail
état.

Facilité de paiement

A VENDRE
planches en pin neuves de 2
a 3 mètres de longueur, au
pril de 6 fr. 50 la canne.

S'adresser » l'entreprise Creia-
6on et Cie, Basua.

A LOUER
Appartement de neuf pièce»,
BJ Samt-Aopelo, n. 10.

S'adresser au bureau do jour-

M. A. GEOHGES
DOCTEUH-DENTISTE

AMERICAIN
a l'honneur d'informer sa noro-
lirenBe clientèle de Castia, que
son cabinet est ouveit tous le»
jours de 8 à 11 heures du ma-
tin - t de U 5 heures de i'a-
piès-midi, 17. Bd PJOli. au 1er
étage, au dessus du café An-
dreani.

prli

A LOUER
P B É S E N T E M K N T

DPUX tirantU magasins, pou-
vant wi *ir d'i nlrei>ôl, maison
Uanceri. * .-1 i. mi- .le U Or--

^adressera M. li»8?eri, i o-
lrei»r<'neur.

SERVICE RAPIDE DE PETITS COLIS

FERNANDTCAMUGLI
48, RUE DE LA. RÉPUBLIQUE, 48, MARSEILLC

TARIF DE B1STIA A MARSEILLE, DOMICILE OU GARE
de 1 à (3 kil. • . . 0.90 II de 10 à 20 Icil. . • 1-90
de Oà S . . . . 1 10 de 20 a 2û • • • - 1 "
de 8 à 10 » . . . 1 50 j | da 25 à 30 • . . 2.50

LM oolU daiiint Un remit t l u i i i t H. LQSIHCHI, Un* do NOUTMU Port. T
ton» l u Lundi, i l Indu m u t 10 h»urti du matin

"* M. DAUPHIN M ATT El, actuellement propriétaire du Grand
Rêttaurant français et de {'Hôtel d'Europe, ancien ne meut te*
nus par Madame A. COLOMBA.NI, a l'honneur de prévenir le
pnbltc qu'il vient de restaurer & neuf ces établisse méats et
qu'il pent offrir aux voyageuis tout le confort désirable.

L'Hôtel se recommande pa1- sa belle situation, au centre de
la ville, à proximité des principaux établissements. 11 possède
en outre un superbe jardin où les consommateurs peuvent
prendre leurs repas pendant l'été,

Dea chambres indépendantes très propres, bien meuDlées,
avec lits à sommier et linge en fil de premier choix, sont a la
disposition de MM. les Jurés ainsi qu'une salle réseivétj pour
Isurs rej.as. Le tout au prit de 5 fr. par jour.

Une voiture au service de l'Hôtel attend Messieurs les voya-
eurs à la gare et au quai 4 l'arrivée deB trains et ûes batenox.

Bastia, S et 5, rue de FOpéra, Datlia

j FCi » yirMil • (Bpuoije» du Bluta), ï i , rue llouetior, it.

{Ex Secrétaire confidentielle d'une Reine)

C O N S U L T E PAR C O R R E S P O N D A N C E
Madame Véc, dont la science çsi universellement appréciée par

les savants, a fait gagner de nombreux lots. EJIe fait réussi,
n'imeorte quoi : affaires commerciales, amour, mariage, procès,
pertes, héritages, divorces, maladies, calomniateurs, emplois,

' avancement, faveurs, etc., rtc-, etc.
Dans un but bu ma ni taire et pour r.'pandre si science, elle in»

liqoera gratuitement le» «secrets cl moyens do ga^iur UD gros lût
a la personne digne «TinlériH gui ta consultera ut qui s'engagera a
U récompt-nseï- après avoir KaKm'-

Madame KÊE consulte aussi bi<>n p.ir Correspondance que de
ve voix. Il Miflii de lui wrin1. Discrétion el Loyauté : coiiuulia-
ins a moitié prix aux tecu-nrs ilu jnnrml.

ANCIEN UBINEi PfUOERE
UERBE SABATÊ

d u L y c é e
SUCCES9KUB

. T.F.NTS & UKNTIERS
(Systèniffi putedionnéa)

OHTUHATIUN
& tXUAtniUN DES DENTS

sans douleur
14, rue de l'Opéra,

m t SlBaTt •••»••••••• • • ! " • * • • "

B , t tr . • • f .rl i cantr* ««ti>i« saarU-

1

brl cation 4t,u artilc-all»

Ijr- Ucmaudi'/ tluu>. 4wu»
les Culés: L* CÉDRATINB
de U Maison L.-N. MA.TTU
•t C.i.qneiir très apprécié*
et* gourmet*.
L'un de* rfdocUurt g

MATTHtm Otxtwn—u

Buvette des Messageries
T1HS ÏHÏÏS Ht OPIUJlfiS

MERCERIE, EPICERIE, CONFISERIE

ANTOINE-FRANÇOIS FILIPP1

Royal Windsor
LE OiLtBIW

™rmt.ti Mjal IMiir, Se tmin

„ . , . . „ . „ . . —', ru*» d'Enghien, PAUL
farol tranca HIT demanda an Prospectas contenant détails et attosUUon

12* ANP4EE LUNDI, \:\, ET MARDI, U DECEMBRE 1897

MATTEI et C". Liqueur-apcTltlve, dlgestlve, dont l'uni
>otirs«Uer «t modéré ImcUlle tonte» les fonctions de I

Distillerie J.-U. BLANQUI Fils, Fondée en lSi
QUATtUE D\PLOMBS DHONNfcUft. — VINGT-SEPT MÉDAILLES

RA BL &1
Le p7us agréable et le plus fortifiant de tous les Amers le Bitters connus

ru également le plm répandu t le plue apprteH dam toute la Cône
SMT7X. DfiTOT P O U B X~A. OOIWS

l e la GRANDE FINE CIUUPAGM CH.4TEAG-BLAKZAC k h RHUM COLOMM). import, directe de la la r t i r i
M HmmZtm t 1. T* CI* • I1T1

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES
JOURNAL

[ R é d a c t i o n & A d m i n i s t r a t i o n : S, Loulevard du Palaia, BastiiJ

it reçues IUÏ Bumui du Journ*.
jfaitadivers, 1 fr.— Kecltmr>i<:<-iiiK''I.U.T3- Diverses. O.:M> — Judic 0 .35

QUOTIDIEN
CE.NT1MES

Correspondant ipeciat, • " JULES B*HIOL, 41, m» FonUiû», i P

n wt. 2O fr. e tuoia, 1U >
P*»T 2 2 . . 12 .

firi >!•• répontt ptia rfe."

Ancienne Maisc
MANN & ILGEN

44, Mue de 1* Folio-Màricourt

LAMPE " ECLAIR

BtiiAMI: DU BORG

GARTES DE VISITE
IMl'KiMÉES

en tous genres «t dâ tous format!

.IXCUXïttt HAhLE TE CARACTÉ&Bi

ois dans l'inWriear sont' faits
.nf dn U rôcsptlsn ds 11

LE CALENDRIER
ftn B'LTSiomw'tttn: Salai Splridloa.

SOLBU.: (heure aitiomle)

-, C h. M m. - rj>ii<bfr, 3 h. 55 n>.

D«Blar iiaarflAr. le Ifi - Nonwll», le 23-

Ftn nu n n i n i ! Silnl Forlunt.

MAISON L.-N. MATTEI ET G1

La Cédratine, le • nec plus ultra des liqueurs. > — I/Amaro Mattel, le meilleur des apéritif» OODDM à ce M
Le Vin du <'*p-i*nt: «u Qula^ulna, QuitH|Uina supérieur.

Eaux-de-Vie de via et de marc depuis 1880, t véry selecled. >
« Sirop» 1 oroaeille, Orenadine. Orgeat, Calroa, pur sucre,

Ocarettes de toutes sortes, sans colle, faites A la main et à la machine.

13 DÉCEMBRE

Bttsneje_la Corse
IVaprèa les dêclaratiuna [aitea par le

.linistre de la marine 4 la commission
lu budgol, les cràdila par trop mini-
Des prévus poar t'ameliorstion des
léfenees de la Corsa seront portés a
J0O.0OO francs. Aucun rensaignement
)'M les Iratani à elTectner ne ligure

lus la rapport do M. de Kerjégu; so-
ndant, il ïaot prévoir que ce crédit
ra consacre ei: majeure partie à Ho-

..aoio, la position maîtresse d< Illo
In de nos correspondant» de Corse
ans écrirait, il y a plus d'un mois :
i 11 parait certain qu'a la suite de
l'entrée d'an cuirasse, le Ttrnlle,
dans la baie de Bonitacio <ju«qn •-
lors réputée impossiblel en juillet
dernier, et des rapports do vice-ami-
rai Hnmann sur nmporlance slra ê-
giqoe de cette position, le mv'ulre
•ucait décida d'y laire etécuter cer-
tains iraviui d'appropriation tels que
crensements dm calanques le I Are-
nella et de Catena, urags««s des
fonda, redressement des courbes du
cbenal, de nature à (aciliter 1 enlrt.
et le maintien dans cet admir.ible
port naturel d'une division de «arle-
cOlea cuirassés et ,1'ane iir,port»nte
Douille de torpilleurs .lonl 1 utilisa-
tion, an moment d'une période de
tension politique, n'a nullement, be-
soin d'étie soulisnée-
. L e reliquat disponible du crédit
Dréctte servirait à augmenter les res-
s o g r e d-Aja^i» comme poste de
suUono.ment de » H » « •' J
agrandir le parc i charbon sur le
contour de la baie des uinnes. >

• Ce. intentions de la manne donne-
L u i donc partiellement sat.sfacl.on

q q q p
pir HMadaml .le téatreaM laiifaMloii, O'MI
KMII pi* malni rcfrMiblti. •< Jtwl II Mnii Ivq
qa« l'on perdit l'twitM'il*. >JJ M de*Ti>I pM

én lac(>D>4al«Bi d« tm
d'égirar l'oplaton (Mbl^M, M <*•'#!'•• M
m t M l II jufds. ,1'iea>«p(lr m m»m
caloM, la rBod«ratl«ti •> U *ér«nti« «ni

deràua**M ICI**. Il i'r

• * ! • ! de* *|eau de h tores
. .oit. d'une enquet.
r l . aiWlion tml.uir. de I.

l:

wons parcoora l'Ile dans ce bot i t fait,
ressortir le danger de l'organisation
actuelir», surtout du défaut de port de
guerre fur c<?s rivages eiposési aux

| premiers coups en cas de lutte mari-
time. Nous faisions ressortir combien
il importait de donner à la Jéfonse
l'unité de vues et de direction.

Cette unité de vues eiisla-t-elle ao-
I joard'tiui? f̂ ela n'apparaît pas d une

in évidenlej comme par le passé il
y a une Corsa maritime et une Corse
terrienne. Les travaux projetés par la
marine ne semblent avoir aucun lien
avec ceux de la guerre. Ainsi l'aména-
gement du port de bonifacio, œuvre
indispensable, se lie •Hroiiement a la
défense de la [ilace par terre. Va dé-
barquement est possible par les golfes
de Porto-Vucchio et de Santa-Manià,
permettant d» prendre la ville à revers.
Or, la il n'y a p u la moindre défense ;
on peut urnvtir sans obstacle jusque
sur ie port! Il laut donc prévoir quel-
ques batteries, des lignes, cornue di-

it l'ancienne école de fortifications.
Y a-UI des piéviaiunB au ministère de
la guerre 7 En tout et pour tout, nous
trouvons M,0M francs au chapitre 47
de U 2e section. C'est juste ce qui est
nécessaire pour compléter les ouvra*
geu > n vue de la SarJaigne.

Uais la question ports et fortifica-
tions n'eit pas la plus importante poar
la défense de notre admirable (>«>»itioo
dans la Méditerranée, opposée à la
MadJalsna el à lu Spexia. La défen-
se par les hommes est bien plus im-
portante. Le 103* vient d'arriver »n
Corse; comme par la passé, il a occu-
pé les principales villes ; deux compa-
gnies vont de lasorie garder Bomlaeio
avec quelques artilleurs ; effectif déri-
soire, insufiisant m-Nae pour le service
des pièces «n y mettant les fantassins
dont ce n'est pas le métier. Si une
guerre éclatait brusquement, [îon.facio,
situé une beaie a peine de la Madda-
eua où les Italiens ont des forces oa-
raies et de terre considérables, serait
enlevé a .'improviste, sa garnison se
pourrait résister.

Il faut donc, comme nous l'avons
souveoL proposé, donner au moios un
bataillon a cette place, en le consti-
tuant comme les troupes alpines, de
façon a mettre i sa tùle un oftlcier su-
périeni du grade de lieutenant-colonel
pouvant avoir toute autorité sur U de-
tense mobile. Un régiment disloqué
comme celui de la Corse entre Bastia,
Calvi, Carie, Ajaccio, les pénitenciers
a garder, Sartene et Bonifacio, n'a au-
cune cohésion. Il vaut mieux donner

iraoumottie à s o divers éléments-1

I

çflur.iia.u,

LÉCVKIVBK
. Pofltpiroùtut Mrtl l'j

. BicilUr coDdalumta l»f 4i»|*.
. V*r\* d'aalréa d* !• Qi inbn t concl
icilrue.
. fuca ordia.ir» du (il.
. Plica lût été inwift I* Kl \« malt*.

. Har uebtf d« M Q | CI) U l éu «ta II fl

S. Cwipé ci. urall cotdv* l'UMui
'3. <;b«mln*«.

10. 11.11a

11. V—lltM.
It. Ttble.

i. Armoire.

t l J . TackH da uat.
Ul. £npr«tr>iw da pl*td droit d* • ' • •

Chaque bataillon aurait son artillerie ;
il formerait avec les gendarmes, lee
douaniers et les forestiers de sa cir-
conscription de recrutement an orga-
nisme complet, très mobile, bien dans
la main des chefs et sur lequel le
gouverneur, en cas d'isolement su dé-
bat de la guerre, pourrait reellemeut
compter.

Ces bataillons, pouvant H relever
tous les deux ou trois ans de garnison
insulaire A garnison insulaire, évite-
raient an 15* corps ces dislocations
triennales qui sont une grave dépense
pour le Trûsor et pour les offic;or» et
un grave embarras poar l'instruction
des troupes.

Nous avons trop souvent parlé de
cette question pour insister davantage.
Nous en parlons aujourd'hui encore,
parce qu'il nous semble utile d'insister
sur le danger dn manque d'unité de
vues dans les améliorations projetèes-
II faut que les sacrifices do pavs ne
soient pas accomplis en pore perte, et
que la Corse, maille centrale de la chai-
ne de positions militaires entre Toulon,
Alger et Biierte, ail asseï de solidité
pour résister môme A une expédition
poissante. Actuellement, n faudrait peu
dViTorts pour s'emparer des centres
vitaux de l'Ile- Le courage et le patrio-
tisme de la garnison et de la popula-
tion empocheraient évidemment l'oc-
cupation dn massif central, mais si

les cote», Sainl-Floreot et Bonifacio

notamment, étaient aux mains don
adversaire, notre puissance maritime
en serait grandement affaiblie, peut-
être même annihilée.

Cour
Audience dn 13 Décembre

Prétùttmee de M. U eonttiiltr STIFAMIMI

L'Assassinat U M H p
de fiorgo

Homicide volontaire prémédité
Vol qualifié

NOM » . J » I • un hnra riconl* c
é-*Mii«ot. Il R'SMI •oem .ta nai Iteitnn qui • •
ainniiMa IH Jfiiitl» de ! tiuttiatl , * cbKtia
M wafieni d* lémaHoit <\m\\ i todai.ll M *ih«, si
dw raiiillulniaai tjai cacent lt«a • • m«rMni
itt l'trrMUitaa Je I'HIMT p



Nuai proliom de eetla elrcDr.sti.iKa pour r i -
tlim«r contras l'avons ilêji lall n>»4 '•• l l nS' f o i *
<ian« cajoornal la c ftailon d'uni» »uiim • • ' -
luUirc ilastlnée 1 proiègar lei wlsonnieM conira
UHB milMlfia carlostltsl dea procédas lndifciiat
il'uns population el»M;ée> tJ-ml il CMtiêBl da
préimir le reiour.

D«, U pmoièra heure, les ïborl* d* I" P"-
sun at lis rues que doit parcourir J'usca.s pouf
êire coii-iuH m [-ahli <io (aslice fegor((»m d»

L'io IJOI* nom

1UO l'accu** -io

eoss siitiouna (Uni U

p.rcourtr; II 00 SB

l>;,iucuup le monJ* «u pilai'. Mal* la MTtlC*
d'or ire»" iri- li.oureaaomeol I.il. 0 ) ne pant
^nr-iwr -I ii» l'hé-nydet*. lui J.IÉMI rôiertées el

inuler lai >#tamanu qu'il porUll la «ailla al qui
étaUût pr«qn« lolilenanl Imprégné* «a Mn|.

L- olorm.iioo 4 atabll qua le d'i juin rtllol
i'éuir rendu i Borg ,̂ •tiprj. da Qt.llicl.lii, pov
Iql dituaofttr da l'argaot t 'lira de prê\ lai dl-
stni qu'on lai naît volt ton porta-(aullla i Bti-
l i at que l'i! ne tromalt pu cem franoi ou loui
•a moins qimlr*-»lngtj Ira ne» po»r atbaiar lei
cuirs neceisaltei 1 M proleulon da eordooniar
il M lueraliau iim.lt qnalqu'on,

QuïUibiDlel sa fumai» qui ravalanl imité i
', l'sibordrsnt 4 M calmer. Trot* Jnurs

a Pielrapola, II déclara i Cileadioi JMO-
•"Vançou qu'il i-att cnmpale>nent parda en
jauaut au htceiri, i Bailla, la •arnma da tant
Irancs qu'il m i t luuchée en ptjeiuoot du pria
de «enta duo» parcelle <le terre *p prient ni a

il.nl rlan, 11 naît 1lnlp* lai biens da u (anm«,
M u via datordoonaa, l'aiall en qualqae tort*
rMvll aai t ipMtu» , II a de plu llubltade
tiaral. Ëa 1893, 4 AU, am II atoll wldal aa 3a

dloianterle da llgaa, il fat nrtr t i aa

r J d'un porta-monnaie conlanitl la «mo-
rne de 37 («oc» «yil tanilt da voler pandiu'
U nuit an préjudice d'an mlllialre.

Ko coniiqaMea Fuiinl Jean e*t teciué d'à-
folr 4 Borfo, dam U onll dj 21 on M jnlo
18U7.

1. VolonUlrameni doooé I* mort 4 Uallfcbln
Herre, chef de (ire, et ea aise la circoaitanti
aggraunta de la pré noédi talion.

t. &oa*tratt (reudulmiament, dam ane mal
tan habltén, ana certaine loonme d'argent, une
montra et un retolter au préjudice da lui corn

i quel

l>«r*°ni>e]le.
U Ci» r entre ea sà.nc», elle eai composé» de

MU. Sirj.iiol.iirésideut, Harb el Duriu», con-
cilier», UM.teaic.

H, la frocunur général Siurbâ* occu.<l«
Luieult du [Himl'âre pabllc, *««Ui4 par M. la
*. bsii!ui Air-gtil, M rot»*.

U»ti lmvh de ïouier» et Haeilraccl Mnl i
la Uirre.

K. la ftocnreur général requiert l'abjonciioa
da rie»! jurai suppléinU au jnrj do jage-

li ait (jfccé I» tu drite ea t"rt dei jtiré..

Le ml ni.lira public • récuse quatre.
Li d*ltine n'eacrce aucune rtea*fioo.
Ou cou*(»i<) l'iJootité de l'acen** qui déclert

.« ,,oa<ner K.imi ie.n t «ira M* de S8 am. u
eio-e» la [xulesstoa de cordonnier i Serra dl
FigmulMtù II eilDé.

Il eoteiituita donna leirlare, p*rM.>e|re>-
liei Or»itmui, ds l'acte d'accnialinr **l aat alnri

Acte d'AocuBatlon
Le i i juin 18% emre ùml heure» da naUn

le uiupcneQii'i'ielii'jit'ierre, rhel de gireda Borfo,
é'i>i inarf Imnlme >ar la p *n<-h*r e« M cham-
bra i couch-r <1u 1er «lige, au milieu d'une
nnre Je « " * . ' * f'K»r« et U l*(« crlbléw de
h el'ure» el le cou preaque ea'lêrement wrlion-
n". L'«t>it>1n qui connilssilt parUlieneol Ici

Ia4r^l« do m-ili- hau»ée, enempori lit un Ion d
ri« U I M ' -tr i l Ir , uns MH-HI» r*i*il«merl I n -
|H)iUo<e rcnéaerilini lei éconumlii de II «Ic-
um-, une no..ire r\ u» re»o*«f.

L-a 1 m, ç 1.1" 11a Hrd*r*ui ftai i aa parler ior
FiKiil J-01, .Innl le liogn* el l'iltKade <UI-
p« t«i trtUa' Irappe l'jiieoKau da (rire d a la
wcinoa, Saiomou yalt.hlnl, qol *pr*i un entre-
tien qu'il teiult d'aïuirifec lai la ko demain da
, r * f . t a r l a place d<li | ira da Uulla, la i l -
tntl.H t It |*ndari.eric. Fttai qal la aalijlt
i*- [»*•, l'éiaol iprça i)a'il tiait f»upc>aixt, prit
lin«éll*lriieiil I I 'a|ie.

. .1. J , no lié u n i m lard, dei 11 he* it

e,n'ili>oruii *|il*iia(il 4 li fi*«re ai eai mitm
p-,,,^,,,.1 .luji.li't» tèitn* «.«qeeai'ai. , <
i>l iKinl qa« H. •«••£.hin. Portas* «t.Il 4 4
*i lrr,.rn»ioQn* ««'•( n'uni pie W#( I 4 elkr
la i|é>ii<iicir 1 I* jt*'le*.

L* i'> \*m *** * havre* <>u «nir rinçai?!
qui >v jit ,lir!(i»er i* teriliolre da u COOIHHÉO*

elle.
Il pariiswltà ce momenl tellement déieipiré,

qu'il liai encore ces orouo» : • II ne me reMe
plut qu'4 me bralef la cervelle oa bien icoai-
raturmin rféiislro qaeleonqis. • Caleadlal lui

' p i j i le iléjeuner et le dlinr.
j l,e mène jiar il rencontra Ullamsnj Joie D h
l qai lui av.ij remis le 5 juin les MOI franc*

qa'il naît di»ip44, «I il lei deowtda na« ooa-
«elle soin me d argent an lai disint qull u'aiait

i plus on sou i s« dilpoilnoil.

I O i t dans tel énl J'eaprll q<ie Fuiii «*' PfU
( le i>) d. i)âns «rt;

( il* Strri di Flamortw <il

1 tl a«*lt *u la lemme de (Jiiliehiûl qui s'j irau-
} f.it dduuls quelques ioan. Htit i l i qaa te cbel

\ da lire conduit s«ul deas aaa miliaa laatea.
. Au puufe da trila 4 Boria II a *u Quilicbinl

' qil l'a pr4*ao« qu'4 t» rentrée It l«i donne-

ralt an paili psqual poar son (rira Salomoo.
i Arrl.é 4 Buiii avee l'iotaaitoa bien irrlita da

ccunniellre aon cri un II piesa la soiria d« dlm.n-
\ cht «a conp<ttle de Smiamaria Aa4r4 «I d'a«-
: lrmiBdiii<ui i*ec lesqaalt II m i t l'habttada d*

' jiuer «i biccsrs, tint loulel -î» prandra psrt aa
: jeu cornue ans. Vers minuit, il se tépire 4eMl

cani'adai, poar oe pies re^trilire q*e la len-
| damin mardi 4 5 heure* <1i mitin at aller en

\ conpafole de Santimiria prendra ait a tasie da
' lait 4 r»«berge d'Srnlnli S.ton rae Sitôt Roch.

Hit en deiaeure 1e justifier l'aimplol da roi

lemps p̂ n Min la journée dd Iuo4l ri, la nuit la
rmril h'aihl, qal n« M séparait junil» de v i

compiitnoni <lajau, l'asi trtwié daus l'impots1-
btllit : • :Jiitgnet ans uale parionna poutatl

sltesier l'stoir m.
T<u< au eoolr»ir*p dsns la nttH U cflne, i»

lénuln, Luccha<il l'tteel, a sp«rcu rimni da la
<»•* (erréi ai In a Î^IUMUI la cldmra de la pro-
priété Haggl an lo.li'ldii sultiat le (oui de la
r< ule, *ers Bittli. Cet ho «me dsos le si[nelc-
ntoi q le le t*«ola an dooaa carreapoed eue'a •
n u l 4 calai da Kaaiol, qel crsifesat J'éira poar-
aulvl t»jl( dee eharet teUas qsa L«:cbetil aa a
«le d-aneol Inpraialoii ié aa point la'llaa a rail
| ir i 4 Jata-Maha ai Ujarioiqaa Cla*aldi»l annt
s*ne da canulira l'aausaiBai 4a ensf te

«I>1, a précédé, >ccotDpi(n4 oa tuiit la crime

ti-JuMi spécifié.

Sodsat* et on témoins eDi éiéaselgnés 4 la

reqnèia da M. la Procureur |éo4rsl. Quelques

nos n'ont pas ri pou do 4 l'epjel da Isor n«m,

tn»U II Ml put4 oalra am débit», laars dépa

•Ilioai ne piralssaat pu lodlspanobles à tl ffll-

nllafUiioa di la tenté.

Interrogatolra
p. — Voua Hes représenté comme

homme adonné â tous les vices, syant dis-
sipe tout ce que possédait voire lemme. Ce

i renseignement esL fourni par voire be«u-
! frère GiudiceM, qui est aussi le beau-frère
' de la victime.

R. — Mon betuirère n'a. pus dit vrai.
Je n'ai vendi qne pour deux mille ir
de propriété* dépendant de la succeeiion ;
cet argent a été employé au paiement de
dettes contractées eo commun avec mon
beau-frère.

U- — Vous avez dit le contraire à l'ins-
Iruetion, Vous a v « ntfnw, en présence du
Magistrat instructeur, demandé pardon à
votre beau-frtTe de ce que vous aviez fait

R. — C'est 1« Juge d'inslruction que m'y
intrain t.

j D. — Avi
OtU seph ?

s demandé «le rament k

- V.il* lie

L«. ai.«aile, (nè« -'H riMvaal de) moin*», t a ,B0-
• I H H I U ti rm-nit lBoiu (-mr i«ni«rd« • '•m-
btr^u'r ixur I luIU au Jé,iiri (u pr««nr^»-
qt*b>t. Sic! p»r <ie«i (t-o1*r**n, r*«i »t «or II
••<> lo an r#t»l*ar rairfè 4e M porhe. Il lai
ItWit « Mil» «em iléurroé, «ne lutla Kèt •(*•
i M I I ' i *i ir- « i e< IU rja «re.ii IOM l*s trais
•W M m , larHie an |*«Ba hou .ni- de selae aus,

IVidrtl U laue, Fi i in •'jtran.nl t Birtdi
q«l M I^BJII p*f a coa,, s'aM 4cr>è : t U!i I j>aaa
haosa*, saa»et-«i»l la «K, uas q«nl on m'it-
iï\r al l'an <ne lue. • Pets Se liurnaii rm 1rs
(««Jjf ,»•* 4>i l'aoïatf anêt. II l#»f JH : « T M I -

îin ,]
, sea Trèrat»r la ! • • • • de la fi

Si^amn yiHi(hmt ai d'.atrei léi^olni # |Me
dn IM, riBeatpé a é** troati J4ieniaar d'an
p.>ria-e»imaa>a cas)te*sni le eonme da aal
Irwe». uu,ire-»t«r cinq «•>"»•»-

Aq «<>•»*•( Je ion «nt»!•!'•«, f.alnléialt
f.ir-mr Ji B>U« thamsn, d'un e*'*ç o ai le
rfp«i r ' i f f '<< paaulon*. Le Mardi mtun »P''«
I* en M tl «'éiatl w é n d'to pamelaa da »a-
Hm m 4 « M M M t * « a., «Mia-l alatl dlae).

Les njtn»«j éa l'art ont cansieié la »le-

reaatwaalle race ueou Iro4s Maewrat, Iki-
1*1 a*«c aoa erae atqesnl*, aa pal se M «•>-
dranfalalra al lae aatras 4 l'iMa d'usa a rM
trmchk >ia q*l parait éirt an traack)«<, Hi aai
«lirait M aoreeaa de 1er q*Ms nat lroa*4 d*at
i u àt plaie, da erfcae de QailichUI, al II t éU
éi.bli que FMIUI yw^d.it M a tl|a dt bob I
l.^utilt |! auli ado.14 oat denl da paijoe dit
4*. Firt.ar. Or, II résuile da la todiparilaan
u«l a été Ijlie ••<•* on c'oa qat n'«il »«tra rbo«a
qa'uaa dent de palf né «ta esrdnr qe« l'an 4tt
Iniiraments q>l a sar*l 4 l'asisealnel d« (Jeltl-
chiai s «lé Ultrlque avec un cl»u serablabla.

Ëalin Isa cojiiaiatlou Mi<)«*:iae il a 4M pro-
rédé sar Us IMBI , a* l>tiiBf* dw i4iaaaw* da
Piiinl qal aiaieat l«as bManaeDl Imprégaée de
une, aib4«eoi da dioamtrer jasqa'4 la d«nlèra
énlMteaacsilpaWlli4.

Et tSet la trima «twoipil, I M M I lai aullae
oitt Mi le*llléas aisai qua l'aiiMiaat 1«* an-
prelnles da pt*l dnxi, asetafUalé al las llagae
n«c«lé« de un( qua l'oo r a décotvant,

F.Blnl a Uisaé 14, poir aluri dira, aa afee*-
iura, or raa antprataïae da plad drotl corna-
pondin' eiadanwM 4 aon atad, pm«aii«ai d'w«
paraaaae porUul M M thMaatfla 4 airtaa, 4 ral-
aarw iris teuaa c«««a tailae 4 M ehaaiaaiiae
da Fudal, ban la chssnaatla da pwel droit da
liwa'irf 4lt>t teapiataaMai la^rrgotc de sans
4 1. raglaii pUnutn.

•«i(rt i«*>aa cea praai*aB aecablaotee, Faalttl
pwitu» i proiaeur da » M loaacvnca, suis cea
d4aec.io.il ne IODI p.i n*rloowi i ion! datrai-
i « par \*t 4l««anis J« l'ioforiaeiloa.

L'iacalpé a la réaauHoa f«a MbaacM, M -
nteKM fcw. IU petst.

K - Oui
D. — Avez-vous dit k Oltomani que

voue trouviez dans le plus grand embarnu
et que U came de vos embarras devait
être attribut à QuiUcliini-

R. — C'est posaible.
I). — Cela n'ft*it p u . Vous avis;, perdu

au jeu.
R. — Alors pas encore.
D. — N'avcz-vous dit que vom aTirz be-

soin de cet argent pour voua établir à Pa-
dolone.

R, — J'ai dît que je comptai* aller faire
des souliers à Padulone.

D. — Et au lieu d'aller k Padulone, vous
venez a Baatia pour jouer.

R. — J'ai perdu une quinzaine de francs.
D, — Vous ave/, dit cinquante a l'infor-

mation.
H. -_ ( ) • m'a mal compris, c'est Mala-

kof qui m'a entraîné A jouer, je lui ai don
tté 10 francs qu'il a perdue, et j'ai easaT*,
une partie de G ou 7 francs.

D. — Arei-vout joué à la campagne
chez RemiU et n'avei-vous pas pardu 33
ou 34 francs.

R. — J'ai perdu au Capannelle seule-
ment 15 ou 1C> francs.

D. — Combien vous re*talhil ?
K. ~ Je ne me le rappelle pas.
D. — Vou* vous presrnU» sans argent

chez divers négociante pour demander du
cuir à en-dit, faisant valoir divers prétextes
pour i-xpliquet voire manque d'argent, on
VDUS a reftiw la marchandiee.

| î . — Ou m'a refuse la marchandise.
D. — Vous êtes Tenu à liulia à l'hôtel

Bartoli que vous quittez «ans payer.
H. — J'étais venu à FUstia po-jr voir le

rentier r.iudiceJli qui m'avait promis de l'ar-
ftrnl, et aussi M. Antoine Ëniroanuelli qui
m'en avait «perer, lorsque je lui eus fait
savoir que j'avais perdu mon portefeuille

D. — Vous lui aveulit qu'on vous l'avait
fol« ?

R. — C'est possible, mais je ne me le
rappelle p u .

D. — 11. EmmanuelU voœ a refusé l'ar-
gent n'est-ce pas, pare** qu'il vous connais-
sait- Vous Avez été vu le 6 et k» 7 ; elas-vous
«-te* all<> à Borgo k 10.

R. — Le 12, je su» aile an Fiumorho et
si je n'ai pris mon billet que jusqu'à Borgo,
c'est que Quilidnni m'avait dit que sa lem-
me prendrait le tnun avec moi jusqu'à P « -
IrapoU,

D. C'est la première fora 1411e vous dit*,
cela. La femme Oailiciiini est arrivée i
n le 13, le jour de Saint-Antoine.

D. — Vous avez, à Pietrapola, redemandt
de l'argent à Calendini en prétextant
vous avez été malade huit jours à Baaiii
qu'il ne vous restait plus un sou.

R. — Non, je ne lui ai pas dit que j'ai
été malade.

D. — Et Calendini à Pietrapola, l'a.

TEipWll.0

R. — Oui. je lui ai dit que j'avais
mon argent et que je craignais une
di- ma femme et Caiendini m'a même dit
" Comment tu as peur d'une femme. ,

D. — Le témoin, au contraire, dit
vous l'avez eflrayti et que voua luiiavez di
1 Si je ne trouve pas d'argent, je suis
gé de nie tuer. ,

D de l'argent en aviez-vous sur vou
R. — Oui, une vingtaine de francs.
D. — Mais Calendini ajoute, que

lui avez dit : " J'ai demandi- de l'argent
Quilichini Pierre, et il m'en a refusé.

R. — Non, je ne l'ai pas dit, j'e
sûr.

D. — Le dimanche 20 juin, vous parti
pour Bas t la et vous ne dites pas h vob
femme mie vous partes pour Bastia, mu
pour Padulone.

R. — Je n'avais pas a le lui dire.
D. — Mais à d'autres personnes

avez bien dit que vous parliez pour Pado
lonc?

R. — Oui.
D. — Quel intérêt aveiz-voos donc à

cher le but de votre voyage f
R. —• Aucun, puisque j'étais sûr d't

rencontré à Bostia.
D. — Quand reviendras-tu, demande

chef de gare, A Borgo.
R. — Demain ou après demain.
D- — Personne ne TOUS, a vu à But

depuis le dimanche jusqu'au mardi matin
R. — Le dimanche soir, j'ai

Santamaria à l'auberge Sîvori.
Sur la place j'ai trouvé Buresi.
Nous sommes allés au café Jean, an nu:

ctiê, puis à St-Joseph, dans une bu<
je n'ai pas joue.

J'étais venu à Bastia pour revoir H. <iii
dio-lli -l M. Kmmfcnorm q.û m'avaien
mis de me venir en aide.

J'avais une irenUine de francs sur
•• que M. UUomani m'avait donné
reliquat de la somme do 100 francs, qu'il
m'avait prêtés qu'en partie et '20 autres
j'avais.

D — Le dimanche soir, 90 juin, pop
quoi n'allez-vous pas à votre botel orl n»n 11» sait
naire ? Pourquoi ne jouez TOUS pas, TOU
joueur incorrigible ? Et vous m l e i jusqn
2 heures du matin, le lundi. Que devene

ont* f>*i, la Cridit Ljonnti^ T>1, U Sociale Gêné-
nie l i ï aa graada fermaté.
H«a iuer MO fr»no-,
L'botioo de la Oie d lK-r»elie M t bian itabiit

iu ouradeltO fransa.
L« obligation d l l . C . Auiiliure d«» Ch«-

nn>a de 1er aont tfi,Ba«i p.r un maténel roul.ot
de 0 u» •!• S.»00 w '«Onu e> pa,r lia ttrrtiot <\*.a
piiouù w.^ou *ur li.»itutU»ûiit poaéa pi in de
39 kilamatr«a de vo.erf farrea*.

L'action l:LnarojabI« se muotiant k 195
Lea obligation* Saloniquo-Coa.LDtinop'lt ont

taejoure un bon courant «.affairai » ««g franci,
linai qui Ici (.hhgttiuiM timyrae Cmsabi nou-

» de It Ci* dnn vaiture» 1 Urbaine
50 f

Gazette

R. — le Hiii allô me coucher au Squàrt
• BTV1.*BB.IVB.V mm.T'

«tin, j'ai sa is ie au départ du ba.tew , DireetitM U*oij p
le refiment partait et je n'ai rencontré p»
sonne.

Le matin à neuf heures, j 'ai renconl
marclié, la bonne de '

Agottlni, aujourd'hui juré. C'est le nom
Agostini qui m'a rappelé qua c'était

bonne.
Et le lundi soir, j'ai dîné chez Sivori

dîne la veille.
D. — Voua n'êtes pat allé a Borgo.
R. — Non
D. — El le revolver !
H. — Je l'ai acheté * un individu^ ^t â t l

je ne connais pas. que j'ai rencontré
Nicolas, qui m'a demande combien coûlu

passade de Baslia à Marseille el (p*
après avoir marchandé, m'a laissé son n
volver pour le prix de 7 franc».

Si j'ai dit à Santsmaria que je l'ani
yé 35 francs, c'est pour voir * combien :
appréciait la valeur.

D. — Et le sang que TOUS aviez sur vous
R. — C'est au Square que je l'ai pris.
Aa ï^quwe, je me suis roulé sur des tew

morlea, qui étaient probablement a»
pregnées de sang et pu» j'ai aaigné <tu net

Bulletin, financier
Parla, la • Passa.W» <* •

La Uarabt, e.a< e btaa acMallii le v«as *•
Niât, s'Alan n neallMtaa «ndincsi. L» î •*
H *D rvpnea i 103.H, ]« j i\t «It t
Htm «ubiieaanwaM d» Credn g g

elnli panJua htar La Crédit P O M »
M. Lee •a4i«ai'«*e faai l'otk* da 4

-- * ^ j - i • • — - '. t j

ni a» da Fer Fricç» » ••m obaGgemBDls.

Ce qui na change pas
Tout change SOUÎ la ciel al loul se renauielle ;

,u, depuï»qilni. ms, eeottormea de clupeau,
i juaa par soiluen; w l i l'oJeur du Congo
toujours i Is mode et peui-é'r*, éiernelle,

À. Piat, a» joronnur Victor Vamirr.

Théâtre Municipal
Dinetio» «V MM. it <he*. K- lv icam tt fiU

Ce soir,

Opéra aa l aetei, mualqaa dn Fellini

I ËRSONN&GES
», Mme Aribaril-Traofo.

dalglsa. Ille Lure Birborim.

•Ile Harto Péri.

R. Sflflna Beeacci.

•III,

P»ar la Locatloaat ••« Abonoamaiiu »'adrati
M. A. Pou), cetftaar, Bd Paolt.

' • - * - : - • • • ffxttfirr:

Ai Dtnclear du Petit Radiai*.
Kaatia, 'a 13 Décembre.

.'aifletwa;e lbéltr»U avait MOOOO* pour M - ;
Ji aolr, la »e«onde raprraeDtition du • Rt|j»-

evae H. ti*lab*r nia, j*o»« debatut,
t U IOIB du due da Mantoa*.
MU aanoBca, 4 ea qu'on noua • dit, aurait i

1 la publie bistiaie qui, U eoir wtmt, * |

TAaitriOKS iMOSPBÉHiQOM DO 13

£**o*iHT*. — 7 U.tret du malîn, + 10 5 ;
•midi, -f ttj-o ; 6 haarai da soir, + 1 3 0 ; Hui-
H«, + 16 i ; mnlBU, + 10 .

Bwomitn. — 7 sauras da matin, 755 mm. ;
audl, 7ùi oim.j g haaras du soir.TM n n .

Vm. ~ 9 h. dn malin, fi. l.lble brise.
4 !\. ila aalr, 0 , Id,

KtaL du tlal, cUir.
Ktat da la mer, .(liée.

IUI : maiiu, + 0,3i ; soir, +. 0,22;
i 9 baur^ Ju matlni i m|m 5.

Suicide.
Du l'enquête a Uquelle il a été pro-

cédé par M. le Commissaire de police,
il résulte que la mort de la nourries
de M. V., la lemme Marie Pellegrini,
est due non à uo accident, mais à on
suicida.

Cette malheureuse ne pouvait se
consoler d'avoir perda son lait et elle a
froidement eiécuté Bon sinialre projet.

e 22 ans et était née àl'-lle é g e
Foute Buggiano.

Houcrn

Nous apprenons arec plaisir qae 11.
rïor R Î i d d

pp
ROIUA

q
, coraniis des douanesMarseille, a été promu à la tre claase.

Pharmacie Raffaelli
La meilleure huile de foie de Horoe

blanche médicinale, extraite des foies
frais et sains, pore, sans mélange et
sans arrière goût, provenant des pô-
cberies de Norvège, se vend A la phar-
macie Raffaelli, place l'réia, Bastia.

VILLE DE BASTIA

Avis d'Adjudication

M. Cbantemps, député de
Paris, radical,» éléélu par 7,477
voix, coutre M. Morel-Frédel.
républicain, qoi en a obtenu
4,457.

Au premier tour de ter u lin
les voix s'étaient ainsi réparties :

Ghautemp8, G.095.
Morel-Frédel, 3,267.
Louis Oreat, radical, conseil-

ler générai, 2,573.
Pactorod,couservateur,1/Z24.
MM. Orsat el Paclhrod s'é-

taieot retirés.

A L'ÉIiYSÉE
Le président de la République a reçu

U. Pâte notre, notre ambasaadenr à
Madrid, et les généraux Alessandri et
Jacquemin.

L'AFFAIRE DRfiYFDS
L'Instruotion

L« commandant Ravary t'est renda
daas la matinée à la prison de la rue
da Cherche-Midi, mais il n'a convoque
aucun témoin.

On tient absolument cachés les noms
dea experts chargea de L'examen da
fameux bordereau.

Un démen t i
L'Intransigeant a annoncé qne la

ganvernemerit français était parvenu
a se procurer à l'ambassade d'Alle-
magne nne lettre de 1'ercperear Guil-
laume [portant promesse du recevoir
dans l'armée allemande l'ex-capitaine
Dreyfus arec son grade.

Le gouvernement français a fait dé-
mentir cette Infqrraaiton comme com-

La Chambre a dêci \A de passer 4
nne seconde délibération.

LE BUDGET
Suite da la discussion ilu projet de

loi portant llxation du budget garerai
(les dépenses et des recettes Je l'exer-
cice WJi.

ministère
des Travaux Publics

U. Camille Pelle tan critique violem-
ment le régime actuel dus chemin =i ite
fer. [I dénonce noire infériorité et si-
gnale les erreurs des fonctionnaire*
des ponts-et-cbauaséea.

La discussion générale est close.
I.es chapitres l à 14 sont volés, avec

ivers relèvements de crédits, formant
un toial de 500,60(J franos, dont 255 000
fleslinés aux p nts-et-c lia tissées et
245,000 francs pour U situation dea
éclusiera.

Suite demain.

•or U
île, fort Woor.
t u •inil'MUtioB. panl -il, aun
r» M. dviebar flb, »a f«T«or ds

in* otirooiqu» Uiifttrala
] M N daraiara - diaa laqa l
M. Trufa i I* premiara da

La Samedi 18 Décembre courant, à
deux hearea préciser de relevée, il
era procédé, à la Mairie de Jiastui, à

l'adjodtcatiofi an rabais, par voie de paiement inencte.
soumission cachetée, des travaax de l I « IIi inn Unnnlir. •)
rechargement de la chaussée de la Rue j L3 USulflfl IdfCDdDQ
de la Manutention. '

Les travaux, somme a valoir non

Uadan* nnrm Pootieieaia, ara tn^aU «t aa
'"»'"•. d» aooaco, U. at Midaina PoDti»cc»
Nieolo. de fiaatia. U. «t Madame Alberti et Uur«
•nfaal>. M^ociiat* a Uutii, », at Madame
Paul Agcatini, «t l « n «af.ot,, do H«»ti,,
M puntieieaa. Jowjjh, dOr>D, U. Bsrtbar
•Brgfnt-mtjar fc Bùae, H. LUCIEB Andraj i l •«
[•millg.da but •, U. Lut:en ZtnaatUoi et u
famile d U t k

Uni l r d» fu

•a* - unit d*ei'

tmtttlcM •(

comprise, suul évdluéo k 1,292 Ir., 10.
1 ÏJB montant du cautionnement A

•u f«it« fournir en espèces est fixé a 100 Ir.
Tr*nf>. , >^B pĵ ajg JQ projet seront comniii-

niqoées aai Entreprenears dans les
it dit B(]r«aax de l'Architecte, A la Mairie,

tous les jours, excepta les dimanches
et jours fériés, do 9 i 11 heures da
m .ma et de 2 a 5 heores dn soir.

Lea certificats de capacité devront
être présentés an visa de l'Architecte

9 COloi i a télégra-
iverneur da
lissioa Mar-

1 p»r»ll brait.
t n i « . I. ~ -
i» I* troap*

Le mi u t i tre de

pbié & Librevilli

Gabon, au sujet

eband.

Aucuns répooM n'est encore parve-

nue.

Les Morts du Jour
M. Fa lon iba

On annonce la mort de NI. Palombi,

TruTo, Jdi-aritM, p«ut dira
II aat UBU p»r lea <lira«Mur

, il l'a d'allIaKra dteler*

fatmMln d'ripliqntr poarqttoi
nahar Ka a ranplMs mnwdi wlr, « t ar-
da tal«bl
IltlM, lonqw la DirsettM a toffafra M.

fa, OoasM fort Uoar, 11 a ttM ooBTMamraa
-•bo«t<)iM H.Tnniù a meorptie arec la

I H'*» - qw «. ^'tb*t. qui •• irm-
earmr* Ijriqu*. »ar«it tanu M rftto da

de ••ntoa* I U !m« r#pr*»*nt»tiBQ da « Hi -

•'•at prcaaDte «aan-Ji sur mr « *e»n«,
«lioB 4>ii Cil pour aiDBi tlin lM«tit>»,

l artabl. .a
irpr:t» quand

l'a qa*un aaul tel, n r
a t u duu.*urr
ippria t|Ui laDjt

Lyoée da BaatU
L'adjadication de la fonroitare d

vin rouge n'ayant pas donné de ré»nl
t Ut, il sera procédé le samedi 18 dé'
J cambre, !\ ane nouvelle adjadtcallon,
i 1*8 échantillons seront reçus fui

qu'au mardi 14 décembre, à 4heuurc
do Hoir, dernière limite.

! Les soumissions seront admises jus-
qu'au Bdmeili 18 décembre, a 10 heu
res da malin.

'iN *MUI-M acablut TOU kir

BOURSE DE PARIS

3».
10 Wc. - 13 Dfc.
103.10 — 103.70
103.30 — 1W.35

LEGISLATIVES

A VENDRE
MÏEBS MEUBLES

llteiliropéra, SO. «o to

Haute Sarois
Las électeur! da l'arrooditse-

menl de Bonoeville ont procédé
dimanche au aecood tour de
scrutin pour l'élection d'un dé-
puté, co remplacement de M.
Onat, républicain, décédé.

Nîmes.
d« la Ville, an plus tara TavaDl-vellta j J ,™"' t*"'™1 P'«« '« °°<"
de l'Adjudication.

Bastia, le 10 Décembre 1807.
U Vair>,

A. GAUUIN. KOIVELLES DE L ÉTRANGER
La Crise italienne
Le marquis di Rodini s'est va dans

la nécessite de renoncer i. In forma-
tion da nouveau cabinet, en présence
des exigences de M. Zanardelli.

Celle mission serait réservée à M.
Vieconti-Venosta, ministre des affaires
étrangères.

e pirt à leur. p.renH
mia «t eoDo>iH.rieaa d. j . pe,u cruslla qu'.la
i«Dii«Dt de faira en la penoena de

M. tierre l'ontloaocU
Andt» Ititptdfmr, actmtlwt omirileur,

eur «poux, pore, fll«, frnri-, h.,u-f^r» onc!» et
wu»ln, décida ]« ^ décembre cour, m, i |â f f , da
6 »D«. muDI da iiercnuiili Je l'Eitliie

k Monaco, d . » )a c<-

A WEB a>« mÉcckm
lira Ciatiiai. M. Uua).iiiqu« Ci«t-
.1. . W.J... V,,,. „ „ „ „ , „ „
:ml. M. JoMpb ^i.ttm; « t . , f._
"̂ l'ogilt .t •• finvlle, M. Kr.D-
''!'. M. ch.rli. fi>̂ r(i «t MI f>-

•meVim. it.H.nna Clattinl
Nie PnconMi.

senl spécillqne «mire les liètra» pala.

i
Chambre des Députés

Prétidtnc* de U.

La s4aoca « t oorwta A 1 h«ora.
M EmileNéron-Bancel,l'en d*88«ré-
ires, donne lecture do procès-verbal

(ta U séance de BUDAdl, qui M I adopte.

e* Oommagesaux champs
Ire délibération snr la proposition de

loi d« M. ;olieo, «vaut poor objet rie

aaclc Oaué
Coin ofc tttu SaM Roch rt l u Paoli

Kn»oi franco conlre mandai de 6 fr
En »enlc dam lout™ I.* bonne» phar-

AMATEUKS
PHOTOGRAPHES!

Ktrrtalnr ManrlA,,,* opjrt anc ,rêl

grnd, rapidM u,, ,ama,. ro,V,r. I-
tsst d. deuil ..comparable. cLi

"i*<Ani* iss4rczw

Jler U procèdnni en matière
de dooua*!» m i champs occasion o*.



VENDRE
suvea de 2 I

SERVICE BAPIDE DK PETITS COLIS
A ••••alel lc

FERNAND CAMUGLI
« , RUE DE L* RKPUBUQUE, «S, MARSEILLE

TARIF DE BISTIt A MARSEILLE. DOMICILE OU GARE
• ' " ••" 0 9 0 II da 11) » '-fl Vil. . . 1Jde 1 à tt fcîl.

de Ut
de S à 10

0.90
110
I»

de 10 a 20 tu.
de 20 à 25
,h B à Jl

1.90
2.10
2.50

fc I
r»M* Millième d'U«uueur0

n>cr>»tUu»l<-dc ••«levai, I>

1 KEAI-DE-V E DK IHRC
ft*."" V>"<, de! Grand, W» * h «-.-Or

L 5éêrges-G.,rm.iD, I. Georges et a Breno., 8uce«

le 8 à 10 » . . . i * H w ,
U t eolia dafrtat «tr» raals 1 • • • tu k « . LOSIHCKI. 1 m da NOUVM* P*rt> 1

TftMTtNIENT DES M»UQIES OES VINS
Tourne Graisse, Piqûre, Acide sur aÏRre doux, Amertume, Goût,
de terroir, Pousst\ Vins milJioubé ,̂ Fermentations permanentes.
Mauvais ROUIS, de. Vîniliaiion, Conserva lion ri Homlkalian par
procédés spéciaux. Arôme, Sève de différents crûs pour Vins roo-
ges et blancs de France el Etrangers, pour Vins Je liqueurs et
Apéritifs Esseucu de Fine Champagne, Elirai Ls concentrés vérî-
Uolea vieillisseurs. Dosage pour Vermouth de France et da Tu-
rin et des Liqueurs blanche, jaune et verte. Produits vinicoles,
Couleurs végiHales, Fournitures de chai*.

Laboratoire de Bactériologie el d'(F.nologie. F . !*f «giiara«
Chimiste, Distillateur*induttnet, InvenUur du Vin Btmificalcur,
Rue des hampart^d'Ainai. 40, Lyon (Hhôoe.)

A VENDRE
ou à Louer

Un .(.parlement complet tor-
„ . „ . le SiD. «<•«• 0""' " " "
«on « u i « quartier de U Lit»-
délie, .veo !>»!«>". «Y"" v ° e

" " i ' ï ï i i à M. llABTOU.no

A LOUER
P R É S E N T E M E N T

r > u l grand» magasins. po«
« n l " . * i r dVmrefAi m i m "
GaRperi, «e t '*, rue de la Gare

i M. '" "• ' " "

INCIE* C«W«T " V S Ï .

flEBBE SABATE
•lu M»**

incctiiM»
DENTS * UENTIERS

( S l è m t . perteellonn*»)

M LUS FEE a HaiBeii » (Bouenea du Rh6ue>, tt, rue Mouatler, « .
(Ex Secrétaire cou fuit attelle d'une Reine)

CONSULTE PAR CORRESPONDANCE
Madame f é e , dont U science est universellement appréciée

les savant?, a fati (ja^ner de nombreux lois, bile fait ri
n'imporie quoi : affaires commerciale*) amour, mariage, pr
perles, héritages, divorces, mattuius, calomniateurs, <mp
avancement, faveurs, tte., etc., etc.

Dans un but humanitaire el pour répandre sa science, elle
^iquera gratuitement les secrets et moyen» de gagne» uo gros
a la personne digne d'intérêt qui la consultera et qui s'engager
U récompenser après avoir gagné.

Madame FEE consulte aussi bien par Correspondance que
vive vois. Il suffu de lui écrire. Discrétion et Loyauté: cooaull

ilîé prix aux lecteurs du journal.

V. DAUPHIN MATTEI, actnelleruent propriétaire da Grand
Rutaurant français et de VHôttl d'Europe, •ncieonement te-
non par Maiarae K. COLOMBAKI, a l'honneur An prévenir ie
public qu'il vient de restaurer A neuf ces établissements et
qu'il peut offrir aux voyageais loal le confort dâsirabla.

L'Hôtel se recommande pa*"sa belle situation, aa centre de
la ville, à oroiicnite fies jjrincipaoi àtabliaseineots. Il possède
en outre un superbe jardin où les conaoïomatearB peuveot
prendre leurs repas pendant l'été.

Des cbambies indépendantes très propre», bien meoolëes,
avec lits A sommier et linge en ni >le pieroier choix, sont a ta
disposition de MM. les Jurés ainsi qu'âne salle réservéd pour
l"urs re|-as. Le toot au prix <1R !J fr. par jour.

Une voituie aa service de lildtel al terni Messieurs le» voya*
eura à la gare el au quai A l'arrivée cie» traîna Ht des buluaui,

Utnlia, S el 5, rue de l'Opéra, tiattta

•VINdeVIAL
~ Au Quii.a,

Soc ik Tiaude et Phoâpbite Je ch*ttx
i M4umitMM9PiK>MM\niru |ni

CHLOROSE, FBTUIE,

u n e d o u l e u r
14, nu àt [Qpérm,

m t «Mtt.l»

GARUUUK \m CALCIUM CRISTALLiSJ
QUALITÉ EXTRA

Derniers perfectionaemeaU apportas par U. BULUEft
k ses brevets de Ubricktioa

B. SJ.UVAYAE
100, Rue du Dragon, — Marseille.

Appareils d'éclairage à VAcétylène

itremetém

A LOUER
V1I.L\. fUu^e entre l'Usine à
lijï eM'UulM de To«a.

l)ell« aituition.
Jardin, arbre» fruitière, fon-

taine.
t'o-ijuions avantageuse»

« l ! (

da la MaiMon L.-N. MATTEI ft O , Uqu
<gè» apprécié» dm gonrmata,

istillerie J.-U. BLANQTTJI Fils, Fondée en ÏST
Ql'ATHE D\PU>HBS D'HONNEUR. — V1NGT-8KFT MfiDAIIXBS

,RA BLANQU
Le plua agréable et le plus fortifiant de tous les Amera k Bitters connue

est t$ir*mcnt U plug répandu A le plu» apprécié dan* toute In Cor$*
HT71 DEPOT POUA X«A- OOAM ,

i ; la GRANDE FINE CHAMPAGNE CHATEAl-BLAMAC & di RflUH COLOMItQ. imporl. directe Je la l a

MAISON L-N. MATTEI ET C
La CtdraUne, le • ace ptos ultra des liqueurs. > — I/Amaro Mattel, k meilleur des apéritif* oooaaa à oe j

I K Vin du l-ap-Corie an Quinquina, Quinquina supérieur.
Eani-deAte de V)o et de marc députa 1880, « véry seteoted. >

• Sfrop» > QroaeUfe, (îrënadine. Orgeat, dlroa. pur sucre.
flpwUw de toute» aortes, sans otite, faites à la maia M à la i

Cigarettes EcT»tieones > 50 jàttUroe» h hotte. — L'excellent «gare Mattel, le meilleur, à <0
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ABONNEMENT (PnmhL- d'avance)
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DE BOIIG
CARTES SE VISITE

S
eo tODs genres ei de tons format»

CHOIX C0N.-UD• RAHLK LE CABACTÊREa

Les envois dans l'intérieur sont'fait*
le jour méi(i« de U rec«ptt«o de la

Demandez dans tous les Cafés:

Ë \ A T I

LE CALENDRIER
* 1 D'UNdUillli Siiol For luné.

SOUJL: (beare natinnsle)
r. 6 bu 58 m. — Caaehw, 3 h. 5îi « .
D«fDl(f qurfler, le (6 - Notjwlle, le £

rtnDB D m » ; Saint Edftlw.

14 DÉCEMBRE

LesRifniHinrt
Les travaux d'amélioration da Noa-

PPort marchaient, jus-
l'é ce jour, avec nue telle rapidité,

ne toat lainail espérer qne, grâce &
ictirite et au zèle déployés par les

laox entrepreneurs qui en avaient la
lirection, ils seraient terminés bien

it l'époque fixée par le cahier des
[barges. Aussi, est-ce avec nn profond
ploonement qne noos avons appris

r qne U Société Creiason et Campa-
is, mise dans l'impossibilité de faire

i s u engagements par la nou
1 de ses mandats, avait lic«n-

s son personnel après l'avoir réglé,
décidé de suspendre les tra?aui.

m*Un, en effet, les chantiers
wt fermes ; pas un ouvrier n'était

| l a besogne. Dana la matinée tous se
«tant pour se rendre en masse

• do sona-préfet, du maire, afin
} leur exposer leurs légitimes dolèan-

et protester respectueusement
intre 1a situation mal heure ose qui

| r était faite.
i y a U, en eflet, pnviron '200 era-

e et ouvriers dont les 5|-i sont
ais, qui se trouvent sobitement

t «or le pavé en plein hiver, sans
ail, ««es ressources, livrés a la

i, ce qui constitue sinon un dao-
, da moins une véritable calamité

t tout eeU pour u
d

simple vice de
dB dans la rédaction des mandats

iemeoL
ci, en effet, quelles sont les cau-

Ide ceue lamentable situation, d'à-
\ les reuaaignemente pris A bonne
ce.

débat, la Société Oeisi

différend au tribunal de commerce de
Bis-Ua qui, par jugement dn 30 join
dernier, déclara la Société dissoute au
regard de T... el ordonna qu'elle con-
liûueiait a fonctionner entre C... et
M... dans les mêmes conditions nt sons
lu même raison sociale que par le
pagté ; M. T. .en était tout simplement
eiclu, moyennant le paiemsut d'une
iudemnitâ fîxéa par le tribunal.

(^JDgement, frappé d'appel, lut con-
tinué par aa arrêt définitif en date do
21 juillet suivant qui, depuis long-
temps, a acquis force de ebosn jugée
et a élé régulièrement notifié tant aa
préfet qu'au trésorier payeuï-gécéraj
du département.

Sans tenir compte de ces deux dê-_
stons judiciaires, l'aJministralion, aa
lieu de délivrer les mandats au nom
des dea% seuls associés chargés de
l'exécution des travaux, a continué & y
taire figurer le nom de l'associé exclu,
de soi ta que le trésorier payeur „-
rai ne peut pas payer sur le seul ac*
qnil des deux asBOCiés restants.

Les entrepreneurs se trouvent donc
eu présence de mandats représentant
~ine grande valeur qu'ils sont impuiB*
ants à réaliser, ce qui leur cause un

énorme préjudice attendn qu'il* ont
déjà prèB de 300.000 francs engagés
4ans cette fcfTaire.

On voit d'ici les conséquences d'une
pareille situation. Quatre mois, en ef-
fet, se sont écoulé* sans que l'admi-
liatrstlon ait fait droit aux légitimes
*écl.imitions des entreprenears. N'é-
tant pas payée Je ce qui loi est dû, la
cociété s'est donc vue dans la neces-
ité de recourir à la grave mènera
D'elle •••prise et qui lai était imposée
ir lea circonstances, ne voulant pas,

>n continuant plus longtemps lea tra-
ranx, être exposée h faillir a ses enga-

mts envers les ouvriers et les
inrnissenrs.
Nous espérons, cependant, qu'en

présence des conséquences fâcheuses
qu'elle entraîne avec elle, l'adminis-
tration supérieurs mettra nn terme à
cette situation en régularisant les man-

Luciani, sergent-major an 161e.
Baltesti, sergent au 139e.
Pelrignani, sergent-major au 50e.
G u Stella, sergent an 61e.
Biancardi, sergent au 111e.
Itonelli, sergent au il2e.
Cochet, sergent-major aa 163e.
l'dncrazi, sergent au 20e.
Bonelli, sergent aa 144e.

COUT

dats et en les libellant ronforraémenl
aux dispositions da l'arrêt précité, qui
s'impose i son respect autant qu'à
celui des parties dont il règle les iote-
-Ms.

Il f a U une question d'humanité
don* U. le Préfet doit avant tool M
préoccuper, car il serait inhumain de
laisser 200 honnêtes pères de famille
sans ressource aucune.

Ecole de Saint-Maixent
Les MW9*officien» dont les noms

suivent ont été admis à prendre part
lie était .composée de tro.s , „ «preuves orale, dn côncoars" d ^

yy. C..., y... et T.. ; mais mimon « racole militaire d infanterie
B mois de novembre \$0G de gra-

i s'elaut produites entre
.oooi-ci soaminot leur

Giausili, sergent H 109e d-in fan tarie.
Leomlli, sergent-oHjor ta uûo.

Audience dn l i Décembre

Présidence de M. U conseil ter STEPAMI^I

L'Assassinat do ciel de gare
de Borgo

Homicide volontaire prémédité
Vol qualifié

I n t e r r o g a t o l r * (SuUc)
D. - Mais Tempreinte du pied k Borgo

auprès de la ïictime, auprès des milles et
des armoires et dans la salle à manger, où
l'assassin a aenli le besoin de boire, com-
ment eipliquei-vous qu'elle s'adapte à vo-
tre pied * Et le sang à rotr» manch» • Et
les égratia-nurea ? Et lea blessures ?

R. — Le sang de la manche venait da
net, l'antre je l'ai pria au Square

D. — II y a du sang à votre caleçon et
presque pas au genou du pantalon ?

It. — Je peraiste k dire que le MUig de
U manche vient du nez, ainsi que edui da
la chemin; l'autre provient des ujetéa •cail-
lées de sang dans Itsquelles je me *oà n o -
Lré au Square.

D. — Dans U journée du mardi, chet
Santon i, TOUS dites que TOUS êlw arrivé la
veille avec l'ancien nuire de Serra.

R. — Je n'ai pas dit «la. on m a nul
compris. J'ai dit: ' L'ex-maire de Serra
est arrive hier, lui aussi. ,

D. — Par qui avei-ïou» appris l'aaua-
iinat.

H. — U malin. Avenue de la Gut, et je

en a parlé

qui me l'a annoncé dan* ta
rons de I hôtel Barloli.

D. — Et TOUS ne vous en Ma p u in-
quMé outre mesure ?

t - — Oui, chez Sanloni,
beaucoup.

!>• — L« mardi soir, TOUS tin allé à Si-
Nicolas, n'auriez-roue pas dit à un certain
Ghigtierraini que TOUS TOUS appeliei Pietri.

R. — Je ne me rappelle pu .
D. — Au jeune homme qui * ûdé cou-

rmgeuteniMit à Totre armUtion, et a u gen-
darmes, n'avez-Tou* pas dit : * Sauvez-moi,
qiM l'on nu tue. .

R. — Je ne crois pas.
D. — Le mardi soir qu'a*ez-TOBt fiut ?

Vous ne vouliez pas rester seul. Vous ollicz
votre Ut à SanlaniarU.

R- — Oui, panv que le dimanche Santa-
maria n'avait par su où aller coucher.

D. — Voua lui nTtz lait peur k Saala-
larïc?
R- — 11 s'était dispute avec le garçon

V.tplt et c'est d£ lui 411 il avait peur H
son de moi.

D. — X'arez-vous par dit à Ciolkni dit
Malakoff qoa la vue du sang vous faisait

K. — Je n'ai par dit cela. Mais coTu^L
l'ami de HaJtkotï devait se faire arracher
une dent, je lui ai dit que cela procurait
des souffrances atroces.

D. — Les témoins affirment que vous
leur avez déclaré Être arrive le lundi-

R. — Je ne crois pas avoir dit cela.
D. — Le mercredi vous embrassez Qui-

lichini SaJomon, le frère de la victime.
Vous lui faites des réponses eYîfives. Votre
attitude est extraordinaire. Vous pn-textez
que vous allez ditTcher un paquet chez
Barloli et on ne vous voit plus ; vous vous
dérobez aux recherches tic la justice ft de U
gendarmerie et le jeudi soir vous demandez
à Santamaria un pantalon.

R, — Saiitaraaria m'a déclaré qu'il avait
été assigné comme témoin de l'affaire, que
j'avais la gendarme ri" A mes trousses et il
m'a oITert les moyens de partir pour Li-
Tourne : mettre un mouchoir blanc à la t.* te
pour -lu'on ne me reconnut pas. Et il me
disait de parler doucement [mur qu'on nù
le vit pas avec moi. •

D. — Hais Totre fuite, comment l'expli-
quez-vous.

1 H. — .Mais parte que l'attitude du frire
da la victime et la conversation qu'il avait
eu av<*c des agents m'avaient donne la
crainte d'tMre soupçon j et j'ai voulu éviter
la prison préventive.

D. — Mais Santamaria dit (oui 1* con-
traire. Mais démoli dit que vous aviex taim,
que TOUS lui avez demandé du pain, que
vous l'avez effrajl, le connaissez-vous Ko-
moti ?

H- — Non.
D. — Et TOUS lui demandez l a dates et

les jours de départ ?
R. — II n'est paa possible que je lui

ait dit cela, je coanaw moi-même les jours
de départ

D. — Mais tout prouve que TOUS aviei
Vtdé* du partir pour l'Italie ?

H. — Je n'ai jamais eu celle idée.
U. — Mais vou* mettez d«a Tttonenta

sur ceux que TOUS aviez déjà, en plein mots
d* juin ; TOUS change* de coiffure ?

R. — Le chapeau, je Tarais perdu.
D. — Et Iw rcorchurcs, lot égraligmiru

et let morsure* ?
H. — Je 1M ai eues au makis,
D. — Mais un témoin déclare qu'on les a

remarquées chez Santoni.
H, — CVIa n'nl p « powible.
D — L'heure du crime doit ùtn placée

entre onze heures et ruinuil. Et tout ecn-
corde a démontrer que TOII* 'le* l'aasaœin.

II. — Ce n'est pot moi JUI ai assassiné
Quilicfaini.

D. — Et comme explication complémen-
taire qu'avez-vous à ajouter.

K. — Je sou innocent.

Las Témotaa
Itriéfltola. —Arr%hlP»l, 14 «M. Ca*i M

' ' ' «mlor i ta (ara 4e BiMfo
lia lioéit* dM* ladua-

m, « I I firl eoaaatn d M
«maté toeadiira.

i QurlM^«Mf>ft. ? M I
q pMtr*

i U ehtsjbr* ém oim*.
3«tiaMla. — FruKhi PICTT*. A ptméu* i
itau lAskotM ars«4.»««)U daM U chiabrsite

«tt'im, il 1 c~mmt *a saa« 1 u eW ds la r a

i"as«*s •*•« * • • s*r «a boifwr ••( a*k
4 « r !• bare« M r



dîna I» chambra, miii 11 n'en pvut <MpB.ndn la
Etainra, oa las «.Tint pat autnintei >1aar«>.&a j
•mpratotai i« mnarqultni priocipilameiii prit

fla la porta,
i s («main. — Agostial André. Le lundi SI

A 11 hfltirH l |2t l * aperçu .Uni I* loué tit la
roui», en Uca J« 11 [sr«h, un InduMo qui s* U-
na.it u s h , ei qui * j iroimlt en car* à mhli l | î .
Il «ûjilt pour I» première lois c«l Induit!a qui
portail un cmuma it^Ure, II était pet», plis,

r*p!*ll6 p»J commun II était euifti.
D. — Devint la nnginliii instructeur n'i'M-

iquctic je couleur

« • » . s «oit» 80- Q»»'*" i ' " " " "

da Jé?«H*M aa M moaiaui « — r_. _.
10m.M. fnilnl Util an MeMpoIr «t II t dit :

SI ja DI troaw pua d'arfat.1, j« DM tw a.
11 f atakt toaglampi qu'il ne nunieatl pa*.

aaree qu'il t dtoort ca qut D9u lui •«ou of-
larl.

A»nt da prendre la Irait, pour Biilla, II a
dit. N» dut» rien a parsoaoe qaa j« ••!• »wm
.ou» demander de l'arg*Qi.

La lendemain 11 raien.lt et II demandait da
comparu meal UQ billet jaiqu'4 (àblaOueceia.

Le dlm.nche me Un ÏÔjulo, Fmtol a puai
de.sni u potie, a Serra. Il analt un p*qu«t 4 la

it qu'il panaïl une étiquette Je couleur | œiia et II m'a 4it qu'il alU.t à Pi cl a lima.

totj,bt* 1 Ou ra'i aouoncé I* mort de mon mari, Je
11. - Je ne me le rappelle pan. i w «tl«*a i borgo le mercredi. J'j al «u ta
S'ir loterpdiat.iw, 11 détlan qo« U prêtante! *eu*e GiuslloiiQi qu., I* «e>l>a do crime, »"ll

ds cet VndWido ne lut a iiigjtré aucune ™ "" ••••ti-idu ilmii al

«nie do l'homwa d'equlpa Bace*., loriqu'îl a
rencontre Fulnliur la via» S.lm-Mcolii, lia H |
rendirent d'abord aa e»f* da Jean an ûeoi pari,
ou il| réitèrent jueqa'A minuit, on < jwri agi ur-
IM, Mal Fuiloi n'a pat pria paît an jee.. Plu
larj lit ont été dans on antre ufé i Saint Jaicph
et li Ftuint t'atl «neore abiieau de jouer. A
deux beorw du natln 11 t Ulaii an corapafftko
da lioresl l'accua qu'il n'a pin» r**u qua la
mardi Sï, à 5 htuf» du malin.

La ourdi ïï, dans la tolrèa le témoin Muait
de terminer ion rapaa à l'aubarga d'Ertnlnli
Sltorf, n* Salnl-Rocn, torique rWtil y »rri<ra,
1!) relièrent emenble et H promenèrent quel-
que temps, H» niaient arrlréi *a pont Salni-Ni*
colas ai li l'accusa )>ogagei i aller cou.ber a«ec

ei locateur

Sur (nterpoIlttioD do N. la frocoraar (ioa-
r»l : LioJl.Uo éiiil «ta tOt* d» la cour da \t%»n
4 une dlitanee d'un* ilngtalna de nv'stn».

Ôs témoin. - LooarJI Gai an. Il • »u I» etiel
de tare M proraaniat i 0 heur ai t | i B*K daoi j
4iTineoTi. H. Qoilltbnl eai rentra <h» kl u n I
6 baurea \[i. II n'a «paiçt 4 ce mom». là tor
U «ila atKuahrtngw.

kl. la Préaldaal rapo«lla q u l'an «tilt a*
pranlar m ornant iv*p«ci* la tnV nntMfllw gai
«fait da anaTiHn raJtiloat d* taniea a*sc la
ehel «la | tr* ; la cttaf caoleeaWr luit alon •*-

i l a

*n au lutli.ÉJu JJMI «Un tn'i doQoé la sign»-
ma »ui* écrléa : Ue nfl p«nl £tra

An témoin. N'art-U aoloi «fal qa« a'Il «Mlalt
aorilr da ebai lai la canlaaol«r aanll Déuaul-
rameol paiaê pat « M p.èta où «Ma elles rw-
che a**e «A auua ladiiida T

It. — 0*1.

t)iia lai.

H«* tciliea a»jeDt ite touilleaa, mon linge

ton d«ni une bulie de til. Il j afatt plu* da iOO
traou au bilteU at an or.

Hou aurt atiki du ImneablM ladWii *i«e
aninl at Uluëtwlli.
Le léotoln racaaotlt U r«»oh»r de aon mari.
llatamata. — Qtiiltchmt Stlonoa, Irèfa d«

la nctlae. A apprta la non da a n fiara i S«-
lanuni.

Dana aoa latira ion Itéra lai aialt inoooca
l'antoi d'an aaqoat pat la pramlera oceaaion.

Arrlta 4 BorBn, II • conauta La dUp«rtllaa da
mnitar, da la montra at da l'argent. I l M
TOOIOI pu croira aax braiu qal couralant iar La
evIpabiliK de Km(otj t la tare. Fautai l'a e n -
braué. nuia, mt par an ta.rlnrt II H Utl

l r t d HMiw sa maia daot

" H Hlqiâ, W " « • t a « M r * "^'"
aa'il atali»nlit. Pu i i Et"t"n* ' ' V

It. — 0*1. Nouais*,-. I braué. nuia, • . t » . . . .-..__
t>e tintai». - A bartini Blutait». U 3t. à lequel. II a r«f«»i de mture «a maia «lut ceill

riemki.oa.tr>*. .le tt*r|o, il » reneen.ro an mdl- I da Kiiiinl.
nia -|->< eirwla'i sir 1* «Ole d m la dkrKllon I Paalil loulall taira pinte d« iroap* daneriemki>oa.e r * i « n . , ~ ,
n ia qn cirevla't )ur le ao>e d.oi la direction | Feulai mdian i«ra »».,., •----T

«a ttorg-i. la léwoln nt remwquet I t*t kndi-ldu lequel M Uoa-ail Q« II «ht ni Saloaoï.'Mali le
qu'il écaji tJèUnda da ae pnxntnrr ae.r la rôle, ! témoin prit i put l'ai >n lira do Vantiaerl, al
l'autre ripMdlLqu'oa t'atiîi irompi »or l'heure ' Fiitli,. diiparol, élan M I toonçona M iraoa-
da départ da tinn. lorn èraol rn cortltade.

Oei Indl-ida qui «uli raii de Ir.la pwUII na I H.lt il avait ralad de trolre i la en.1pibl.U4
,tZD<, 11 était «Ciu d'an c«H«aia clair, perlait on I da Paitinl, aprei i«l aioir ronde uni do *at-
ibip«aa noir ; u o'é<*li pai l'aectiié. I «Icei.

TeiiiMln. — Colwina Aiioiae-Wen». La î i | (La \tm<Aa i e é noBHMt. MOflole ; wn émo-ivi) U B pinttta diuf U cnanbre do la *ICUBH
4 la praaaiere ha«rs, tl a conitaii dea traçai et
tledi, re>oiT>rt( de ehaonetiM, tl u'i pu ra-
Hirqu#it li ttcilme tloll tju~p>eJi.

jaln a é 4 thif |é i» Uira ilai connu a Ion*. La

u>a<ra (Italt tar la (varqaat, CMeh4 i«r la no- I

ira, I4ta coniti terre, brai drail *««tdi, b n i J

fjt 56 rraoca repao»it-ii.
L* témoin »J.I.I manlletti de te retirer, Fat

tint (U de Boaiell* Iwuiica (Mer le dé'erwlner
a mler a touttm awc loi, mai* tl Tefawa.

FatHul paratealt labial, uoakli, t|iié,

le ttmatn a es fu*
Le leDdanwlo anlr, Bireil et mu «tnplaji d«

dieadn da 1er, alaual, IB4 a)tet dit » plBlBBDtaat
H«'ll BUK racherthi par lei gBn darne-, parcaj
q*<> l'Indltlda l u e leqve) an l'ueli •• la •«.lia
éttài l'«Miutn d« ckel de ftfe, i qui o« avall
•éma tôle «a rtwlw, 1» lémoli, t'ttrli : Va
retelier, joatammlll fient dem'#n maotter en,
ti II racooM UMI ce qal a'Mait patai eatre r"«-
îlnl et lai.

Le timeln n'a paa f««arq«é at d u t la wlrie
da mardi Fudnl aialt dtl Uchre do i ae | al
qell aal do l'ariant.

Imoraellé par Ho Haeairaeei d'eMtr i taire
(oanilire I'a*plo1 de ion lenpa da dimanche
20 4 deoi navres jtuqa'att pardi ti i 5 heerea
da matin, le témoin rtprii. J'inli ps i t i m j»e,
l'aval* de l'ir^eiit, j'ai liit la not*. On p*o( •<
r«OBei|ner cbn loai lea batelier* da Qf>«*ua
"^Sor Inlfrpallillon. la jead! aiUn l'iccsti «

a MUIMI i l dani le bureau du chef da | u e i l
re*ol*tr eenaw «alaJ qal a (ti rattoufi iar l'ae-

t u e .
H. le PrUdea.!. — U (<wd de réeem a'aat-

U p u d'hibllado en pedtt monaato.
R. —Oui, • . le Pretidant.
M. le Priatdofii. - Q M l'»r|.nt n as poi-

Mtiian da l'»«o'é ae compoult en (raoda pitlie
en bllloo et <>n paillai pieua.

^•TémolD. — Puqaii.nl Etlanae. Dit que
Qtt.tllthlel lut avall diclare que Fiuinî loi de-
mandait de l'irfeBl, mail qu'il o« tool.tt plui lai
en dvoaer parce que Fmlni jouait trop IUI car-
tes.

Il ne reeoooalt pas la retolwr M plnlftt il na
peut pu •Innuer que ce ratoWar «il ulul de la
victime, quoiqu'il lui Metemble beaucoup. Lescar*
lOBchtS pourtant lont Ideotiquei.

itn Témoin. — Arrlebi Pierre-Fr.nçiî». U re.
-nl-ar «tt rembl.ble i celai <la tbet d« |ira Qai-
Uchlol. Je puis «TOIT la CÛOTIUIÛQ Intime qo»

it le meine, mais je ne poli rien (.Mitmer.
Ï3i Témalu. — Toarnier Pt-rre, raircoind d«

bol*, à cru recennaltie le revoliar du tbet d»
|are, nuls le rs*ol*er «tali tichi da ua% e< celi

i porto i croire qna c'ait bien eelal-ll.
Le chef de (are m i t de» pretuntlmonta. Oa

la) a*ilt mit MÛ cotUan ei II espérait b l « qs'oa
M lui voletait pu sou retolter.

tie. Témoin. — Baiiotl PriQçol», UKeltor.
Piilni a bibilé TnAtel da G aa (Ojalo, loi a don-
a i 10 iriots i deux «priât». 4 raaeoi.tr* Fio'nl
a> maicbi, pâte denai u n botel ou U lai a ro-
• U Us g tr. 50.

00466
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S. rb.ll »,«•—" ' • • " " " • ,"*•

SST * ' . b ~ » - ' - * - • " ' " • "« • '
«ira « p

t t ( t * J aaraiviil cwraapoal a n

aar**at la b«rd aitafiM.

4a taitrala. — U totmr Xicuratit Paaeal,
M i 1M pralkaa ca«ai«attaM 4 Bwa*. S*a<
(TM la 41*411(4, rt(t4ttt <ad*t*naaa. l'a» I
J W I B I I 4wl «>olr aa lia* aara la «itUiaa
liaail*"i. Otai ta* oui le», d* U ehal*
a?ao*baiMtiaB la«adap«iaw«i« aa n»

M|>oa«alaaiipai

- lS, ,. _ , - . « . — - ' *a»«**••
. uWr»''™"1-'

rtcosiMii iv ftvarivar ^vea tf4 prtUMaf

P*i la peno-pT.aw.ilo.

La pavtto cWU»
Me Krsa daatude acw de M OawatiOaf am-

ajn panta •*»>»• *• p«f*» aa aaai d« BUOJBM
«aate tjatlkbkit •flueni taat on m nom por>
i»e«l qa'w Mai de *«a M t u u a inens .

l i e thee i i . — GiwHealll Joa«ph-Hia«Mw,
leajJtraM, a »p*W rarrosiailon taMvenwaté* 4a
'Muni et M) donne las MutU.

I. le Praddooi I«M nnwrqnar ae lintoia q»1l
la repTl <\t reWver 9 '̂il na ralrouve pa* dioa
boajctx •)• Untoio le nom de Btndi, '.* jeuee
••M qui a st coirHMMarMl contrtbeé É le
«ara de l'activé.
I3ei*inain. — CutelH OlurUs, tefldimn.

•jme dépMttlon M mtto* ellance rai m •amont
t la prtaetc* da WinU, re a'a** ̂ ee aur l'ot^et-
vidon 'le K. le t'réuJaei qt .1 neoantlt qM ce
(*Mt homme e* ««ne, «a aile aux «enitaroMa.
•uti II dicltr* 4,a'il M'a» pal trat que et Milw n « ovuiiii • ,- •. - —. ,

taa4i «jvii ari IMI tneaher Fwalnl ;
i. — Attife* L'htrkes, nanaaraia.

Caai H itflMle qM &aU«*a UelHckml a i»|ii.»
iveRM dt la |are r'Matnl cmatM raniau do
•tlddt <la toa fr«r* ; il • mt rends cb« Rar-

li, a .U t'.cce^ B'Ï MÈ* pin ; tl i'aat *w i
i pM.na.Me et e'a p« r*(i«ttidre.
I t e t f t M l B . - B « « TenOHiM. U étali eccn-

H 4 tmaer Ma JanBe Mnqvll • etn**t<4a m
BMt* : • CMBMMI *tt«i appelai - M U * » et II B
M-arts qa« I'M repoa>«iti: * Ptatri. •

II i antea4e. le an.i d'ena lotie, a«ii In |en-
dar*Mi «tw lire d m ca«pa 4e re*alv«r. K*mà

ta t*w«a • ««14 i M U t t M I'BBI iUitc« mr
aalal 4 oel II • dM«i >a croqee m (aaibns, l'a

laJt «>mb-* « l'a «Miwean. li a*ak an aeW 4*«p-
proctM la tnierMr d* la nfw« d* l*la4tvMa ét-

at ivtfi remaria* lucroinaat*(te ekalr ffaa

nraa da atuia.
U larUodoauta II • r m Fanial da*aal i l f s

Banoll lUad. *n 9 aaaru da BMUa, CMIBI lai
• dit qall aile» M Marner.

M. la Préaleaat lai I«H raaaartjaar aail t parla
do oaaa baaru 4 linattamoa.

R. — Cauil k«aa( en M haana.
I7o Tamola. — Fraat&l Jaaa-LaataaM. Seo>

UBwrta aa aolr l'a la'tié 4 pranvra qvolaao c k m
B*ac FanlBl al Baïaal. Un a }aa* atkKtMt,
Franchi i pina B (r.. nati I St-Jaaael. aaa oa-
amauint da fraaca. Ua. a t>a. pals M OM u n i .
Uaraal a B* a«oc F«t*nl, r*rai>tbi «at a'Ié SMI
Sa*tsauna tar la qaai, at U l'oot aie aa tratall,
U |Mdt, Sietaaiula lat a du qae l'inl 4a di
traache était l'auauia da ihel do pra M lai
aaiprantè wm ratoitar.

IBaTtnma. — Gluliul Ant», dit Malakofl
Pjulai eel SMBI* d»M la trimwtj où M troawl
lo itasotn ot an eemil Rotai qal allait aa lairo)
«rrscbor aaa deat. Glallanl a qalllé Fiainl tt na
l'a rata qaa la loadtaula cbti Statuai. P«t> II
rancaajtre la Irtra At la «Ictiiaa ai tl doaaa d u
ladlwrion, ataai maartM FascM ; BMII Fai.
tint ••ait ditpata. II wania aa ttm 4 chaat,
aar la r w a da St-Plaraot, 11 rnoii Fstnal et «

m homme H U K O K •• t w » . . . . . .
Ha««i, »uier dini le loi»*, pnta wrcher atWpl-
lammam. l> liluli d*lr de Ko». Ltndleidi tmi
aoa casqueiu. II o'a pM Molli «Ml.

Oa Ull dMceudre l'acnii da la tellett*. Il M
pMt pu ararmer qea ea (Alt M . U pnprtiit
Mag|i cet i 300 ** raa de la |are do Bûffo.

27a Tiewln. — SintoolGratt« i*«h )o«4 a u
damea t«ac Pwlnl SI jonn avant. La ajardl Fa-
•IBI tient prendra aa raneeba. Il «ait d'toe pâ-
IMT eitraordinalie.

8« Témoin. ~ Sl.oil Ëc|èno, méonldon
Prjnrj-.|.ChM«»éea. U mardi n>itlo. l i ,

Caiini I b ntarH nt vena nat SlQiamarta me
demanirer du latl. Smumiri» t pajê.

U letidl miito i enubcorei Fwol e»l entwt
alli cbei lui atjtBnsr Bt } , lait un repu de
00 CMIIBMI.

VH TiBMH. - Viuagmra Jaao-FHIi. A *a
Faatal |Mac a u daaea B«nc Saaloat, a raMrnt
dM tienoa de janf, bamesaç d'iaMOM ataoe
pilant ei l i«M, ém ceniaetew st d«a ieenlnrH.

U niien da b.«i)tr SaBiaol lui a}aat deeua-
_l d'an protauUat ca* ècerchuraa, P.OIBI ri-
peadll qu'il était leiabé dasa dot nrtnualllM.

30a Timoin. — IfeoUolti Ax*'a-N«na. C'en
li utiea M Iramler Samoa). ElVe dtdara M H
sMtMrr qne^Me cbaM, e'eat qaa fataiai a il*
dana la b«*et|a et qo'alla lai a airtt usa coama-

IBIWMI i«r U ttevui de la porto.
S«r InlatpoJtMlM, atta n'a BM dh 4 VtaeJnori

q«e Feula, amh tt ikn t tnU éaafl des Wena-
«Uos.
On cm>lre*M la staela a*ec ThfdgMrra, qt

II aat pnftWe q n j'tlo m l wajprli. »
. . Ttmoln. - Rraod B U M . L O U H W T J *

bre M toir \» témoin reveniùl de la pitkt II nt-
«Min, près de la malMe Benln, Futlnl qet U
devMada qMtfMB tona p«er echoter -JB ptln. H

fit tllet ch*« Ivt aai Capin«ll«. F<nl»l mH
inlateitro«bléqMlatéa>olaltl

Aa«r*. U tkmm

egurideSK
L l'.ncroT»bie bmi» »«nc« H95. j jua.catioti, aux enonerea puonque» m
fbèta la» obiie*tioo> Htioniqua-CoD..UQ- ^ |'«itinction des f eu i , du bail & ferme

graadi établluemaBU da Crédit Isa A 1 7 T C

Ufr. Le OomDtoir National d'Seeouipis — —
Le Orédi» i ju"'••'* eoniiott» 4 pro«r««- Le Maire de la Ville de Baatia a

1 tt\ ^ . i j D 0 " t * °*UBrml8 «">""• »•"• t l'honneur de porter i la connaissance

I""" du poblii; que le mercredi, 2U du moin

de décembre courant, & 9 heures da
• ia<itin, & la mairie, il sera procéda k l'ad-
j judicaliott, aux enchères publiques et

à l'extinction des feui, du bail & ferme
des droit* de stationnement et da cir-
culation sur lea marchés, places -et
rues de la ville, poor onze mois consé-
cutifs qui commenceront le 1er février
iéOS.

La mise à ptix, poor ta redeance
anuells, est Qxtie à lt).000 francs et les
enchères ne devront [ias être inférieu-
re à M francs.

' On pourra prendre connaissance lu
cahier des charges au secrétariat de

mai r ia tous lea jours non tàtïâs, de

ven.Bmer.1 oppose le démenti le plu»
calétforique at la plus absola aax allé-
gations BeoealionnelteB qal continuent
u se produire.

> Le gouvernement, se préoccupant
de la campagne d'inventions ponrsuivie
par certains journaux, prendrait les

i mettre
par certains journaux, p
mesures nécessaires pour y mettre
fi

r-Bcat*k3niaaiibfa
vel :«a qui proBre«M
ffcW w» rendra mi«ui

imjrno

impie de

Binon* d« U Cie lias ru.turaâ l'Utbùa. .
IQ cciiront da tr«n«otioQ» » >50 frin^s '
tt 'Ho plui-valiw noBïaiie i l'apprucbe !

ïfe Gazette
1 Dno 1 4 DlCEXURE

banru do matin, 4- U
do soir, + 15 i ; «Ui

I ICO; nlslma, + 1< •
»bre. - 1 baaru di maua,rî mai.; o baam da loir.T&b ma.
_9h.da-utin,S.S.WblBbri.e.

i b. da aolr, S. B. U.

ma. ;

L « n ; «l'ilo, + 0,31 ; -A,. + OM;
Wt, 19 l»m« •)• «•»•' * "I" *•

Conception
r rocuire da l'[mm«colée Con-
n, moM«* i 7, 8 ot 9 benre» ; le»
comiWDceront i 3 heur.» «t

al Mront «oUies do la banédic-
T. S. Sacrement.
Zaî» Baosi ehnatera I i w «d-
Goaaod.

E o w U»n«tti, licencie en
a «S adml» » la proBtation do
«t de«ant la conr d'appel.

la mai r m tous lea jours non ions», un
9 & 11 heures du matin et île Si à 4
heures du soir.

U Maire, A. GAUDIN.

Lycée da Baat ia

L'adjudication île la fourniture du
vin rouge n'ayant pas donné de leiul-
tat. il sers procéda la samedi 18 dé<
cetnbre, h une nouvelle adjudication.

I Les échantillons seront reçus jus-
1 qu'au mardi 14 décembre, a itjeuures
\ dn noir, dernière limite.
j Lea soumissions seront admises jus-

qu'au samedi 18 décembre, à 10 heu-
res du matin.

ÉTAT CIVIL
MlRliGE».

Oerawin Antoine-Praoçola, employa de eoni-
w w , al Oarola Uarie-Jeaune, mitugèra, toua
dont: de But» .

SÉNAT
PrésidenceJeJA. LotlBET

La séance est ouverte à 3 heures.
M Bonm-foy-Sibour. Vua des secré-

taires, donne lentare rin procès-verbal
de la séance da vendredi.qm est adopté.

Laïcisation d'Ecole
Discasaion de l'interpellation de M.

Auçoin relative à la laïcisation d'une
école eongréganiate a Auch.

Aaço in
essaye de prouver que la manicipulité
d'Auch a créé une école laïque pour
supprimer plus tard l'école coDgréga-
niste.

l* prés ident du oonsai l
ïtablit les faits dans toute leur exac-

Après l'échange d'observations au
mrs desquelles îi. Pestieux est rap<

,elô à l'ordre, l'ordre du jour pur et
impie est adopta.
Séance jeudi. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^

Uaitame vau«a PoatOOT'» «' •» tam'lle. d»
Monaco M et Mot» fuolic-acii Nioolo. •ccifu
n ^ l a k t . de Hartie. ». «t M». Albert, H . Pon-
tieieei- et lour- anfanti, nfgoeiïLli * Haat».
M. et Madame Roeei et i* famiil», aurvoilltit
d u rootw i Monaco. U et Un • Joreyo P-nti-
*™. , , , « a enf.ntfl. dOr.o. M « «ma Her-
X , «rg.nl—-iur,a« i « - « « pub.o. fcMn..
V. at Un» Agoatini et aa hmiH*. J» *""». » ;
et Mme Zanoettini, noicocianl- i
Umu XÛQC» KnSalli, eomptabla h I
itQ.Mleds Bestia. Blw f-fflilla. « «t «me Ur-
iQiTumrjierç.ût., ds BB.(II. U. Arge rMniicna
ia en«f <ln ïBBféUinat Jd l'usine à «ai, a Pins

j . ' Anwioa-Jean l'ont.cwci». et M ftmilla, d
Nocano (Orai»»).

nt ] • douleur d* ftira part ' ' -
» pe-U

li de

tierre ï'onticaocia
Brigadier en chtfm relrtuU

actu*tlmunl cotUrôUur dn Hurchè*
tt la ordre» de Son AUnte le Prince Grimalii

Ctutrttt ftl tUUvnaco

leur époux puis, UU, frère, beiu-frèro, baau-Qia.
>alnet nBveU, décSd* le T de«mbr* courant, i
KO de 46 ena muni dia taereffitnte de 1 Eplise.
L'inhomatioo > eu lieu k Monaco, dut- la ea-

amu de ia limills.
Uat *via tiaot lieu d» Ultra de dira p

tt d

Il

i Gmaappi y»ria-Jo«epbine. — Ubouret &à-
• saaBB-Aw - OianDueel Charlae. - Groeai

Oevani la i;uu. » - K » ™ - i *nge-Jean-Uarie. - Luolaa. - Torre LoaieB-
tnetti ee fait inscrire au bar- ; iinni..

ratraiU, Tl «M, de Oi«a-

Iles judiciaires

a. n>'iM> ia Garf du premier

S T d a o i l'aprto-mMI, la pla-
ie, .Dcleoe militaire. reaiUMl
lotre aille w tronvaiont réuni»
re le cercoeil de M. Booa«on-

looi martelml de» logis de
ÏÏS« retr.il.. chevalier d,
on dTwoneor, dèofdé i 1 ige de

honieor. ont *I4 rendue par n"
ement dinlameri., eooe lea or-
•oo lienlemnl, qui aeet plart
aille de».ntl. m.i.on morwaire.
cordons «Uienl leno» PJf MU.
thlol, A.lolll.Anlom atHananl.

l i l c b e v . l l e n d e

Conseil des- MinistresConseil des M
Le. raioisUe» se «ont réonie ce ma-

tin i lEIyaee, »OQ» la présidence de M.
Felii Fanre.

.dressons 4 Mme um~ «
ailla toute. noB condoléances.

\rllei mnritimM
„„ „. TTÔoTTe d. a> cla.»
I, en oonu» d. eon.al.ac«ioa

,atl> pttron» pilotes de tor-

RnffnelU

. médicinale, eitr.«e de. lo.«
«an» m*1"1»0 "

Lm

Le minUtro des travaux public, a
entretenu le conseil de la conduit,
qu'il compte tenir aa cours do la dis-
GUBSion de son badget.

CM ImltrpeUmUm»
Le président da conseil a (ait coo-

n.ltre la répon» I0'" f e r * ' " ' A°'"'i°
dans son inlerpellstion devant le Sénat.

WFFA1REJREÏF0S
Lln.u-uoUon

Le commandant navary est .rrh
dan. soo cabinet ce matin i 8 heure.
11 . reçu le commandant Estertmy,
L » 0 n ami de M. M.thi™ Dreyfu.
qni a apports un paquet dejournaui.

Zola at laa Etudiant»

M Zola a adresae an» lettre a 1
ienne.se. Inviunl le. étadiaol. * CM
Ur l.or« manifesUUoM an laveur dl
Dreyfns

On C o m m u n i q u e

Le communiqué .oivant, f™---
M H H U I I , a èlà adrewé t la preua
^ T n présence de. alllrmatioua réi-
lèrèe. d'un joiirn.1 du matin, K «0«-

Chambre des Députés
Préndence~Ao M. BRI33ON

La séance est ouverte 4 i heure.
H Decter-Davi'l, l'un des secré-

Ulres, donne lecture du procfes-verbal
ïe la séance d'hier, qui est adopté.

LE BUDGET
Saile de la discussion du projet de

loi portant fllalion du bndget général
dea dépense» et des recelte, de l'eier-
cica 1898.

Minittère
de» Travaux Publia

Le chapitre 15 est réservé.
Le cnapltre 17. M. Berteanl d«m.n-

de nn relèvement de «.«M franc, poor
augmenter le nombre de. contrôleur.

'VprtMule de vives critiqne. relati-
vement «ai retraite, et au repo. des
ouvriers des chemins de ter, et déclare
lue la liberté des syndicat, est oonti-
inellement violée.

U mini.lre accepte l'anModement.
MM. Oerteam. Hillerand, Saoiet dé-

osent une motion comme sanction du
discours de M. Berteaax.

Le ministre répond alor» que la Sl-
tnation de» employés des chemins de
fer est eiceptionnellement bonne. En
eflets il» n'ont pas de chômage, leur»
••laires sont élevée, et il» ont la pera
pectivent d'une retraite assurée, l-

d ' t i en termin

LOUIS TOMELLI
3, Boulevard du Palais, 9

ant ntr»T «t cawimits •OITDIIIES

On pourra st procorer des couron-
nes en perleB, méul et alumlniam, à
dea prix très rédnil».

U maison •». Piaaquliielll, bou-
levard Paoli, n» '22, Baslia, met en
vente une grande partie d'Alcools :
Bhiirn», Copisc Absintlios, K.u de Vie
Corse, ainsi qu'une grande partie de
Liqneurs assorties à des prix exception-

l

M I. VENTURINI vien
levarJ Paoli, 14*10, un dépôt ileB pro-
dai te agricole* pro?enao tde ses récolte*.

Le* peraonnea désiieose» d'avoir de
l'huile d'olive absolument pure, da bon
vin rouge de l'année et des »ins blanc
et rouge de la nicolle 1«9J, n'auront
qu'à s'adresser k la garante.

pectivent dune retraite assurée, l
prouve, d'antre pari, en terminant _
qu'il a apporté dan. se. rapports avec
les compagnie» un esprit libéral, juste.

M. Drake présente alors une nou-
velle motion, ainsi conçue :

• u Chambre, approuvant le» dé-
clarations du gouvernement et comp-
tant sor s» fermeté ponr asaorer l'ap-
plication de. circulaires relative» a la
sécurité et a la durée da travail des
onvrlers des chemin, de 1er, fasse i
l'ordre au joar. »

Celte motion est volée par 3-B voii
contre Ul.

chapitre 17 «at adopté.

Poor bien te placer à Pari», en ser-
vice bourgeois nos rien payer d'**»ce,
écrire h
M»«a.aae K*ataier, 61, Boulevard
Si-Germain, Paris.

Miison de conliasce fon<l<3e en 185*>.
On demande J*st c d n U

seul spéciliquo contre les lièvres palu-
déennes

Dépôt général :
l f * ê

seul spécil
déennes.

nuaranu-lr f*wmê
Coin de Rue Saint Rock et Bd Paoli

Envoi franco contre mandjt de 6 fr.
En vente da» tontes les boom» ptnr-

EES A PLUTCHElT
mumom.ntrfctnÊt - ^
FERS FINS " MARÉCHAL

Chaux t Ciments, Plaint
•ammceouanTiniTtam

Gh, CLÉMENT



VENTE
DE CAl'ÉS DE COLOMBIE
'M meitl un eafèt d Amérique)

de U propriété I- liixLumi el HUH^NO

Prix : J A 9 Ir. Ifs <SO kilo», el a
détail. 4 9 -""• la livre.

Seul i).'i>ùi : Lhiîn.in dos Clarisses, 1
drés l« ISgulnvaril tlu Cartln.

HOTEL DES VOYAGEURS
* l>Mfr«v tm tm riUm «4 ei fmrréi te lu vttmre

A. GAUME, propriétaire, BonirAGio
Cuisine et Service racoramandublsa

Dioers sur commande an ville
Voiture» et cimvauK de selle à volonté

Démise et écurie
Chambres 1res confortable» a partir de 1 fr.

r.arço» à la disposition rie MM. le» voyageurs
L Hôtel resta ouvert nuit *t jour

12* ANNEE

OFFICE DE L'AGaiCPLTOKE ~
Les agriculteurs iroim-rni i a | Olïke ;

Sa>it;»n«» fournçè-i», p. laverai (t Horaiei ^ Arbrti frUltiM», (aredieri al
d eriMmtDt : f o i n „ d? i*rre pour i. mène»», ra'r'mlr.a LA M\H$filLLAl?B,
à ÎTIOJ rritdi-rncnl; Ëngrm clitiniquM pour fumiira ; T- utti-aut ; Vi){ucs ff»n-
ç*i*c • f t imef EC*IÙ' t . H*f'h<* ; Sulfite* de Vàr ri de CUIÏIC

Boaillie bord«Uiae p ^ tVl . unné*.

HHpeHl lC«t iuM«, »a*tui m bu* da aiisrtinc, iui érieur | tout lei ift««.
.«'•J-i ,oMnui, ircommenda spécialement pour la « ver du cédrtl • el ÎOiectti
ill*<|UM t In • or.ngp,,, pèciic.i, • «te

Pompe pulverisïtrice Condëo perfection»*» a jet c«M>mi, t.nipir, M-

lid« et i'ari,i>lMi a (eut In reciM»t> • do* d bon, me ou d>mn,«l. t'r.i : *J Ira,
i Mir.e.lle.

Mactunrt *l imliurnin'* agrko'a,, hoilicoUi et d* *ioi6r*lioB.
CtliU^ue al rfineifntmcoti lur dcniand*.
fiëdtictiun aux Syndicats et Suci<*l£s d'Auriculiurt* qui ad

roni leur coitim.imle par l'inicr • édiaire du Pré^deni.

loutecurr^uii ibocettai .é ireaiIrt-aMfc-à M. J . - B . CAVTELLI.

directeur de i 'Omcs. 4 8 . Boulevard du M W , , Marseille.

CENTIMES
JOURNAL

Rédaction & Administration : », boulevard du Palain, BasUa

Le* annonces sont reçuea u i Bureaux du JournU
Paits divers, t t r . - llêelinuM,(S. page 1,0.7.»- Diveraei. 0.30 — Judic.0.25

ijt* meilleur des cigares A tO centimes est
sans contredit le CIGARE MATTEL

Le demander dans tous les débits.
Ou n* t u u yaa ca tw9A Ol«kf^
O B ' U hauu *•-« -.• — t II « t B^m.

Demandez partout 1» ci:i)U.Vi'IM: ue lu Mmiou L.-P4.
HATTE1 et C*. Uqui-ur upérlUve, dlgcsUvu, d g
journalier et modéré luclllle ton le* les foucllooa de l'orut-
•leme

IMPRIMERIE — LIBRAIRIE — PAPETERIE
OLLAGNIER

BAST1A. — Boulevard du Palais, S, et Rue lies Jardins. 1 — BASTIA

MB VVMIIK 1IXUHTRÉS POUR 1S98
i 1,00, à 0.50, à 0.30 et à 0.23 oent.

j L IRTHilAN© 1—
. . . . LUNAIIIOCOBSO l'OHOLARÏ

Nouveautés Littéraires r<* ••.•»•» a»M
utrsiaul

Ancienne Maison
MANN A ILQEN

44, Eu» di itTohe-Mêricourt

• l a W . L M A J U I
UelllearaTatemad'eolaira^a u Pétrel*

pt*r Urinas, Café», Kuliat», StU« de
rtMWioa, Ciuia, Bouliquea, etc., etc.

q ~ b . Ju -**«• d ' U , , ^ Mut,
ni ClitataU*. d'il» M H I U B H eatti-

LAMPE ÉCLAIR

an tons goures et de tous formata
HX CQMsiDh.RABt.E SB CARACTÈBEè

LM envois dans l'iotériaur »Oûf Utrf
de 1* rèou&tm ^ H

LE CALENDRIER
ftrw

I llHi I O long terme,
rapide. Pag d'efTete c
Discret. R. d'avance.
Agnus, 123, rus do Ij

', G h. 58 m, — Conthtr, 3 h. G5 m.

:; Dernier qairiler, > 16 — Nootdle, le 23.

D I I R ! Stln

15 DECEMBRE

Lettre ouverte
M. les députésdeiaCone

JEUDI, 1« DECEMBRE (897

Le Petit Bastiais
QUOTIDIEN

CENTIMES

Correspondant spécial, H. JDLES IUKI0L. 41, m i Fontaine, à Parti

AUONNEMENT {friyafiir d'arauce)
«s».. . unui, 20 Cr. G mois, 10 t "
UTRK8 DBPAWT 2 2 . . 1 » •

On ne rVpnflii «̂t(s ii*i

il HUA ME UE BOliCO (' <

ARTES DE VISITE
IMPRIMÉES

• OUVRAGES I: CHUTES MILITAIRES

• Fournitures de Bureau
T ET MATtHIËL 8COLAIHK

Cartesde Yisite

CIVILES ETjmiTlIRES

Fabrique de registres
WX DB CABIER8 D'BCOUBR

» UM ib qaM'aïuo dt (TID km r « ^ . ^ ^ a T

K>-»-»*-^-»*-^-fc»-»-»»-*-**->-ti-»-»*-»-M • , 4 ?

t : do Pef«« Journal — Pel,7 Parisim — Figaro - «orfe Nationale — Kcho de Pari* -
PcM Prinvnçat -- Le Journal — Petit Echo de la MotU — Raiue hebdomadaire Petit Var —
Lecurp illustrée — Eclair — Le Gaulois.

Abonnement sans frais A tous les journaux français et (Hrnngers

VËORI\ BIJOUTERIE - OPTIQUE
BASTIA - RUE «AnT-JCAS - SASTXA

3Z»-Arl.QE>T
île couverts Franco-Ruue EN MÉTAL EXTRA BLANC, 1" Titre, argent

déposé, GaraDlle 81 gramme» — Cuiller à Cfé . métal GOMMOLT, extn» btaoc, IDU-
fyM<; pour Cafés, Hôtel* et ResUuranls.

II s'agit, non d'une question politi-
que, mata patriotique. Sur ce terrain-
là, nos mandataire» et la presse insu-
laire, oubliant leurs roncanea.ont tou-
jours marché, il faut le reconnaître,
la main dans la main.

Vous resterez HJèles.je crois,! cette
tradition patriotique qoi VODB honore.
et c'est pénétré de cet espoir que je
VODS fine d'agrôer l*faomm*ga de moo
rtwpectaeuz dévaaemant.

R... G...

MUSIQUE MILITAIRE
PLkCC SklNT-NlCOLM

du tO Décembre, d 3 k.

\Utpo II illuira.

(finUlilii),
|l*n*(Jktlon d.t pol|nitdi,
NuU dtoè, (filM),

U Chef 44

Wetm.
st-s»ë,n

S'adreuer » M. <.10RD
nouîre de la
Pi uni, a B*st.a, 17,
Paoli.

A LOUER
Joli tpptrtament compd

dix tiôc«b ftu 3d dUga i
maitoo FaoUuixi, Place
NÎOûlM.

S-adr«9S«r à MM. L. N.
'«t et Cie.

BaisniL.-N..MTfli
it»Di tm.ua CM''-

DASTM (Corsr)

met rm venta da Ivicen

prix suivants :

E « « d e - V I c dis Via
lafe mi . Intnlk it M, J jnff*
— «tf, — — I —
— IIM. - - I -
— i m . - — i -

I j in^k>-Vl . 0 . H a »

Vldli". bflBtcllIe de Ktr». . •
Ihntl'r. bnM»a«slilr' . .

„,

Une Injustice
d'appalar votre bien,
i «oc la crise ajricola ,a^,lmt ,„„„ ,„

e nous traversons, puisque plus ,.. .,.gi,tr»m.n,T d B . ioa,m e , a. ,
us allons, plun ello s'accsalue, no- jnuhcturiia de l'Eut les llmlles

\l depuis l'abolition deB andléa j'age au-delà detfqoellee les agents sp-
ot qui a soulevé en Corse ua tollf paileuiuti ces trois administrations
nêral. étaient mla d'office a la retraite,
loa gouvernants auraient dû aa * l'avenir, plus de retrsite pour ces
ipeler, qu'en echaoge de CM arrô- tonclionnairea, plus da repos jusqu'au
, les mnnicipalilee de la Corse, pss toml>^Ja °° i°" ' 0 ' * '• i»o*P«»de

rapporté depnia pas mal de mil- p rÉmer l M retraileB> e t t T e c e , |M , „
'• retenoea qna les employé* civils sa-

« Petit itaneittAi» annonce que de» bissent sur leur traitement ? Les
onntera parlementaires, à la tète corn punies d'assurances snr la vie
qnels M. Charles Roax, vont taire nous olTreut des combinaisons qal

démarche auprès de M. Mâline permettent de se créer une retraite
ir protester conire les droits sur les uùre el an capital flia ponr les héiri-
ints oléseineuses ; s'ils obtiennent, tiers en cas de décès. Actoellemenl,
qne je cHin», la rédaction deman- '>-*«* « » * « • lâ relenM- "'«corde

. . . . . , K«: i pss ds reirait» et ne donne rien aux
, nos muret. a,r.o.le. sont bel el P ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ paB p l o >

de vingt cinq ans de services. Est>c«
juste?

Pourquoi ne sacrifier que tes adml*
la Chambre coosoltatlve d'agricnl- nislration» de l'enregiatrameot, des

da Calvî. qni a nwp^ctDeosement ' douanes et des manufactures de l'E-
mé par dépêche an Président do u t ? Avec une pareille mesure qrj'ar-

il, que la Corse est inondée hvera-t-il? Les vieux agents devront
drogue, acbetâe i vil prix et continuer i porter le harnais jusqo'à

IM tona le nom d"boile d'olive par c« qu'ils tombent épuisés par un long
indoatriels àbootfe ; qoe le remè- , tr«aU ; 1*8 jeunes n'auront plus da-

. ,. * vûneement, et alors n n y aora pins
consiste à élever ^ ^ ^ ^^ mamltkMrMoaê q M

des «gents décrépis, usés d'nn rAté, et
des agents découragés at mécontents

sinon le» propriétaires agricnl- j d e i'Mtfe. QD-*ara gagné l'Etal par
"i iusnlalrm snrcbargês d'impôt», ^ ^ mesure t Rien, si ce n'est ane

de tripotages pharmaceati- \ moint-vala« dans le* recettes prove-
aans nom, se verront obligea ; Dant des inconvénient» énoncés ptoa

r * l'Etat leuis biens. 1 haut.

compromis. HAtei-vou3 donc,
Mienrs, de prolester à votre tour,
•i que l'a fait l'honorable président

tllfiWtS H î » d r « < * » ' '«s grames oléagineuses
^ ^ " dégrever compl-Memeni lesolivet-

Anssi il est à espérer qoe le minis-
tre reviendra sur ane décision aaa&i
inique que peu profitable à l'Etat, et
qoi atteint les trois administrations
qui, presque à elles sentes, alimentent
le budget.

Cour d'Assises
Audience du 15 Décembre

Prétidence de M. le eonteUler STBFANIHI

L'Assassinat do cùel »e g i n
da Borgo

Homicide volontaire prémédité
Vol qualifié

Le* Témoins (Suite)
« a («nota. - Ctm. | ai Bapiiiia. U U Juin

tara qmire heurt» da «air, an kadltida aniii t
11 nutto<>neMe quo It liaioh faibUg daai Ul

L'al'iiada ilD|u!<Arem«nl U-otih!** da cal ht><a-
n t InUDreMlnnna «•. lemn't d* la nutwo,
qtl «'IramigluèrME ia In»Ter ta prétenea da

La léntola n'an erat rien paliqua 1*1 J4>trniai
«anonfirtnt qit l'ituttln praiamé portait an
chipa» rta pailla et qaa llndltlda po'Uit ooa
ea*aiMll« grltc, irfinittfttat II fit part t l'Ircoana
dt t* qal T«aa<t ii'*'n 111 ; II palll •) dii : Noa, \t
H rali Baac«kl-lt. M II M raiira.

On (ait ra»«iir i l-'ualal li m K qa'il porUll,
at on la cailla de It citaMiM trUa. àprti «ttadlll
tiiOMa la l*tooio Jn : Jt eroi* bi«O qia c'«l
ial.

iit I4mola. — Ullouai Jua-JicqtM. Pari*
h n f i l i'au pwié Jtm U batatta Sialaal.

I AfaDt avtia aaa rc^iro ai ayaai oBajnpvH"
w(anaMc4 «,•'»' êuliWTlt* U Ml i lan

, _ . 'u-aHira d* Sarrt, il vonpat daa
aoapçoai qa'll tkaolluta M i P M M I I B M prcMa-
M.

Il a n la laBiaoula r"*Hlnl aaabnaaar la
lr*r« da la MclbM.

KID'HI élaU c n n i r da Itœaw*-
:Ue rtiDo.n. — GIBJIMIII Sinon. EuU l« t±

il» cher. Sanlool où r'itiinl IOMII H domino.
Gtadlrafli Doa-P>arr» Ial aurait ait: Vota

•ritutanda l'attilra da BorfO. Italie (flura.
l'uta la auiM ••• Stnt tm am»e ; fjidol

mil ail qa'il inài lali la wji«* • • • * lai-
La témoin art i conclu <ju» Kaulnl dMnitil.
L» itaciemain, on «ira .la La(»<>o, II a » Fat -

éa\ UMOI toai ta« bru aa paaaet, an patll f»-

(Mt. la vain da hait bavra* *«ajali di par-

da Vaatiaari. A « M M fatetai m »1, «al Ial a
dMMd4 H M cwiloaiMT cbai M. Paratli. M.

ttj I«ido«aaalani0t) Ira**! da autcitta-

dUea.
¥«n l«a pnmtei IMM 4a iaia r'aMlst lai a

lraru.<]« d« l'ait*» « di tr*JU. H. t'amil a
rttM« H M loti ta crédit.

_ _B)M a dttpara. Gt.JI«alll M l ' i p t a w »
r]M U t««4«au.i. d« CTIM. r'aiuoi loi anll 4é-
dari «Ira **» »W CaHottt, « I - M U * de Sam.
tXal-d erriva »«r tm tutitfàw. On fft«»»aia]
^ertaM dabMffO. QrilhMa.- I ' W » q « <**

a«t«.do«laiba«llti'«*r™a»rl>e aa Cnalwl

U itcw'i l'IadJMl d« U f«rt «I ai oMfl

« IfJmolD. — îjrlolli Anto'ûe-FéHl, proprîé-
liir». H MI rentré i IttimeiiBSujlonl.II • wrri la
mal» a sas aroli. u t a pwH du crime de Por î
el II i donné ion oj \ctha. Il a »a K.IIIDI pjant
•m dominoi, IBI a iurruni* njaiod il *uil ïtrit*.

Lo lénula aariii Jn : Ce crime ra*ri« plui
qA« la peine ci^liile. Kl F-itini da répondre :
U«lb:«r n'iara dons qn'i l'intuiler i B.itH.

a7 i t*n» la . - S.miJ(»epb-Uuii. A agioté
i u qal l'en piiîéiut la plice da la |»r« t
tUnka aa moineot de It rsucojirn da ("'iinnl
use le fidro ils li neiime. Kuiint éltlt tofll
Irembliat.

30e tcnoln. — G mliechl Aags-DoUilDiqae,
beiu frère Je l'acculé.

Ce itnuAa o'eii eoUodn qu'à titre d« iliaplt

éUlt <oia«l( f i u
prlélêi ; Jeûna
lmqukdlriKa«
ircéllori. A « reio

fieiren I88H, le témoin
mmençi i ««ndre «M pra-

L a iou lotir en 18'Jl. c'e*t
e* de wa bea«i-tr«r* qu'il
, Fitiloi reput la direction

', II tecumtoerfi * >eodre. l.]iunU
«t Ul^t I) rulae d« nlam, II i dUilpt tepi oa
buic mille tnnei.

•J'Sa Hiuoln. ~ OiomJfli luse-jb. FJOIDI, la 4
laln, lui denuodida l»rg*n', il lui remit llkl
Inaci qal lareni giriatli aur aoa pruprtélé à* ti
lemm <le i'accUté.

L'*eca>a a iiaina tdé de largeut pour p.ycr
le maniai d'una <iMie re*uli»ni d'ua jjgemeiil.

UM>q*re nloaiei aprèi il du tjaa cet irgeni
deuil HTtlt 4 l'achit da cuir.

•0* lé.ooln, » Cilaodml Jean-Frinpli. A
rtocjolfi Kj«'n| | ficlra^oli l« \t jaia ; com-
me II |MfkUiiil troublé le lémaln lui d«a»ai)a
I* uuede tua ctugrin. Il dit qa'il t*>li p«rdi
•on irfeal ia |W, « qa'il n'aiali plat par»Ut»
m devant >a l-itm al rtirolf loa b*jn-frèr«. M
II eaiuaiâ : 11 oe ma rvtie piw qti't ma biûlw
la canalle oa à litre aa Jé.uire. Hall qatl-
qa'aale pijan.

FtuifH lui aditaae Qiiilctilai éult U uaM
de un roalbtar, p*t Mlle d*an pnxè« qM la < •>•(
ftra 1*1 «tall taiwié, ei q«l atalt rolaié da lui
préier de l'ar|aui.

KUIIDI qal éuil |éné*wi d'bkbiiade da*ill
tire MOI le m», car la témoin dit pi fer l«e
deui ttoat aoeTacceié et iul ont ;.r.t pruairbU
tejaar-ii.

i te lémolti. — Petfetll, d<M(<fiiDl. Stli qia
GlaJIcelli, b«*a-lrère de l'ai-caeé, minlleria <'.&

micuei pour «« jjoraei lelejin iar te*(»rd«*.
*ie témoin. — Piippl, ranl̂ i nHf, A «a ch«i

r-.ii'nl II j a qaure >«t *n Inimmeni para» X

l'oaill n<ion iui (tréienlael qal n'en qa noe f.t-4

de conpiralfon. F» ut ni lui aur»l< Ht II • • quatre
•nolt que 0 .llltiilni r»wU mit dan* la plu fr.flj
embarria.

FIUH.1 nie iteir lena an prapaf para.1.
Le léatoln a» dt̂ Uieuf da H) tanet i Faniol,

éaliéanea d'iodi ; Fuilnl lei lai tttlima en m«|
Ml«i diianl qa'll était daaa Je lie* («o i e tm-

berne.
Fini ni Bla n t m .

UeiéaMlo.—Catandial, biH«*dHr d« gwdw-
oterie on rriralM, m*if», d4dara aieer dli i tila.
dlcelH Anga-DnalDlqae : SI FIBIDI I dit ce
tovp-U, II pownlifea taira uuni . IHwtwioi
Mr W* (arda*.

Il a délivré aa boa «rtiflw i Futtni. qil ia
illlare (oah d'an« IIUM répalaiiun.

«4a léowln. — Gtllwp, cordonnier M 3e r*-
(.•eut U llffve. raulol l«l a «tannii dw lw«i|
de calr, da» pMlln, aécrnalrtM i ,)•« répar»*
(IMI la chtatteiroa. U!a M PMHII tn lSy*.

•Us tàmÊàa. - B



•n 3n «la ligna. A connuPmin", en jaiilei i » , qui
fui libéra au oiuli d jctotwe. r'aulw m i t la t*-
buti'loa d« courir iprai dea fa in m M da rciuul-
Ma matun.

*'"•• lémoiD. — Roogleont, adjudant au 3e de
l'goe. A Cîionu Fjîiiot i u cuoipigaia. Un *ol
•watt été commis tu préjudice du rtiiiiuler ra Si.
De i'enn'iêie II raiulli qua F»"1 al u t i l ««.lirait
U somma rie il fr. VO. Paulal aioua al io jati
RUI tfpom <iu enchaîne pour Implorer pjiié.

47eiémoin. — Famaui, caplialae idjudanu
aajuir m J« da ligne.

ruurn a wr«i <)ana la compati* du léœoln,
a fiii se» classes d'Iuiirucilon 1101 q«*i»n ait sa
rien a lui reprr» tier, puis II tut apprenti cor-

, 53i témoin. — Iviall U M H . Il «'a na.
l'aceuié i ion botal, il Ml petslblt an"on lui
loua une chambre «ait II i'lBaora.

56 lémoln. — Police! Maris, I M M d* ch«n>
bra. Li chambra qae l'on dit noir été occupa*
p»r r«eeusé, o's pi» «le occupée pendant plaa de
15 juura, la lit D'« pat été déliil.

57B lémoln. — Taddel JUiu. II • loa<
mardi uns chambre i l'aecaié qui l'a pavée.

La parti* civile
L'bonorab» i.fensear comme De» ptr aipll-

quer li contlituiloo ri* U partie mite, pub don
D< DQ ponr i II peu Ûjlteur de Fautai. Quolqn
SOD cailer judiciaire >oll Intact, il * un paasé ma-
culé par des cuo.iamnslien* autfgimanl. Paul

:e ea Corsr, sa marie [»r amour, («aille
aie dui «le s* maltii-ureaj* femme et le- r<
ce* rtémes ils son tx-ju-lière. l/étall i

Ka àèirwbrt 92, an »ol [ai commis. D* l'en-
qutla j) résulta que la •"mme da 27 (r. 50 irait
éie trouvés dam la pocùe <le F-Uïtol. Ulul-tl ,
|ré.«la nuil Ifatlqaalt d«i boni de tabac. i i - " n r . u u C l l u " " i r u ' ie«:n.M. v« »»» v

FwiinlfBteoninlnid'a.onar, Jatuind* pilla i c L ' n l T UQ • » " " modèle, u.. nomme loya',
aa oora do • • (unllle. Et fanai, pour irafe da J **"»>*• P*""1 C*°*«"«. < «>noa*s.

" « rtDoûL* a eauratcer toutei lei «on-
i qni n irrwwn

| déleste. Il na ieul intoqui
a celui dtt pièce, i

i, pwr tr*fi^ c

bon» da. tabac, oui 1 jour* de prison et 7 c

Joiqu'an7 avril 93 plm riea é Inl reprocher
•D juillet punitiondliclpliotlretoor scandais daai

43a témoin. — Nitollnl Ctiwl«i-André. II •
été «oir la femme da Fanlol la 14 aa I* 25 juta.
elle pleurait el d liait qu'ail* «tait blan malneu-
T N M >t'eire la femme d'oa betna» qui avait coa-
m t UQ tel lorfaii.

M i lémolo. — Saladlal Uoracs. U tëeaalo
a *«, i diverses nprUei, l'aeewt da» ao é l i - j

j.m.lt née Cariant qae l«t donn.li Faiiial t ail i

il eu iemiolau M (ar M i nwiu» qail en par- |

ib. U

Léinoin a été la fjornuaaur de l'accu^; Jann lai '.
prvmliT» t«npa il fut ciacl. D'alllearf, M. Gin-
dicelll, raolier, avait reçiendo ponr lai. t

ijmnd Finlol «tait aoldai c'ad ton béa»' fiera '
gai achetallft rèplnl, j

A tan rtigor du ruinant, FJIIIOÎ ne rè l̂a
plm. bomtne il drmtiidall un no ut eat ertJli,
le témoin s'* Uni aperçu que l'iunce étant dur na
jni, ur t lire.-*, ne «ouiut pi» foarnlr de ntarchin- ,

i-na la rjilènK
d'auira \èm^

: ion». Par une ar-

^umantatloD <rèa terrée, lam uni- Hnganti
tot-rncia, Ibooor.W' iét-n'ear d. Ci »l l'iim
prit de FiMioi el .t*mo.nrB yoi. mieiillon
arrê *e, D* |>ou«anl plu* ie prucurnr sitcuo* re«-
sourta, da te <\lh,tnn«r d* IJilll.butl, r îi
au'il »pp«lali le ni.iirr. tm m »wnt i Basli
• • M l'idé« blra coi eue da commeiT.) le tri-ne
it-apré* l'e^ena de •• partie cl>ile. Q.iilifhini
n'aarall H> oflut l'hoiplialllé i Katiini. K-irini
• rit Iniiodolt dao* U nuis on du cbel du gare,
dim la nali, et 14, il a miaériblâment biebé si
«lenoie anc ma polcçsa et on traoebet. Mali

Uaib'ei

i I c'eat la dernier But Ja cMta brillânia

*ur lui, l'H (a peut 1 Si la poinçon, et I M mar-
que* <<• traithet sar ta* maint, et le* bleutre*.
et IB r.nltef 1 El M coibjdie dan* la buialta
SiDlotii? M ion altitude cjnlqaa aiae le Iréra da
la tfellme qa'll BmbruMt le b>Uer de Judai !
•a lulie, autabl da proatei aeublanl«« qua Fai-
ilni ne peat rilaler.

F<u.nk Ml i'auaulo da chef de g»re de Bofjo ;
pal d* d«uiei ce isjat.

JJjnt- une tlgoureuie et pn'sMaie péfofjlton.

"i l" . .*».!.. _S»mliWIA.»i».l..nHMf. • »« K""-oq".l. •"«''• * O«lli*W. «I «

Tut^L'"L,. «.. . •« s--»'' '™i-11 -"•»""•'•"" p-»" "•
i H, Ilom nlijii* V.ili ranr le prier de hefntr
de* min>iindl«ei t l'aecaté en loi proiMiltnl de
r*rer 1 l'échéance en cal de non paMmanl. i ["«>»""•«

JietémBin. - B'Bminoalli Aatolna. A ton- ) L « r A q u U l t o l r »
na r'iiilal aa 3a de Mine, el «n jetn darowr. i y \e Procureur gênerai Sourlxn prend

ensuite la parole. Il remercie la partie civile
de ion concours énergique. Il s'agit, dans
cette affaire, d'un intérêt national, car, les
jure* ont à juger un aataiainat aur un pré-
poso aux communication! tocialea.

L'honorable organe du miniaU-re public
fait U description de* lieux, fait connaître
dans quelle* conditions on a découvert IM
cadavre, l'horreur des blessure* qu'il portait
el les empreinte* i[tie l'assassin avait laie-
seei sur le parquet de la chambre du crime.
Comment a ete commi* te aime et par qui
a l-il ftc rommis ? A 9 h. t[2, la victime,
Omlichmi Pierre eit ali<- ne coucher. Faiztni
Mt venu lui demander l'hospitalité et l'est
couche sur le canape qui se trouvait dans
la chambre dVntroe. Surprenant la victimt»
dans son sommeil, il Ta frappe* avec un
poinçon et rencontrant unt résistance i) la-
quolk- il ne s'attendait pa«, pour terminer
la lulle il « sectionne le cou avec un tran-
chet

M- le Procureur gênerai rend hommagi1 à
ta science consommée avre UqiKHle les pra-
ticiens, appelé* à taire les constatations lé-
gajesi lea ont pratiquées. L J prenve indiscu-
table de la culpabilité do Tazuni te trouve
dans 1« conclusions de leurs rapports.

Dans la nuit du 20 aa 21 juin, un pc-
«t i moi-méne.' • clirur a rencontre nir la route de Borgo a

II. - A qafllearaqM. . Btwtia, un individu dont le signalement
R, - Oi-it a:r*«W l3jolB. qu'il en adonne, repond a celui do Faznni
F.iiiol sic le pro,«j*. 1 «t qui fuyait a une allure dttordonm-?.
5i* lénotn. - GlMtMtMl Haria.UMlMW. | D'ailleurs, l'amné est dan* l'impossibilité

U i l i«'« *'!• • »W "Mtl ?** iu '"«*<*• i abaolue de jutliner de l'emploi de son Iwnps
la rwie M («M f '* ( • « mit 'nt'«lda aal lesaU f du lundi 2 Iteures et demie du matin, an
sa i# a tapajée iur ses Hi»ln«. K an newat , mardi cinq heures. Lorsqu'il a appris qu'on
•tnnne, <-*t indifirl* a co«ra **r M «oie puai n- , 1* suuwmnail, au lieu de chercher à se j<j*-
j..«,ire W iraia qui paM * B«*|<» m* Mmi tifier s'il était innocent, il a fui comme un
• * . m r w a'ier * Butla, ra.l. II r» pal le n- coupable.
j.m.1» ! U. le Procureur général rappelant les

Le ufatoln n'a |*« n le» traita da t«t iadlvlda, cïrconsLances dramatiqnes 4e l'arre«lftH>n
mal* d porun IOT *e<aaMaU ffoal éUM rt««i« >le 1 accuse, rend publiquement hommage à
f aatiaj, ' •» laQoa dont le« gstdaraMa oot rrf^rtfrp'i

demiDda tl)O francs,
a*uir perdJ pareille an™me. L* lénftlfl icendui-
auli l'accnaé.

H. KtBTniooil i pinsli Mur la uaip*«a« a( 11
éfait an totiure ; il lai aperça par ?*ttlnl qai •••
li' an B<*(e <l'«dlea qiit ttati loin d'e re arnica1.

53e iflmolo, — Ao»l«tl Charles, chef de gare
t A>fi... Un i*mt •ita'il DB paut pré^Uer, II • donné

sac 'li- n- io 11 le prendrait an retenant, il n'a
p i , f r . » K . « ' m .

bVcuai pféteod q*tt« Dtilel lai • aie délivré
Isf l j - i r .

L* i* ni't rro» lu* ;Vl! p'i

,'Ui lémm». — Q încMm Utn-Grt». Le * )
ja.A ,1 « remontre Kaaalnl I (ihlwnicda, l'a*-
« tt> I I J n io ' ( i qa'tt »1U» chat » » baia- frère
a Pal l'i'i*. .-rp^nlii l'jt m«* partit pour Huit*.

.V* lAmoiri. — UtUlehlAi Sitm^e. U nom-

»ri).

i J.t que il «m rairi n'i-
Baaoït pat leé i* th*l

Urarn* te F*
••li p*i tiè t
4e psre QiitlIrMnl.

ft En* demande iH n'psl pal m l qae F*»-
•tni aurait an (« r .temnt* aa « i n du tésHtln
•M lei ap»«nerait in proflalnoa aa M I < il il
n>*!eatr*<' banii', •|i<wm qa'snm d'«n srrl-
«ar i ceiieei'rémitebien Am gwi dsweat périr,

H, — !'«• pr̂ poa M I M* iea«satet «os mm

leur devoir et au concours énergique el cou-
rageux que le jeune Bindî leur a porté.

Après cette démonstration de la culpabi-
lité de Fazzini faîte dans un langage élevé,
l'honorable organe du ministère public éta-
blît, sans peine, que l'homicide commis par
Kazïini sur la personne de Quilichini a. été
accompagne de la circonstance aggravante
de la préméditation.

Dans un éloquente péroraison, flétrissant
le caractère et la conduite de l'accust, SI.
le Procureur Général demande un verdict
irnoitoyable excluant l'admission des cir-
corltances atténuantes.
Plaidoirie de Me Maantrucci

L'honorable .léltoieat (Jrôle*te atec eoarKl*
ct'r.tre ll double accusation de ml at d'issawln»!
por'é» eoûlr» ;on ehenl.

Un ni psat cerniaeneni paa dire que Fsi-
lini suit un voleur parée qu'an « releos eoolre
lut/au cour» de rinlormulon, an *ol commii au

oent qui u> • pu été réprimé,
•«iaaguol euuila I M cbarRes qui p**eot aur

wi- ,lteni, il cberctie i liimoaint qua Fmlot
a j<m<tii préméilté ion crime. C* n il U prou-
cesi que r'aoïnl o'éuil arme, loisqu'll a'eit

a la ttMi Oullichml Piarre, q le d'an irsi.cbel
d'ao puiofon. Il «tt catUii quati l'aeeosé

tiait rauiiii t Uflr^ a»«.: l'iniemloo tl'auiMl-
rQillichlni, il se serait astrereni armé.
Hé Na trracci fali ensu lé une éloquente cri-
|HB da la p«iM de non. 11 i'elè«a atec lo<tl-

gnilion fODlre m chathnem qui ttt on santlaat
itrsiça t rras mctmn Mciiles.
pj*i«ni eonilu k l'eu'iwn des arganwQU d«
«esHllan, 11 dèdar* qo'llle n'* pu Isa roi du
aavai eerulne», mais Hebleinent a*aaee d«s

présompiloni. Les blesmrtsqu* por^U F^ixiei,
peavanl bien protenir >1« I» lotis qu'il a eu A J

nir contre les («adai a n m lOo t̂nnl 4e IOB |

Un n'a pu troa*i snr F.HIOÎ la simme de* '
>*iO Irancs qui d'iprèt la* lédarstint recueillie* '
la coati de r.n.orn»t.oD. oe»ii postier.i mal- ]
lenrcdi (Jalltthlnt, Si on ne >'a irwi*fi p»t oanil

de cet srgent. e'esl q»elqu'on qit l'a pa<iui i ce
«ima el qui a dû «D MtViie.tr.

teribinaai MB Maas^acrl dit que ce cri nu
i myaièfe si OM I M j»r*« engiiJ» eontre

le* arrenta jodlcjarw *l r^fBti'bleJ et ploi
nombreaiea qa'oa ns la irolt.

Dans ane péroraiSMi «loquanle II ilenanda • «
ires de rendre an •ardll uge et da se montrer ' ^'''

D'ilHaan des aïtoei Hlr*aiaiil odlani qaj
ealul reproché i Fitilni n'ont pas éle pnali j
la peine suprême, et da pin* grudi trimloJ
q n l'aecusé actuel 001 etbtpp* au dernier J

ptlu

Dam C M eondllloai, l u jaréi fen»l
hamalna an mflraa teupt <J0» juHe. en accordJ
i Fantnl U Mnética dH dreonatancas •Hi.ui j
tes.

Le Verdict
Après qaelqnna minutes àe délibi

ration, le jury rapporte aa verdict ai
firmatif sur toutes les questions p
sées, et muet sur les circonstaccs
atténaantes

ED exécution de ce verdict, la Coi
coocUmae Fazziai à la PEINE I
MORT.

L'arrêt porte que l'exécution &w
lieu sar ane place publique de la ril|J
de Baatta.

Sar les conclusions de la partie al
vile, la Coor condamna également r'o|
lini i 1 franc de dommagea-intérôu.

En entendant prononcer cet
Fizzini lève les yeux aa ciel el pousa]
na grand soupir.

Audience d'aujoard'bai :
•arcangell J«u-ttaptt«e, d'Atsaai, fui

«critère peNiqaa et •*«£• rla Ut».

Bulletin financier

| &M1BIB <)an>>nla deowuK f«rrsa t S10.
| B*e *aar sa».

n d'H.r«i*e « d. oomt»..»

far qui reppina 100 fnnea

001)66

C'est ainsi qae nous avons vu défiler ; Il a été trouva anr le chemin de
l'hôpital militaire une montre en ar-

S p Z r i n r , W o i i
parfaite. i A . *™

A signaler le succès toujours crois- s

Eut de notre délicieuse première i ^ Compagnie FraisBinet • l'honneur
aiiteuse Flâmguty-1'rantz, dont l'é- [ d'io former le public que les colis pos-

n'est plus & faire. M- Pons, notre
baryton, mérite aussi one

knention ; constamment sar scène, il
est d'ane tenue impeccable et s'acquitte
' merveille de tous ses rôles.

Noos pouvons d'ores et déjà affirmer
le la saison théâtrale est assurée ;
UB nos compliments & M. Augier

loot l'activité eut infatigable,

Petite Gazette
HW »D 15 DfCEÏBBB

r.— 7 searea da malin, -t- 110;
Mt, -f 164; 6 bsjwes da salr, 4 '-•"• ; "»"
a, + 16 2 ; Mlnltna, + 11 .
BwvmHrt. — 1 baves QO matin, 107 w ;

sdl, 761 ma. , 6 Hier., di «oir.TOS H O .
FMI. — » h. da matin, c*lmt.

t h. da sotr, S. K. lilble briie.
Ht dl sW. eon*nt.

th II ater, petite boale d Ed.
dw o n : maito, + 0.Ï6 ; s * , +

OfJelar da paranet, H. Ao|«U, nocat (éo*fmB»'!am*ir*, à 9 heonw^ natin: t m|u

leiaenr, H. Decori.

/q Conception
La charmante Mlle Zaira Bansi a

banté * l'Oratoire de la Conception,
i«« Maria de Goanod, d'ane façon
mirable. 11 a bien fallu, pour on
ornent, bien court hélas I oublier
'on se trouvait dans on saint lieo.et

abandonner entièrement aa charme ;
cette voie si agréable et si douce, si ,
t t i h r m o i u

J .ede plus d* i H i v u n n i el de. pwcstwatf
j **r leaqueia euat po*4* plu* d* 19 kilométra»
' ke, N« l*«*n

• I I M a 311 fr»».
t da U Ci* daa f x t u r u l"Orbd«j

aat trea bwu I M M i I M franaa.
!Sa. Cbam ns da far nbieMst qoelquee

t c'eal sa toift de ulte
pardam la rtuj, M tronvatit dam an *"»t d'infé-
riorl'e marquas, Faulnl i Irsppe I tort r< A Ira-

n. en a>M|le « sans trop r imr ta qa'il W-
it. Oitliears, las srnet rudimeotalr*! dant
cc**a l'est sMtl poer sewaipltr »oo forfait et
n-ai eatt* drecoaun» capluie * «tolr que

futttl ne pmla la to»o ntonal qma la dentier,
«prej q x d*j* » • » » '"PP* « rtttlin« d ' " M

tnaps n'.Tiut ;.rr>Jull que des blea-

M M iMini is-M*; « • • « " " * • « * • ' • d « -
in |Mui.l*e4epréB>éJiisMoa.
K.t-11 btaa «rai de dire q«o k *el a M la

tMbtl* d« enate T U M w«nM d a n « I lapor-
uli * * M>aitraiia à la «IctliM M P««r-
ne ir»a*a sur KiH.nl. sa moamt da aoo

.rmutlan, que U MdlqM aasima da b.ll tr*M»
la piocédare IB nwntra qaerMBdam U « r -

OTU vte p«ln an leftiolfl Renoil.
bu'IaatrBinj «nwlie les conaéqueMM dl W

ci que ihnnoraWeof|aoe Ja mlristew pabTk

indtsll de la htm*U ds* jar*«, Me d* I »
tara déatoairt qw la aeta« d* m n a'atl pas

esempUlfs al « « par sttn elle l'eai pas a*«e-

«Ire. La peiM de Bort est an «Mm H *értoW«
d'iM VM

WllNisMMil

UN MEURTRE
Hier voir, an meurtre a été comm*

A Padnlone, territoire da Vescovito.
Le nommé Giovannoni, employa * 1*1
propriété de M. Itarbet, a été taé 1
coupa de couteau par on de ses o°j
Triers, Faralelli, à la suite du»*1

discossion pour one somme de quatrpj
oa cinq francs.

Favulelli a été arrêté, mais il nie com-
plètement le crime «t sa rejette ton»
la responsabilité sur an autre oarnet[
de la propriété.

Giovanooni habite la Citadelle, il <*
marié; c'était aa excellant caltivauat.
trèa conna et très estima.

(.es membres da tribunal, *ccorop«-
gnés de M. le docteur Zaccarelii, N
•ont rendus sar lot lieax •

C* qni ne ohang»
Oa snirwt qw *hlw w m*»ira « M e

rdeursqoi

fvoir répondu avec tant d'emprwse-
r t à l'appel qai loi a été adresse.

; de cheminée

VtrH. te
Netra ourebe. aases iyitd au dtbat.

mit un peu par la awta, la S 0/0 fait t J3.9«, fei
> Ifl a/0, IM IT.

Do Itger tweomtat m produit sur nos gi
•UisMuiBnU d» Crédit que noue retraui

la Crédit Pgaciar a 6M, la Coototoir Nal
A u s , la uredii LjowetB • m . L a ^ t o e t BJ h»rmonieDse.

Mlle Binai était accompagna de U.
Jnenei. qui tenait les orgue», et do
le professeur Giannarelli, violoniste.

_ . - , . ^ „ . . «- i . - - . jNoo» remercions la signoriaa Baasl
l'Uldoiried* Me J. de Moater* " ' .

L-faoaor.b!e délenseur ttécla» »« d^atifajn
plaidoirie, qu'il aurait voInallBn wn.eni i lalf-
Ht lei Jorfa lava l'imprexaioa de la parais cka»
d» «t tlbranla d* son contre* " ~~ "
iraed, a'il oe Cfs>|i.ai( qua Fauiui, qm «al
m et M I » appa.1, «I qal s tilt >rpei * «on "Je- \ gutioo* riu.fi

il, pli Supposer «n «roi Intttanl que «t j - ' t '
aisjl staout, l i

t»l Io pUi ultliraa.
MaJ. de Banlara ulacate

Une* aaravanie de la préméditation qei n'a psi
éU deaooii** par l'fasneraMe orpt* d« l'aeca-

.uoa. II est naturel d'adaetlra «a (flal qa«
jtilnl, en ra ret.dsm s la gare de Borfo, o'«iait
'«•ire bat qs« d'arsajsr ane derniers fat* d'at.

leo4rir la a.llMursai O«|||«biai a( «a la deddar
lai fournir l'arjent dont II anil on bnoin
iférlempoar faire lice l te f»n* lm. Q B I I K U -

si a tartaioemenl réfuté ; une dt*canton il'ibord,
mile dultant l'eirs »nnt|««* eaire
ilcllruB qui élall tiolei.ta «l itgou-

taux sont reçus tons les jours, le" di-
manche eiceptâ : de 8 à i l heures da
matin et de 2 à 4 heures du soir.

Au Port
Le vapeur grec Stalbatos, capitaine

Rementzis, a relâché sa rade et eat
reparti dans l'après-midi pour Gènes.

A
Pharmacie Raffaeili

La meilleure huile de foie de Morue
blanche médicinale, extraite des foies
(rais et sains, pure, sans mélange et
sans arrière goût, provenant des pê-
cheries de Norvège, se vend a 1A phar-
macie Raffaeili, place Prela, Bastia.

Aux Sourds
Une dame riche, fiai a été guérie de

sa surdité et de bourdonnements d'o-
reilles par les Tympans artifficîels da
Dr Nicholson, à remis 4 son institnt
la somme da 25.000 traucs a&u qu»
tonte» les personnes sourdes qni n'ont
pas les moyens de H procurer les
Tympans puissent les avoir gratuite-
ment. S'adresser & A. T. Hâte, Sacré-
taire, 22, St Bride Street, Londres, E. C.

Elle a entendu U. BarDey, ancien
mioistie, qui a protesté energlquement
contre le rapport de M. Rouanet.

Il a été donaé lecture d'une lettre de
protestation de M. Deluns-MoDlaud.

H. Faore àrinstitnt des Arenglss
Le président de la République s'est

rendu à l'Institut national des jeunes
aveugles, accompagné du ministre de
l'intérieur, des commandants de Laga-
renne et Bourgois.

II a été reçu par la directeur, M.
Martin, et tout le personnel.

La visite do président de k Répu-
blique a Été assez longue, 11 a exprimé
toute sa satisfaction au directeur et
ses collaborateurs.

A la sortie, il a été acclama par
foule.

Tirage
DES BONS A LOTS DE FANAH,

H A élé procédé aujourd'hui ao tir;
ge des bous à lots da Panama.

L'obligation 081,587 gagne 500,000 Ir
Cella 1.206,708 gagne 100,000 franc:
Celles 1,547,115 et 22,011 gagne.

40.000 fraocs.
OilU» 1,341,416 et 412,251, gagnée

5,000 francs.

Démission de H. DoIeA
H. Dateuille, représentant du dm

d'Orléans, a adressé aa chef du parti
monarchique, une lettre le priant de
relever de ses fonctions.

L

o feu de cheminée s'est déclara à
ores de laprea-midi, roe da

MOUVEMENT JliDIClMRE
Sont nommés :
Juge suppléant près le tribunal de

premiers instance de Calvi, M. Ambro-
gi, avocat, en remplacement de 11.
Ve&tarini, démissionnaire.

Juge suppléant près le tribunal de

kw~nW» ont éteint le feu «prea
heore da travail.

Sainte Lucie

ioÏL'ÉgentLaccsntooiarrlvéaaaftitôt première instance de Sartene, If. Ze-
' ' " "~* ""••* '" *"* ""J"1 vaco, avocat, en remplacement de M.

Ferettl, nommé jetge.

jScole da Saint-Gyr
iïrtlS 5 L* é.ève. de Tr̂ oTe .péclale «lli-

« ï î S e S • I. eoîlr*. ««re dont.« noms suivent ont obtenu
de Notre-Sme da Mont-Carmel. 1» bourse avec trousseau :

î a é « chantée solen- Allegrini. - BaUesli, - Blanchi. -
a C u T p S 'es vêpres» en liea Cstinetti, - Gabriel!!, - Mondielli, -
woeestion. qui t tait le tour de la , Rapeui, — Santacci.

{ lit
^ ^ ^ j , r M 1eor général de8

donaoes, serait nommé gouverneur
de la Banque do France, ea remplace-
n^ent de M. Magmn.

Cette oominatiOD prendrait date da
1er janvier.

L l COMMISSION DE PANAMA

Le collège électoral des Ardennea
est convuqnè, ponr le 6 février, a l'effi
d'èliro an sénateur ea retnplacemeai
de H. Drumel, décédé.

L'assassin Carrara

membiet "de l'ohicialit*. n'ont
ponr relever l'éclat de

te» ces cerémoniM.

(citations
i â BOlte ,te la viaite de l'arawraenj

L'assassin du garçon de recettes
écrit A Me Decori pour le prier d'Ctre
sou défenseur.

Le grand avocat parisien a accepté,

L'AFFAIRE DRETfDS
L'Instruction

Le commandant Ravary a reçu le
commandant Esterhazy, plusieurs té'
moins, et M. Poirel, chef de gare
Meaux, où U. Joseph Reioacb a égaré,
avant-hier, une serviette contenant dea
documents très important!» sur l'allai'
re Dreyfus. _

LE PARLEMENT
Chambre des Députés

Préûdena de M. Btussotf

officiers dont les noms suivent ont
signalés d'ane manière particolicro

le «Aie avec lequel il» ont rempli > La commission d'enquête da Pana-

La séance eat ouverte à 1 heure.
M. Joorde, l'un îles ttecrélaires,

donne lecture du ivocèa-verbal de la
séance d'Hier, qni est adopté.

LE BUDGET
Suite d« la discussion Aa projet de

loi portant fliilion du budget général
des dépenses et des recettes de l'eter-
cica 1896.

Ministère
des Travaux Publie*

Une très longue discussion s'engage
sur le chapitre concernant les contrô-
leur» comptables.

Prennent part à cette discussion,
IIM. Berry, de Lasteyrie, Bourrât,
Goillata, le ministre, tiroaaset.

Les chapitres 18 i '26 sont adoptés.
Sur le chapitre 27, If. Sicard de-

d aoe augmentation de 500.000
poar le* roate* et ponu.

dopte.
Monlwt preeeote an amende-

ment établissant eu principe l'augmen-
tation générale des salaires des can-
tonniers.

L'amendement est voté par 33G voix
contre 197.

Les chapiirea 27 4 Lfll sont adopta.
Les cnapttreâ 4J à 4K, relatifs acz

conventions sont raser vos.
Suite demain.

PHYLLOXERA
sa destruction radicale par la

PHYLLOXERATOXINE
d«manJ<r la ne lice, met les preates i l'ippai, H

de d«B<rur(Un du P h y l U i e r »
/ ( bis, ruv A Gftirgn, Paru

seul spécifique contre les fièvres palu-
déennes.

Dépôt général :
Miau-MMle D a n é

Coin de Rue Saint Rock et Bd Paali
Envoi franco contre mandat de 6 fr.
ED vente dans louies les bonnes phar-

maciefl.

AVIS
AUXPHODUCTEUJSpHJLE D'OLIVE

MM. SUSINI et Gie, propriétaires de
la Savonnerie lie la Uorse, ont l'hon-
neur d'informer le public, qu'ils ache-
tant toutes les huiles d'olive, ausei
bien les huiles comestibles que lam-
pantes, le-* resatin ces el les fonds de
jarre.

Prix à fixer sur échantillon-
S'adresser à lîaslia, 7, Boulevard da

Palais, et 14, Boulevard; Paoli, ou a
L'Usine de Minelli {près 'l.istia).

mr FAMABO MATTEl plus d» réclmm* ;
«Unira, dmnMBdnM~l* aux Dames.

ESSTPLUÏCHEIT
FERS FINS * MARÉCHAL
IBB̂ BSE fr mui n nm i^ • ^

ÈChauz A Ciments, Plâtre*



001.69

« . A N N E E VENDREDI, 11 DECEMBRE 4897

34 ïr la caisse e
lïsnco 1)8 port Ay" »*!«•*,
.lemailiiès pi.ar L,ule la i:°r»*-
£„„„, dïcWillons «>»''"
0 , M K »l'reJ T A -

FERNANDCAMUGLI
4S , IlUB Dli L \ UÉPlinu< t iUB, 4 8 , MA.RSEILLK

TARIF DE BASTIA A MARSEILLE, DOMICILE OU GARE
le i à 0 ktl. . . . O.'JO |j de 10 4 20 kit. . . 1-'

A LOUER
Heili.nl >IO
nil-Aii|i.'lo,

••• ' l

CJB1NET PiUDERE

E SiBâfi
SUCCESSEUR

DFNTS & bENTIEBS
(Svdlèinea peitecuonnes

UUTUUATION
& EXRAiniON UES OLM

sans douleur
14, rue de iOpér»,

l r siBATEarb.oaeurd.prt.emii

1.90
2.10
2.50

ITMD rert. T

M. DAUPHIN- MATTEl, actupilement propriétaire du Grand
Rtstawant Français et de \'Hôtel U'Kurope, anciennement te-
nus par Majame A. COLOMBA.NI, a L'honneur iiu prévenir le
public qu'il vient da restaurer à neuf ces éUbliaseineDts et
qu'il peut offrir aux voya ;̂eu:5 lout le confort désirable.

L'Hôtel se recommande pap sa belle situation, au centre ûs
la ville, à proximité ilea principaux établissements. IL posséda
en outr.- un superbe jarilin ou les consomautaura peuvent
prendre leurs refus pendant l'été.

De* iha iibtes m il èpe n d^nte s très propres, bien nteuDK
avec lit- à sommier et liu^u en fil de plumier (ihoit, sont
.. i de M\l. les Jurés ainsi qu'une salie r*'Stivèe pourl
l^urs r-j as. Le tout au pris tle 5 fr. par jour. I

ure an service d» l'Hôtel aUeml Messieurs les voya.l
.r!» ei ,ni i|iidi & l ainvéa de» trains 11 de» bateaui

Ita*i " ' " " "~

Le Petit Bastiais
CENTIMES

QUOTIDIEN

COrrMpondMt spécid, • . JULES BARIOL. H, rue Fi

ABONNEMENT (Pagalile d'avance)
., L U B «ii. 2O [r. 6 mot*. JO • | L'sios POSTALK, *

'*tJTRK5riKr>*HT 2 2 I
.• rtpnrul )'•..• '''; '"

v ^ * Secrétaire çoulident.vlU d'une fkiiie) .

C O N S U L T E P A R C O U R E S IH> N U A N C E

Hadjine **>«, dont lastience «>i univor».-lk'ineiil at>pr)k'i. t- par
leb savante, a fait gagner de iiiJiiiliri'iix lut?-, l'.llti l̂ it rî uni-i,
o'imporie quui : ajjaires rommtrciales, amuur, manaje, procès,
perte», héritages, divoices, maladies, calumnialeurs, empfuts,
avancement, faveurs, etc., <(c., etc.

Dans un but Uuiiunilaîre et {mur répandre sa scient*, flic in-
yratuttement les M-rr<-t<< cl moyens dt- ga t̂it'r uo gros ht

di^ue d'Hilénu qui I» consulicia L-1 qui s engj^ra a

it'rtser jptca ivoir ga^uv.
ti F Et, couisulie aus« bien par Correspondance
il Millil de lui écriri*. Discrétion et Loyauté: ce

utiiù prix aux k-ciours du journal.

que de

20" » m * 22
rrano» d* port *t d'occ

[Ai l la U£ VISITE
IMPRIMÉES

| en ton» Heures et de tons forants

I » eo.ol» dnTnâÛrieiirnnt'blU

" ^ . urnjci dans cous ies liâtes: \

LA CBDRATII^B !
da la Maison L.-N. MATTCI t O. Uoiiaar '

•""""* mata. •• !

-JJ. BLANQ1_
KK DVPUIMES DHONNKL H. - VINGT-SEPT HEDAIIXl»

, la. , R A BLANQU
Le plus agréable et le plus fortifiant de tous les Amers k Bitters connue

est également U plut répandu t le. plu* apprécié dan* toute la Corm
8*Cn. DÉPÔT PO17M i-A. OOB0S a

i f la GRANDE FINE < U\Ml'\(iM- CHATEU-KLNZAC & du RHUM C0L01HR0. import. directe delalarbi
rt,,,,^». HrprrmrnlaHl * Mu»: In/ 1. T. ( I l I 4III

MAISON I..-N. JS4LTTEI ET G

ExtraiV titré pour
préparer soi-même
instantanément nn
Jitre de VIN DE
QUINQUINA.

Va fr»n

16 DÉCEMBRE

fne industrie corse
. j irons applaadi, en t-on tumps

f
i création k (k>rte, d'oue minoterie,
M »vonn le devoir aujourd'hui de
:iter noi coup» trio tes d'an nouvel
j d'initiative ; il spaglt Ho la Savon-
iequi aôlé ôtablieaoi portes mèraee
Uaetia. Ceel, & notre point de vue,
i heu roui aogare pour l'avenir, si
nple donné troDvedea imiUtenrs.

pour que l'exemple profite, II
ï qtie cem qui ont riiqaé leart ct-
.ui, et qui donnent leur tempi et

travail, reçoivent daûs la pay»,
tooragement qu'ils méritent, t
lire* termes, ceux qui créent e
se, de* industries, oot droit & la
jnlôle corne, quand mente il y ao-

Diie petite lograen talion de prix
i la vente des denréea fabriquées
i nous.
_.ot ee tient dans U altaation eco-
Aiqoe d'une région, la prospérité
[DOS rélléchit aur les antres, et t.

> former une harmonie d'in

ls, d'où nait la riclieBse publique,
c'e&t-à-dire, l'ensembla des richesses
privées. Des industries qui réussissent ;
enlr^lnent une agglomération d'ouvriers j
et d^mployâs, c'est-à-dire de consom- ,

;ura qui donnent de l'argent aux
agriculteurs ; m.tis ceux-ci, par ane

île réciprocité, doivent demander &
ces indastiies les objets dont ils ont
besoin et non le» acheter en dehors
do paye. Par scite de cet échange, le
numéraire ne quitte pas le pays : il

ircule des mains des uns dans celles
des autres. 4

Voilà ponrquoi, nous de van» tous
nous faire un devoir de soutenir les
industries qni BQ fondent datifl notre
Ile. Voilà pourquoi, nous destins envo-
yer nos larines & la minoterie corse,
nous approvisionner de sivon A la sa-
vonnerie corse, et, d'nna manière gé-
nérale, dès qu'une fabrique insulaire
s'organise d'une façon sérieuse, lui
apporter l'appoint de notre clientèle.
Ce n'est pu là une question de patrio-
tisme, c'est une question d'intérêt b
entendu, et pour n«ii que non* r̂ f
chisaionB, noua ne larderons pas a nous
convaincre que, même au prix d'un
petit sactiflee, non» avoua tout prolll
à encourager ceux qui songent *oit 4
créer des industries, soi! a en reasa*-
ciler d'anciennes.

Il est certain que si la minoterie de
Corte et la savonnerie de llastia arri
valent a H conititner et A fonctionner
avec recettes, d'antres Corses songe-
raient à employer leur activité dans
des entreprises. IL en est une que nous
voudrions bien voir rétablir, c'est celle
de la toile, de la bonne toile d'autre-
fois, forte at souple, qu'on se passait
de générations en générations, qui
constituait l'une des richesses do
trousseau de nos mère*. Est-ce qne
cette toile fabriquée par nos paysannes
ne pourrait pas recevoir dans une fa-
brique conie, les derniers apprêt*, de

manière à figurer avantageusement
sur la devanture de nos magasins? Et
quelle ressourça pour nos [ ayaannes
que de reprendre le battoir, et durant
la morte saison, de trouver ainsi l'oc-
casion 4e ramasser quelque argent
qui leur permettrait de chausser leurs
enfants et de taire quelque autre dé-

;nse aussi ut-le t
Parlerons-noa* dn drap corse ?

Pourquoi pas ? Noua ne connaissons
pasde meilleur drap pour campagnard,
que ce tissu a forte trame qui résiste
à toutes les intempéries -, c'est le '
meilleur vêtement pour le chasseur et
l'agriculteur, et il dure longtemps. Au
reste, il ne taut pas croire qu'il ne soit j
pas susceptible d'nn apprêt lui don-
nant de l'élégance. A l'époque où les
confections n'avaient pas encore en-
vahi nos bameanx les plus isolés, il
noQB couvient d'avoir admiré de jeunes
montagnards appartenant a des famil-
lea aisées, revêtus de fin drap cône
qu'ils portaient très galamment, avec
l'inévitable car cher a. Eh I mon bien,
que (an Jrait-il pour qu'on y revint !
Un caprice de la mode ' Ce caprice du
moins itérait ^imtitlê, et nous affirmons
que bioii des costumes qui figurent
dans les prospectas parisiens sont
loin de valoir le costuma qne portaient
noa anciens beau de village.

M. I.uce de Casablanca, retenu à U
commission da Panama,

Scrutin sur l'ordre du jour pur et
.impie dans l'interpellation de M. Char-
ruyer, relative à une arrestation.

Nombre des votants . . . 490
Majorité absolne . . . . 250

Pour l'adoption . . 330
Contre 109

La Chambre des dépotes a adopté.
Ont vote pour, MM. Emmanuel Arè-

ne, Antoine Gavini, Sébastien Gavini,
Lues de Casablanca.

VOTES DE NUS DÉPUTÉS

Scrutin sur l'ordre da jour pnr et
simple dJti3 l'interpellition de M. Vi-
vian! au sujet des conditions dans les-
quelles sont exécutés les travaux da
l'exposition.

Nombre d<» voianta . . . 402
Majorité absolue , . . . i*7

Pour l'adoption . . 208
Contre fc!4

La Chambre des depatét a adopté.
Ont voté pour, MM. Emmanuel Arè-

ne, Antoine Gavini.
M. Sébastien Gavini u's pas pris part

BU vote.

NOMINATIONS ET PRQMOHONS
M. RtDotel Mare a élA r.n-umt Inipedaar aué

ci>l et 11 police de« chemin* de 1er.
— M. Larlal i FÉIII, Ht t toi an U3e d'iDlmla-

rie, est rionXBé retenor dei patte* et lÉttgri-

bti i Udi^nic.
— al. 4e Ft*iitioi>, ctpluiae aa 3tie reliai en-

rio(ani*rli, paue au 'JT« *)e mêma ira».
— M. S mooi, li«Dieniot ea 136s d'iolmlerit,

Cour d'Assises
Audience du iQ Décembre

Présidence de M. le conse.tUer STEFANINI

P«ux an écriture publique
et usage da faux

U Bonne Kmm««ll Jsin-Anioine, Ifé de
6§ i i», envrfettfr», deamnel i I n t n i , • «ri

ojrtd«nai !• Coer J'iultei pour j êire ju i i
fur la crime de l u i ruérrllnre i u Liliane ci B M | *

U I qui Ui «d met1» at Jot,l II 14 («rail
rendit u a »b'« I n i lai c r on.lto^t igi*antei.

L » ï l mal IHtW, la C»n*ell «Biilcl^il d'Aue-
I »e rtdili (».>ur |>ro-él«f i It tontiittUtna da

manidiMlil*. MarcjnRBlI Je«n-Anioine la' Ma

) (

Velxllni J-*n-|l«luH .1 IIIMMII Niro'-».
An prrnw Iwr >!• «/ut'n, Vallmlltl OD iftl 0

ion fi btltul 5. Vi btlldin tèfit* iar la

DOm Joue lier,-* perioiiae.U icnobells »*rci«-
gili. Le mitre c-imvU M biiifi>n M « W tipri-
mé «I jOî«nl qM Vetintinl n'atiil pu abi«««
11 mij'TÎ'é •l*oli't« i'i"#t \ un Koni M rj
de icrann 4*i

l : 6 <oli.

BASTIAIS

9ITHEUB DU NOM
par tHABLM BUET.

D'fcOLS àPPKU PÉBIPBRàSl, IT SKS

ptoo in w fcânœiwB w Omit Dort

(Me)

La Cédratine, le < Dec plus ullra des liqueurs. • — 1,'Amaro Mattel, le meilleur des â . Titit» connus à oe,
t e Vin du Cap-^orie au Quinquina. Quinquina supérieur.

Eaui-de-vie de vin et de marc depuis 1880, • véry selected. •
t Sirops : Groseille, Grenadine. Orgeat, Citron, pur sucre.

Cigarette» de toutes sorte»- "«"»• colle, faites à la main et à la machine.

Cigarettes Egyplicnnea a 50 centime» la botte. — Au JH.TÎ.SZL'gare Mattel, le meilleur, à tO oent

d'ane rool«r coaTaie, le forme B'tiltr.
L*» *ktr«ide l'aub-rfe llimbxtileai Jio» <•!'•

daml nbxuri'é , I* piaiiùe J» fumet lilree qm
jillll«taii de ia ihtmm >e, • • lira iToadnjer «u«l

tall IMI dtoii, J ' « aeal Jet.
L'orne aKatfaii (t#ir* terrible.
U crénLtrnla intrediii an jour, lonqee le

naître d'«04e Uonnin deb^athi da la rae k>r-
laeaft «i iriteru ta place aJaatee d'arbret qak
•jparill II «iiitfe -H i wb*r|«. h eiaii feu«
ir*« die : os le »oj»H i l'immaiiôn 4i w ualli,
i la aaew qui perlaK i i r *w )««M* kialllu, et
tanout i la poanMre >)Bl isicaltll •«• bea
taine*.

OrfénpèraH M aMrcballjfaali qMd'un pu
i^tDD*1, iaQt aloil ^ M doit dire sa donna
.Timportance, l'épi da ijjdie da la cotatM»*, et
prîMar-l'ial di rtrfmd n r f .

i «Mlle ( H M aiiribMr cei BHtpr«M«Mni î
roorq-ot ra aanuK iwjihrt., M Ireni peoch*.
catte.i«iaerfb« nplJe loat à IMure, ei «ein-
icntat •llanpie 1

U -\t. *{w«« da I'••berfhl« Haieroe. et
J qal élan pla« f»rieJM *nt»n qn« t*»ar.1e. M

I a» bi*aréa qa'an da«i-ceat de la»indl*re«, ne
' a'eUirda point i et poMr à fd*-»*"»» <*• •]*«*-

oaee. Ute (-«Uafe. M d««Wi d Vri

>e«. a l l• hua dslro*>e«. allai dit twe »l»a(tlé,
lai doanni «on d're rrafewlinnel poaf er>|aerir
du drella cedata* I » birnmllaoce:

- th I moniteer le Mgeni ! qt«U chaleur il
1,11 : . . . BOOM Vierge d. Hjiri' ! Cear 1 crari
aaei«b>n l ie i a râla iVnlef en M"'« ' . ai .)•«
\n dimnéi rOiiMent l ib im, técrta-telle >Q
manin* i«t a**f* krori^, que lébraJeat lei
bandée d'aï roa«e e* taltre.

- Pew i6r. no,. ..!•.,!. at.rfr an eic*i de
i«npe, Zue, e< r o i i ' H n P I - a #«nir wln.
( M o n po*r a»elr de la pl«M I répondit f f i -
*a««Kt ta nHffMer q«l M ItaU de paaaav le
MUII da la miaou.

U prioctpaia Mlle Je raaberte di Cornu
Ihxi, 4 la Ion catttn* et rMectoIre, it"*»eli pae
encoeibrée ptt la loele dn • prailqne* ». U

* X «I de Biiellef Cif«a. a«efe<ea
* nt aVrB»,

la pi*ta, <<*•>• l'an«>«. entra
ir le lac, et I» teai. tbeejl-

Dèednaal . e r^u»a(i ma «serber da
»Uod#, uadl» <tae la mar»lie fttpeodoe 1 i
crénwlUr* late^li ««Bvper ana eJ»«r «iqalu

ITi ipiw'de • - Ùaaitla d*« la t*«ja orctmat-
r i M M ptKide, «pri~all «ne ««« *n»iien, )*>
juaevr* t»«d*«n*reoi le*r* ^»net. et Mairrae
lourroiN Ja rrpari le bJat»iB«e, i - l ^fll an
laao tm. . -«« , M M «i w-i d'iberd
aa «trr* o> «la, q«'d W d'aa trait.

IdTMJ, M lonJ d

b iMtoiwwt

— Ab 1 dit I:I|,HJ, «n r-o çmt l« toaretl, j'a-
ial( d»o» mon j*a le Ntu*t4-, >a mûri «i M fil nu-
ire» iw*U, J'aara'i fi(n4 U parité il M. UJO-
ftin o'*uli |>ai arr l i * . . , A lonc, ooatlev la ré-
gent, ««t-M •• eramta da tonarrra et dci ecl*lr«
qui <»*** hit il paidi •On a'aori pu be<oln tta

< ( l h t r
ri-Caet !
pear de rien, <JJJ« I

l l

m . <ent u
la l«-, d lltalMaiobe t

p p
t p*l.(r>,«« d'an m nilfui,

t II* p
l a caitiM. La tonnerre eut aee simple derbarga
Mecliiqu* : il Q'J » pu 4 U quoi tB.ijetua
dut.

— La poiteon ne crftcra p*i ro#i tilrt* de-
• t in matin, .M I «on tœr Aja.iou Si !«t AitfLati
d'Ali aih-ndenl «pt*t «a aurebudu* BOW dl-
N T , tu ritqMni <J| M pu a»»|er de deen

— Il j i Joac b-»«eoep J Aofiai. i AU, ertie
année ! demanJ* £(« q«l te ren It t éplscbei
lea légaitM, Ot BW*H<|«M partent radhear * •
pejs j'alsee mleei w * r un« pi*a de ttutt
i o n iwc an b.>n rhrétlM, qe'e» J*aii-*ca â»*c
cri eane«H de Paj«« ' Ah î ia Z.ta n >. i (*# «ne
a*ar«, m>« p4t«re»«. et la Jicqoeaiettc, t u < M -

— Ual t partout de «otre coetloe .
Doaalo, m p t i u n l i a groa



B-ttettl qni U la «11* de IUM et anoorç ,
Vatloùal «tait iln, poli se i i . iunl il rentra dîna
la salta M 11 récente une troliièrai. éprHie 1
UqneUe It fst proréJ* s*» a ci leo.nte mil(r*
les proteitatloi» de Vellotinl.

Chacun des deoi taixtidaii ijint o bit no ali
ion, la ma.» celle toi* proclama élu Battes il.

t>ite eleelioti ajJnt été nuquée devant I* ,
Conseil de prélecture, «a tours de l'iudiene» '
l'acru>é dût retcimlire i\w le procèa-verbtl :
de l'élacitua qu'il *«u ûttat et dont l'un m i t '
été transmis 4 la prélecture et dont l'anli-e lut
déposé aur le bureau du Conseil. reiaUleot d'une
(«(.on liieiacie les opérai ion i iloclorilM du i l
mil, et qu'il imalt lut-tt b e approuvé au bas de
ces documents les signatures contrefaites rtei
membres du Couieil. En ellot, pour donner une
appwte'jfi' .éfi»l.ie ta irnUlèine tour de
éCftXtn,' i! ami eon-Laté qu'au premier et ta
lecuûd tour descru'tn chiena des deux e«ndU
dan avaient o bien a le même nombre de to l i .

L'accu»*1, iaui sou lûterrogitûire, dénie ioer-

gliioameot It» lildqul lui sont reprochés.

D'aprè. lui, lea ehonee wj sont paitée* it It

(.çon s» plui régulière. Aucun dea candldit* en

piêsente pour le pos'e d'adjoint n'ayant obtarm

li majorité IU premier « m incood tour de

•cwiln, il j eul lieu de lecoarkr à an troislime

tour.

duenn dei «aildati en préwnea ajini, i ce
taimant, obieau i l i MiGrigM, le notaire Bel-
tant fut élu adjoint, an bénéfice <Je .'»*•.

Quant sui praeti-tetbiai arjreaaéa i la pré-

trea et Berlin oni emeué un léger mouvement
'ulaurprf* ,« toute laeoU. L. i 0/0 «pree

a,Oir . (neuréTwire da • <>. trana. eat a l a . H .

"L?Kd.'«r"Ker. «r. tou. ta.-. L-
fonda lUBiro-hongrole et ottomane eoct partiou-
],èr«ment mal trnua.

D»as le oompiremBiit d» noa grande 4t«Uia-
HUienta de Crédit la rtaisUnc. ni* « " 7 * " "
Qiepoeitione itêaéralei oat plaa gnaaa ; a il M
Drudu't un l«g« Ueaemanr, »oc imp rUao* ns
ô > p e ~ f.. . . « • 1 » " » . L. C d . t KO.™, - t
h 651 et -. touiourB un ̂ >D courut de dom.nde»
ù r U U » a - cbliaulo».. <-• Comptoir Halo-
nftl d'fiacoiDp1* "l1*1 v a procbilusnianl. dit*on,
«"occuper da p.uuieore eulrepnws da traction,
-•inscrit à WS Le Crédit LjonntM (tard» prw-

\ " " n . n M » à 194 Pan.». Q « n t à U
. iron ie duD< les .Ç.iraa t* de»«-k>L.[»L»
tmeat, BIIBB définitivement regagne le

p i» copie*, ibtolamenl Informe*, aor laïque).
let l'accusé a omis de meure I* mention pour
copte conforme ; mata jamais l'aceeté n'. n
|-inicD<iiin de cemmettre un crin» de fait .

Quinte lénqini toot ualgnéa i la requéle de
H. le l'rouateir général ; quatre d'en Ire m n*
répondent pit à l'appel de leur nom. Ils prodej-
leotdet eentHuti de maladie.

Les iénau.1 reprodulaen'. pour la pie pan,
|««T> dépoaillona écrit M .

IU ion! d'iccord pour éli bit r qu'il pramter
toar de scrutin, Vallt-iini ieao-Bernird aurait
(ta * re éle ad]oiul, m».i qae, d'un catnmnn
••Gard, an • pé-te i an d«aiième, paii à un
lfji*s*me iDar de scruile.

• — ri..iiuit L1BI ileut premieta tour» liraient

•ur let pièce. alre»*éee t la pré-

emin ,
63<i fra

1 •clioii Peu A«
court de «0O lrat,o, lea
veoie d ê bec* Beaê et

liiiblemBD» dêpimé le
sultil» brillanta do l
mwo a IHISMI espérer

mui et tt lamma ne poarro
MH>bl« dans le « e n » iMtan

Loi 4* 25 tmtôm d* XI

Ait. 9 . — Le* actes atrootriçua par deu a».

lalrei, ou par un notaire assisté de deui témoin,
de l'an ou de l'autre aeie, aacbant ugatr, «
Inmlcllléa dao» l'arrondlaaeMent tommunal oî
'acte aéra passé. Touleloli, le m»ri tl la f*ann
te pourront «ira témoin* «own-bl* dans le mi
ne acte.

Art. 11. — Le nom, l'étal »l U demeure di
partie» devant être connus das noUnea, on l(i
é l » alleitéa dana lade par deui personne* coo-
nue* d'eu, ayant les même» qualité* que celle)1

requlm poer être témoins leaUumenUlrei.

La pré^enie loi, délibérée et adoptée pu
Séual «t P*r I» Chambre itê députés, sera *
culée comme loi de l'Etal-

Fill à I»«U, le 7 décembre 1807.
F É U I Final.

na de itr, qui ia
autiw de waaoos

viant de
n locution pour

e .̂ » «te

if
an 4 I*

très avBOtagtueaa, .iUl dem»nd*ea à »35 franee
•vte maiga de heu«ar, car la re»euu qu'eli™
doniont « t «ceplionnellemenl r. munBr.leur
B t I» maten.l de l> tu C êia constitue ua Ï-K»

II T e touionra un b n coursnt d'iffaue* iur
| , . ;W,g.t io. . S .fc»q. . -O™t.ul l~.pl . à < «
frann et eUt" l<* obliiratiuLi tîBijriiP-'îiBaabai

Btab'ie an coure d« bttt ff»ne* qa«.l« «*wt tr«a
proCb.,i«ment dépa—r, e.r U* giMiaMla
houillère qu'Ole eiplo ta aur la n w g e de la «*er

. . . . j . p | n B , m «.rt .nta due

Petitejrazette
ViaUTiom AwoaFataïQpp tm la DÏCKMM

J'wwumitri. — 7 ovarw tin matin. + 111
•!<!> + Iti-Ï i fl haan . da u l i , 4 14 5 ; Hili
tu, + l«i rinl~, + l l*

airealtn. — ̂  «a«rai M suda. 171 m»!
«ldl, :7I mat.; 6 haans da Mir,T72 an.

rai . — « a. 4a autia, «!"»•

•1.1 d.«.l,î'»«»'. »—«aa. '••»*••*
B-d"1

IT..:~»».+0..»,».'.+0,S
, , i f hetuas da matin t m\m.

to«licnl l'ae

M 1MM*. SUT let 1

leciare.

I . Anctll, i-û-.l

tion.

L'bancr.bla or^-n* >1ti mlclti^re pubitri'é-

Iè>e footrele* procédai emplofé* pareVtalu

s Iwinittrateiiri «ini icrupule, p»ar faire Irioia -

pher le p.ni qel laur eal cher. Oan* faillira

atiMlke, II celMb'ne <le Nireaagall ne * • • -

rail éire aérleueeineni dieuté* al, i««l M ad-

•MUaot d*« cirtoiaUncas Bllénasalee en I I ? M T

de l'itto*>, le jurj retiendra la eeip.biliié dB

maire Hirc«nfeJ. *»l «elcur des faai le cri-

mué*.

Me Lbtile* Urc»ri ptéwt* li délenM da l i t
Cil f tu Jtaii-A.-iK.ine.

L'a; u.> n'en pai ea crinlnel ; il fiet pie-
lui le c"ii-iJ*r« tonin* aoe M cil ne de* ssa-
B ei'rrt ite i-trUiM aiM'tiIret aei abeta,

« .ULI^«1I at.u é.é «la mureasu dWrae.
e an , II *,'*f*ll sucert ImèfAi a prMéfer le no-

r

Otnrdùm -V JT Jf. 4> ekn. E. S « M » d /Ut

Dem.li eor,

Un Ballo in Maschera
Opér* en * acte», muilgie de Verdi

1 l'rjjr I* Location et let Abonnâmes La a'sdfeta.

i » . A. F - * * , co.fl«r, Bd Psoll.

Le Meurtre de Padulone

au»« me. a

Dmt*q«e<HM lu»»r»J-nt«., CM 1m-
PrU i « , r t M »e.rai..t *ir« c*n*IJ4r*et ( « u n i
d » itf» criniii»)!, 4'«L.B; plat q«e la ear«r-
i>ref««-.n<i da « U I J I l u i , le préjuge,

d

D

•la>p'« en

h t !

• spu-l'M.le plalJjfftp, Me

m i k l d-acielitcsMDtror**

,•«!>.•( it iu*l fc)i»pçiQ de

Aniî* eoe curie JènMrstloo, ta |arf rapporta

n *er iict negiil )«r i*aiea Mi q«e»itoo*.

N la pré»..ie.i' j>ronenca l'Mqeiilanawl à*

ll t»i •»! auaii »i • • • • " »b«té.

Audience d'*ujourd*hui
Pfcam-rraaçoti, da i «lU

| m,

! Ls domaine de Padalone ett sita«
j dan» la plaint) da Vescovato. * ooa

heure at demie de la gare de Casamoz-
j 1a. Il appartient à M. Barbet, de Paria,
I el U direction de l'exploitation en Ml
\ conilèe a M. Marchioni. M. Jean-Domi-

nique GiovannoQt en éuil le gérant,
i C'était un excellent pira de lamillf, on
I agricallear compétent, joaissaot de

toute la confiance de M. Marchioni,
: uès aime dea divera ouvriers qa'il
î employait. Il appartenait A une bon-

nfita lamille de la lUolc-Ville.
S Uardi malin GiOTannom qaitutt B»>

lia en compagnie de deux de se» on*
' vriera, Kavalelli André et Kabiani
', raul, ce ik-rnier \ [kiine Hgè de 18
I ans l) r. m* l'a près-mi ilt, une discussion

s'i-Wva entre (iiovdrmont el Kdvalelli
ayant ponr point île départ un prêt ds
:t ou 4 francs. Il parait que ton» deui
avaient dut da fréquente» sUlions dans
le* buvetlee qui se trouvent BOT la
route nationale et qu'il» ètaienl aa
peu eicit*s.

Aa cours de cette discussion, Kava-
lelli sortit un grand couteau et en Irap-
pa I t'IOMenra reprises Oiovannoni qui
mortellement atteint, s'atTatBaa et ren-
dit le dernier soupir quelques instant*
après.

Ainsi qae nous l'avons annoncé hier,
M.le )uge d'instruction Virgitti, accom-
pagné de M. le juge Kabra et de y. le
docteur Zuccarelh v* «ont rçodos i
ra.ioltiae.

Favalelli oie toute participatioa su
meurtre et scciMe lu jeune Fabia.ru,
m«ts cette accasaboo paraît tout a
fait fsa>se ; KavaJelli «eul a été arrêta ;
il est 4gé de 40 ans.

1* malhenrctit GtovauDOni lii&se
âne («mme el une

L'article 6 âe la loi da finances du
20 mare 1897 ayant rendu applicable
au département de la Corse la législa-
tion en vigueur sur le continent en
matière dô cartes à jouer, nul ne peut
pias vendre dans l'Ue des cartes de
l'espèce sans être muni d'une commis-
sion (article y de l'arrêta du 3 pluviôse
an VI, et article 0 da décret da 0 fé-
vrier 1850).

Cette commiasian établie sur une
formole N- 146 dont le coût est de
10 cent., et sur laquelle sont indiquées
lea obligations des débitant» de cartes
i jouer sera délivrée par l'inspecteur
chef du service des Douanes k toute
personne qai lai eu fera la demande

Fazzini en prison
L'ômoUon qai s'était emparée de

Fazzini au moment du proooncé de
l'arfêt, s'est assez tôt dissipée, elle ne
paraissait presque plus 6 son arrivée
en prison. On loi a mis aussitôt la ca-
misole de force et on t'a placé dans la
cellale des coodamoés & mort qui a
été occupé en dernierlieo par Vincent!

C'est un cachot de trois mètres en'
viron de longueur sur deux mètres de
largeur ; pour tout meuble on grabat, j
une chais*, ans crache et an ustensile t
d'une indispensable utilité. Dana an
coin on voit dos fers destines i entra.
ver les prisonniers.

Hier au soir le coud tainé a refasé ,
la nourriture ordinaire de la priaoo, il '•• télégraphes du départe»
> mangé seulement un» trancha de , P " l 8 paquebot de Nice.
pain trempée dans du vin, puis il B'est : . *̂ >
endormi ; son sommoil n'a nullement ! Nomination
paru agité. , N o l r e concitoyen M. indré Gbilit,

Ce matin son attitude a été celle de» • , ÏOcat, diplômé de l'Ecole des Hauli
joars précédents ; il a mangi comme , E t n d e ! , commerciales de Paria, vi«
d'habitnde et ne «'est pas un seul ins- . d'etre nommé professeur an Lyd
tant departi du calme le plus absolu. Il i franco-Grec de Saloniqoe (Turquie
a mangé d'assez bon appétit. ' o u a e 8 l chargé de divers cours «

Fatimi a, parait-il, dss sentiments : périenrs d'enseignement commercii
religieux très prononcés. Pendant sa. ! a > < u i, u t r a éventuel do directe»!
détention préven tive il a constamment '. adjoint
servi la messe de l'aumonler. j N o l r a c o m p , v r i o t e Beco.idant les ,

Aujourd'hui il a en an long entre- , , l r > e t le, i d é M J a , |-Allianca Fri
Uen av«c cet ecclésiastique. j „„,,,,_ , , l a Me M U ( J o e U o „ „

Vers déni heures il a reca la visl- v e n , d e s bom!iiee êminenta dans
le de ses delensenrs, qui lui ont donné ,,;iBuM8, les lettres, l'économie p»
a espérer qne son pourvoi en e n » . : q 0 0 - | , „ „ , OOQimetce, a aoceplel
tion sera accueilli. , délicate mission d'affirmer et élenij

II conuni» à prolester de son inuo- d , n . „ modesto spbere, rindaetU
cence el tronve qae les jurés bastiais : Française en Orient ou nous avooil
ont la conviction trop facile. l 0 U e r c o n l , e d a , 9 , j e M MOcu

A l'arrivée
M- Firmin, directeur des postes a

télégraphes da départedent est arrivi
le paquebot de Nice

It IS COnVIClIlln iruy IBV»B. W H | i j , iro u« B

Dont gardiens aonl ea permanence , Mt q ™ ,B, Angû«7ïes"Âllem
aoi C6té» da condamné, qui s'wt . l o , nO81r (1 .Hong r ai, , l M Italien»,
longtemps promené aojourd'uni dans , Moa» .dressons à nnre jeune . -
la cour en leur compagnie, causant cuoyen no» meilleures félicitatiouii,
presque gaiement. Si grande est sa ' ~
placidité que l'on a juge inulile de ; ,. . .
lui laisser le camisole de force ; ce "O"^''" mnntimêÊ
n'est que pendant la nnit qu'il devra 1 M. le capitaine d'intai
revêtir cet incommode vêtement. I

Les Femmes témoins
Le loornal Ofllciel publie le teite de

loi dont la teneur suit, ayant pour
objet d'accorder aux femmes le droit
d'être témoin» dans les actes de l'état
civil et les actes instrurueotaires en
général.

U. le cApiLiioe d'inlanterle do n
rine Marcantoni est désigné pour
vir en Croie.

Avis j
"TaCompagnie Fraisainet a l'honnej
d'informer le public que les colis p*
taux «ont reçus tous les jaors, le
manche excepté: de 8 . ilneure
matin et de 2 à 4 heures da soir.

ma u arou »«!• »™~.— — -
adeê it mal oeil el let Otto in.lm-
nnUirn e» >*"»»'•
U Sé«.l « la Cl.»»™ " «»•"• " '

•oïl,

«n. a:. -
d- i tut *i»i; Jett î»! arta as*
M IMUBI, p.r#QU o* Mirai, i

M U ; | | 1 «<i>alcBoM. f I

™ , T r . IMitM - a ~ b l a «u» K ««a» « » •

L I COMMISSION OE PANAMA

> discours et fait ressortir qne
| ces nouvelles relations avec la
i Chine assureroot la protection

des navires allemands et reo-
; forceront le commerce natioaal

avec les pays lointains.

q
Panama a entendu M. Colsoo, |
mi l l er d'Etut, cité daaa le i
pport de M. Rotunet pour4

iîaire des chemins de fer du
!

SÉNAT
Présidence de M. LounET

La séance est ouverte à 3 heures.
M. Coste, l'un das secrétaires, donne

lecture ùu procès-verbal de laséancede
mardi, qui est adopté.

Let Caittes de retraite
M. Leydet demande certaines expli-

cations à M. le ministre de l'intérieur

ionseil de Cabinet
Les mioistres se sont réunis

L ministère de l'agriculture,
ms la présidence de M. Méiine.
e framsll *tt mét-anit-lmt
IJ> miniatra rloa truva i l nu- i au Bujetdu fonctionnement des caisses
Irf ministre aes irava.n pu f a o r ( i l t a i t 0 p o a r l a v e U | M s e .
ICS a exposé les lignes pi in- J Le ministre fournit les ranseigoe-
ptlei da projet do loi sur le ' ment» demandés.
avail des mécaniciens et des | LES SECOURS tUX AGENTS
ituifeorn des chemins de fer. ! M. Le Provost de uaney adresse

. une question an ministre de I intérieur
MaaèVriwIf.sllajai» \ ta sujet de la distribution de secours

L. minore de l'intérieur a 8°oïr,°'consacreaT. S 5 . S S
il connaître ensuite Lea repoo- ; électorale.
18 SOI deux aueations qui doi* Le ministre fournit des explications

. . . . 7i * •«.«- et établit qne ces alléHalioùs sont on
mt lui être adressées aujour- j pea ̂ ^^s^ *

Vincent Lola, o n se Hier bouonlre; N.
t Lola, noeat, Mme Krnest Lou, ei l«urt

on!anla;J!. Lueleo Loii, carilaine-iatiroeieuf à
Ecole spécUle mi iuife, Mm» Lncl«n Lola, et

Bfilinls ; M. Chaclei Maonanl. notai, Mme
CbulM Maonoitt, née Lot*, et leurs «ufaoto.

Uni la douleur de faire pari à leurs pareo'a.
Dis cl eomulssanees de la perte cruelle qu'il*

[nui aa sénat.
RÉHABILITATION

Pierre Vaux et Petit

L'affaire Dupuy
H. Oornac ailresse une qaastioD aa

garde das sceaoi au aojet de l'ioaction
_ . , . - „ . , ; de la justice relativement à la plainte
L* Chambre critDloeUe de la d é p o a é e par M. Dupoy, conseiller ma-
iar de cassation a rend a l'»r- nicipai de Tooioase.

réhslbiliUnt la mémoire de ** garde des sceaai répond que h
„ procoreur aônéral donnera à cette af-

re Vaux et Petit, coadam- raire lasoite qu'elle comporte.
anx travaux forcônpour in- j jr^ ^ a n ( ^ Publique

. lie volontaire. ! Saiie de l. ire délibération snr le
L arrêt porte que IJitat est projet de loi, adopta par la Chambre

lamnâ à Daver une indem- des dépotés, ayant pour objet la pro-
- . «"«n1, UA, tecUon de la santé pobliqoa.

Les chapitres là i '29, ce dernier qai
lit été modifié par la commission,

dauioé à p y d p
j l;U1liailUn,. . „ . U . tecUon
de 100,000 franc» m ne-

V t OUOU
lier» de Pierre Vaai el 50,000

ncs a U famille de Petit.

UFFÂIRE DREYFUS
L Instruction

cammandaat Ranry a
ndii les dernières dépoii-

sont adoptés.
Séance mardi.

Chambre des Députés
Prétidmo* de H. BRISSON

n, >J« Buttu.
, de Basil*.

lauxa'. a a •"». dt> Bailla,
r <l'h»bita, «af, 87 aof.

Librairie du Petit Battiait

FIG1BO~DË NOËL
Pril : 3.50 ; franco : \ If)

Almanach Vermot
Prii: i.OO; franco : 2.10

a perso s de

Madame Marie-Anne Lota
NéePan:ani

tear éponte, mère, belle-mère el grand'mâre, dé-
Cédée i Bialli, le 16 décembre, muais de» Sa>

amsttt* de I'I^KH.
Le* olw&qaei auront lien iimadi, 18 d Mem-

bre, i 9 benret at demie du matin.
On le rémlri i la maison mortaalre, là, rue
l'Opéra.

AWMS MMKCKS

Hidame V.mo Breant ; M. «I Uid.ma Xlflsr
O.rop.a. el leur» enf.qti ;

Onl U doalMr d. Tain pari i l « r . .
amis et COHOIIHIDU. de la perla ernelle
fleoneat d'épfoater en I. n«rioBDa de

M. Vitua-Antoine Bronni
Aneteii Ctmiudxur ia Bcuttgeria Pona

•t lee prient d'uilrtef i son «ntemmaiit qai an
lieu njoarl'lul, 17 da «anal , t i beares de

AVÊ* BB PBt'Bi
H. FrancolaBoDonadi,ancien cipltalnamarin

Hidaina Agoatioi, née Booeraodl ; Hadame Veni
Bonenndl, oéa BaRglaol ; B. Jowph BoQ
at H. Kr.npeu Aeo*lial,

La* UmiU*u Bonerandi, CaDtiaggia,
Caauldl, Coolorliol, Boarl, «iltel ;

Ont la douleur de «ooa faire pari dm U parla
dMloarewe qui!! fienoent d'éproatar an 1

M. Vinoent-Louia Bonermndl
lav fih, (rare, fce**-fr*f*. onde, nnaa al ™™"V
•Mdé à Beatla, la 16 ièfmbn, dana aa 34e
HBét, at m a priaat d'uabwr i ion eonn f
»tbn & aan lia. ujeard'l»!. 17 da «

La séance est ouverte a 1 heure.
. rn , M. Moageot. I'BD de* t*créutrei!r

JiB des employés an la gare ( d o n n e lectace d u procès-̂ erlMl rte la
|Me*ux aa sujet de la serviette séance d'hier, qai est adopté.

l i M

fl
VELOOTIIIE"
OH.FAV.»

dans le train par
J -ouinip itsna 19 imq ismt |a<|»d

iaaor|

La i.,e.itaoro huile de lole de M»
blanche médicinale, eitraite des
Irai» et "'•>•. Pu r 6 ' M ° " •»"•"•']
sans arrière «oui, pioveiiant de. î<

d Nrvège, >«»eod t la p»
i, place Prèla, B»

La Bénédictine

U Btot**'"" » t *• ">'""• ' " L
quears la plu,, agréable au goul*i
plus partamee ; aas» elle se w j "
nieuide non seulement par 1. fin»"
d« aon anime mais aassi pi
lilés hygiénique» La nfl*--
lAnbaye de r-4c*»P '«"""• ""* °
avantage», el la mellienre preuve, c
I, soccèJ croisaant d'année en s»
dont elle jooit dans le monde eoWl

Les alcoolt dénaturé» ; -SJI ooe i» oos '<zv 'œ »»«d 'pnaqiu
Diacassion da projet d. loi, adopt* S « " ̂  "«I™»» ^ " s n b ""°" 1

la suite d'une commission | par la Chambre des députés, adopte
j M l . Poittevin ' "O" modillcations par le Sénat, .nr le

loire, de M. Le Poittevin,. ^.^ O j c a l d B j a l c w ) | s d é o l l o r i s
• • - : - - - : — - . .w ^A. I A u o p i ô à l'unanimité.

..,„„., , LE BUDGET
local de la Société marsetl- i S o i l e d e u J(8c l l , s i< )n , l0 pTOJ0, d e
3 de crédit et a saisi les do* ; |o i portant ilidlion du budget général
nent. relatifs aa i opérations j ̂  dépenses et des recettes de l'eier-

fbaron de Reinach.

BON

BAST1A — lYiCK A
— BASTÎA

fa nommé M. Ruffy, pfési-
t de la Confédératioo suisse.

i Banquet de Kiel
In banquet a eu lieu à Kiel j
'honneur do priuce Henri
PttMss, à l'occasion de son j
art poar la Chine
,'mnpereur *

Ministère
det Travaux Public*

Les chapitres 48 à 56 sont adoptés
avec une augmentation de 100,000 fr., 1 Pétrole Atlantic première marque,
poar combler les lucanes des roates prix avantageas,
nationales. jO.OOO fr. pour la recliflca- Assortiment da Biscuits, marques
tien des roates nationales. 1.500,000 Paimer et Coste de Marseille. — Rai-
fr. pour l'amélioration des rivières et eina royaox de table et de Corinlhe.—
1,500,000 fr. pour l'achèvement du ca- ; Noix de Grenoble — Figues extra-fines
nal de la Marne k la Seine. ', do pays — Assortiment de Consenee

• - - ! alimentaires — Pruneaux extra fins —
Séance demain.

1UJ.7Î — loi.g
loi.ai - îw.io
I0C.70 - «IC1.60

py
altmeotaires — Pruneaux
Farine Coty Cruanx et l̂e Nice A et 8,

Socre des Raffineries de Paria : cou-
morceaox régahera, rangée, ei
i de 10, 2f> et 51) k. et an détail

Sacre Gaadeloape crtslallisé
, 1er et 2e jel. Prix t

AVIS
MM. L.-N. Mattei et Cie ont l'hon-

iear d'informer leurs clients que la
istributîon dea calendriers poar l'an-
âe 18!iS sera faite en leurs magasins,
lace Saint-Nicolas et rue Sarapmro,

ia 23 décembre au 3 janvier prochain.
La maison informe également sa

omhrease clientèle qu'à l'occasion
les fttes de la Noël et -in jour de l'An
iu trouvera chez elle tontes sorUs da
ins tins et liqueurs de toutes prove-
ancea, tels que : Boorgogae : Cote-
)tie, Pommard, Valeocy-Cbarobartin,
aume, etc., etc., etc..
Bordeaux : Bas Uédoc, Saint-Emi-

ItOD, Sa.ut-Juiien, Châiean-Margaot.
Malaga, Madère, Muscats de Fron-

ignan, de Lanel et da Cap-Corse.
Sauterne, Graves, Preiguac, Ualvoi-

ie sec et Geaovesella doux ; prix, a
.artir de 1.25.

ViDB de Champagne de 2.25 A 6
[rancs la bouteille. Kanx de vie de via
it eaux de vie de marc.

Via rouge da table du domaine de
Pineto à 31), 40 et 50 centimes le litre
mirant qualités.

FÊBP umun
seul spécillque contre les ferres palu-
déennes.

Dépôt général :
Cota de DtK Sain! Rock el U Paoli

Envoi (rauco contre mandat de 6 fr.
En venle dans toutes les bonnes phar-

obez M. MATTEI l>°°* ntai
Place SaM-Xicoliu, 13, Bailla

ds vins llna dn Cap-Corse : Muscat,
Malvoisie et linpassito, ayant de 10 i
31) ans de bouteille, provenant des
proprièléa de M. le notaire Dominici,
de l.un

LA. VËOÈTAUBS
4,:r»l«»« t é c r t n l c alimeolaire

garantie pure, ahsolumont neolre de
goût, ne s'illi'rani pas à l'air. Ce pro-
doit se conserve indéfiniment sans ran-
cir ni prendre Je goût. Il M compote
exdasivemeDi <!« U graisse extraite de
a noix de coco et ne eooiieiu ni eau ni
tek comme les aotres graisan «limen-
taires. G es tua produit v^étal agréible
»D palais et d'une d.gfe.tibiliié parfaite.

Supérieur • toutes les autres graines
alimentairex, meilleur marrhé que l«
beurre el que tous les corps gras co-
mestible».

En vente chei les épiciers, MM. An-
R«li frère» ; \ incenti, Bd du Palais, 9 ;
j . DUIÎPOI, Place du Marché : Barsanli,
pJourcao Port.

Livraisons en bolies de t50 gf., 30*
gr., 1 k. Seaux de » k , .0 k. et an
dessus.

Qualités spéciales pour fabricants de
biscuits, paiK>sie.s et coatisean.

M. J. Potwi, représeouot, 10, Bd du
Palais, B»»Ha._

BBS A PLlirClEl
minmniniuiitii -"
FERS FINS *• MARÉCHAL
BHHB triuiini. .H
Chaux t Cimenta, Plâtre*

m. WM. UÊMO, min t nom
Ch. CLÉMENT



001» 71

fti . 3^, Hottlt

CÛSKKl-rlONNES i SDH MKSUKE
pour IIoicuu-8,jB»nwCain et Lofant!

1V<JC * ' * x e

0,..J. .!..•= •••"'"*"•""•
«••ulta da laS»iaou PriuLamp*-

Ku. R.ïooapaculda Cbaaueaa, Ca-
leçoni, Flagelle» al Ctueeiierla dar-

TBMTtNIENT DES MALADIES OF.S VINS
Tourne Graisse, Piqûre, Acide sur aigre dont, Amertume, Goût
de terroir, Pousse, Vins mildious^*. Fermentations permanente*
Mauvais goûts, etc. Vinifiation, Conservation et Booi Dca lion p.v
procédés spécial)!. Arôme, Sève de différents crûs pour Vins rou-
ges et blancs de France el Etrangers, pour Vins Je liqueurs ei
Apéritifs Essence de Fine Champagne, Extraits concentrés véri-
table» vieil tisseurs. Dosage pour Vermouth de France el de Tu-
rin el des Liqueurs blanche, jaone et verte. Produits vioicoles
Couleurs vestales, Fournitures île dwie.

Laboratoire de Bactériologie et d'Œnologie. V . MakgMaHi
CMmisie, Distillateur Industriel, Inventeur du Vin Bonifiealeut
Rue des ftamparls-d'Ainaj, 40, Lyon (Khône.)

. plu* i faut, par t.» deviie : fan-
ban al boa Match*, • ! > Pni Fixe

ctiot:, n1. racaté 4e*e,i>t «noua
__..ific». »t pour ooDiaftler a* K o -

l brama di«a:*l«, ail* a ait astanlue
un Grand 1"killeur Pari.itn poar

1 u •.•sut*, et d ortji . t dtjl Ion ptnt
A être cartain d'ètia babilla a la
* nitre aioda.

hoix immense de* dernières nouveautés
de la saison Prinlemp* Eté

Facilité de payement aux fonctionnairct

Bien s'assurer avant d "entrer
d'être à l;t Grande Manon

Boulevard Paoli, 35

P u * de Rucvaerauele e a V I I I * -

*V Dem»Dd»z dan» tous le* C»a>«:
h> CEI» RAT I NIC da la |l*i*oa U N
HATTKI et G*, l lqùur très «ppr*
elée de* gourueU,

OFFICE DE I/AOaiCOLTPttE
Les agriculteurs irouvt'roi l à l'ORic*1 :
î-eiKHMi [uiiri"gir(j, p^Utir» «t Ouf»*»» ; Arbrci fioitiara, lorcilitrt t

u «twm-ot ; f<M»me* da lerr* pour irmencei. «air'autre* LA MARSEILLAISE
à erted '<Bi)ig»l - 8agr*i» chimiques p«wr fureur. . Turtretu ; Vignes fran
^iaotiameriuiD-». K*|>hii. Suif «te» de 1er t i d« «ifiie.

Bouillie baraXabe par fretin n«e*
•B tac plombe de <0 kilo g ramena* garantie pure.

MriB>a>iilce>tliaiM>. «atun a baie île nicotine, tu, érieur I t«ui le* iai«-
icdfi <oanu), 1 (commande i|>ecnleR>*at puur le t i«r du cédrat a et ioieclt

l'ompt putvéns Ance Cvndio peihctionaee a jet eoaiinu, impie, 10

iJ« et i'jd yUiH • IBUI Ici r*ei| ianU a du» d botunie ou d'inintal. P m : U (ri

^etdeiiniBcetieii.
Mechinn tt tnttriiDMn « aftriu'
C*Ulu)tue et reeiwifunnmU iur acmenas.

RèductioD aux Syndical» el Sociétés d'Agriculture qui adresse
ronl leur commandi.' par l'iptern éiiiaire du Président.

I ou te Correspondance doit être adressée a M. J.-B. CASTE LL)
•lireciiur de VQwtta, 48, Boulevard du Huée, Marseille.

an de* rédacteurs gérant,
MATTHTKU OLLAOWieH

Le meilleur des cigares à iO cea_t**"*? **
sans contredit le CIGARE MATTEL

Le demander dans tous les débits.

Ancienne Maison
MANN A ILGEN
U, ï««if.l«H>M»-JM™ol>rt

IMPRIMERIE — LIBRAIRIE — PAPETERIE

BASTIA. — Boulevard du Palais, 8t et Hue des Jardins, J. — BASTIA

,*• 1V1C IIS 1IXVSTRÉS POUR 1 8 9 8
à 1,00, à 0.50, ft 0.30 et à 0.25 cent.

A LOUER
Joli appartement compoaêaj

i i i t i en t au 3e êla«« ̂ - a

raai.on FjntauKi, Plaça i

î NNcuveautès Littéraires

LARTIfilA\O , _
• ARIOCOIISO l'OPOLARE

ver r » - - . •»«* Cartes de Visite

LUNAIUOCORSO POPOLARE

d, Pt««i« iiudile
« ««rit CtmmtlU popatari

ANHO XXXVIQ

OUVB&GES t CARTES IILITUBES

• Fournitures de Bureau
ET MATklUKl. SCOLAIRE

CIVILES ET milTUBES

Fabriçue de registres
Wt DB CAUIBHS D'ÉCOUEK

-•-« » ul wpi" I'»»TIOIA«01

Dépôt : do Petit Journal — Petit Pai-isini — Figaro — Morfc Milionate — fofco de Pari» —
Petit Provençal — Le Journal — Petit F.clio de la Mode — Revue licbdomadaire — Petit Var —
Lechve illustrée — Eclair — Le Gaulois.

Abonnement sans trais à tous les journaux français «*<**•*

VEDRIN nj0DTE|fflMDFTI0in
BASTIA - MUE SeAIVT-JEiJI - BélSTIA

A C H A T ID'O^. <Sc 3D'-A.T=4-G-E3>TT
DÉPÔT . e «-ouverU Franco-Ru»* EX MÉTAL EXTRA BLANC, 1 " Titre, argent

déposé. Garantie 81 giamme». — Cuiller à Café, mêlai GOUBACLT, extra btanc, inu-

sable, pour Cafés, lldtels et HesUuraats.

( U . \ K HST1LUI18 B.VMlJlbE
BASTIA (Corse)

met en venu) de l'excelt*
Eau-da «Vie de vin Gorae i
pris luiranla :

Eau-dc-VIc de Vtn
i ^ m. M A «i M, « w '
_ mi, - - i - i
- lit*. - - J -
- 1IM. - - I -

Eau-do-Vle da Marc
VleHIp, bnatrtlia de H t » . . . . . J
Noait l te . b«(«Ula d t l i r r <

£ztrair tftréj

astantanémant
jitre de VIN
QUINQUINA.

S2> ANNEE DIMASCHÏ, 19 DECEMBRE 1897

Le Petit Bastiais
CENTIMES

JOURNAL
{Rédaction & Administration : s, Boulevard du Fal>l»,

MATTHIEtT OIXAQNOIB,

divEra, 1 fr — Héelkmea I 3 - | ) » I J - | , 0 . 7 5 — Di*e_r»eis, O.3O— JadicL0.35]

QUOTIDIEN
CE?

JHLE8 B » R I O L . i l , m * Po«tmiai

ABONNEMENT (Payable d'avance)
an «ti. 2 0 fr. 6 m d i , 1 0 • 1 UNION HJ^TAUB, HT AI
eviKT '£1 • . 1 2 . In |Hirt HO n

On ne répond pas *f£A >ni-itv<tmts liiptmt*.

m m JJE VISITE
IMPRIMÉES

eu tous «t'ire* «t de uaa formats

MX CQSSIbKRAbLE FB CÂBACîiBBk

Knveieppe* mammrtiem

Les envoi* dans I'
> Jour même da la i

LE CALENDRIER
/ t r i B-vtouM'KVi- S»iBie Fauïta.

SOLBL: (ben-e uiionile)
•iter, 7 b, 01 m. — '.r«th«r, 3 b. 57 a .

>eiater qetrtler, tV 16 — HHXI I» , le 23
t H B*l*D-: Sain) yfbutltf. K.fpl-

du moins, la pqlitessa de rBlardor la ara
enriliiences jusqu'au dessert.

^ - « Qwetajawa---ttatàHat"CTfrffiftx sar

18 DECEMBRE

la Semant

A LOUER
VILLA, niloee «lire rU«>nt|
Car et l'Usine de Toga.

Relie Bitualion.
Jardin, arbres fruitiers, I

taine.
Coodl Lions avanta.
S'adtes»» à UM.

tei at Clé-

Le (éruinisme en Hollande,
îidémenl nous somme» en r«tard,

| c'est loujoura da Nord que noae
nt le piogrès- AlOG» que ne as n'a-
n« encore que àt» élodiautes fré-
ealaot lea coora pntveraftalreo, il y

|en Hollande cent neuf jeones fille»
I fr^'qoentfnt les lycée*, non pan les

i de jeune» lii le», mais le» lycées
i maires,— cent neof poiachea fémi-
i qui ce répartissent sur vingt et

| èlabliftaemt>nla. Quel ré*« pour noe

B son livre : An Paya Kou-
i U. Carol nou* apprend comment
|iDaDB« djn» le grand monda a Ua-

On BanK« fort aalement
i les milieui Indigènes. Ces mes-

^re et ces dames osent ploa volon-
i de leara doigt* que de I* foar-

kls crachent les boacheea qnl
Mit, et, ao cours du repas,

kgnent de leur plénitude gaatri-
» façon de» Kapagnol* qui ont.

! les pilules ititTnïns dont les <\- rniers
: eiploils oui mytivé l'envoitla plusieurs

uaviies de puërru snr les cotes du
Maroc. Lea RilTaïns ont tous plusieurs

s», et ont aussi beaacoap d'en-
tants ; le RJfT.ii;i tient ft avoir beaocoDp
du feanjouË, car il aura ainsi autour de
lui un pi il s grani nombre de tusils,
1-es (emmes travaillent. Un na voit ja-
mais travailler les hommee ; ceai-cl
poi l tn l lu carabine sur l'épaule; ila •
chassfnf, i's pèchent, jamais ils De
cultivent ni ne laDuurent ; les famines,
par contre, sont tant à (dit inhabiles a
certains Ukvaui de ménage, a la cou-
ture j,ar exemple. Une fernm** déchire
su cbemiKti, ton tuutiteau de laine, elle
poitg ces objets an m.irt pour les ra-
commoier i ce sont las homme» aussi
qui «i4catent A la soirée ces jolis tra-
vanx da broderie qne l'on observe sor
lea chemises de laine et les burnons
des lundi at..

^ v v Quulqae* chiffre» a propos dea
darnièren conraes de clievaui en An*
eleiene. M. r.ubbin», dont I» cheval
6a/a>« mort a gagna la Darby, figure eo
tète delà liste des gagnant* avec un
total de p r i i s'âlevant A l i somma
de WH.4/J [mues ; viennent ensuite,
dans l'ordre : le baron de HoltiHCbildt

437 100 francs; le prince de Galles.
3U4,500 francs, lord Iloseberi y 391.800
francs ; M. Robert Labaudy, 337.150
franc* ; le duc de DevonBhiro, 957 230
francs ; M. Roee. 355.675 francs, etc.
Le duc de Porttind, dont l'écurie a
rapporta a son propriétaire, en 1880,
la somme colosMle de 1 847.125 franc*.
n'agagoe cette année qoe 13.S00 franc*.

Le 8 décembre dernier, U . Robert
Lebaady a fait vendre n i enchères
•on écarte de Newmarkel,cooit>reDanl
53 uaevaug. La vente a proinit 700 845
fronça. Le pin*, fort prix a àtà payé

poar Count Sehomberg qui a trouvé ac-
ouéreur k saô.jJOOJrajugâ

-w%X* Ô'àpr*ôa les votes d'un Pari-
sien, dans une seule audience, M.
Félix Faure a reçu on ambassadeur, (
le procureur fénâral près h Cour de j
Cassation, cinq généraux, dans de ca-
valeria et trois d'infmlerie ; quatre |
préfets, et ane demi-dootaioe de sô-
nateurset de députas. Imagines-vous, '
dit le Parisien, quelque banne humeur
que l'on puisse y mettre, cette corvée
de trouver an petit mot pour ebacoo,
et de parler a tous ces visiteurs tras
attentifs, dea choses spéciales qui les
intéressent t Pour m* pan, je anppo»
se que la liste des personnes ayant
uns audience éuut connue d'avance,
un fonctionnaire de la suite de l'Elysée
doit tracer, la veille, un petit aaoe*ae
do conversations qiia U. Faure par-
court pendant que son perraqnter le
rase eu attendant que tas visiteurs en
fassent autant.

-^•^n- A l'une des dernières séances
de la Société dea sciences psychiques,
le docteur Baradoc a présenté ans
assistants, on curieux appareil qu'il
nomme le bioraètre, destiné, dans l'es-
prit de son auteur, i déterminer que
1rs turoos rH*t<M» n* Jépeodent ol de*
Ioi3 caloriqoea ni des lois électriques.
Le docteur Baradoc s'est livré sor loi*
même a nue expérience qui loi a dé-
montre que lea mouvements de l'at-
gnilla de too appareil étaient en rela-
tion directe avec son état mental oa
corporal. L'aiguille est attirée par
an eut de joie, réponse») violemment
par on état de tristesse. r>t appareil
pourrait évidemment wrvir pour con-
trôler lea aenttments intimes de deux
personnes qui vont se ourler.

NOMINATIONS ET PROEIOTfONS

» trer
loeri. oHdar d'admtninlratloii id|e
ie da e*r«W île* mbiiiifnre* m<

•oa d'Orau, pu parmuiattaa, pouf t#t.«o'in-
« t penonnollej.

— M. Cb»nla, »*nfi'.iteur-id|oiDi desdouar.ej
U*r*ellle, cal promu i aaa cime mpArleore.
— H. Ctcclif eern, roeeiear banliite i Klen-
-le-loolaj[a«, eei anroiné i Kpinv-.
— H. fouo-dl-i (io Mlchel-Françnli-Victor,

en riiMeac« i Itogtiir, «t DUT m* Interprè B
aire aailliilra de 2a claete.

La Carrière d'Instituteur

Fin l'iolr* joar, itae ua inttiiatawr à« ma
> • » , BB «alretianqaaje i i l i repraJut», (lias
l'cjpolr d'être uitl* i i)atl(i«et lecieuri.

— PMrrlei MM, aentsdaUja i mon imf, ma
d tanar qatlqnai coaiglli tar l< cbolt q-J« i"»u-
ttUà tâ ia d'un» prolualoii poar on mien oiien
(hMijaaMHÎi ebargét

• La ajueMlM mi aasrt délkiU, ne tipon-
dlt-ll, et lr*i c»<iip:ei«, cir II laadrail eoanaKre
loalM I M ptol^uloni, M I O M en io'i\iaer I M
i*anittee et l«i Ineon>éa1eoli rtipttûtt, pour
qtu «ou pjûnu la Ira »otr» chuli en con-
aalHaaea d« eau*. Ja ne poarral donc TDUÎ
rwutignarqM Nir eelU dia<laqaell« j'il *teilll ;
d'aatrM amli laraal tonna oam, «itaupoar'
rt> «Ion poit«r >oi prtrérencei tar IJ cirnArs
qui « M * préaenlera le plu de Eaianli«a.

— U'ii*« eu eiullsoie : je >ODI «corne.
— Vu»i *a«mdonc qua l'un i comparé, rt

non aaai raison la cirr^re d'ihiiiteifur i l'iu-
cltw darjon tto<l»l enlouré J'*(jiliifi itaralllea,
ri da huit ft*t»mém, Vaw a M i i k w , « rUai,
le Un* dnat i iHai et dee toiuoar* quii r.m
•droaier pjgrarriter i lire Iniliiataur : brefet
de tàptciii, coocoart d'à lotliilua i i'Kc»le .Nor-
male, eianmu de pauege, braïai iao4rle*r,
caritleai d'a^ltade pAdaiogiqne. u<i>a: ntt
M'i un i tteiarleu de Iota* ce» lauat, v^,
iiei i ta »«ria da la cirriere, « »ooi aiiendr.
fuir* loar poar j aaircr. Pondant u n bien de
(tape Jura *a!ra •*«§• ? Nul ne l i aall. 11 j m
e qe' iiMadeal iltpeli du au T

- PrédrineBi, la* jt«fn»ui ont part* dt en
alaai Htgialrce qai eenUetti avoir aie oobkti pir
radMlaûirailoa.

- Ki kl«rae«rMi «Kora if, f*t rr«ii da
BIBBH, Ile sa aoal au naereMa da l«Mre tar-
ttcea, et* Ile tvai ileapleaMei d«Wf •>• p*r I'-•«••
pemir d'icaMaila.

- Lear tltaaittM eai tfoat Mail ftiaàn T

— Comae wai le dliM. U plipen i Mlaat

I — KlDILLETOW PU

)NMEUB DU NOM
par CHARLES lîuarr.

, « « * I (•»• Ul la réj»«a« lecoa.-

i autira d'étûle, a«* B» ««Wt F" • •

Iflii.l Jen* l<a hWM W
t \ d'lmp*lee««e* ralate* M
jlea da blttaieeX ; te fea ireV— - —
* ee rabeaaii II lei>*«- __
. battre N t v e , n - twee*ao« p«-

i décaler,. la«re da ) « * , k * M «
i, teer le lac »e*i«i* •« "V* *•*»'

itmûi a»ec an Incai eaeœrdteMat, •».<!* toi» '«-
P«l«> par IVrho *on«r« <Ie* BiiwUgnM, lanlAI
».tt la breli w , -trident, M I ilbraliun», i laM
d«fhirr d anillene. hrteii I Welr «jait le*
(•nitim draqaM Je • » fl«t*«* Je le* ; parlol*
|«* déienaiion* releollHiietii an ttn(t lieu .lilTé-

" ï d é -empfie farlenM te d^hilneit «r le lac.
La pin* lombeli 1 lorreel». t«t*MUn en rewaJe
,,r k t.Mi 4a l'auberge, J«n( elle errerbeli de*
.rd«*#l, rlaKhani aur le* mutallle*. buianl l«*
«ira* qui ireaibla.e«l daoi te*" i»*ole* île
plae*.

SM*eat la aapr*

nllBBMll, P'W LMtWM.
Le •*«! MMlldi Ja i»a»e«i, oarbtnl les « -

brw qai ̂ uieo< « bmiweoi aoai x'O eflori.
Les triiet de Coesàt-flor* Jereot hianar la

w4t poor l'enteoan. lii l'eUlant ripprôth** de
la cheminer, M davtaakaa., le* pMd* J*»i la cen-
dre L i . dt»*»aii le coawn poar le w.«|wr. ca»
e« e«i«lat»«i d* la »*fef., FI ndoahbin poar
lea cludlD., o-laep-reai qe'|ndlft>«.« . « an».
Tt^nard*, « t e * a * * , i da Uaa p BiiUrtei tpe»

^sTr" la plema < H * 4e la lafctf, e le «ttef-e.
i M é w u - M i t m r e e M , laa «lUan Je heu.

le* (oui cthli« J'Juio, l«i fvbtteu J« b»ana
Utliti. •

Une d u t j t u R i pleine d'ncrlleot nu de
Twi«-*e ; M M n Icba itmma de pata de i-tglr,
enfin 1* nu rouie IMle laaanM aar u Mpled de
1er reeseMiereni n i e^prC»

Le locaerre laiuli n p . Z
J h b r e M ciere béeier** bèntt i I* dernMra
l'JieilJtlftir, Le l>l*C dto* «o fltiDbFjd el l'illa-
l i . l'un h.Kme i l »••• bitt, qui Wu)-ieri .Vn-
IreinteiMt du ieneeoieMe <ir*-M qe.1 »«**( enaaa-
•Ubié le» meillee pierre* 4a donjon 4e IMto i ,
.-•paMcMraM de U teWe, ae navèraiil, el M
iieehraii aaj'aatae a«elr t4pt>*4» ^e*mi t«iie
pn«ra aiatpla ai toadMitlv, f M Oosolo-Petlphn-

I Ice fijtoieie.U de> U te***», ta »ee

TOII qui criait :
— Otme*.
XnaptUl.
— Qu fraaaei « cat» hsate, « par as awpa T

dh-«Ha.
IbtetM ea leva :
- l i e l t M H K i l H haï aamtr, rtpaadiMI.

Ce «net a . ««tM q«a da leieaar q^l^.'ea
de*»». • *« • iê pieM, la « m a) ia faaan.

li (UBIM H tintent, el unrat I <• P""*-
Jfllej I 'M IT I I aeaai qa'II j lai arrt*4 : aa ear*-
blnier «e awoir» aar h) eeall, eaw(oppe <1'aa
BMaiaea ft do*ble wilei relseUol d'eaa.

— Ab I mer*Dr. Z.ie, eilr.yer. tu eaarclwx
l'boaieMda Ntolanel

„ <̂ —i t . • « . . n M «...n-.t cndeiT rèrrta
•atena, en raoionalteeni déni le noevaaa *ena
an de ta* a»*»**» c**endee d* ta bHpde ta la
S**oie. KoLrM t»#n>UDt (|u* je >au rele>«r <la M
farilnn .otre toaip«iK.n qal neni te» che.ani,
li-bt* derrière I* bile.

La (ar.We.wT en tri, Mlai 1 U r̂ oda, et,
I'«WM dépooiné de ton iMnleee. prit plate t
Ubi*. 2 le ranprnxa de1eMf>1r. BleoiAi, un
tetre carabinier riol rej-lodre ta cMpatafo, et
Heierne, «ya-i m* te» cWtasi d»ai wn éufete,
rwiri .

— Ua màrhamt lear afetae, «Ht «a laertaai.

— Cweneatae at ewi aee» ae tomam père
refendit la caraMatar Lndel

aon pouce. Vwlt dnq
a bride abitiae. Noaa

•MM tei lit pince*- le gradin aa MfiU de Cheillea,
M MUa. M b tl afiit aa eieellanl eltetal cl
»*aj a'«*oae a« l'eaieiaeVe. Il eat reioarné *er
aca pae, o*a«»»f «ew le» tanUmim* el lea • » • • -
atare de Salat-iaKw HH-VHINKMI la frandè*t



SMfanlal Ktiaona, Id.
Sam DomKilqoe, m.lêlo» da JVMtrte. « M l .

JaaD-Uip<ll». mittiot da Jt^aator
dotatton d* rirm*>-

G.rit>tl«l J«n-Fr«eaii, wlalot

scuUire, •

quel ai*, al T«çolt»itl 1,000 Itmea de tnlttroeet

annuel.

— Nftln •.(,•**, mnoii i i , il. m.r.h«ront tl'e

pnur nul ver i la pttiL'èro elfcuo, I ï,00U II.DC*.

comme d l .oit» loi T

— 0 i ! LMI «• -Ile, . ] ' • • t «er» «0 sng ÎU m U

•ent ", •>• | ula, !(» plus lavuilnéi (jifalwauaiil

»ui cl*..e:suinirifiire6 qutnd il (illll t l'wlwl-

Dlairttkcn de tes pronumoir,

— K la a'esi ilonc p» Irèi laoïmn,'olr*

r»rrlr>re ?

— Ah !
qu'ici quai* ,
la bon cûié, Auiid,
ctr (Uiis " u»e commun» Joui li nnaalcip̂ Lii*!

vous reluse »n lnc.l puar *otr» Mlle dn cliw».

• • V>>ut ii'avej |i«n i tout Inquiétai : »OÛ» allai

reeem uaejoha med.i'ie

— KHIO . . . „ . . , — _ .J — qui (oui donQ9 dio;

aune p«nsu>o vuiyin de rem In oc».

Von» ion.be* dans gne luire eo (tanna géui

Tcuse qui met à «orra diipusmou DD «tua local :

Vuai pourrai «Ltaclor la* di»wi«t ptèc** i lot

usage* pcrsoDDeli : t»b.n»t de loiietie, talon,

atelier de trxcil pour •oir« taillant.

VOUÉ pourtPi, * « heure* de clatta, aecapcr

tel ouvrier a •Oi côtés, êite earprit par H,

l Inspecteur au momao. de i'auaiage. Veae a'a-

iti pas i rougir : wirt rhe! «oui donne*» s e -

me i c i opmtQB tur la coupa d« .«ira coxiamo,

«t cut i . . . comme l'autre, n u i r«ca*rei aua

•Draille dV|ant.

fii mtioiaoaoi, •otuAB.biTlaaa» qaalqaa r*.

eoropeoie boaori tiqua f YiqMs t *ae affaira*,

u n i trop .ont toaclar da toir« d a m : la 14

l-iiilet >oui raca*n laa «aima aeid*.olqa#a.

Pi»Dt«i qaaiqou Itjomat, laiiea^ta* urwn par

TL'S 4iè"« p«nd»pl l> claiaa ; al pait, al la recol-

le ne répond pu t *ain allante, qa'iapafta I

«oui n'en *«rrtt pa* nolae, aa premier jin-

«Irr, pouuai* aaa jolK flMreha ifotra boutnn-

r'ète : a AT«C «al tovlitllt, (OQtM BM( tilitt-

(•liant. Moniteur la chevalier da iértte i | n
cola t •

— Hait, mon tbwr, ttac touiaa tôt M c * r i -
nt, totii • « ! preupa ««mit It prawlftr-
( rtuion prodotie par ««rtra cHtarla -, ear :

tûl Mfita de la m«n do
tivaeuaa ds toi* qjs cta

il i tnn( Im uiacb*. SUa
èfanmit 1K pra-

'er«. îa« siiité lui parmot

« Li^aiga, d'aida; a a para
U eultuiB, travail d u t tn-
uel la eiel, p»c»!i-il.OB
Ull» pU lOUJOU Ml g

k

iiber ou différend qai en se oro-

Raiit pouvait canser la mina rln

ibreaae» familla». Mais il aurait

doute mien* v iin l'éviter. En »t-

Q i ot les 3 ou -'100 tuvriera occopt»

r MM. CreihMin . t Muraccioli sott

lu* ane sbitiaine sana travailler,

m rien ^ y n t i . Il leur a [alla quan'l

tme es nourrir et nourrir leur fa*

iile.

A combie i d'expéjients et do priva-

jns n'a-'-on pas soumis ceu pauvrbs

Lit mort de Mme Aune-Marie Lota

née ianrani met en deuil les familles

les plus marquantes de notre villa et

prive en même temps la société bas-

tiaise d'une teinnia des pins distin-

guées. Elle sera l'objet de regrets da

tous eaux qui l'ont connue, car, cnex

elle, les dons de l'intelligence s'alliaient

lux plus rares qualités du cœur.

Pendant prèa de cinquante ans elle

a été la rnoJèld de la femme chrétienne

dans U famille. Son aflection d'épouse

n'avait pas da bjrues et son dévoue-

ment de mare ne connaissait pas da

limites. Aussi le deuil est-il i.aiotjnse

dans ce foyer dont eib- était l'âme «'

qu'elle embellissait de ses tendresses

de se» causeries, de ses soins allée

Son dévouement aa &e restreignait j

rBi, an cercle de la famille ; elle était !

une collaboratrice zàlée du toutes les j

bonnes œuvres qui tjiatent & Bastia. I , 1 : . ,

£d disparition oe frappe pa-? seulement ! anatre

les siens : elle atteint de nombreux j ^ * ^ » ^ — —

Infor tu iràa qui trouvaient en elle une i P r . u r rt* Pf flfti ftftft

protectrice discrète. j ^ ^ * * " . " l ^ "

1̂ 8 derniers jours .le Mme Lota ont j Audience da 18 Décembre

èM le reflet de sa vie (ont entière. Elle

ne e'eat pas (ail illusion sur l'approche ! Présidence de M. Is eorutiiler STKFAKINI

de sa lin, et elle l'a envisagée avec le i • ̂ _™ ~ t

•• »— •1"AII»"n« «ni après — ~

t kas iatemp
asraw. i m i i tTao quaJi

M»nei> «t « T U quel c»ur precon s -t-al
m . . n,Lk ^

Oaux qui faraat uaaga daa Piiulca Pmk
Obtiendront lea mai.laun teeiklUta. Kil«s ̂ -
«matsva ^our l'«Q»«», U uirmj*i«, i l^i: . loo
mbtnet, rhinu%U><H«, leialiqaa, Dâvralgia, diaaa
il»«»iat-(j*j. «mm de ttM, na*rw<««, aaroraïaa,
•te ; ftilM «jot UQ rffiasrataur du HDK et ua
UDiq'iri il «m n«rf*. Uilna reJjona«ot da belle*
coaaara *ut toi nu ^JIIM «giM»nt d»ni tout «a
l taeii '̂afftî tiaA#3LBiit QÎ QE i a faiiniB al

aat aur in» huamt» uns »:tion tftleaoa
loutaa laa mdwliea eaaaé** pkr t* «ar-

*at*l at p<r laa ••e ia .

% t-, w u boita an n fr.

Ï Î É Tra»«Vi. i i . a
o par i boliea, fraaao

H«nrtr« «t TOI

M. Arrl(hl eaalttiU'ai eaié Ht
ri lait

_ . . Hsarj-àleiiadt», quartier-mtllta, pro-

duit d'ln?anuira, '

Aatoal Lvùea, qqifLttr'DiiilTa j la JViK

JoUitMi da l'armie.
o Pierra-UaU, matelot du Sûmtrain, I

tolda.

Notre Corse
Noos rappelons & nos lecteurs que

Notre Corse, l'ouvrage ai intéressant du

comte Forcio.i-Conti, est en vente t

notre librairie aa prix de 3 franc* et

3.50 par la posta. Voioi la prôtace qui

resotne en quelques muta Isa diven

saiets traités par l'autear :

< K mes cbers compatriotes, ani

amis de la Corse je dédie ces page»

qai lear parleront de choses que nom

aimons, qoe nou& admirons ensemble.

| Elles furent écrites U plupart ans an-

! nées de jeunesse, an printemps de lil

| vie. I

i Gloteatu. pnautm dalla itla.

i » . - . . Splendeur de DOS gloires tnsn>

i latrea, twaoté de DOS rivages et de nca

• montagnes, attrait da nos vieilles coo-

i tomes at des souvenirs da passé, slonl

! tout cela enchantait moo atne. El

, maintenaat comme alors je me s . . .

' sous le charme, j'y resterai josqu'i

i mon dernier jour. Notre Corse est •

J douce, si belle 1 Hienheoreui qui l'i

eue pour patrie 1 >

Petite Gazette I

prince Roland Bonapartt

le prince Kola ml Llonuparle

it d'être élu membre correspondant

l'Académie de» sciences du Lia-

e et de l'Académie des sciences

| Bologne, en remplacement du re-

i M. Daubrêe, membie -Je l'Ins-

u . Jean Erminy, capitaine au long-

t r s , est décède à Marseille, à l'Age

auTiou 4no«ritM«Da

pM(«Htonnel t Oo «oai rtpaadn pat eaf ipne. I I U Q K S • . V U U U . M . U V V ,

ri-rod ' • Qil n'a«iriea pu reeile t . Ei toai I cruel qui les accable,

.lecaeuru dent laa ttaratarat clataaa, tfaore M j ^immÊWmki^mss^mmmm—

MUSIQUE MILITAIRE
r>Lact saiNT-NiCOLa*

Je S^inia* - A.»

m w i l • Voe éietea taai loielllfMU. — Eiet-t-oe»
, , . * t -oU-a elatta al I. praparaa*-«i • • «
^ t n ^ - V o a a rt»apllai« n x n d w U etrlel.
- rre'illlat'sioai à voira paiiaetKH.a«'a)a*t
pr>(*».onnal t Oo «oai ripaadn pat t» ipho.

nioee pu racil« t . Ei •«-•
••daratarat claaaaa. tfa

oub'lf.

— Je *•>•• etmpnnd*, aulaianasl, mon cfaer,
j»'ol» i w i r t qal aa pMaa due t«M M I T * » , .

( j * ne taon. parUUcmani eo«pts de ea a,a'il I
Uni nirt [tnur p^rii-nli. Auttl a'aM-u pea 4a •
«.a iiiiè qtaje liriajtrtt n-oa aanav, t*t il »•
lraa*ettllaRl«riM du,* <• dilemoM : Ow »***•
i n >)ani lai J Mit ère» lut*, oa •bdlqae
rt'l-ilié.

— ComiM il «oat pUiri, mirndxx Nontlnr ;
Hitti j »»t.*r« que tottHroaterei a l t u eiHaart,
al j* toua i* «auaaiie »lnt*ref«eut.

St-r cf, t» pili totifi de irirtB irr' -•"-^'••«i
la esnikitan qa« >MI m loin O m
éaat iaun iè - - •

Pn§rmmmê du 19 Mambrê, A S k.

' t . Alléttro Hlrtulre,
î . G H joarnée à Tieane, («a».),

3 . Carnao, (fioUlUt].
| 4. Uheajrin, (Itoiairie),

5. Haawada, (Utile).

UCUéfét

S.PP*-

Bulletin. financier
hria, I«U Lttaawbrwltn.

Vilrri 1M be«Daatondaneaafl«naTmiraateiaTa
q « rwa M aania «™.l pl«* <J*»*T « l t . w oa
laraé antavcnant da rtprlae, n.i r w n raM

; la » tt/t a tt3 I», la » Ht e/

RECIT D'UNE TISSEUSE OE SOIE

; D» Dolom.au (I**>r«)
• >omt IIMDI Itnl le Journal it Grtnotlf :
i <sla4araMMila Loâ aa LMtai habite au ttamaa.

da Kaboaj, qji .1*ps>u,t da la e o i a g m de IVïl*-
OIK». ,iaar>) K'« riarn la a>U*r da t i t M * . di

' aais dopa» rtir* 4a qititti» BBB, «li« aa • trent*-
, 4rat aujmrdam. U'eat un matiar ploiot •traa-

h • at qai n'rvarea pat *ut la MOI
(Mri.te.auM. Me*, eaue temua
i^oiut.

*a. U,
ai M taon tr-t

io* e». i • • •• ^
ii>DR ehanirnti'ata apprttaiab'ea aot> p>>*e »ca | r*a(, M •*••

m* M g«iqo« babilaoi an p.»» de
et i air (ur VIT D« I* Mot; d« eaai q

1* i*r
d'eff à

appauvri par eaute dat'aseèai

. , n . Qa*iw.i*4>a'taMrfaaa.r*.a
bbwtttwM t"M raabar- I aai«*t.U : Uto*.** d'apartu. pour to«l* aorw da

. _ _ b.itié il<laBrefBfsi»Waa, i aveu m tore, loipa«aiib>iiM de iir* p'aa daqarlqaaai
iiH>aaJ 4'S»»»oii.pt* *'ia*«ni i • wniitM n (tu incarna de protiowier o«* a*oM

• r#dn L T M M U a 7»J. la Socieia U*ae- , paroi.. En eee.-'— — — ™ = " —
franda faratal* • Mi- l •*•'• "lie «ni,

I , I « T W ! « i&a. le-.T
- , aubiiitf) de t'actlw d* la Cia d'Hfre* > n w i

- ' ••- - irteatton- , «am»

» . . . ___ B» «ecautlo- — . . -
taaa laa felu ui iqae IM avait reU'éi faetari.
A la nrila de» UmnifnacH da «aa en M rai t, U -
Uraaaét I la perdre, «a l'a aeemt d« Bta«rira
de Caaabiai.ca q.'oe avatl lMJ«a»n aiintvsi ft
U M B I . OaiM aâ HKla accaaatkM et aawaU
4lra kccaeillia, alla aai taf <ll*e « «et d'allUan
MnMaila pir I M I lea él*a»tuu da U première

Can'ett pat d'allmn dini «ne tffi^reaaiit

«btMraat aaiei Wldatra qiiin • - •*• m r .

roal te isonirer impHoftHla«. >ad« __

die en dtwr da ton ellani l'admlHiaa dat dr-

>B*nnctM atiimuntee.

Chiarelll décliré coopihla de maorir» t n c la
drcoaiunu .ppri-inie de I* coneoml-aoce M

Kadmlteion ries ctrconiUnce* ailiaaaRi**, ait
aJamocaui in t .a i loreét 4 perpétalié.

Andteoc* d« demain :

Sbragfla Jean, da S.l<.tM.ede-4»-T.llano, d*>

Marent 4 Aj.tdo, uarira .

Olfieier da ptfqa'l, M. Aoftlt, i vocal ftaanl.

Uè(eMatir, X e E r u .

tTABUssmiT m m uirnspi UIAKIU !
Etal de» iépats effectué A U caàem dtt \

„ „ . T .^ , . , ._ jr« idsaafc . + « O ; l
fat, + 150; •lalma, + 90

SiTMUfn. — 1 bevae da «atte, 1̂ 3 •
midi, :7* m ; 6 hearaa da Mir, Tl» —

r«U. - » h. da natia, « ! « .
4 h. daaalr. Id.

bat rfa aKl. H.lr.
lut da la -ar. Uè» bail». _ _ _ _

u do l-

M. Je<n-Bapti«te Monti. l'enll-,

neor bien courra, vlenl d'«»olr >• t.

leor d« perdre H compegne ; m

Mooti née Deeaoli est décedee d»ns •

Tlà année, eprès one longue n»'« -

Le CODTOÎ de Mme Monli a été s-

par ooe (oale de parenu et d'ami» q

ont tenu t donner à U. Monti on

de leurs sympathies el -

(amill« toate» noa coodolûaDcea.

j>< travaux du port

3 ans,
Erminy avait le zommaudement

Conseil des-Ministres
Les ministres se soot réunis

ce matin, à l'Elysée, sou* la

! présidence da M. Félix Fuure.

mçriflr

Le miuiatre de l'agriculture

l éia prés

dil

g

nté à la signature préai-

le piojeL de loi ayaat

i
pour but l'institution de cais-

ses de crédit agricole mutuel.

f.o paije lurro-grerqme
Le mi aie Ire des affaires étran-

gères a anuoucô la ratification

imminente du traité de paix

turco-grec, à la suite du vote

. des (frauda paquebots de la Coin-

_jie des Transports maritimes ; il

lit chevalier do Nicham-Ittittar, offi-

| r de l'ordre dn Boste du Libérateur j

ffteier de l'ordre do Medjidiè. {

DtM adressons à aa tiraille toQtes 1

i condoléances. j

j colsf, fêta DOnmastique du tsar,

Port | une cérémonie a été célébrée &

goeietu îtaiimae ^^rta'» «>t j l'église russa de la rue Dara.

Y a»sist»ieat le baron de Mo

NUQS croyons vtxnou enoooeer i

grâce i la dtciaion de M. le Mior»

de» iraTam public» lea eotrepren"

AM trwan» dn port pourront L.-

la montant dea mandats delivros '

leur nom, et que dès lundi. Ire. I»

b&blcaanl, le» coantier» retHeuJi

leor actlTila. i

Si noire intotmauMi eat «ao te j

tant rendre kommafa » l ' * ^ ? ! ! ^

Bj.it apport» par

émis, jeudi dernier, par le par-

lement grec.

La Saint-Nicolas
A .'occasion de la Saint-Ni-

lant». ! renbeim et tout le personnel de

- La brick-goeleue AUki, capitaine S r«n)b»asade, le géûéral Hagron

,,-*riir r ~ ~ «! : f^r^ ',' pté"dr ̂
t ds Hansiila. [ népabliqna, les membres du

Csbiael, le peraouoel du con-

sulat de Russie et du mÎDistre

y sont i*çu8 tooa les joora, le dî-
^ h e excepté : de 8 à 11 heures da

a et de S A 4 heures da soir.

9 Ra/faeili

Je, extraite des (oies j af|D d'être agréable à ses

rp,"".«1S«Vi leurs, qoi ont été très mi
n ». vend à i> p»«r- lents de la campagne entre

Faiiininp

Fuslat • signé • « poorrol en e » l

ntio». Il coolio» i praMW de «••

Inoocenoe. Soo MUmde ael bien «

me. Il c«aie beaucoup afeo iee "

dieaa.

1 oMilleure huile de foie de Morue

iche médicinale, * " " J " ' " " " "

1 et MHu, pore,

1 arrière goul, F

ee de Norvège,

, Raflaelli, place HrélQ|a«lia.

>tre Municipal
t. Stiom * &

Matinée

Barbier de Sémlle

OBMA
I Of4rt aa a aeHa. ma-W-e i» V«d.

LAFFA1RE DREYFUS
!<• Figaro

Le Figaro déclare qu'il aban-

doDne la défense de Dreyfus,

émangeaisons, bro
maladies de lapoilrine, de
d l ie de rhomatis-

^ » maladies de lap

c et de la ™»ie, de rhomatis-

I un moyen infaillible de se guérir

•ptomml. ainsi qrf.ir.«»«ncal
it Ini-meme. après avoir souffert et

, en v»in tons les remède.prt-

las Cette offre, dont on appréciera

t humanitaire, esl la conséquence

'p»r letlre ou carte postale »

sr5
r et enferra les i

Cigv* à 10

UWEji

le»
mécon-

itrepria«

•ecoûQait avoir organisé la c&m-

gQQ en faveur delà BOiiscrip-

ioa de Panama, mais il affiraifl

que la liste des tO4 corrompue

t'a jamais eiislé.

Artûû déclare eo outre qu'il

issaya de corrompre plusieurs

sénateurs, ne se doutant nulle-

ment qu'il commettait uu délit

uiTrdiit de l'argent a des par-

lementaires.

Ses rapports ont été plus

étendus avec les membres de

la Chambre.

Il a assisté à une graude réu-

niou chez M. Barbe avec Maret.

M. Saiat-Murtia lui Ht espé-

rer le concours de Glovis Hu-

gues; de pon côté, il lit des

propositions à M. Goiraad, qui

ne s'en formalisa pas du tout.

Artoa Domme ensuite divers

agents qui se montrèrent très

exigeants, au nombre desquels

Canivet. J'ai refusé, dit-il, uo

million que m'offrit le parti

boulangiato si je dénonçais les

Panamistes, et si j'ai parlé, c'est

parce que l'on m'a accusé

d'avoir été la cause de la ruine

de L'affaire du Panama.

L'audience est renvoyée h

lundi.

laiion*et critiqae le gouvaraemaat de
oterer la rédaction dn noubra des

M. Turrel
ministre des trtvaai publics râpoad

jae le gODVeroeineDl a auBmeot' le

nombre (tes visites réglementaires

MM- fiulau, Roae el des UuluUTS

iépoaant l'ordre da jour suivant:

La Chambre prenant acte d«s dé-

clarât i ans du gouvernement, passe A

'ordre du jour. •

Cet ordre da jour est aJoplÔ par

381 voix contre 171.

Séance lundi.

Chambre-des Députés
Présidence da M. DRI890H

DM eal oqverta à 1 baoro.
H. Henry Cochln, l'un «w secret

ras, donne lecture du procès-verbal
ris la séance d'hier, qai est adopté.

tes Bibliothèque* des gare*
M. Derveley adresse une question

arj ministre des truvaai publics aa BU

jet de la circulaire qu'il a adressé!

aux compagnies de cberains de (er,

lear enjoignant de procéder désormais

à la miee en adjudication de la vente

BOURSE DE PARIS

IT liée. — 18 Uac.
Saaia 3 p. 0/Oaotlan. , 103.Cû _ \Vt.\i

— 3 p. (J/O.inorts. . iûi.au — Wrt.tb

— 3 4/1 0,-0 106.75 — 106.70

ÉTAT CIVIL
H u u c i s .

MomehJnl P*al. caltltalanr, da Vifatle, al
Cuapa Jacqaallaa, n.iiii|«raF da l'Ila-RoaaM.

NlISSANCIS.

Aoiotna.

•onti Haria-Cliln, ma née, li aai, da Bai
AtUrilt ADtoina-Domlnlqii*. amplojé da

marc«, miné, 53 in«, fie Bailli.

Librairie du Petit tiattiai*

Almanach Vermot
Prix : 1.50 ; franco : 3-10

Vente sur folle enchère
à la suite de saisie-exécution

Le dimanche 19 décembre coorant,

a 10 heures du matin, il sera procéda

Bar la place Saint-Nicolas à BastU, a

la vente aux enchères publiques au

pins offrant et dernier enchériBeear,

d'un break anglais mécanique a2 roue»,

saisi sur le sieur Wilmerding.

i* patata s« fera au comptant.

L'huissier ff de CommriMïre jirfc«n.r,

TARTARINI.

,
m r , 8 [ 1 i f , .

Diable. I

Linstraotion

j . u . .*A.» ' 0 » l l v r e " e l ae* journau» aana tes

OT w j n n * n d i o t Ravary B est . g a r e -

rendu à Is prison militaire ; il i II demanda des «plications.

,epr.ndr. l'audition de. té- ; J- - . - j - r ^ ^ ç j j j r -
moioa luadl procuaia. * mai» qa'Ll la conseille aaz comp

L'incident est ckM.

l.e Syndicat
T n H . : . . I p t n n ! Discussion de rinlerpellallon aa
L j i l i a i r e A r t O n ( coml» d-Hugaes sor la mise à la pa-

II v avait foule à la Cour d'as- ! umte d'une section dn syndicat agri-

sises de 1. Saioe, aussi de. — *» « J - - ^ ^

mesures d'ordre trôa séTÔres j a6f^iOppê M 0 interpellât.on : n fait

avaient été prises. [ rwaortir qu'en procédant de la sorte
Tons les reaardê S« portent on arrivera A décourager les agricul-
10ns IW regaruB »" f l e o r s e . .^ a , | e u d e I e v e n i r 8 u r

sur Arton. qui est trè* calme. | o n e p a m i l e dôCiaiOn.

La Cour est présidée par II. i i * président do oontiell

le conseiller Tardif.

A LOUER
« partir do 1er janvier prochaio, A

Lopino, en lace la gare :

Une propriété arec hangars, maisoo

et cave, le tool bien disposé pour one

industrie.

S'adresser i M. Boc» MhTTEI.

i répond qoe les syndicats agricoles

sont «lempts de patente tant qa'tls ne

! font pas de commerce, et que tel n'est

paa le caa de la seclion dea Alpe*. U

a fallu appliquer la loi.

L'ordre da jour par «t simple est

voté.

Le$ Ouvriers mineurs
Di«CQSftion de l'interpellation de M.

Basly sar liaierpréution donnée par

Apre* la lecture de l'acte

d'accusation, le président pro-

cède i .'interrogatoire d'Arton.

Le président rappelle son

rôle dans le procès de la dyna-

mite, ses relations avec Naquet

et Leguay, son séjour à l'isthme

de Suez, ses relations avec M. le mie

Artoa confina, « s relation. • * " " » • « « « Î ™ » . . . ™ .

u e c le baron de Reinich ; il ' M t ̂ w , , r e W - * m i o t t t p , , .

Frédéric MUGNIKH. Dl|on
FABRICE DE GRANDES LIQUEURS

U U IfWIHTt W U IMMUC

C A S S I S MUGNIER
APÉRITIF HOGNIER

ABSINTHE MUGNIER
BIGARREAU MUGNIER



BECAUER
Rhum Sainte Hélène
34 fr. la caisse de 12 litres"}
Franco de (.ort Agents sérieux, i
demandes pour toute la Corse. \
Envoi d'échantillons contra f
0 fr. 7J S'adresser Alfred TA-
iiJbiiAUi». U o n i e a u i .

SEBVICE I1APIDE DE PETITS COLIS

FERNAND CAMUGLI

digestif*
et aali-spamodiot». do»t f i -
lage journalier et modéré faci-
lite toutee 1M fonctions d*

M. DAUPHIN MATTEI, actuellement propriétaire da
Aattau<-«nl ffatt^û et de VHôtel d'Europe, anciennement t
nos par Ma lame A. COLOMBANI, a l'honneor de prévenir
public qu'il vimit Je restaurer à neuf ces établissements
qu'il peut offrir aux voyageais totit le confort désirable.

L'Hôtel se recommande par sa belle situation, aa centre
II villa, à proximité des priocipani établissements. U po
eo OQtre un superbe jardin où les consommateurs w
prendre leurs repas pendant l'été.

Des chambres indépendantes très propre», bien menDtéei
aveu lits à sommier et liage en fil de premier choix, sont à
disposition de MM. les Juré» ainsi qo'one salle
leurs rer.as- Le tout au prix de 5 [r. par jour-

Une voiture au servico de l'Hôtel attend Messieurs les
eura à la g ire et au quai à l'arrivée dea trains et ded bâti

Bastia, 3 et 5, r » de COpéra, Baslia

1 > ANNEE LNUD1, 30, ET MARDI, ï\ DECEMBRE 189? IV3ÉM

De PetirBastiais
JOU RNAL

û & Administration : 8. Boulevard du priais, Bastia

l̂ i* tnnouen sont reçu«a 101 lture
, 1 fr ._ Slfdinn-s n.pBj-i.O.75—

5ARTES DE USITE
, RUE OR L* RÉPUBLIQUE, 4S, VAHSEILLK

TARIF DE B1STIA * M«$ËÏLÎ.F.ri)O"ICILE OU G»RE
de t » 6 kil.
de G à « »
de S i 10 i

Je 10 I ÏO k i .
de 20 à 25 » .
de'i> 4 30 > .A VENDRE

planches en pin neuves de
à Lt mètrts de longueur, au l

lie b fr. 50 la canne.
IMPRIMÉES

en tou «anre» et de loua formai»Ancienne Maison
MANN & ILGEN

•LJBÉGK LM «nrols d*OB l'iatérienruat'faits
|U Jgat mema le U téc«ni»u du U

S'adresser au làincierye.
LE CALENDRIER
«-.oiocac'aiil - S*IDI Tlicm», ai but.

(tteni
, I L H i . - t^wctM'. 3 h. 5g m.

, 1*16- Noswllr, 1,33.
ftlt BK bakllK: Saint Klailrn.

Appartement de neuf pièce», J
Saioi-Anpelo, n. 10. (
' d » bu rua u <ln pur- •

«KCIEN CIB'NET PttlDERE
PIERRE SABATE LE LIBECCIO

11 Unt 61 re Butiais de race poqr
gaiement les Incartades de

fougaeu flle d'Eole dant la pois-
mea e«t énorme. Les paysans disent
Btvtia qu'elle est U maison du libeo

lo, et, de fait, la rône DÛ sévit le
le m t HbeccUt, ne •'ttaad

vers le Sud, ao delà du pont de
; utos loin le vent ae fuit bien

sentir, mais h «si tout an plua i l'état
:a [orte brisa. CII^Î nous, sa contraire,

a Jee aliarr* de l'Aquilon.
Disons loat d'abord que les efforts

mais vain» dn litecclo,
lignent de la so'idite de nos corn»-

; aos nasittona vmtlies et neu-
tlcnnept bon, m*Wè la puissance

Miles qui, 'tans beaucoup d'aolw*
vklk», «nirMlntTHient l'écroulement dea

. Quelques tulles enlevées, quel-
cbeniioées décoiffée», quelques

.ienoe» briaees, tel est la biUn ot-
•ire da te umpéte ; =»»'• l e 8

volre les cloisons, résistent victo*

KrlrapAl rcgionil i Mantille, M , rue do l
«é|wl*|ur, A. LEROUX, AgeM !«' .><DENTS & DENTIERS

(Systèmes perfectionnés)
OBTURATION

& KMUCllu.N DfcS DENTS
eaoh douleur
. ru» de r Opéra,

BITt^l'ban
b u i » el(••««!• a'a**tr i M

kBtnl*at>- ladiioai efcir«'»•••>

;>\oie»««t 4 MU. L M. Mil
'«i et Distillerie J.-.TJ. BLANQJ7I Fils, Fondée en 1

QUATHK DIPLOMES b'HONNROTL — VINGT-SEIT H1ÎUAIUJESDKMAÏXDCZ PARTOUT :

u Joaroal
sa. O.3O— Jadîo.O.a5

QUOTIDIEN

Corretpondut ipôclai, É. JULES BiRlOL. 41, rme

ABONNEMENT (Payable d'avance)
Kftom... an an, 2(»fr.6moia, 1 0 > | UNION POSTAL*, K,6 mois, 1

> 1
i; rtpnnd

Le plus agréable et le plus fortitiant de tons les Amers t Bitters connut
ni (gaiement U plus rtfmdtt • le pltu afpréeid dont touU la Carat

ilk GRANDE FINE Cn.UIP.tGNE CHÂm^-BLlNZ\EI7« RHUTÔÎLÔMBO, imiwrtJirert«iel»Iirtiiif
a ««•-'*• r 1 . T.

MAISON L,"N. MATTEI ET G
L» < «draUne. le • Dec pins vitra des liqueurs. > — L'Amaro Mattel, le meilleur de* aperltlb connus à oe jour

Le Via du <>p-«x>rw an QoInquiBa, Quinquina supérieur.
EanwdthV te de vin «t de marc dennte 1880, « vtrj leleeted. >

_«_SlroDaj Uroaeilie, Grenadine. Orgeat, Cltroo, pur aoore.
Ogarettea de toute» sortes, aan» eoUe. faltea à la nain et à la machine.

Cigarettes Ejunliejux-s k M) centimes la batte. — (.'excédent Cigare Mattel, le meilleur, à 10 eentioM)

lut ne cyclone ; il a des remous terri-
bles, et malheur au passant qui essaie
da le braver 1 Au fort de Ut tour.Len-
te, lu ilastiais louvoie. Vous le recon-
bâisstz tout de suite. D'abord H a la
t-récautiL-n du se fie-1er, de se sangler
complètement; ce n'est pas lui qui
commettra l'imprudence de laisser
tloller des vêtements (ioi feront voile
et augtnentetont ainsji la force de [iro-
pulpion du vent. Ainsi boutonné, notre
Bat,liais offre moins de prise et peut
opi o^er une certaine résistance. Tou-
tefois il n'exagère jamais celte résis-
tance : à quelques indice», il pressent
la violence de la rafale, en prévoit
l'intensité, et se réfugie dans le vesti-

: bute le pl<H voisin, où il attend que la
I plus fort de la tempête soit passé. Aa

besoin, U i n de vestibule «n vestibule,
a'a celui qui conduit a ton logis.

Oae si d'arentun, il est trop éloigné
d'an abri quelconque, il s'uaseoirti bra-
vement par terre, position dans laquel-
le il risque d'être roulé, mais non de
se casser quelque membre, en tom-
bant de tonte sa hauteur Bar le pava
municipal.

Un »«tr» signe auquel se reconnaît
un Bamiais, c'est que jamais, durant

. que l« hheccio fait rage, il ne s'ai râlera
| à rauser dans la i ue ; il sait que le

rcomeut est mal choisi pour flâner ou
disserter et que la prudence comman-
de da regagner au [ilus vite sea pena-
udes, son cercle ou son café. Ealin,
il e»i divers points de la ville qu'il
évite avec le plus grand soin, exécu-
tant même un détour prolongé plutôt |
que de s'aventurer là où les tourbil-
lons sont irrésistibles. Trois points lui
Boni spécialement signalas par la tra-
dition : U Gabella, l'entrée de la rue de
la Fontaine Neuve, U ru« de U ITtéri-
corde. Là on risque «l'être enl«ve
comme an fêta de paille et d'être pro-
jeté brutalement BOX an mur ou sur la
ihsnssée.

Ce qui fait que le Basliau accepte 1Q
libeccio avec beaucoup île p'iiltsophie,
c'e*l qu'il a deux mérites, le premier
de parifler Tà\r. te second de betsyer
la ville. Il ['u ri lie l'dir en [logrcliaasant
au large les miasmes trop abondants
bêlas 1 qui se dégagent denoscoars
intérieures, de nos latrines mal cluses,
de nos égoùta détériorés. U substituera
a cette atmosphère empestée, de larges
courants d'air imprégnés d'émanations
Baliuea cueillies & son passage sur la
Méditerranée, sur un parcours de soi-
xante, quatre-vingts et quelquefois
cent lieues, D'autre part, il nettoie les
rues de manière à n'y trouver aucune
Irace d'immondices ; il enlève égale-
ment tonte bonudité, sa pnissaoce d'ê-
vapontion étant immense. A cet égard,
il n'est pas encore descendit da Pigao,
que déjà son influence «'«uuonce par
l'assèchement inetantsnè des chaus-
sées et des trottoirs.

Les services ainsi rendus par le li-
beccio font que nos BustUis lui pardon-
Dent assfi volo&tiers ses dégâts de
brise-tout, et l'infernale musique qui
l'accompagne.

La libeccio, en effet, s de véritable»
modulations, tantôt stridentes, tantôt
lugubres, qiM BOomettent les gens ner-
veux a de véritablea tortures. Mais loa
vieux ciUdiiiB n'ont paB oublié qu'en
1̂ 54, lorsque DuBlia subit la plus forte
ôf idèmie de choléra dont elle ait eu à
îoafTrir jusqu'ici, le llbeccfo resta
absent pendant toute la dorée de U
maladie; aas&t chacun l'appelail-il de
ses vieux ! Conclusion : sachons sup-
porter la libeccio, car il nous rend de
vrais services.

K.

ET PROBIOWONS
H. Slotbil.il, rtcaiM^iii M IMa r*gim««l tar-

li^riil d'InltatMta, Mt affilé »•« H M I C M *p*-
l l ' i l ><>• Krrllolrr itf tt 14" f*K1"D.

- H. Ors ni \>i3ti\, enmmii de Ire c'itta
m iflilrtî lndlgètes <jfl ta Guinée frincls'', «
1 noimnïsous-rtiel >]« bur«»u da ïa eUssa ii>t
efèiarlit général du gr a > ai ne méat Je ce-ii

colonie.
- U. AlMMrHrlnl, «-«arnumér.iro dftious-

dlreclloa d«t rontr>butkQ« ltnlir*elei i Ali, CM
lommé an nâno emploi dtoi le di«*ri<ineat
lad BonrhM-du-KMtie.

- J*. Camrtna, rrcticnr bsnUiM t Tour-
da ?inw, r i » t i E*ou!r<n,

VOTES 0E NOS DÉPUTES
Scrutin sur U priorité en (avenr du

projet de résolution de MM. Berteaat
et Hubbard, ainsi conçu :

La Chambre, considérant les dan-
gers qui résultent poox la «écaritô pu-
blique de l'insuffisance et da surme-
nage du personnel des cbsmins de fer,
invite le gouvernement à exiger des
compagnies l'observation des loi», rè-
inmnniR el circulaims, i ramettre en
igueur les circulaires ministérielle» <\n

Û novembre 1&U et du 30 juillet 1896,
a défendre enfin les droits des ouvriers
tit employés des chemins de fer, ainsi
que ceux de l'Etat et du public, et
passe & l'ordre du jour. •

Nombre des votants . . . 532
M a j o r i t é a b s o l u e . . . . 2 6 7

Pour l'adoption . . 324
Contra 304

La Chambre dea dépotés n'a pas
adopta.

11. Sébastien fiavini a voté pour.
Ont »oié «WÉ™. un. Km manuel

Arène, Antoine C.avini.
M. Luca .1- Casablanca, retenu h la

commission de .'.marna.
«S

Scrutin sur le projet de résolution de
M. AudiUrexl, ainsi conçu :

• Lu Chambre, approuvant les décla-
rations du gouvernement et comptant
sur sa fermeté pour apurer l'applica-
tion deft circulaires relatives t la sé-
curité et k la durée du travail des
ouvriers de chemin» da fer, passe t
l'ordre du jour. •

Nombre des volant». . . 4**
Majorité absoln* . . . . * &

l'our l'adoption . . 313
Contre 133

\M r'.' 4'nbre des députés a adopté.

7. - KKU1U-KT.JS OU fKTITlUsTUW « ^ <*". » t ù ""i « " ' ' • "**'• =•«*—«* d"

par

L HONNEUR DU NOM ! a^lZiï^PliïiïTC
1 ) U K T . ri«a»do<>>, on l'habilla *atr«neni . ]« c*u !

T&ancn 1 le awui n'a pu thtntw <i'hibu nul'*
part et li k<Mttl*ra « I f«rM« pin«*! Sitt i*
pfrnJrnni criia nuli, mon oa *i(.

M»t*r»« hocbi i« i#tf. h etliautiqM cet d m
l.oiH<r,blci «(«ut* .!• IJ Io4 inonirnanl Itop I*
coiiliiai:». i)jnnin-Pérlpbfi«f, ]•!•> leur*, panu
la paaa d« l'Mtrt **nJn« t*«nl q « l'tnLn*! uk

" ' '
— U«l I répondu taconii|<i€i»«iM bu

l «tM II <
II «n ~ mi

t I M nnbnteri irt«nf«itanl al t
C l t

^•'AtMioa |irdal*m «• tllaoca ra*p««ia«ai.
U «raitcr régala <UDI l"*Hé* J" )«J'O tria

H M dai p " r»«*J«, •* *omit\a pluxaan cMpt
flTMl hapié* t I» pW» *•— fl»l.i '«™«-

Cnd«l al G«i*ucara« ècDia(*r«ni un rtftti
MMpfoMm, OMII aa i««nrt«lBa«i iMf* l*-
tfM, lonqw •> • *"« . •'M<rranl a*MK aw pwtftt-
M a«t r*pMd« à npa«l. Mm p « u | i » • • • « -

Mt ctM«*ul ra», Mt Utorii <"Uèt k 'a Btnda aa-

da «Ji >rh'. ta ( ti raconn«ttr«

taurt lj6nfJ»* J* Hiirhttur M da Bir.o>an>>«i>.
poLir n<rc<Mf.r l « ilisa ««ro'ei <la li S«l««.

Tout M mm le M 1««I ixwr «twl» »t<«« of •
b»nitée*( lnc4tBiiqai,*tat m* n» portar li t »ln
i m tUtixig, Jii a i « •« pui pjr *o-«u b l -

P'.oulatl é»n -r*. U r . . . L« i
ca*i'l«tf« «ttil dit i m>iq

( | I
« iraareiil*...

*Q*T PI m s i ai MK >aui
II *cb«*Hi u i m»i* q« * • «

sa eo«nfll inciatnfni, i*nqn
la car*, H KsIrhlaiiB, eotft dut* U M>t«, >*r I M
uiooi <1« l'An(l»ij.

T«« U «on I» MUMIUWI lu MakklotU, iieal-
lanta « dl«iM p-r» MIIW, Innf»', »*i*« •< «•»««.
• • ilaat» MWOI, c«i»«t a'«w p»w |M«aaiBt-
a«a, «ai f «» i m abfl* » w d"*i>w«w» war-
e ib .

B«*ard* uni «Ire «*li«in(« Ql iUttrit* at na
aa cnAawUMt pw'iH *>K «MIB sana J« [!«< ;
l«wMtd*. impériMM. • » * ckirlub<«, *'•
Malt lW«W J« »wl » J*e«l».

Jt wnitinniB- la phriw <*• l'iir»a|H- :
— Bt)in;i jt«o», 4l!-al!«, et Vu nu M r a«l i rn -

t id intant telle wttaf». q«« mèia Jaan-Jic-
qit«, l« eochar Je l'Mtel Vietarta à Ali. Il m'a
Mu ( « m i ci qu'il *o îl<ti un buditr r°»f '•
ton loir* wr la l it , al j »• pMté t Cipa, aaai
«jtre teipac:. Li mioHsat o« p«at pu eoachar
4 h oi.-a. f i i it 4 it oara M ) U M O I . et j« m i

Sir . »!'* » r|t
( ;

alla alla t'tttaolr tar an $fj* b'Ilot da tib, au
cala ia fM. L M dan uraMaiaM^if U Mcon -
dr lois, f'Iaiarmf*r«n( da rafird.

— Ko bUn t tn>i«aur, ui l* U j M I dit Ni-
tarn", ao Jéa<(nint J* ( M I * la bi-tflar,

— Mt>« II dat n * j« prtpara t<N chMbn,
•'acrû £•!«, «aebMiéa da pafalMa «abthH, T||«,
•aa dalt q.* j * praaaa INH àttft M M C I , 4 I
l iâ t* . . .

— M , fa n'aM pw i t o M i r t , l*«*fT«ajpU
rAs(tl«ti I H C la nrfaM M C M I forusMst pnara-
at, q u » M « éaarfnarafla doMrMii à aetn l«c-
la«r. Je «a eearttarri aaa Mt, a i h Ja pateril
eoanta ** J'T eoarltti*.

I: mm 4. blnœi. wmféô* t Ma « M par un
lire* raban, l'anara mt ma tt u Maa, daa
p M < H l t«ta, a*ae m l«|«a laMkM, (j]«a
ami l'étaH t M «• •affracaer M M ,



Ont voté pour, MM. Kmnaanoel <\rè-
DB, Autoiot) Liavun.

M. iréba&tien lîavini n*a pas LJLÏS part
an votw.

M Lues tle C^siibianc», retenu a la
commission d« l'uiiams.

(SiLXSTJ.il

Norma
.\armm, U bellu œuvre le Bellini,

esi li^f) eonnui <là la plupart 'le >:o3
lectedrpV nous n'en liroua donc que peu
de* nota.

.Yormi tut repr'setittij à Milan ea
1f-22, t t au Tbt-alrn llalian de Paris en
1B35.

Cette mime aimée, le chtf-il oeuvra
tle B. Hua Eut joua puur la prmniàr '
fats â Ua-itia, et lu Itï.d du Aorma fui
tenu par celle qui l'avait crAâ en Ita-
lie, tiojj avoQs nommé Mina Giulia

Cette cantatrice hors ligne obtint un
saccèi fou dans uotra ville ; ceux da
l'époque noua racontant que, dès tjad
M ma Giulia Gri&i entrait en scène,
elle était Baluèe jtar uns pluie de bou-
((UDta. Lq* D )i) Juin bisluts J-J l'épo-
que — et ils étaient nombreux 1 — ne
cessaient da provenir les» moindres dé-
sirs de la célèbre diva.

L'ensemble de l'interprétation de c.àt
opéra pariatroape Svlcherapleineme.it ;
satisUit le pob'ic, qai n'a pas tnânagè '
les •pplaudisB^raenU à tous les ar- '
tisleB. *

M nn Tranto a tenu I* râle de Norma
«n excellante trauMmuna; Ci rôle e*l
très Muât»! ; pen Uni le-* trois .1er- ;
nieir^ aces N inm tus quitta presque
jtss la scèia et le gran 1 inaewtro lui
a réservé m» puri ai-*3l longue quâ
d if [ici lu : notre prima sopraao asaolu-
t i ,i éti c ïiiinaalleniT. a htntaur : i
sa voisclairi), li murée, j p u su jouer
d'jfl passa i s Isa plus ar ias et a donna
le» note-* les plis belles. ;

U té,iliqua lui a âtâ oarf litemsnt I
donnée par Mlle Barborini. nie A<UI-
gisa a-icoilplie. dont la voit agréable
chitrmi 1 I ;i.'in-iin-tit I n.i fin ira (tu
qa» nui lue «ira soient surprix il'ap-
i-reintr» s )i^ peu que Mlle Uarborini *
été reçue d ma 1^ thëAtr«« les plas im-
porunta : elle a toutes qu'il faut pour
être une artiste île r.-nu i. SA VOIX
s'élève dans les notes (•rares, naturelle-
ment, ?ano te moindre ellort, et son jeu
tifc* rtetrvé est <Ies mieux compris.

M Tranfo areniu très i-onscieneieo-
Pftnent l« ro'e rlw p<d inn, ce coureur
•le vestales : quel f.ital ramana, pour
Aiialjnsa.et ciudelromano, poor Norma.
Il a j»i r icuUèrunetH hien dit son
^rau I air dti prt-nntr acte. Er.fin, M.

, à la vie, nt Crispino est leciarnn iloc-
| leur infaillible. Duveau riche, Criapino
1 est Insolent envers tout lu monde,
j querelle aa femme, qui de son cote fait

la grande dame.
! La Comare le (ait descendre aux en-

fers, et na le rend à b<i famille qu'aprèa
qu'il a j'irâ d'être plus raisonnable.

Cet o^ûrd-boulîd a été représente
pour la première fols à Naples en 1836.

| .*•
I Direction ie MM. k rfc*. B. KvicBPt «I fil*
i c .
j Crispino e ta Comare

j i ERSO.NNI.GES

Ouvlno T.e:hiui, s*.eii-r, H. B. Ppcill.
t Aur.eitj, «• lefû.tis, HH* Z.Tra Llauii.

Fabru.o, midrcit, J|. Uactor Fo K i .
• Hifaboiïa.), méJaeln etpHirmiewa,)*. Beeatcl.
1 Vleoraia itni Pinre, M. hl'da Lotii.
1 Doo Aidrubils *l Ciparoiu, rtch« surs «ici- :

ha», M. Bariuai. j
liietii, si nièca, N. j
Li C.IU.M, Mils Ujrbo.lni.

j tljrlolo, N.
i Mideciol, »oo!hl«ltM. paricUli, dudiûl, do-

condition! %rta motagsuMi. I H obll*»tiOM
d. Mtta Ot« don» la u«g" "> •<*' •* l s

l l . MttM <U ISO i l î S i r
»U*

n l'inerojabla * d* Mttbnuwi fcm-
td

On rwlMrel» à « m » (la IIBM gmnt lw a*
capitonnai IM i'oWigmiion K ^ o a i q U U B t i
nopla a ïSi fr. et l*obH|C«.(ioii

i à 7 f
L'actiou ds U Cm d'tUrwléa tat bUn soutenu»

h 618 fr.
U . obUg»tiona d» 1K Qi« il* voituraa l'Ui

•ont à t&U Ir. et l'approeha (la l'Eipoaition m
pourra qtt« ftvonwr leur plna-Talua.

Oasmina <!• tfar Krmnç*i« for me».

Htv.
p
éié imi tr

e chol i
e J.ns

nter-
, druides ; il s
(liant et dans

bon jQ
LISJ c l iœars f l le» i u l e s secondairus

ont auuii droii j il-a tt'licitalions.
N u i s croyons inulil" île parler de

l'urubu»!re. M, i e (jrot.-srtfur Uanna i i
«t *c* ci>llaboiat«urs Ont acquis lXJI-J
l'o^ljuia du public e t ils contr ibatn l
looidurs pour une lar^c | <irl JU baccèd

Crispino • La Comare ;
Celle pièce app.tr lient i c» g j tire Je '

farces iulte-in"<4 nu'on joo*it «ir lo
lli-jtra»de U fjira SâiTu-l,inr--iit, «t
elle n'en est pas inoins *inusante paur
ceU.

(Irispioo «al un savetier vénitien qui,
« bout <M nwsujurces el (i^nraimi par
*6« créaneiors, »eut «u limr avec la
vie «t M jetrr dans an pnita, qua-itl j
tout i coap iltn voit sortir la r.o:oare,
c'eftt-i-dire la Mort en personna, qui
lui promet la f jrtuue, m .us & une con-
dition : c'est qu'il se fera passer pour
médecin. File Un trace en conséquence
M ligne de conôuile. On appoile sur la
•cène an maçon tombé il'un toit, l^s
mè'1*>cin« «accordant a ^ire que rVst
un tionnme mort. C.nspino promet har-
aiu) ut de k« guérir- Le maçob rt*ieat

ur, H.
ic, H. K

1 V*n tt, ta 17«
ii

Cadeau sans efïort
roill »lngt ana «I pli» MU ••><>«• craiMiotM
rtmr Joindra dot praMDta k nos aoubiiU d.
l'1-.ii tMila aujourd'hui <1« orioiiir un eada
J»r CQ «U #ûr de plum en oûrtni. du * »-"U

Cour d'Assises
Audience _daJQ_ Décembre

4* U. le conteilUr STKFAMI

Meurtra
-ao Sbrigg!» a à ntpondra d'an
i n co»uni U»m l « tlr»iH«n-j trima

Pour li Location ai le* AtwnnenjMU *'t<lnu»
1 H. A. Puisgi, cuiQflin-, !>J t'3»ti.

Nécrologie

La 1T Mptembra asro.tr IH noi
lai Amoin* et toppalkni Juo, jourBaliwi, (»-
•ileni UrcDconlra, dini une ba»i>e d'Ajacelo,
da Shr^ïi* JMO. Ils t>arr>ni el pa.r-.reoi la
Mirée enjtmbl», paii w » î heurt» dv
Hi if (tiirofir-nl i raotnr i Campa JiU'n» où Hi
tra>iill>l4nt à la recolle du in.fc. Un lum
joarnalfer, àlberliecaAIbiaio, i'«t«n ja ln l ieu .

- Nous Biire,jisU'uns avec un bien »if
regret U mort dd Urne veuve BeuielU
née Casanova, mère du ubi sympattii- . _
que surveillant général <Ie notre lycée , \ Afn»é* fttt J« l'eruotra de Saint» U d « !!•
décédée E. libella vendredi dernier. \ i'arrWr«ni l o « dan* I. bmMia U.ue o.r Q«!-

Mme F r a n ç o i s Benielli était la veave ! !«• A^ioine- ll< bnreot de r«ia de «e at m<o-
du regretté docteur Itenielli, qui fol ; l*W"t dnpaio at dw algaani. Hiralu 4nWlo«
pendant «Je longues années chargé du ; a»wi f r*i« wn euiioio à Sbr»g('«- Ai nw-
service sani lai iâ aux pâoitenciera do # "•"' d" "f*"»' 1* lut»?""' '*ciam
CastellucciO et de Coti-Cluavari. j M " U répondu : « Laiam courir, ion coule» c'«l

Douée des meilleure» qualités de <•>•>' 1 u l l>al •• p e u *P r è i Sbn u l a aunli «a,
l'esprit et da c œ u r Mme Bunlelli fnt \ , é '"
la lutil leura d e s épousas et le modèle ! a«cNlcol»IpQi«.(iapièil«ii<i*,»t«Aib«Haeei!,
dea môres . AUBSÎ etait-olle l'objet I'OU 4'iPrè> taa aalna a>« UBP.HO. . U><M 4U1I M
cnl i e Véritable .le la pari d e s e s « 0 - l «oM,<o qaiiiaai U b«»eil* QulUci «« apr». a*olf
(ants ausque ls par s e s e i ise ignementu . m«cb* ipleJ inudmu i , ,
inlellitteiits et dévoués el le aiait su < Albonacca et Sbragfla m<mtèf«til iur I* cbir-
dunnur une éJocul ion accomplie et i « « • d« runoil H*iW«. undli que OoppaMni,
qu'elle a e u la sutisfaclion env iée d e ; qal poritli toi futl H a bnhWt,
l a s s e r tous dans des s i tuations b o n o - I *•*« !• rowe 4 plad. ll> bMi al
rablB» e l avftuiageuses, gage d'un <lw
avenir assuré . a'arr

La levée du corps a été faite samedi
matin à onr« heure* au milieu d'un
concours nombreux «le parents « I

d

"«"*• «»*i"« « I r o n lora^ae Copptlini
tia poar épu-btr •» p«" d'eiB.
g kwiwu, «a dir>KaaK

« • UM>P»»OI, W «olmli
1ml pmqaa i b^i p*mnt. C»p.

Kd'ami» Tout le penuiunel du lycée y ; P*1'"1 ""••• •••••«*• " •"•' «P»
usisUit. Ls cercueil a *t*> porte direc- | *«*• *• •«"• e'«"*« * '• '* • •' •••••>•»••

•our Hn transporté ( daiwproj«U« inlem p^oéu* ja^r/.a r,,tBiiient à la g n e luiir <>tre Hansporl
a Mtziivia près Ajaccio.

l-e .leail était conduit par les dis de
la défunte, MM. le surveillant général
Ange Bemelh el Toussaint Beni«lli, rô-
tiacteur à la prélecture des Boncbea*
du-Illiôiie, par son gendre, M. Itaptiate
F04U, principal do collège da Celte, et
pa >i.' L'arcbipre'.ie curé da
Sainte Marie, son neveu germain.

Dimanche, aptes la cérémonie reli-
gitij.-e a la parois^ iln Aleujvi», le
tor t 3 a ûtu dû pose itans la Caveau de
la Umitlc a Stiietto.

Nuus adressous -i celte famille ai
cruellement éprouvée non ptuj vives
condoléances.

Sbn s i ia pré'and afolr M d«WDl la porta da
!• bwt io Qjilfcl sua diicmioa «loi«Bta i«a
U,p.Hn. q«l raanh " • » « * 4% M flirt u
•aaafati (** > l'il "• wiUtuiil pu tocoMaam
Skolit ; « qal « « « • . pwd*ai q>'U «ait m ta
(h.rrelte, IKalt lnpp« • * « IM caooiu da H I
loti. Il ajouta qa'n >• eu II 4»k dH»»di

Bulletin financier
Parti, ta (S UM*Bt)t«ltl1.

La l'qatdalion J* qnit*»in« n» mudiil* paa
tanaita cmrui !•< tindini^a du marcha qui aoat
loujoar* faric«a. Cap«ttlint an début da M
M-nce qa«lqaaa r4aJiaaUin> font an p«u fléchir
m eaati iur ui,« p^rlw 4a M aota.

l> J 0<a rat a 10} Sf, la ï »/l 4/0 * IM I».
L a fjnl» «tna^an aoat «n réMrai U N I

loorda.
Noa gramla «tBbltaMmaaU da erMtt t»M

pr-a»B d'asa aiM>h«at* l*nu«. U Crédit Psa-
e**r •'!«•#*)I t IM. Lu ot>lifmtM*« fooo èir« rt
oe«Bjiia«l«i da lontaa I H n r N aont to^p^f»
tr«* <l*«a*daaa par i'Kpa>gM qni Bpprteia da
plua aa pina la ««lid't» Ar Iwmn jtanntMa. La
O»mpiik|r N,tioMi dK-<cm»p»» Mi Mi 1* Cra-
d t Lja.n, i •;• j , I. riœM* ii«uéra • a'aiaaaa b
MQVMU t U»,

»K •••T7M
HappMM qa* la t̂ i* Aaxihair* 4M OMOIIM

de Far T M I da doBBW da> wag—• aa lo««lwa
p*«r an aa M I caMiaa da fat aarb«a t dM

d« ea *éhkn!«, Coppalir.l l'ijanl iraité da lAeba
11 l'aiait défarmé Ja crilnu qu'il M fil ( M aar
lai el qaa U coup aiiii pini •tct'<Bii[allcin«nl
•loti qu'il m i t ml> «a JJO» Uappillal tlmpla-
maol pour l« l*nlr i ditunca,

M>ll la pioeédufa éubllt qu'il n'y a pu M da
ttlmcw^on rio)«il* «olra l'aeeD** «I la lic'iaM
H q u c wl initouûanallailMl que Sbr»((ii a
dODRé II awrl à Coppallol »prè» l'avalr déurmé
«4 un* ta moiDdr* ^ro«oealioa da la part d* c«-
l«l-d.

Audition d*a Umoins
Laa d«ui lénKHni la* plat laporia*!*, Nicolai

ri Albafttcea, M rApondMl pu 1 l'appal de laar
M a . U a i r d*d«rinl qM tmr «(Malttno n'««(
pu iodtipanubla i la «aaitatuikM i« li téfW,
dli qa'il »*rt pané «tre tai débin.

do. Ua« oalt, NltoU, Coppalhti, AlbwUec* «i
Sbra|«iltM<*aaMlMpi>erà 11 porta da li ba«a«*
•M MU pèn Ui>loil«p(èi ila i'oratotra dtSalaw
Lacté. E't« croli atair «niMila «M dlUcmilaii
•n pa« •*» entra t*» ioJlfid«a u avjet d ' u
coewaa apF>artw«Bi « Nieolai.

OaiUci A*u»li»f, pér« da ta pricMwHa, unir*
« • cri» depnikttM.

Cl^nooDl HaniialqMl)«arMnw. —Il Mita-
dau i Ciaiw d'Or», mt M cJurrow appaHaaut
H mêmmt l*o»ti. Ka m » , Ui M I rt

OOi* 7̂ +

Sbr?i;|1a irai manu lui nwl , m li
depMssraat ainsi Coppillul qui, pandas!
imlo l«mpc, tultk I pM. Arrhes ou Sali
palinl s'itréi» p**r utWalra u
lia ta précipita alors de la inltura, d'ami
liull ds Coppalial at al laa Ht lai à ban
tant.

Cnllcll Halhiaa. conBi-tM la déptttllto.1
d«nta.

FUIppI Thom». aganl d< potlea à A
a procédé i l'arraaUtloa da Sbraffii. l'<
qu'il la eondaluil ta posu, t»ans« li
rtttnçill, l'accaié »e »r*lt »lon écrié. •
tout, je n-aa «I lue qn'Bo. • Aa poil*
ralt dit 1 l'aient : • que poom-t-oa m
n«r, cinq «u» J* prison ï Ha l u n b u n |
eoanmliertl un pécal», qai n t tanin 4
no cbefll M ooi *iMmre i «on raraar
c o .

Rica Hitbiea, ftgaal dt p«il« à Ajietb,
Arma la déposUioa précédante.

Réquisitoire
U. l'afocal giû4r»l An«a!l n i d

unir l'iceuMilon. Sbrag|[ij ut sn dèbtocU
7 folt condamné pour cou pi al bl*Monj
abus da coolliaca. G* crin* ail

tiU • iaé Coppallol pour la plalilr)
IS«r. Tons las témtloi dti 11 tcéut M
cûtdtâ 1 dira qi l l a'f avait «a entra e

rjiM incana iràaa da iloltot* tt q «
•ornant an Coppalmi «lait occapa i M

beioln, qn'll a «lé dturmé pir l'teJ
Utb^rBent usauiné : Sriratsla m (HMrri
•Ulemanl wloir ta en a ifilèiit pour ta iUi|
[| a« »iurtli ralmrublainwt BOBIMII

Petite Gazette
7 vmomMt4. - 1 hMxM da BUÙa. + 10 0

M + l^O » ds *olr, + 1S 5 ; Mu,-

, ( i a î

. ;5UnrMd. loi r , : s i • • .
« h." S S!*1 "S?"'

i

tRffllDaol l'tWMrabU orgtM da nU
•«Mit dit qa'oo na paal jatteMal adadJ
ftiear da Sbraggia, labSnUcs du drewaj
ittéunaolel.

, Flaldoiria
Ha Km Mt rh.ri* ds II déleBH dt l'i

Itymbu d'tbïH l « toiéeédanit qaa la
(Are poblk t latoq>ê. «mira toa elianl. U

M uNKtamnationi pir Isl «ncoaratM, M toi
graid«p«rteril>a'tfli<«i tnmm. S'il tm

p.!,ni, e-HT en eut 4a iéfilian* détesta. M
Initiera pablic idhqua ccjii* intln|
ijslèr», «I il aa l'a pat éelalié. li Ml

•air du défeotwr da la f i l», ptar hlra H]
(mt-fl^lion Jn naurra Immola 4 l'i

QJS rmi il P « » * dam li bataits QiUlo
dueoMlon, ta court ds i»^o»Ut tioppi

int matasienaiil aceNséi
•«lé la oiQiaau da H'COIJÉ. L'tUlm.ia di

«n lortio' Ji li b»'»iU prou** clan
qa'll M <»alail i Sbrinla. Loriqnt II cbirnj

:>>mr«,tarlirMia>laSillDl,I
ai Alb«riacctq«l ttwrninilanl à pi«d, pt*
dtrnlar t-MI tanl teetpté l'allra i MI I

.cita* dt •MUT M «oiiBra T Ci
l*ptl>sl «t«it da aiavaltM II
lalut n é t i l t i . Il Hl«all M du

plsd lanlianl tt provoquât SbraffU. S
•oiat a'oai pu anlanJa cei IQMIIM, C
OnfioaMnl la* lincilt 4 at-w>ii M qct

tbtrmtt lai tmplcfctll da ki « H
VttiitM pailanea SbrauU Ml daKH
tira ptwr cbaiter l-iMAhnt. U M Istla •'«

«S« aair'*», aa » m da la4M.lt U*
1 lonbé.
OIBI CM cftndiuom, IM jarfa «0

rMMlr, aa l . w r da Sbr«ir». >• W-

PlnTt*nim, 4 » bmrat do a

J^j femmes témoins
Avam-hier, uno jeune femme de 22

ans a assisté comme témoin & une dé-
claration de (Jfjcès devant l'officier ds
l'état civil de notre ville.

Nouvelles maritime*
M. le médecin principal Drago, ayant

terminé ses dent années de mer, est
débarqué du Marceau

Le pompier de la marine Ras si

ea
—*Le Jenne Suzioni, de Tonlon, est

tdmlB ft l'éUbtiuemuQt dea pupilles de
1. marine.

Obsèques
D M B l'aDMB l'aprëa-midi onl ea lien les

obsôqae? d« Mlle Adetalie Brunini,

corps d'Alphonse Daudet a ét<
J descendu dans le corridor d<
I la maison tendu du noir et or
i ué de candélabres et de cier-
! ges.

Les obsèques ont été cela
brees à midi, en l'église Sainte
(Jlotilde. Le nombre des cou-

I roouea offertes était te Ile me Q
| coûaiJérabltt qu'on u'a pas pu

les compter.
L'as cordooa du prôle étdieo

temia par Louis Heaaique, Le
| maître, 7.oU,Dri.raond,Hervieu
! Hebner.

Le commandaQt Serpette re-
présentait la président de la
République,

On remarquait daus le cor-
| tège, les miuiatres des affaires
; étrangères it de l'iastruction
: publique, le président du con-
! geil municipal de Paris, le bu-
j reau de la Société des gens de
1 lettres.
j Au cimetière, M. Zola a pro-

noncé uu discours, daoB lequel
il a fait on grand éloge de ce-

dia.
TontM se* compagnes de U garde

d'honneur qui raffectlonaaient beao-
coop aotooraient son cercueil ; quatre
d'Antr'fllles tenaient les cordons et

(d'aatre8 portaient des coaranaes et
des gerbes.

Nous adressons a M et Mme Jean
BruDini el 4 leur fjmille. toates DOS
eoadolâaoces-

d+
Pharmacie

• y re .
< L'înhumstion t eu Heu i n
cimetière du Père*Lachi.ise.

C«ttr êTtuêiaeê de ta Heime

La nutlteora bniie ae lole de Moroe
bUaobe mAdidnsIe, extraite des foies

A. l'ouveiture de l'audianca,
la président reprend l'interro-
gatoire d'Arton.

Le président l'invite 4 préci-

1 ^ V«rdiot
:«mn roof» h la da raawu* alléMl,

gl. Je» MI taQdaaiDé à 50 tas dil

Audience d'aujourd'hui :
Fraudai ChMKt-Fttii, da fodcthl*.

• l u i .
Offlotr da pwqstt. M. ADMII, ifMHf

r, 1U da Ctrtfc.

ÉTAT CIVIL

. Jau-PtptMa, «kM4nr.
Mir^-DMiiuqw. av*aa«*n. •>'

\. — Hintl
a.
Mctt.

•wa.da BaMia.
IM. 3 aaa, il* Baattt.

AfrwM rwri , 6t toa. àVa*—
Ld*lw<l«, tajirMM. miilMMan. »'
tu di « tvn . (ItUM).

Le Banpel des Corses
Aujourd'hui • ea lieu le b«n-

l^aet unnel de le Société c U
Coree. »

De» diteonrs ont été proûoo-
Ut, pu le docteur Decori, pré-
sident, pui» par M« Félix De-
cori, tvocat.

AFFAIRE DREÎfDS
|LIn.truoUon

U eomm.od«nt Ri«ry D»
pu eoteodreeojoordhoi IUCUO
témoiu. Toute I» »«ance • « •
cooucrée »u comm«DdiDt E>-
terhâiy.

OBSEQUES DE 1 . DÀDDET
Le corps du célèbre ronuu-

uer t été exposé ju.qu» ouze
heure», ce matin, daos le «Ion
qui n'.«.t pa8 élé tr.u»formé
«ncb.pelleirdei.te; seules des
fl.urt eutouriieoi le cercueil.

A o a » h e o r . » i »">

. remises à Richard, qui a déclara
j n'aroir fait avec Arton qae de

simples opérations de Bourse.
Artoa répond qu'il a offert à

Richard 20,000 francs pour l'af-
faire dn Panama, afin qu'il les
remît & Saiot-Martia, qui était
très geoé.

Naquet a demandé 50,000 fr.
par an uni té. Saint-Martin, igno-
rait tout cela.

Le président signale U re-
mise de 90,000 francs i Maret.
Artoa répond que le biron de
Reioach lui avait remis 2 mil*
lions, ea lui laissant tonte lati-
tude d'en disposer & sa guise. II
• remis 50,000 francs à Maret,
qai fut très surpris de ce doo.

Le président i'interoge en-
suite sur La remise de fonds i
Boyer, Arton répond que Boyer
était génô, et qu'il lui a remis
10,000 francs.

Le préaident fait observer
que Boyer oie avoir reçu n'im-
porte quelle somme.

Artoa parle des i 2,000 francs
remis à Gaillard, des 15,000 fr.
i Rytut.

Un procède ensuite à l'inter-
rogatoire de Saint-Martin.

Saint-Martin dit qu'Arton est
Bnromanr.flr.qoiayoqlnlecoQv

promettre avec Glovis Hugues.
Il a menti.

Le président lui demande s'il
a reçu les 30,000 francs. Saint-
Martin le nie formellement et
ajoute qu'il a désintéressé ses
créanciers, grâce au milliou du
boulangisme qui détenait Na-
quet.

A son tour, Maret oie éner-
giquement avoir reçu d'Arton
90,000 francs ; il déclare qu'Ar.
ton n'a dit qu'un tissu <ie men-
souges.

Arton affirme qu'il a remis I
les 90,000 francs. j

Maret maintient ses dénéga- j
tions. '

Suite demain.

BASTU — I'HCB SAiirr-.N.ums — U.VST!*
Pétrole Atlanfic première marque,

prix avantageux.
Assortiment de BiBcnils. marques

Paimer et Costa da Marseille. — Kai-
sina royaux de table et de Corinthe.—
Noix de Grenoble — Figoea extra-fines
do pays — Assortiment do Conserves
alimentaires — Pruneau 1 extra uns —
Farine Coty Gruaul et de Nice A et B.

Sucra des Raffineries de Paria : cou-
pé an morceau 1 réguliers, rangés, en
caisses de 10, 25 et 50 k. et aa JcUil.

Sncre Guadeloupe cristallisé pour
vendanges, 1er et 'ie jet. Prix avanta-
geas,

LE PARLEMENT

- A LOUBR
Uo bel appartement de 1 p
s°n Foriaai, place da Marcne.

Chambre des Députés
Prhidmcê d« M. Buisson

.5AIII» du aattii

! chez M. MATTEI I)*' atné
| J'Uet SuMSicolat, 13, Bauia
| de vins Gns du Cap-Corse : Muscat,
j Malvoisie et IiDphssilo, ayant An 10 à
j 211 ans As bouteillfl, provenant des
* propriètôB ds M. le noUiis Oominici,

de Luri.

14 séance est ouverte à 9 heures.
H. A bel, l'an des secrétaire*, dor,ne

lecture da procès-verbal rie la séance
' ) samedi, qai est adopté.

Les Droite de Douane»
Suite de la Ire délibération sur la

proposition de loi de M. Jono&rt, ayant
pour objet de modifier la taux des
produits de douane visés au tableao
A, et portant sur les porcs et cocha as
de lait, viandes fraîches et viandes sa-
lées de porc, la charcuterie fabriquée
et les saindoux; at Bar celle de M.
des RtHoara, tendant t modifier drvers
articles du tableau A.

U. Gruaux combat les deoi proposi-
tions.

il. laorèv considère les m — m pro-

%2

AVIS un mmmu
Pour bien te placer à Paris, en ser

vice bourgeois sans rien payer d'avance,
écrire •
MatiKatte RoM-Mer, 61, Boulevard
St Germain, Paris.

Msison de confiance fondé* en 18M.
On demande dos rorrrspondanli.

PHYLLOXERA
sa deUrucUùn radicale par U

PHYLLOXERATOXINE
deroiniUr la DE (ko, arec lu yrermi i l'appui, M

la falsification de* prodaiu alimentai- .
ras ; le goavarosmeot prépare ce projet j
et ne tardera pas A le preMniar AUX •
Chambres. I

Les deux propositions aont ad
tes.

Sétme$ d» rmprMnidi

La séance est oavertc k 1 heare.

éU Douzièmes provisoires !
Le ministre des finances dépose on 1

projet de lot relatif A l'oovet tare des j
crédita nécessaires pour deax doa-

es prorisolres.

PROJETS DE LOI D'INTÉRÊT LOCAL
Adoption du projet d-* loi concer-

nant la ligne de chemin de fer da
Raooe «a Uonl-Cenis. j

LE BUDGET |
Suite de la disemaion du projet de >

loi portant fixation du budget général
" M dépenses et des recettes de i'exer- I

ce I8HH j

Ministère j
des Travaux Publies

La discDssion rapreod sor le chapi-
tre 58.

II. AHcôt propose sor ce cbapilre
IDS augmentation de 700.a>0 francs

poar la défanae contre les inondation»,
La commission accepte '2»),000 fr*. 1
L'amendement Ht repoussé par ,134 j

TOix contre 188. j
Sait* demain. i

BOURSE DE PARIS |
fS Me. - » Mt. J
103.11 — 103.» ;
l u t . » — 104.W .
i».:o - 10c.su I

CM» dt Hue Saint Rock et Bd Paoli
fcnTûi franco contre mandai rie 6 fr.
Kn rente dans toutes les booues pbir-

A LOUER ^
f partir ila 1er janvier prochain, à
Lapine, en I .eu la gara :

Une propuéle avec bangara, maison
et cavi*. le toat biea disposé pour une
Inrlimtiie.

•S'adrewer * M. Rocw MATTKI.

et Sirsp i ESUISm
Qat SHJHB

__i««ijrrai<jMiM
#• a TUFfl H MTM ÎM 0a MMal

EiSAPLAlTC
nnnm;runi{ __
FERS TINS «MARÊCH1L

ùheazt Ciments, Plttres
MKB. nu. unun ima MHRB

Ch. CLÉMENT
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ABONNEMENT (Payable tatatxt

m
Drus grands mwwina. |»»-
MDIwr»ir d'nilrr-H». "»'*>D

Gaggeri. < el 4, rue "le la Gare.
S'adressera M. Gsgljeri, 10-

trepreneur. ^ ^ ^ ^ ^ ^
A VENDRE

planches «•' 1"» " e o v e " d * 2

â J roMr«s '»< I°n8»<""- su
un i on 6 lr- 'M >*""""•

d ' " ' « » " * ' ' ' " " L r e " "

•r-iBa InteriaallcBailr vie IMIev»)* Parla Itefr* I ,

EAIJ-DE-VIfi M MARC
Exlra-fint, Vieille, du Oninrli fins de la die d'Or

L. Georges-Germain, I. Georges et H Hreuot, succès
SaviKny-le.«Beauue (Colfi-d'Or)

ftrnim ffrtf»a»ft'lf«*fre« j t s m r 1er Vmrme t
BASTIA— ^ ^ % ^ V ^ <Slk%>^k^,$ — 8ASIIA

A VENDRE |
ou à Louer j

Un epoarlement complet [or-
m . n l l . s m . e i a g e a ' » » " "•»••
eoo eitu»e quartier de U C.la-
delle, a«eo balcon, ayinl voe
dur la mer.

S'adresser a M. UAHTOU, no-
Uire. a

A LOUER
Appartement de ne%>t
Bd Saiol-AaMtelo, D . »0.

S'adresser aa borna dn joor-
nsl.

A LOUER"
VlIXA, situ*» entre l'Usine à
Gaz et l'Usine de Togs.

Belle situation.
Jardin, arbres fruitiers, too-

isioe.
Conditions avantageuse.
S'adresser à HU. L. N. Mit-

te. rt Cl«.

l
Sut FEC * Mareei « iPouenes d |, ,

' (Ex Secrétaire ca»fuie»Utile d'une Reine)

CONSULTE PAR CORRESPONDANCE
M ad .uns; le»-, dont l;i scit'iicf est un.verstllfnii'iil appréciée par

tes savant!1, a fan â̂ ner île nombreux lois. hlle rail réussi,
n'importe i)uoi : affutres commerciales, amour, munaye, procès,
pertes, héritages, divotcei, maladies, calomniateur*, emplois,
avancement, faveurs, etc., ' le , etc.

Dans un bui humanitaire et (mur r.'jundru si srienef, elle in-
<iiquera palmlemtnt les secrvts iH moyens dr (jâ iie*1 un jro5 /o(
a U personne dijme i.'imériH qui la ci moln-ra et qui s'engagera a
la récompenser après avoir gagné.

Madame FEE concile aussi bioo |>:ir Coi rc>| omiance que de
vive voix. Il suiïii ilf lai •Jrmi1. Ditcrëtion et Loyauté : consulla-

oi lié prix kui lecuors tin )• -m nal

QUALITÉ EXTRA
Derniers perfectionnement» apportés par M. BULI.IEH

à Bea breveta de fabrication

H. BAUVAYRE
100, ftue <(K Dragon, — Marseille.

Appareils d'éciuirajçe à VAcétylène
ri Kpiiraleiir ludt'liendKBt

Hrrrr l+m

ThMTtMENT DES MALADIES DES VINS
Aid Ï o doux Amertume C

inHiicmt.il* ubw . . . " * - _ . _ _
Tourac Graisse, Piqûre, Acide sur aigre doux. Amertume, Gij
de terroir, Pousse, Vin» miUliouMis, Fermentai ions permanent
Mauvais goûts, Ho Vinitialion, Oon^rvalion tH BouiGcalior
procédéss|iti-îaux. Aiàme, Sève Je dirftrvDts crus pour Vins
ges et blancs de France el Etrangers, pour Vins Je liqueur*]
Apéritifs fcssmco de Fine Chain pagne, Extraits conclu irés vj
labiée Tieillisseur». Uo&age pour Vermouth, de France et de

, rin ei tien Liqueurs Manche, jaune et verte. Produits vinicoj
j Coulours végriales, Fournitures île ebaia. |

Laboratoire de Bactériologie el dlEnologie. V. M «gai;
j Ckimuie. Distillateur-lnduttrxel. Inventeur du Vin Bonifient
I Rue des ftamparis-d'Aînav, 40, Lyon (rïliôae.)

SERVICE RAPIDE DE PETITS COLIS

ANCIEN CABINET PJ IDg jE
PICBAE 6ABATE

h l I c

FERNANFCAMUGLI
4H, Ruu OR f.* RÉPUBLIQUE, 48, MARSEILLR

TARIF OE 6ASTIA A M4RSEILU, DOMICILE OU GARE
de 1 à 6 kil. . . . 090 | de 10 & 20 kil. , . 1.90

d e G t
de S à 10 » . .

Lee eetta «aNert itre n

f 10 || de '*) à 23
1.50 H de '25 à W

2 10
2.50

r»rt, 1

V. DAUPHIN MATTEl, actuellement propriétaire du Gn\
Rritaurant français et de \"H4M d'Europe, sncieoBeaewt l
nu* par Milan™ A. COLOMBA.NI, a l'honneur 4« prévenir
public qu'il vit ut île restaurer à neuf ces •HablIssMaUti
qu'il peut offrir aux voya^euiB tout le confort dôsir&Dt».

L'Hôtel se recommande pa" aa belle situation, an centra
la ville, à i roximite des principaux établissements. U vwti
en on ire nn snperbe jardin où l u consommateur*
prendre leora repas pendant l'été.

Des chambre» indépendantes très propres, bi*Q maool
avec lits a sommier et lioge eu Al de premier choix, sont
disposition de MM. lea Jurés ainsi qu'âne salle réservée |
l?urs re^as. 1-e tout an pris de 5 fr. par jour.

Une voitme an service de l'Hôtel attend Messieurs Les
sur* & la » •<*<= <" au <ïJ-»» à l*»rn vée des train» et dai ba

ftastia, 3 et 5, me

t

ASTHME

A LOUER
ctîb MU 3e el»H« d» l«

,
^ r à MM. L. S. Mat

•VIN de VIAL
Au Qui-a,

Suc de riande «t Phospliite de chaux
•-—~» m unwmum

• i

! Demandez dans tous IOB ua<ra.

ie Im Maison L.-N. MATTEl * Cf. Utnu
u -._-y; . . « ^ . ^ . ^ ^ ^ <tréa appréciée tfai aourpata.

Distillerie J.-U. BLANQUI Fils, Fondée en 181
«CATHK Ol PLOMBS D-BONNKUB. - YlMrT-SEPT MfcDAJIAKS

aBaakàSkaaa*akBLaaB4 •"— * - » WA^ÊtM

AMARA BLANQD
Le plus agréable et 1» plus fortifiant d» tous les Amers te Bitters connus

ni égmlemmi l* plut répondu * U plut opprtoé dmt touta la Car»

àV la GRANDE FIXE CHAHPAGNE C H A T I A U - B L A N Z A C fc Ï I RHUM Ô9LOMB0. ïmport. directe de la Hann)

MAISON L.-N. MATTEl £T G

.édaction & Administration : 8, Boulevard du Pai»ia, Bastia
tH* A TTwrPTT OLLAGMIEB,

«ont r«fan
• di* , 1 fr. 1,0.75-Div

. . . « . a n . 3O(r.ae>eia,t0. I
te DtMir aa . • ta • I

_ On n« ripowrf pil da* m

Librairie du^t^ti IJosliais

Jxoanaoh Vermot
Prix : 1.50 ; franco : 2.10

USITEARTES OE
1UPR1MËLS

en tous geuieb et de tous format»

/IXCOSSIlH-tLllLB 1B CARACTÈRE* \

AUUB uhLimuQs qu'au lire ton, un Nor-
mand, un Hroveocal, un Corne doivent
tenir A honneur da H rien ignorer de
ce qui concerne leur province, et qu'il
est hantecx pour eux de na pas possé-
der, sar le bout du doigt, le» annales
de celte pioviuce ot les notions gôo-
^riipbiqties les pins détaillée* sur sa
conligoratiou, se» pcoduits, son indua*
trie. Nous ne mânageroua pas les élo-
ges à l'écolier qui sera feiré eor les
dynasties diverses des PûaraooB, sur

es envois dans l'intérieur soof faits
Uurme.nd de U récepUou ^ U î

L£ CALENDRIER
ttn B'inioau'smi Silot Ftailen.

Seun.: {heore Miwoala)
•r, 7 h. t» m. — Coucher. 3 h. 58 n.

t ; Deralar qouilef, le 16 — Nouvelle, le 23.
s DE • • * » : Selflie Vidolre.

21 DÉCEMBRE

il Enseignement nécessaire
uand on Interroge les âlfeves de
écoles primaires ou de nos éU-

menU secoodsires, OD est dou-
. .^sement «urpris de constater
pDbien peu connaissent la gtogra-

i et I histoire de leur pays, Is Corse.
.ous a toujours semblé qu'on de-
It faire & nos enfants une obligation
•te de connaître en détail ce qui se

<be 4 ce qui, dan* la grande
,«, constitue la petite patrie- C'est
blsn d« ssvoir !#s nom* et !• •»-

lioa Ae toutes nos colonies fr«nç*i-
; mata 11 est nécessaire de bien
laltra tout d'abord la région où

u est né, où l'on a grandi, où l'on
; une chose nVicloe pas l'autre.

BAST1AI»

3HHEUB DU NOM
par CHARLES BUKT.

" taXief, '• ••»-
aw. li ••»">.

ï

bleriit ridicule qu'eu nt &i bien au
courant de ce qui s'est paBSÔ à des
époques lointaines, ainsi que de la to-
pographie des régions arctiques, il boit
dans l'impossibilité de nous dire quel-
les sont les limites de l'arrondisse-
ment de Corte, par exemple, et de
nous retracer les hauts bits da héros
populaire, Sampiero Corso.

Aussi voudrions-nous que, dans no-
tre enseigne.ueot, nne place spéciale
fut réservée & l'histoire et a la géogra-
phie locales. Cette place ne doit pas
évidemment être assez étendue pour
nuira & l'acquisition des notions géné-
rales qui eont d'une nécessité recon-
nue ; mais o'ewt 1A ans question de
mesure qui peut être tacitement réso-
lue par le* maîtres. Au surplus, les
leçons qui concernent: le pays natal
seront-elles vite apprises et retenues
p u l'écolier.

Ces leçons peuvent être données i
propos de n'importe quoi, en jouant,
«a cours de la conversation, aaos
même y consacrer des classas ipé-
ciales. Par exemple, le proiessear
aura apprendre t se* élèves, ce qoe
c'est que la latltode.ee que c'ist que la
longitude ; il prendra texte de la eboae
pour enseigner quelle est la latitude,
quelle est Is longitude des princi-
pales villes de la Corse. Le protesseoi
aari-t-il à traiter de l'orienUtion, aas-

ilor* dm
l . ln H mteMeleul eeoa relâcha, Hri-iM, W -

U fonlra lUidiull, de roinaia en minai»,
iritlefiLaparloU, ou grondaoi a»ec de lnn,;ae. et
'lolrniei •ibfilioni.

— Ahlc'Mi f<niq«l«:eaCi;<»aT dil «nflo l An-
l > a i i , qai u i u da braquer eon Mo oc la n r le
mener. Ah I ab ! je » » coeteni d- « • » • • « • • •

_ Mali, Moariaor, dit loal t wep Per.et.ra-
te, c i 4on>im-ieM, d'ia i JeBwlo «allô, at

I H I U rhambre que «en* ollre ZiteHe-
oat ae in»*eret Hcao eaire ftte due
,, et d'al»e«r«, a»ac aae temp*'" ton»»»
i (road. iar *<* Mt*. «^and «• eei a

l'abri, on i'e weane eo»tode i'eitoear..-
le l»tna irelil«ate«ii, « «P*11» •»
C.joe.H.rBa.e ri le w H " * " * " • •

eilôt il dem&mlara à ses écoliers B«a-
Unis diudiqawc *••#!***>** f—tw |
pointa cardinaux par rapport & Bastia.
Soyez certain que si VODS exigei de
nos écoliers Bas liais de voos indiquer
, Bis Lia, le Nord ou le Sad, l'Est ou
"Ouest, beaucoup d'entr'eux se trou-
veront embarrassés ; de môme il en est
beaucoup qui ne sauront vous répon-
dre, «ivous leor demandez dsDS quelle
direction souffle le vent.

Do même, si vou* priez DU de nos
potaches de vous renseigner snr la po-
sition de la Gappadoee on de la Bytbi-
nie, il voua fera peut-être une réponse
satisfaisante ; qoe si au contraire vous
le priez d'eipOBer ses notions sur les
deux principales villes da la Corse au
temps de la domination romaine, il
risquera fort de reBter bouche bée.

Cette Ignorance éclate encore d'one
manière plus marquée, st vous abordez
ce qai a Irait aux productions do sol.
Un enfaut, originaire de l'arroodisse-
meut de Sarteoe, ne sait guère quelles
sont les coltores dn Cap-Cotae, et
réciproquement. An delà des monts,
sout nombreux les écolier» qai igno-
rent totalement l'existence aux envi-
rons de Bastia,. de cette grotte de
Braodo qai est une merveille ; recfpro-
quement, vouu intarrogere* vaioemoat
DOS écoliers du deçà sur la construo-
tion si curieuse de U ville de Bonif*
do.

Et bien I il fsut que de pareilles ano-
malien cessent. Il arrive souvent, trop
souvent, que des touristes eu savent
plus long sar la Corae que lea Corsa*
eux-mêmes. Cela amène sur notre
compta des remarques qui sont déso-
bligesntea et qui n'auraient pas lieu,
si nous nous donnions la peine d'ap-
prendre l'histoire et la géographie de

notre Ile.
P.

PROMOTIONS
• . Alwundri, llrateaaut au i* réfinaul île

gQ«, fAU» au 3 ) ré (Ira an: da ï a a n u .
— M. Renncel Muc-Frioçoli, c.ndldtt idims,
éié nommé Inspecteur ipédi l it> pollci, è\hn-

Dnailujlre.
— Le iraiicmanl de Mlle CrUtofii.1, employée i

i n ' u t d'épirgaa i Psrli, • été porté de . . iûû
1,300 fr»oes.
— V. Gruâal, ur|eit-MT*dllaal à II priiea

illiulra da (iMmûflt-FeiTMd, p«ue eu pé»k~

leader n l i i u l n d'Orw.

Gazette Départementale
U PORTA. — l i . Anonneai, tftêmt de
mcfrilrerotnt t l det donuiow i U Porte, ait

nommé i Salni-Uanai, Huta-V.MO*.
— H. Oiiit, nrnanérilre t Dtjwi, Ht nom-

me re«etear de l'enrecbmeMBi à La Porta.

PETRETO. - La cooMil de prélèdere «ait
•nDulé la proclaDUtloD de H. Iflrla comme

rïrt da Pelraïa.BtcchlHDit.
> . ltffU l'eet pouta de»tni le C«BMÎI d'Eul

eeatr* caila rJaeUton.

U n e dfcUion a é<é ianal** et U nomloaiio»

d* M. liirU déclarés falabla.

e>S
OttlAVâJtl. — U nia-tire de l'imerletir «tant

tTïMorrlar na« awiillaD bonof. b'« M |irel<D
^fiiafficiire H u m e c c t , Ja pénitencier de Chli-
•ari, pmmt a*»ir •eeaa.pll on « d e di caartgael la
rfét-ovedtm » Hêmmrmumi l« « ««loftre dwoler,
•a tùt<tat armé d'an puloiert.

Lu Cédrattue, le • nec plus ultra des liqueurs. • — l.'Amaro M«Ue». k melUeur des apérillh coonia à et ]
Le Vin du <'jp4k>r«e au Quinquina. (Juioquina sopérlear.

Eaui-de-V I» tte Tin 1 de wu-c depuis 1880, « vérj aeleoled. >
• s*pP«_t Grwellle, lirenadiue. Orgeat, CUtan, par saare.

Cigarette» de toute» aortes, Mua colle, faites i la main et A la machina I
ennt* » 50 centimes la botte. — L'excellent Olyare Ifattei. le meilleur, • 10 oenlijCigarette»

» rtllau ardeita de •• «
m, te tuer buUJe <•<

te p«r:lr ce toit.
L k t r

— i»h ! cerialo
_ &M la lac t

"'ld ' '»,«!"c.J.-. dit ea-ll- p
,,..o..rrr, J. n.il, « p>«"' ta«H», «ir

* < >MMn

l'Amie», il « e'aaH V *• Hï^- J-olIr« * • " •
ter Ualoa «" a »n eo«pa«n<»». » " \"f » P"l»»
D'an Drsa.lre an dli BfpOléeO. d'or I

- . Pwr thitan T demmda Caj«B, dena l «
l'altasM ti IliaiBia da la taptdl't.

'! a. I-U... a>y*a «I

r*^Èt .*««-.- »«•«, —*Jj*w«-"
_ aU MH, Mal r

•ea>l brUlabBM * • c«B?oltlea, I

-TjWfc«-p-ri^«'«i.«s.l « «

CORTE. - M . ( J r t e l .
i oxtntiae pfole*»eor de laliraa, eafalgneoeat

eecondiire ira'lerne, :a col lai de <J>na, aa
remnlacenefit de X. LeTrencolS «PpaJé i d aa-
irea fonclione,

eN
Litjn T S. ^~ Ve4|lfetll ueniiar, poar la premiers

lait, lee bleae om fill lear wrnt, limboen t>«-
tenta, lia «M défit* Mr le covrt, an boaa iroa*
plen, Talr ai«iial, portail bien uc M leeH,
ititrtaint aa p*i crti«««Bl. Qi lUéUMM aatai I
El poar l e " pramièr. lonte, Lotie, habite* dé-
puta lonfiampi i o* *otr Stt,'*r qa'tma «1»pla
com(*i<.\*. Cotie rayMoa da i<»lr. Ion» Isa cirtre
batuleii : toaa i'arr*'jiar>( D M T Vea rolr paaaar
la-qamt la pa» eox aaad, B M lanio* lee prêté*

dni) cran pl̂ rwa de bail loua.
•Mttetir Ddnnin ee i rompe peat-tire, mer-

» . . . l>|»a, coniceiii <Hi patllat iiwnkwle* toù-
Iwndnleni-ellet itnt d'ar|rnt *

L'Anflali qai «alrall ce débat l««c lapetteue.
reprit J'ua Inn u t :

— Af cepl*» »»•*, on retoMt-WM ?
Le uriblnlar Cndel, qei eieK iche*é ion re-

pu dmrim et colloque, troi dewlr Iniencrlr. li
i d m u à l'*ir»r(«r, r\n\ I H U I T de pontr »et re-
| i M i IUT Ici dtmi raiilialree, n 1«l dit etec ane
pelitana an pM bratqee :

— Kncore I M M I qee ee* bttte* <eai aathent
«4 «ilare* —*i qu'on le confalee* II Uni qw
la elwee eeil »naie>, n r l'ari|e ne durera pit
Jaaeja'aa lever da toleil, et qaelqaei beara* font
btenih |ieeai1ei, de*eM ooe leUe bien dote. • ; -
tort ta-NI donc il loin *

L'Anfleit tel nwoi roqM e«K le eM<>WaM
m i l o* l'anli éié • » « la aarira d'atole :

— Je n b t dâlltloo, ré(Mwdii-ll.
~ Bl t eetM lUaae de> pajt Mr l'*aa I redit

Cr.de..
• ah * O M arriva d'àii, é ce qw M W « t Bet-

« I M M U T Or n lavt eMloe de tentpi poew I'WT
a"A,i 4 ChUlloa, <(«e pour >ealr d'An *a Bonr-
n l . V M I aarlM pa em*er t tpéltllon a*jnl
rortf$t et pw M « rtwla asaUUar* « peu (Are
«•Met lacd« dUbte qai t'eaAei lureantre M I !
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. Ë1 IM I NI U pi or S iKflUijn oup DM, fi«n

^i • qui as U

L>«a de jours, les disclpl'usr 1 ce point, «t
" fona tûn qu'en CM nuls , lia lauraiefll prendre
lurdimê .t ou! a .iéieiise. La France peut déjà *a
glorifier de t.e* iol,lits qui, bien qus bleus, a'ea
a.afent p»> iaoi«« «enlredl dertler l'air Intrt-
plt« 1a pionpiuufraDçiJa.

AJAC&O.'^tl. JeRt).D>;i,caa!rûlftiir rtecorop-

Ubli e i f» rt'Mfciijn il* IVaregistreineal d'Ajac-

tii «M tioiamé H Ai'jjnort.

- > f-KeiIler, coin mu 4 la direction de Pé-
tnioé cooliieur Je compiabill16

i Ajitd».

S A I Ï I E N E . — A la .ule tt'ana dlsconioo ri»
jeu, le nommé CianUrani A moi ne, i;é le Î6

t a s i iliô ilem coop* .le r«i«t«r sur an <1« c«i
eatmaiiei, 1*1 Martin, journi'ler, l ; é da J(J

L ï e*t io:nb* ,OJI

riDi a prl* Iramédlil

plusse relever d l o f i -

ni !a lui!».

Pension* da retraite

Los pensions de retraite des person-
t été l i i

Etat des dépôts effectuée d la cwiiw d»
gmu de mut pendant
tentant sous i'appiictUtoa dt l'article
«« de ia loi d» M «sors ÎH91.

QUARTIER I » BASTIA
Cet! H|rh«|, nureloi AA t. TMstit. Solde.

Ueiu JoïB,h-it4rie, mxia.a de .\4i$#i*n
Salile.

Degll lnooceail Pi«rn, nuleloi. Argent dépôt*.
Mitiel Xnier L M I I , m»t*lot,

Vilar; Dominique, nuteloi. U

Carwol Angiui*, mileiot du Poilu. Silalrst.
Grwtgi An'.ultie-PaduiK, ra*l«loide i'Eelatrmir.

So:de.

Laurloi Antoine Simon, mi;e!otdu Labrador.

Solde.

C.se'!t Barthélémy, moussu d9 ['Arckitecte-

txaud. Salaires.

Mliiigiiaiti Â'iioloe, m.ielot-eimloler daJuies.

et-Aglaé. SiIair».
SJIILJIII An loi ne, quiiller-m-iiir* de (naoœuift

AUleri l)in»i, msieloi de Ylphtginù. Solde,
Hutut rbiltppe-Aoïoine, qainlcr-maitre ea-

onmef. froduit d'Irweuisira.
l'o^gi Ignare, ap^reoli mariD. Argent liooté

Gtis.1 l'ierre, mue Foi da la Proteace. Solde.

H.rlsDl Je»n, milelot da Dupcrré. Suld».

Honga Je»n-Dominique, maialsl de VAWrr.

nés ci-VprèB dénommas* ont «U liqoi- j ^ ^ ^ ^ M | r i o l d a lMmdm So Id ,
Laurial Aulotou-Sinoii, matelot (ta Cabnutor,

Suide.

Uitelll JMO VjlÈrf, mileloi. Are-ol déi)O«*.

Gicrgl AD'olne-Pddoaa, mau'oi du Dragon,

Solde.
Grillant Aadré, milftlot du Varia. S.Uire*.

Haniiggi Liore »em« Gimnsili, le mari ter.
pent m#jor, décédé H'niaire d'un s o«neton. Pen-
sion steejooimoce du 24 *o«{ 1891, 61V trHet.

Engti Ann--Uifie *MTS Liafnncbi, le mari
aljuhnl, J i tédéej po»»e**IO3 de dmirt à ene
p«i*on. Vto*\o« at«c janimoco du 13 Juillet
.'•*«•,, Côl» iranra.

IliHelJfanaefeuiePenasMje mari Mrienl,
démêlé lliut.lrs d'ane periiion. PMIIOD i«ee
joulisan» da 5 sep'«mbre I *07, tii'.t franc*»

Anii-tei Loeien, mirAchil de loti* de feodir-
m-r-e, î i am î mois 30 par* de ion ien . Pan-

'.t'.r7 franci.

l
U 4Jaln 1891 *ari fl baara* da •IHB J | U -

d»ni nail quitta ai makoo an aw»«a«t da che-
min* ea compH"^ **<«« fili *g* d« 9 IDI •!
de Hat Jueph. Il dtell Hier ».r nù MM, pour
la compta duquel 11 détail Ir Maillet la tende-
mali), anit caché u fiuclie, et en mima (ampt
dira boira H jnmem t la ionutna da Salat-An-
loin* siiadai 150 mètre» de li, aa aolMmefl
da chemin de Veiitol ti de U rouie f or «t itéra
iuméroô, Ujomeot MilI bu al Ludini aprd*
noir confis tetla bêle i go» S i pour qu'il la

ctllliqa'unjoiir deui iml* conamaai la .ojint , G-\ tiicuilott dt M terdici, U Cour
•t diriger arrsé da W<, fusil. ie» l'aadw où . C*n*lcn Juîtpfc, i U pitoe d* dou« umêm d|
uxfjillall LacitDl, l'Alklwt ml* i aa pt) nulia bmani forte*.

Audience d'tDJoord'hi
Ftiuchi ChulM.PéHi, da foci^cbli, luu.

OU. da parp. H. Anfall, n o u l fia.
Dél , He de CarafT..

Ouvrages sur la Uorse
Nous annoncions dernièrement qu

nons avions reçu en dépôt le récent
imecàli l'écurla te disposai * soirre MM, lo»- ' ouvrage de M. le comte Forciûli-Conti,

qu'il* apertureni ConitKli qui Jèboucliill iur U ' Notre Corse.
ruoia foratiière numéro 6, son fuill i la bretelle. I NOLIB rappelons également à noi
CoDugll ('••anc* ter* UvUni •• anlia à a me- lecteurs quo nous tenons k leur dis.
tre* de dl«uut« l'iainrpella ao CM (eriDM : • position les ouvrages de DOtre coo-

C'«*i toi quldi* que je *i« a m rirK«oi d- ; îrôte M. Célestiii Base ;
p-rcepiaur, répÊW-!e en présence d* témoin*. • I Les Ephémérides Ajaecientus.
— < Va* doue iiiro te» «fijirM, partdoo» o* le | L'Inventaire Sommaire des Archiva
dit rien, rét>ondil Luclâut. » Cet deroier* mou | anciennes de la ville d'Ajaccio.

at i peloe d'Sir* prononcé* que {Jomigli \ Psr cette saison d ëtrennes nous ni
ni ton lotil et meiuoi ao jme Laclaal Saurions trop recommander aux col-
fen. Aiieloi A U poitrine pv une bille et lectionneurg de Uvres corses l'achat

nae cbir.» da p«uii plomb* Laeiaai tanbi lan- j de ces ouvrages historiques itnpor-
droyé. j tauts.

l'our «a défense Conalgll ta boraet dire que
•ciarii r»»ill leli*m*nt «aapéré par nu do- j
ntt* e> *e* propos injiirlaai qu'il a perdu U {

Intarrogatoir*
Din» 1UD iDlarrofatoire, l'accaié

{
t y A B J A n 0 M 1 rjf

Aotonl Lianai, qurtlar-malirertB
Solde,

Nouvelles applications
pi L'iflCAjnw^mca PAS LX e n

La Société (rtDftita da Bic Aaar tient da

d««ri». + 105;,
. «Hd». + 12-O;6htwwdat»lr. 4 U 1 ; H »

q*i't dWer». rapriM*. li «ictia.* •• Hftii I - j M, + 11 0 ; alnloa, + (0 5.
«réa ayr u ptrotiM i dea icie* de rtolanc». ! 9inmkn. _ 7 h«ree 4« matia, 760 mn.;

Hua ici preuùr* JMr* d'aerll 1897, Utdiol . • l d t t "61 aai<i • hrart» «ta Hir.TOS mm,
«rail mèmtadreMi è H. I* Pracafeu d« la ! Vmt~ ~*JJ* * ••*il

4M da C«ia «U alilaie. 4m iinW't« «LÏr,
llacc'iwltroriDaJIenHDlGtiuigll, de (irder eo ^aà rfi* !• a»s»
dépAI MaaMiBaM d'aff«at «aléa an percepteur ; H,B|*au deaarô
da la réaniiHi da Notit, fai' pour lequel la fréra hrffom«<rs, 19 iwm'iti màOm, 3 •(<•
dat'aMcuU avait ••« eondinné à Jasi aonéei ;
d'emprUoniiaiiMiil par U Lomt d'appel de Bai-

Les travaux du part
AjâfK ers i*e»olr damanaar de* eiplicttioii* ' Ainsi qoe OOuS Tarons annoncé

ni dannouii-iur, « Jeroiar aurait répooda pir dans notre numéro de dimuicne, les
. , . . . . _, du ptrolH IronlaMi, «i comme il lilull mina ttavaux du Nouveau Port reprendront

.1.i._ genj.r«.. 37 an, * «aU , ls.«r_ dss. no..M« ? B « de b.c. qui riHta.. j ^ ^ ^ ^ . ^ ^ poqr ̂  ^ ^ fc p i r t i r dft ^ ^

Ira laa wr ton advanair*. nonce, en etTet, qae le Conseil (.énéral
iks ponts et chaussées a décida qu'en
exécution de 1 arrêt de la l>]or de Eta-

pe*

l«i J<«a^i, | nlif-ne, 18 m* 3 , *eoo(.w(u« et «téianf, ton s o mm. 4Q ntr«» a* <
de *er*teM. h u w * •• •ejwl»' ' I " • I heure et d«ane nue Iornière de 30 t»»- |

eD-

ociobra i*ylf 7W Inoci.

* i8 Juri ila*er»irp. Penug
li> ne libre 1HVJ, OU Irann.

Iw calea, j Mlai grandi hall*, le* i«ilw

*a* I ! lM*illetà"«pw.<.r«i, «le.
iî*a«aca i U» »e nnralt trep racenmaadtr tee no**e»a-

! Isa aai lectear*. — Se eléfler tMjoari da U j

da eheaiiM, **o* iraiM, at diaa .
abuliaMDlcoacllUirlce. • r . , . , " . .

; La viande de bournene

Bulletin financier

tari. — Se eléfler iMpnrf da U -..«,,-««-«.- l>eFuia i« 24 novembre, il e»t arrive
* «law .or diaaaa bac la auras* ! M. ArrlaW, a«birtiat dn Proeurfur K*nér.l, ' dlui ie . 63 vaches. 2 boeufs, 11 « a u

S. F. luer. j »i*sil laeeaMtiaii. • 6 l 7 m o a i o n s .
j a*VÉB»KfiBH U *ubllt q M la crioM a M losfMasat pcé- j C o m m e les vaches qui noos trrlvsnt
\ /<•,«*.» ** t - n n i n , , ««"•• u» .•« °ù '• **"-•* * **"• • *l* d'IUlie sont pr«.qoe toutes d » s aa

U O U T Q « f W H B P I T I Klal de \ê pUInta da Lad.nl, l'a ce. «a o/. a. éUkl d'éUsie remarquable, par softe dB
* ^ A o. ru , v. 1 q"'*a "" ' l*1 "*"' ( | | l (MI* r " " J » " da . long et pénible travail auquel alla» oui
Audience du 21 Décembre , Uelant. j livrées, nous n'avons plus a nous ôton-

•eca*i • u>ea*é l« skaaMni pro- n e r a | j 4 viande que nous noaogôooi
«ponmatirsiaténtiMMa leaeei* projet, ejt | o i n d'être supéneui

, . CrMil
* n rrpntm * 1 » la Hoeiélé O«D«ra1a ' «•'«*««r, demeurant I Pirtrow. a MA

{ La.ianl ttariln ai C M I I I I I Jo*«pb haUiateat

M U a ir«d«a>aiil pwpsiré an a!m. oJleU*. Il j Q a . e 0 p e 0 M n o t r e n,ontclpallté?
n'a pu, « «Rai. bètW I dooa« là mon i en | J .

/imr
Oh

\\ù fi
L 'a

t ona

1H ,«!•

J 1 r:
ptr \

tour
•ITBH'

er.t bi.nlOt n
iinw 'Se«ptiMin
•ITKÉMn d , 1.

^ é « b i ( ger.praw

nrra Je U s e
foue W II M
!|. (Il KC.ll Jl
« ^r'at on .)«

t rr* t e e n i .
* n«i*«i.e r>our
BHHte 'te tS fr

1 1

i 1

ntpr i eu-.» de l«ura

1* Votturve lUrbiinei

utrMrdii» re ,ta>i ar-
Coattotatan J'Autorao-

nt > «ni* <tatt(MB(M>on
miii>LB à t iua.tMO Ir.
MM • . l «n i *»>n lM4«

ralawa d'aac «Uoo «t
une anoe&oe p»jtbi« p*r 4

J«itqaiu M juin «••* «t k

iMq»1» KKtia d aedi tS9fi, «4ca en 1-è* bonne
In'eXlïenc*, mit* I relia Cpoqaa on fr^ra de
Un-rijjll aTim aie po«n«li. ai condioioe poar
toi connu au pr+judire da p«reeg4aar Pilit i l ,
en pir^ni ria propneieire <t<Mit Lactanl était la
COICD, Itare lalatiM* devtnratii landa**. Aa
m -\t 4',n\i initanl U lemma de t'oniifll e'am-

1 prf«« 4-ao* Hlf* <»• cba«a*«n« naa la f*nia«
; U 0 . 1 l m i t mtM I rfcher *ar la bile Je IAS

d'neie'taneM lil^ii pu l*«ia de pnbfiar
( t * » t l u « w i e * aiatcnléié Kttee cttet eéia
r Lu,l.:.l I.Uméne. A r i p i n p o l nna dh.
>••*• MaaiAt M v k da t«t«e M leH t'fcrt

que dra t-r*Df*i> * f-ri». R u M Aojrmtia, «t ' «jet «t.lrni m«ir.* pont plalaia an Panfoei da

«% pru».t*« dant *«• *B0aninalen, affaneN ei 1 tarie. Ile^aka, i diflérraie* rc(>rU««, II f iMit e«

~ M ^ ? ™ ' £ " J ^ ^ » r " - ~ ; !•-«• Ucien. ^ O^^H écb.«,o M p , ^

•*" | i "^"*^""" 1 ""» [ Istta HS imiaties n !««, ,««„»•„ . ^ a .

edrlv fr.
> it >M M O * -

MM. Maicur et Orsetti, admia aa
dernier eiaraia, ont été nommés sar>
noraôraires de l'enregistrement et de*
domaines et designés, le premier pour

». le second pour Corte.

mAliuuon. Uj«ir**ir-M*n aoa ptt jwiteoee | La ministre île l'intérieur a décerné
m t o h r a b l préposeil™pie n>e«r- • Doe mention honorable an prépose

ire. : des doaanea Alileri Dominiqne, ds U
trait pir an porhifari, qaa l'acnié .'«M ' brigade dfAjaccto, poar na belle con-

troavé eo présence -U *a *i:ilne at, c'a* ao w- daite pendant le violent incendie qui a
j»ni celte dermtie p«r>i*i«r Jaui *e< acc«»alloM 1 éclaté dans la roe FeSCb, le 1*
qaa, cMrdaat la téie, II • lui natte «a l'ariM *>ra dernier.
•an: il était parta«r. I SrV

î oetKlt a MM, paadanl iim lonanae aanéaa, f Elections CnnsulnirêB

Apree ana
rapparie «n

Verdiot
du tribunal de commerce.

^ scrutin a donna les. résulUU
ta*** déiibénitaa, le jarj
t .dir—ni .«r U ••aaiha. i pour la pre.iJ«Qca : M. BtpUste Sa-

nifaitl - r laa a«a>Ha«a b«<Jinl a été éln par 473 VOIX ; U. Perl
«s pféatédlutWMStJaariMBMlia. • Jérôme «a a obtenu 3S3,

luces : MU- Jean.Pierr» Gialiani et
eiiNB Pootana ont été élus par 484
449 vois; M. Veaperini a obtenu

j voii et M. Rossî, '290.
ju^asupplesnt : M. Napoléon Schia*
tli a élu par 519 voii ; U. Coti en s

Us perdue
11 a été perdu nne pouliche de trois
a, robe noire, blanche aux quatre
oletà, tache de môme couleur aa
jnt ; signe particulier : légère inflr-
ité ao*desso8 du canon droit de der-

Adresser reriseignemeats & M. Paal-
Battesti, San Nicolao. Bonne

compeoee-

bjet trouvé
]1 a été déposé dans nos buieaa*
1 pasae-partout trouve au Nouveau
irt.

harmacie Raffaelli
La meilleore buile de (oie de Morue
inebe médicinale, extraite des foies
û et saint, pure, sans mélange et
os arrière goût, provenant des pe-

ies de Norvège, se vend i la phar-
RaOseUi, place Préla, BsaUa.

Conseil des-Sinistres
Les ministres se sont réunis
matin, à l'Elysée, SÛUH la

ésidence da H. Félix Fture.
L'antonemU da la CrtU
Le ministre dos affaire» étraD-
r«a a eiposé les résultats de
conféraaflfl de GoDataotinople,

sujet de l'organisalioD de
itouomie de la Crète.

Iroonacrlptlona élaotoralaa
Le ministre de l'iDlérieur a
it signer la décret modifiant
a circoDacriptiooa électorales,
mformement aai résulUts da
inombrement général.

•VFFA1RE DREYFDS
L'InatrooUon

Le commandant KaTary a
ça le commandant EaUsrLazy,
lis a il entendu ploaiears té-
oint,
• w 4tmt*Uf de '• *****

LAilaire Ë Panama
Le président procède à lin-
rrogatoire de Planleau, an-
en député.
Planteaa dit qn'en avril 1888,
rton a'aat rendn chei lui et a
itique son hostilité aa projet
i loi ; il l'a invite a voter eo
venr de cette loi. U a refusé
rce qu'il eat hostile i tout
ojat da loterie.
Artoo est un calomniateur,
n'eal point frai qu'il lai •• '
une les fonds nécessaires à
:hat d'une imprimerie. C'est
de au collègues qui a voté

nr lui en faveur da projet de

loi, il éUit ih«"t-t «a moment
du vote.

Le témoin Lepice, qui a fait
une déposition si accsblaute, eat
la causa de la faillite de Plan-
teau; sa déposition eat entière-
ment inexacte.

Gaillard affirme à son tour
que Arton ne lui a jamais rien
remis.

Dans son interrogatoire Ri-
gaut affirme avoir bien reçu de
l'argent provenant d'un hérita-
ge et non du Panama.

Laiaant soutient de aon côté
qu'il n'a jamais rien reçu d'Ar-
ton.

Audition das temolna
Le président commence l'au-

dition dea témoins.
Le comte Dillou reconnaît

avoir remis 400.000 francs i
Naquet sor les fonds boulan.
gistes.

MM. Flory et Fontane don-
nent de longues explications
sur les papiers saisis.

L'audience est ensuite ren-
voyée i demain.

LE PARLEMENT
SÉNAT

Avant la séanée le Sénat s'est réturi
dans ses bureaux poir procéder I la
nomination de diverses commissions.

Prétidenc* de M. LOUBBT

Là séance eat ouverte I 3 neore*.
H. Darand-Savoyat, l'un des secré-

taires, donne lecture do proeèu-Térb*!
de la séance de jendi, qui e~t adopté.

PROJETS OE LOI D'INTERET LOCAL
Adoption de projeta de lois portant

prorogation de surtaxes uni octrois de
diverses commnnes, et autorisant dea
départements el des villes a contracter
des emprunts et k s'imposer eitraor-
dioai renient.

L'exbDnutioD ûe Voltaire
U. Deslois adresse une question sa

ministre de l'instruction poblique sa
sujet des incidents pua respectueux qoi
se sont produits lors de l'eshomaUoa
de Voltaire et de Rousseau ao Pan-
théon.

La ministre répond qu'il n'y s eo
aacane profanation.

U- lUmel dépose on projet de reso*
lotion tendant à l'achèvement dea
tornbeanx de Voltaire et de Rousseau.

L'urgence est adoptée par 206 voix
contre 29.

Ut iioitsons hygiéniques
in délibération sur la proposition

de lui, adoptée par la Chambre des dé-
puta», adoptée avec modifications par
le Sénat, modifiée par la Cbambre daa
députés, relalire a la anppression des
taxes d'octroi sur les boissons bygié-

Le ministre demande l'urgence.
MM de Blois, U Provost de Lanaay,

combattent largence qui e»t déclsrte.
M. Buffet combat le projet de loi ;

son adoption sera nuisible dans on
pays, où la bière est consommée a la
PIL? minore des flo«ce. tnM
pour que le projet de loi soit adopté
avant le 1er janvier.

U discussion générale est close.

tes Conventions
La séance est levée sprts U d é d m -

tion d'orgeoc* en tavwir de la ditca*-

•ion de la convention entre l'Etat et les
Compagnies maritimes.

Séance jeudi.

Chambre des Députés
Prèùdmet a> M̂

La séance est ouverte a 1 beure.
U. Etienne-Dej^an, l'un des sécrétai-

H , donne lecture du proces-verbal de
la séance d'bier, qui est adopté.

CircansnriptlODs électorales
Le ministre de l'intérieur dépose le

projet de loi porUnt modification do
certaines circonscriptions électorales.

Les Iles-$ous-le~ Vent
Adoption du projet de loi déclarant

les Hea-soQS-le-Veût, à Taitmi. partie
intégrante du domaine colonial do la
Frarjse.

Les droits de quai
DiacasBion da (.rojet de loi modifiant

les conditions de perception des droits
de quai.

Adopte.

LE BUDGET
Suite de la discussion du projet de

loi portant fixation du budget général
deB dépenses et des recettes de i'exer-

Ministère
des Travaux Publies

Les chapitres 63 et 64 sont votes.

Les Conventions
On passe a la discussion des con-

ventions.
U suite de la discussion est ren-

voyée & demain. ;

BOURSE DE PARIS

saia 3 p. O/Oandaa.
- 3 p . U / 0 i » W i .
— X 14 0«
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AVIS
MM. 1,-N, Mattei et Cle ont l'bon-

! near d'Inrormer leur» clients qoe la
distribution des calendriers pour l'an-
née l(«8sera fai'e en laars magasins,
place Saint-Nicolas et rue Sanapiero,
da 23 décembre au 3 janvier prochain.

La maison Inforrce également sa
nomtreaae clientèle qu'à l'occasion
des fêtes de la Noei et da jour de l'An
on trouve» chef elle tontes sortes de
vins uns et liqueurs de toutes prove-
nances, tels qoe : Bourgogne : Cote-
rotie. Pommard, Valency-Chstnbertin,
Bannie, etc., etc., etc..-

Bordeaux: Bas klédoc, Saint-Emi-
OD, Saint-Julien, ^hateaa \largaat.

Malsgs, Madère, Uusc<its de Froo-
tignan, de Lunel et du Cap-Corse.

Sauterne, Graves, Preignac, Malvoi-
sie soc et Oenovesell* doux ; prix, fc
partir de 1.35.

Vins de Champagne de 2.25 ' 8
francs la bouteille. Kuax de vie de vin
et eaux de vie da marc.

Vin rouge de table da domains de
pineloaSO, *> el 50 cenlimes le litre
suivant qualités.

GR1ND HOTEL ET PATISSERIE

LIIOÈIIEDI
A L'OCCASION DES TÊTES

de laNoëletdujourdel'An
Assortiment de pièces froides. —

Noogat. — Cédrats conlUs. — P&tis-
Berit) et C inflserie. — Terrines fie mer-
les truites, ~ Mastaccioli île Naples,
etc.

- 'à A LO^ER
Un bel appartement de 10 pièces, m
son Furiani, place ilu Marché.

•8JJ fWS la 005 'GeV '05 -BiJej 'pt
snj l#\ 'ouismnt) XIOA fj snb j
•3UI]Slp ISSUS )9 10GL) 1S9QB \{K
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seul spécifiaae contre les fièvres palu-
déenne*.

Dépôt généra. :

Coin de Rue Saint ftoch et Bd Paoii
Envoi franco contre mandat de 6 fr.
En veoie dans lootes les bonnes phar-

»$THIK*WT»RBHE
ClCKrettàâutPoodr*

©ESPIC;

A VENDRE
DIVERS MEUBLES

ftoe d« ropem. * \ »o 2ra

AVI»
AUXMO0UCTEURS.I»<Un-E DOUVE ;

MM SUSINI et CM, propriétaire» da :
la Savonnerie d« la CorM, ont ITlon-
oeur dintormer le public qnila »cb«-
u o t tonte. !•• hoil«« d'oli»e, aiurt
bieo K« ballee oomealiWe» qne lam-
panua, le. r e « n c e » et lea tenda de

Prti t Hier «or échantillon
S-adreuer à B«tia, 7. Boole»ard do

Palala, et la. Booleiard; Paoti, on a
L-Uaioe de Hioelli (prta BaaUa).

LA. VÊOtTALIIlE
4>r»la*e 1 é*ti-t*ile alimentaire

garantie pure, absoluim-ni neutre de
goûl, ne s'sllérant pa» a l'air. Ce pro-
doit se conserve indYllnimcnl sans ran-
cir ni prendre .!« ROUI. Il se compose
exclusivement de h graine extraite (fe
S noix (K coco pl ne cnnlii>nt ni Pa.il ni
sels comme le» attires grai*fi<fl
lairrt. Ces luu [irodun vt̂ tH»! a
•D palais ci d'une dige^libililé parfatie.

Sii|>éri{>ur à toulis \e* aotre* grats-es
alimentaire*, meilleur man-br que le
beurre et que loua les corits gras co-
mottiblfs.

En vente chei le» épinen, MM. An-
gsli fn>res ; ViDoenii. M <<u Palais, 9 ;
J. Duswji, Place du Marché ; Karaanli,
Nouveau Port.

Livraisons en bottes tt# IR0 gr., S00
gr , I k. Soui de » k . 10 k et aa
dessus.

Qualités spéciale» pour fatMcanisde
biacaio. paifcsie.s et coofuwurii.

M. J. Pooci, repréwnunt, f0, Bd du
Palais, EtMtia.

ERS A PLANCH"B I
naa*oirw*,rt
FERS FINS *M4R£CHM,
a ^ a ^ f y min n mm I*M m rm
Chaux t Ciments. Plâtre»

iCh. CLÉMENT
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MANN &

« , ggi il» 1s Folie

VKXTE
DE CAKKS I>K COLOMBIE
(tVl «Mt*1/- tirs C^/rt

le la propriété I. ULCU»SIHI et
île Bucaramnnu».

Pr ix: f A t l>. les A O kilos, el au
fL-t..it, A S smis la li

eul ilôjiôl : Chemin des Clarisse*, 1,
.très le Boulevard «le Cnrdo.

F Nr fumer que le mei-vollli
CIGARE MA1TEI, ou me p«» fa

HOTEL DES VOYAGEURS
à i'emiré- mm I* mèUm et * tmrrél rfe l« rmttmt

A. GAUME, propri^laire, BONIFACIO
Cuisine et Serrice recoramandahlua

Dîners sur commande en ville
Voilure» et ehwvaui de selle a volonté

Remise et écurie
Cli ambre s liés confortables A partir de i (r.

Carçon à la disposition de MU. le» voyageurs
L'Uôlêl rmlé ouvert nuit «t jour

Le PetiLBastiais
= 5

CENTIMES JOURNAL

OFFICE SE L'AGalCDLTD
Les agriculteurs trouver or. I à l'Office :
ËciLuicei fourr4Bè.-», pguaèrH ( I Qor*!«*; Arbrai fini

rorn.in.at : foi. ,... d. Itrre p«ir..aenu», Mit'autrat LA HAKSBILUt
, eriad rrMic.ttanl; Bftff»li chimiques pour tu mur* ; T..urtr»ul ; Via***
• ut. >t*mar<e..n-*; M.rhi. ; Suli.lei d. f-. «t de «.!«•.

Bouillie bordai*!** parfectionn**
«• tac pUmbè d* 10 kilogr»inni«i g.notie pure.

Ku | IU I l l r «C ia iÈe , .«on t taie <]• nicotine, tuiëneur 1 tout !••
•e-dt .««m., rewamindà inénaleaMat puuî I. • xer du etdral . at il

iompû putcétuaince Condéo périr* iotuée • j«l eon'""u, »in»p
ida -t l'ad.ptiDt t loua le» Meii'itOI» a do» dhomma ou d'anlaul. Pri» : U

•I inilruown:* igriaalai, tw>rii«att> «t de • Initie alita.
CiUlonoe al reawi|nenMnu MI» inamnim.
KétiDclioD aui SyadicaU el SociétéB d'Agriculture qui *ir

ront leur commaDde par l'iDier» édiaire da Présidept.
'1 ouïe corn>si>oiî ance dail être adressée i M. J.-B- CASTE

directeur île I Omet. 48. Boolevarp dû Mtw^e, MarseiHa.

Rédaction & Administration : &, Boulevard du Palais, Baatia

oncée Bout reçue» aux liureauix da Jourml

QUOTIDIEN

Librairie du J élit

CARTES DE VISITE
IMPRIMÉES •

«o tow genres et de tons formata

CBOUCOHSIDIUABLE PS CAfUCTÈRli

Les enTOM dans rinlêrimrsonf Ulta
to jonrmêms d« Is réwfUoii de la

t

HA'ÏTLI «•! <1". I.lqueur-nyi.lrlUife, digestlve, Uout
goun>uller cl modér« btclllle toutes les fonctions de l'
nisme

Le miilLiiir des cigares à 10 centimes
sans contredit le GIGrARE MATTE1

Le demander dans tous Isa débita.

IMPRIMERIE — LIBRAIRIE — P A P E T E R I E

î

BASTIA. — Bouiemrd du Palais, #, et Rue des Jardins, 1. — BASTIA

1IXUKTRÊS POUR
1,00, à 0.S0, A 0.30 et à 0.25 oenl.

r LARÏIGIA^O
LU.NARIO CmtSO POrOLARE

• t r ••<•>•• I » » BNouveautés Littéraires
1CT7BXQT7S

OUVRAGES * CARTES I IUTAIBK

Fournitures de Bureau
ET UATÙUKL SCOLAIRE

•

T

Fabrique de registres
KT DE CAKIBHS O'ÈCOUBl

p dp Pcli'l JounirtJ — Petit Parisien — FiV/nro — Mode Nationale — EcAo de Paris —
PeM Prnntirnl - Le Journal — PrtiV Echo de la Hiorie — Revue hebdomadaire — Petit Var —
Lec'ure illustrée — Eclair — Le Gaulois.

Abonnement sans frais à lous les journaux frnnynis et Hr«ngerii

C-.î

BASTIA - MOE

BIJOUTERIE - OPTIQUE

«Se
DÉPÔT tle couverts Franco-Hu*te K\ MÉTAL, EXTRA KLANC, 1" Titre, argent

déposé. <;arantle 81 grammes. — Cuiller à CaJc, nxSml GeaMVLT, extra biauo, inu-
sjbie, pour Cafés. Hdiels el KesUoranls. — "^ - -:- ---J " > -—^^ -'u ' ' J

A VENDRE
planche» un pin neuves di
i 3 m«lr« de loogusor,
pru de 8 fr. 50 la c«nn«.

S'adresse. M'entreprUeCn
ton Bt Cia, Bastia.

A LOUER
VII.I.A, aiuito «-••lie l'IWna
Css et l'Uâinti de To&M.

Uells siluatioo.
Jardin, arbres fruitier», l

lain.'.
Conditiûoa avanlaganses.
S'adiesser k «M. L. N. Il

tel M Cie.

Aux jeunes geiis
de ia iaoai i" ,e iercant ler
lier de tailleur d'bablu, qui
•ireruent s'engager 00 de
cer l'apfuil.

S'adresser I V. Allons!, m
tre-umïeur au ùde d'inl«nui
a LebUnc (Indre)

•-.r. 3 I. sa m.
; le « — Naswlt», 1» Ï3.

S'Im UrépolTf.

8? DÉCEMBRE

i Bélenseje la Corse
CHAPITRE PREHIKH

l'ié <\% t i it#|-nw lu ncypn d'omn|-i (ir-
ai. — Li dél«iit« d« la Cura» «m I>I»IM
cl an . — Lati leaff g4no>Ms. — Invr^l-
l,b!>i es J'one i nu i l on BnntRiie. (Suile).

I! a fallu aox Romaira les légions de
cipion et des expédition» nombreuses
longues pour soumettre les Corses

idoinpUbles déjà épuisés par la do-
inalion carlhdginoise. Dus récem-
ent, les (jén.ji* durant sacrifier f l u -
ors générations d'hommes et user
(aient de leurs plus grands hom-

ee île guerre pour »bnitir à one con-
ê qnt, après pluâieurs dièclda de
tteâ stériles, était encore si pea réa-

•jifclo ilerniitr, que pour IV-
tver Ils flairent pjr imulorcr le coti-

•l'an anlrn ;>.nple plus riche et
(laissant qu'eux. Kt quan<1 les

inédit i leur tutir el soas I J COU-
\He du maiquis <lti Oiauvëlin e'èldCi-

l'ttn^jiul -le ce» inaiiuit <•»'!

ti:iit iJl;S (JBUpli-
dirent éprouver

g at À Fimam des
dfisiilosîone P( grandes et si péfifbles
qu'ils jiiyèf en t i)\ûà \<iu(ieiA d'alten-
àf>: des te cours et de teveuir fcti plus
grand nombre. Ce fut une acraéa < de
ifi-iiit! m il If; tiamnies, • nous rameutent
nos itniiales, g ne la puissante iiiOiiâr-
CIÛG française dût transporter en
Corse, pour frapper déliaitiVÈinsol à
mort, dadfe l«? plame^ de Funte-Novo.
l'œuvre a peine naissante de l'indèpaa-
(iartee insulaire.

*'-e que ccûla celte CQEKjLÔte effec-
tuée pourtant en pleine pai i , nou eoo-
Ir<tnéti jiar des coinplicanons earo-
p£eur.es, sur un pays pauvru, laoiù,
i isu l iUammeit arntd et org i i i i ié , la
France ne \e dit point, mais il est &
1.1 esnoier qu'aujourd'hui elle u'épraa
verait qu'une tiédeur méiiocre a la

u vêler d.»ns des comuttous de per-
oDnemect éuoaoiui4U4où iHe, par

la fui ce des choses, a uni pur aas
«on systèmH administratif.

Toute l'iiistoire nationale eur la
Corse, est remplie de leur opiniatiete
coustanta opposée à l'invasion étran-
gère.

Dé d'organisation militaire
et de cette disciplina « qui fait la force
des armées, • ignorants de toute ins-
truction tactique, munis seulement
d'armes improvisées, toujours inlè-
rieufa eu D ombra »t eu rettgourcea a
leors advaraaires, < la-, patriotes • ont
cène u liant suoleno des luttes mômo-
rables, sans merci, trop souvent vain-
cu», quelques fois, aussi, vainqueurs,
mais toujours également ardente et
tenaces contre les invasion» multiples
dont leurs cotes ouvertes et par trop
lioapilalières leur ont mêiisgé la sur-
prise non moins que \KA ameitumus.

A i jourd'îioi tout cela est changé !
Si plus du cent années de domination
française n'ont sans doute pas uicore
886 im lié lu Corse d u» dépaUtnienl
français, pour ce qui eut da son éco-
nomie polili-jue, ils ont du moins con-
siJrTjblenicutinodifit! en faver.r de la
défense un êUt de choBes qui la pa-

bl
Des routes — insufdsantea encore

contrées autrefois

entre localité» h»bitëe«, relient les-
ptriijls straîégiqiiRHauirpfotij l u n l ^ . U~
ciliti n i les appels et les rassenble-
.i.eiits que le geai Colombo âVs temps
pas^^a rendait lents, incomplets, in-
certains et confus lies armes perfe;-
tionnÉéii, dan approvisionnements qui
manijuaient aux toldais <ie l'i:idépen-
ddnec, ont été, depuis, déposés dans
les magasina de la gnerre créés dans
cluquechef-lien ri arrondissement. Kn-
lin toute la population m&le de l'Ile
a passé par tes caséines françaises
où elle a poisé l'instruction et las tra-
ditions miluaires qui faisaient défaut
dans le a bandes de Sampimo Corso .
et da PdOli.et qui ne seraient pas sans
être d'an salutaire effet dans les opé-
rations militaires de demain — .'enne-
mi sait bien cela.

Et puis, en somme, quel» seraient
an jusie les avantagea q VU songerait
a retirer de la Corse en supposant
qu'o tes yeux elle apparaisse comme
susceptible d'être occupée • an .endo-
rmir, de .'oavertore des hostilités I >

l.e paya est pauvre, avong-aoos dit.
I l est incapable de sobvenir ao i trais
de subsistance de l'armée d'occupa-
tion «a moyen de ses ressources nor-
males. Les contribution.» ordinaires ne
rentrent pas. Frapper les populations
d'impôts extraordinaires de «uerre se-
rait im politique et dangereux. CMtt
mesure aurait pour résultat immédiat
et fatal d« provoquer Hnitarrectlon et
de les jeter|au maquis où * • renoar*!-
leraient les mémorables phases de la
lutte au cùiitean contre les Génois.
Quant aux approvisionnements de bou-
che, ila sont encore si problématiques
et aléatoires, que même en comptant
sur le coucours des troupeanx de
clièvrss et des récolles de ch&taigaes,
l'intendance militaire ne peut affirmer
au jus le pendant combien d * temps
elle pourrait alimenter les tronpes an
cas d'un blocus do l'île.

Notre commerça quoique relevé de-
puis ces quelques années est encore
peu iyridsaut. LVtat de guerre le ré-
duirait à * J p l ja simple expression.
Notre it j luutrie dé parle menu le es ta
pan près nulle et un blocus neutralise-
rait considérablement ses effets, atten-
du qu'une grande partie de ses matiè-
res premières provient .la Contineiil.

Hf sif rail la fertilité rtu sol qui est sos-
i-epiiblf, a-i-on dit, de nourrir un
Hil' i iûU. u'baj^tantfi- Oui» njuua ou a
comité, vraisemblablement, sur I" i -
pluitation de terres infécondes que la
salaria r tnd ineiploitdbles, jentenlB
les iililirjes d'AIttia ai ^uuvent signalées
à la Ea^sse du gonveni f io i i ' l comrru
u ne tou i fe de ritlitsUe publique et da
cl iret i : nulionale.

Ou noua parlera LÎL'n, nous le savons
déjà, du nus (ji jrU et de nus rddea que
l'on LOUS donne voloni i t rs comme
propres À lavnilscr l'évolution des ea-
caJres. Nou* ne distitiguons pas très
nettement lus profil» qu'elles sernient
appelées 6 y lecceillir.

La força navale a deui missions à
"retnclir en temps de guerre. Elle doit

ssn r t r la délent.ice et prendre l'ofTen-
sive. Une fraction de ses moyens doit
couvrir le lit loral, tandis qaa l'autre
doit rechercher l'ennemi. Cest U, je
croie, la formule la plus simple des
opérations maritimes.

Or, dans l'un et l'autre cas, lea esca-
drus doivent tnnir U mer. Elles na
doivent rectiCLcber de mouillage que
la, où, en dehors des dangers d'une
surprise, elles sont sûres de trouver
aussi de3 source* de ravitaillement de
toute nature c l des éléiQânU îndis-
peiisahtes aux besoins I.BS réparations.

Aucun poit de \A Curae n'est un mu-
sure de iL-un:r tous eu* aj!;.n).nls. Le
iiarira gui viendrait y recLurchor an ro-
[a>je serait dès lors condamné. S'il
ne peut rejoindre lu ̂ oi t militaire set*
vant de base i ses opérations, i l l u i
faudrait renoncer a refaire *a validité
par te Beul concours des moyens dont
disposa la marine en Corse.

CÉJUEsri» Bosc.
(A suivre).

UN JOUR OE FETE A VENZOUSCA

Ct •'«»[ pu italtuto! iar IM bjrdi rlinli d*
U Uoif* pnliibe, Jjai II rleafd U O M I 0« dlM

iltlIcieuM Tem^a da l'l'ali* M da U tirer*
qu'ont lien ai !éi«* luprrDf* »H;»T»O( prei-

loui In («urr, liiaini luatite (aatw laa
i.
vain IOOJ pronrar que dani oelra II* eh ir-

a i ni», l* DromMfMr Wtutr* • pa-oMiietBiJtir.

Apparlemenls, maison
STuàrmntr au Concierge.

Ha?sonL.-M.MATTnAO
tEl\D£ BIMIUFEIÏ BttMlSl

BASTIA (Corse)
met en venta de l'a
Eau-do-Via de vio-
(>rix Boisants :

Cau-do-VI« de Vlo

'- — KHUILLBT.IN DU I'KTIT UASTIAIS

L HONNEUB DU NOM

ta(,i«i>*»kM, r r
-mi . - - >,-
- mu - - «*.-
- iw - - f -

Iimd^vi. 4e store
Vtdlle. kMUUS ds H
fendis, bssnllia I I M i . .

i

l'An lu Bourgcl pour i
Hkin, c'ett ^rttniire le themi
|« na camarenda |MI I* râlai

L'Aaflali rtfill^u d'«a «M C

, j \ j
>̂ttici> entre let mini rf« cet twitoé'* nr-n-

C4a- el, rI*M* d'ane Mil* corltm^, mit I
itlii tmt ton <<rnr, rtnrinttnl a<a<l, |ur ai

* ! (M'o qi'tl crnlmatailanl, i l recuOri«Uwoea,
I LaZte *mi muaiU deionneneai, «t l* Met

r annlla 1 I tl»'"«, <»e rejpeel ; j i i

H» ClUts:
KbMolsoslL.-N.UAT

« «7*.ltq>«tr tris app: '

rt**tmrt <*•"> \

mili>n. J» pra)èra»oo<
la *r P ,
EOFaaatrlat* lord l.apbwn, qa«

< lie da llowcai, * « ' • "•>» att'
B

» j« (ml nia, «I j
é-ia Khtler ane b»r«n« et ramer

I * W , j * r«*4He I U J M at i M »

t'atail p*f,é rie «c
ri l'AûgUI. prenait i leui jem Je» ..rojwrHûni
colotulcs.

Il powéJali dore sua lorniw J* rot povr iawr
aiait l'arscDt pir IM laaètrra.

IVrlphrm n a*ail p.! nuriio* da iMr flr»
t l'nralile qaa ntlllt gainéaa foui nn*t-O»q m<i\t
If.iKi. c'Mii-dlra ««Uni 11 •' «a eût (i"« (>*•'
aarlfbir dnq (JOIIIIM aa*a}>rd«*.

L» Z>M tofial' «a paa iet b. i fHl .1* M son-
da a* M doutant pu qM canl«a>«ni«o[ paaM
ricbaaM. U ftWaUam. ™»nlal«oaaol, m»«nf*'i'
roaira l'HClMtlitw ; * * • • ! • « r - «11 * • **—
loi pwt-*ire««.jii-!l M a» pf-y* ««rtrtaewia
oinie for '•• p>atra« la roof«*ll ptqa'*ai
mitllta, ai II \**t donnait m cbtmlt* t>M*aa,

j ! rwlSNai * P*-»«w« Ci

n*-ni <a la na< de
— Ngn, i*

n'«t p» on i

LA . j j^i . t.aru :

• i acflnt da !* IM tutd i.'ij ] dit-il d'aa ton
it)ii|at«r, « forçant ni) pan »«a tcani brmo-
nlqoe. Mari p»*»« txwi Ml IJOJ I>JÉ «aFurt«-
rturnl, i TMiat Vi£-.<H<. S. m i «oalri «'•£-
CMDpafnar, DMII ra*i««df*a) taxable i Ad
daintin d i r i la jnm*»<H f«*ai» |iai«rii la pi i l -
•tr de praadra pin i mi promu le qn j t jule
• I d u r l M i batalkrt.

UMU rét«aaa U t U u i u m dkMcarliail-
l«a«Dt la PiéaoQijtf, qai pitarniill J'aaa ton
r#»*.tii '

— '«•! qna noui ebtrchani an nalfilimr d*
Unira» a(*«.. .

L'A-cWa mf l t : 11 port* *W*wni la M I I i
•ea calatwmi. «ml Hf^rtait an twnaaa Ja •*• -
UifiM, • • ftaili <oi!m da ehm* M « M it^otr».

— AoÉ I •»• praMB-toai awr an TOJMTI
l'écrta-i-tl atac n * dtfnM k»tatn« al d'à a ion

r, t'etl an lunita. Il M ri
, uni IJ polgncc.
i fabi1 tuent JiUfl |i!a qa't

r lui-
mèmr, i A n.e rjua déraeui*

de u T
— Ton »m lori J« proooteer de te lin paro-

les, fHttaMp, en «oui adreuani i une panonoa
telle qcsi mot, qse *aas oa connalmei pu, q»t
poanili eeflo te plalndrr I TJ» rhefi de nxre
ntit é» iela, da roire far.tiUoca et Ja TOI U-
COM d«««r.

Olia M I I M I U M I ma! J*e,alt«Vt ne produitdt

lai iifnef réitéré! da Lradal, Ici aipilcalioui de
Stic, ai de MekMMia, dM Mcora, al cmt» lot*

— la sa aatatt paj q*a U poftca, daoa laa
lali t« roi da Sardalf DC, H mal a n iiammn
m W I H * " » " ! Vvld bat « OM |'al d« papitr*

ptadi da carabialn anIl jeu

éiJtt aa unpla ealâ  In ca ealr da R«MH>(
I d-niM plaqua d'argent ea «tataat «ntéaa

dei InltutM Maraam d'aa IMHI da barwi.
(Amen) .
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en inl

bUé,

lanl d'un p u ré^nr quelque teailer oe-
uti il* cee a?e<-tac1ts saulmnu qn* lei
a raMtDcoUqati ne peawt ia lauer d'ob-
?«i<.'*diii.ier.

r, t'e'tii, (oit me on sali au comae oa ne
as, 1,1,1. tiell« journée dn l'auiomna «ipl*

La to ail a'eiail levé radiant ai étendait,
• faulllagfl (las AMtn et dei cbines, ion
»a île wmell am éiineabittei pisrrwlai.
el, d'un fal«u rUlr ei iun*i>inûl onil pur
\t uu miroir. Ua «unit d it que Junon *i»lt
ntié à Ju.-ttar la laveur da le rea-Wa miroi-
ommB un iisniBOt i ii lawi'e» J amélhfile.
«r était calma Et »» rtjon* Je l'wire dn
iio:lient Je Veuve rubis les plis •reeniéa d*

lrfï.i.U «« ditaieut lue U Sabla Lucie ««ail ,
fdle année, plus ié luisante que de toutume.

V*r* 7 hture-, un carillon nourri dunntli le
s'gual Ou itépiri to i [-È'eiics, »iit jeune» geni
et «ui etilmi» dai iHlageimutât. Si, tbérsi l « .
tric«a el cher» lecteur», ton* éli<» en ce moment
•ur le* roules qui rellenl Vejco.alo, S irbo, Lot m

et Penta i VtiuoUsci, toui aun<i eu le plaisir
a'jpercaiolr de loin les i nu leur i da ieiei aiec
leura buui tubtis du dimanche. C'étaient de*.
|(rc<iai aui laire? «oiirUotat, d u j«unea h***-
oe i A l'air gai, des jeune* ûll*i paréai comme la
u,il les Daur* aa mule de mal.

T'ul 4e the»e» u'om paa échappé au rotard (ta
rramentur aolililre. h ic« tur ane colline eu
quelque* bulssooi de brujôr* le derokileul eui
reverdi dei nuiants, tl a inul observé.

A 10 bturef, la c*réa;onle a commencé. A
l>nlite. l'0T|De mtitll •> noie hlUTe et |H»e a u
acceiiia uA'ea des (hanlrci el 4 la (ralcbesr dta
• m euUniinti. Tout cela lorm.ll, poor lea l o t i
wpiblci , sn eooeert d'eue harmonie dose* «t
Mittuime.

Unqna ïlt$ mût* eU Ju pièire e annoncé \
qui te procetùoa alliii camatattr, tout te «on-
de que I é|UM n* Bornait contenir entièrement
a dtliié * • orJre J*Û« aoe irend» eo.tr, aoa
loin des Huilons da vlli«|.e.

Lea Fille* da H«rif, s-tei comme dei hlron-
ddlee, ratthalent le* premières l'air «ourlant,
le> juau roH", leijetibihafit, et .paient, d'une j
tuaiu d'éoall, leur* drapeau tainla ta ciel, I

Venait eniul'e la aiatue 'te Silme-Lnete, haute
el m*i*ilueuse ; elle préiidiii celte balle fêle j
d'une h ( .n dnio* et pirlaii 1 «KM .*• toMti. |
t e l pltirt», <*•« O'iubaa U*r.rbe», 1» précé- j
d.lent. M. lAdjU1oi»t«aoné.h»rp«, et la tvl- i
g,a. , , . . » - , . . . •*•»",, la ...l'aïeul. [

(••ta. D'an pu fer u t , nmtluleni le* bamaa* ;
Hitiul par la nuta leat* jevnca |BrÇon*, «4 at.fla ;
Ici dam», l«s deaalMUca et le* i<*Uiei llllei. 1

To«ie* cet ibûttt iDlértiaaatci, utlèe. , UV- j
•aient éprout«r *a pru««Dear lOliiaire mû char- [

i, mêlé d'an* qalétad* dq«ca « t
-) serein». Toui la* fœjr* aépaooei»- •
>us l*t atpri'i afleclatKl e*e hemaar -
trUaae. Cftaaio a* p w e t u i l da gtr- '(
euiaouMiiir Je catM 141* d* Vaeuliaca.

•elioaa prl*il«Ki«M d* UW tt; VtfnUW aea
dainarw aur ttotra Mirflhé. «pria pritannenl
iiir lu UonBaea o«ta da A «6 pour l> r*Mr*e *l
la aertiee d un iattttt di a efa ans ael'ODa prt-
«ilÂtriéw, tl est cuaor* prélevé d* quoi P*7*r
S UJI an Comall d'admimatraUin, 3 Df« e,tt On-
mit* d'aiuJM, ï t I'/O h l i u t u !«• «ctlon* ladia-
tinct*œ,o». i t>tr« da (tenue m« djTidand». L*
rioemt* Qtnarkle Je Iloduatria rolnlir* et matai-
lurtfiqu^ eu It iiaia est un « Omnium. » Boua
c«tie forina, *;io «tl ipjial*» à y routa r du pro-
d>gi«ux «lan do» i«i>r<i indurtnalia* r U N i ,
avec la maximum d'atuaiagaa et la minimum, 4a

rnquaa.
Ubauiina da Par Prar.eaie i ehaneamaota.

Théâtre Municipal
DtrwtÛH it UH. le •Iw. E. SVICHBR M fti

lie soir,

Un liallo in Maschera
Opéra Ba 4 »dw, mmlqoa da Vatdl

Mlle Barboriûi chantera la Sérôoade

du maeslro Marioari.

Mardi, soirée au bènéflco de Mlle

Barborloi.

r'u«r la Location ai l« Abiuaanaau l'idreaaer
i H. k. Po(Bl, coiflaur, Uj feoU.

mm mffl
La salle de DOtra théâtre maolcipal

rait mardi &oir un coop d'œil super-

be. OD y donnait Crispîno e la Com*r«,

opéra-boufte en 4 actes des frères Hic-

ci, qui depuis plus de vingt ans n'avait

pas été représenté sar notre scèoe.

Uatoas-nous de reconaailra qoe la

troupe Svichar n'a rien négligé pour

récompenser la public Bastimis de

l'empresse méat qu'il avait mi) a se

rendre notnbraax 4 la première de

Crispino.

L'ensemble de la représentation a

ete en elTet de* plus taUsfaiuntB.

M. Ë. Facili surtout Best réellement

surpassé, il a tenu d'une façon parfaite

le rote bien difficile de Crispino Tac-

cheto, el noue sommes heureux de lui

adreftsur toaUw nos félicitations. Corn*

piètem«nt maître de son (Ole qu'il a

rempli en comédien coni»ommà, H-

Fucili a certainement contribué pour

one très large part an Knccès de la,

soirée.

MM. Foggi et Becocci ont admira-

blemetlt secoode M. Focili,et tooa troiv

oot réa»8i a merr«ille la 4e Scèae do

3e acte qui est certainement la plus

belle dfl loote la pièce ; «01 108*1 ODt

droit à tOOft DO* éloges.

Mlle Barborloi a justifie l'appréciation

que nous avons formnlëa snr son

compte dans notre numéro d'hier, à

eavuit qoe c'est une artiste d'un remar-

b l l à l i è b

M . r . , f n f U ,

E SMTTT^NXOLAB

Programme <tM $3

\ . \M*r.. Mi,it.tr»,

1. liJiiUum» Tell, (ouwmrt),
a. L Ae **wiin., (l»(»ulilr),

À. tnut-n «i UtliU. (linuiale),

i. Cm ège de li*tttnt<.

Bulletin financier

to.r NrtiMai <X l
int U MU %<it fr. M « AMI4U

«M wè. *«•»• *»e ~a »«••« fc M»

t U t . l w H ' n Ir.

vola* a SI* • m ***** b * B r**1*1* •
tsrat | K t n i J» "»** an ii-« »at«ii

Ue Ur«* Bj*u»eiB«i« 4* t.auae* M Je*'
t M p » .or 1» aBiiR*t><»a de

elle a été Comare accomplie.

• Nous voudrons comme nous l'avons

t toujours fait jusqu'ici n'adresser que

, * 3 ». , , j 6 a ,|)iOge8 i | a churminta Mlle Ziira

i Haut i ; nous sommes lualhuareasement

| obiigàa de déclarer qu'elle a été un

; peu faible mardi soir, on sentait

, ' qu'elle n'était ;»aa bien dans aon rôle.

| NOUH Bomm«3 C'JiivatocDS que culte

| artiste consciencieux saura réparer,

| la prochaine fois, les quelques détail"

| lances que noas avons eu le regret de

' consuter chei ella mardi dernier,

i Comme on le voit, noua avions raison

de dire qoe l'ensemble de la repre-

nous sommes certainsqa'il y sort (ou-

« le au thèltre toutes les lois qo« la

- troope Svicber y donnera Cmp.no « la

Kn terminant, nous croyons devoir

conseiller t l'aimable imprésario de

' notre scène municipale de n* pas rem-

^ \ placer par de* «ntr'actes insapporta-

B 11 bon droit le poblic et nécessitent l'ar-

>*»- ; riv^e aor la scèn* dn régisseur.

' ,^~ • * A polie» «érable ignorer qoe

BH ' bltc i\ aa théâtre des droits
•' le pa*

\

• QU'A la porte, il acbèla en entrant. •

t ! Elle no doit intervenir qu'en cas de

( scandale et lorsqu'elle est requit» à

J J cet eUel par Hutorile compétente.

i ' fort inopportam qu'un brigadier de

pol.ee a été haô mardi soir par le ptr-

terre «t qu'il a dû recevoir « son pa*

quet * saoa mot dire.

Etreanes i
Volot venir Noll, la BQa*el an «pntodie ;

Oa prépare »•* tonoi, on choisit MO dit**».

Lai dgni ptaiéréi aotit : nécmtairtt de poche,

£crûu, lacAeU, parfumi il tavxii dit Congo-

laura DotU, au pat/urneur Vaiuûr.

Cour d'Assises
Audience da 22 Décembre

Présidtncé de M. U ectueiUer STBPANIN

L'^tçtué uaia n r U lallalla t i répondra <J*ao

eiina atroce qn« pent teul aipllquar ion tartc-

Ure lrucibl« at violant. U a laehemeal n i eoa

aii, et toiei comment let circonstance! H«l ont

teu>npa«né cal horrible iifMflmt tont relaièca

dam l'icta d'*«saitlon.

AoU d AooaaBtioa
Frtnehi tbwiaa-Félli »n 1|A d« bS t m ; H

au vtoteot, ampoMé, paraïaaut et *Nra(fM. Il a
dèji Mbl trot* condamaetlont pour coupa M
biesiuiBuolootalrei at port d'arme prohibé*.
Il »B serait, anat, trèl mal con Joli IVM t« f»-
mitie, «I d« tt» qaatra «nlanli, trot*, t'aloé dw
(IfCoaa et deqi nllu, an évitant *l* r*J«lU à
qamnr h Corw i u n » de let. U 4*,Jowpb-
•aria, ifi d«%6ani, aprèi atoif psuê qa«l-
qae leraBi t Toulon, tlklt rsnlré t Focleckis, II l'*
tuélr26mara 1896.

Franchi Joiaph-htarie ault, en u t i 1835, Sft-
la«« la demoUeile PaaUnt Ci a il on! ; ton o * " n~

fan d'aboid aoa eomantameiii au aaariaa;», Via

lof iqaa le j«oo« ortnije, A «on rctmir da T M -
ton, nul tubaw atec lai. II eot a*ae ton BLa al

bra dat eiigaocat tallai <)ae ceat-cl aartUtt.
rent dant la famille Clationl. Talonné par IM ba-

(Variant, l'MCart a»*ll, la «allia du crin»,
demindé t ion fili d'obtenir da ton bai*-fr«ra
a>tloni Michel, auttalllaiti mUi'aîra i la Gujtne
eiora «n eong* k Htl.ni, qu'il l i l prêt» no*
i t o u » da troll nota frtoci. Ca 4 quoi Joi*pb-
Hariai'éUltretaié.

Le lendantalo mitia l'aceuaé dédirait i««c
i itaiolD qu'il a'a>alt «lu> d« lia, p-la >a raa-

diu tAlilanl od Joiaah-Marieiie lardait p u i

r l m I aoa twr poar j chercher an« nontata
n d'aeeoaptfnar MB baaa-irèra MUhal qui

davall la lendannta partir peur laa colonial.
k Altlkal l'acGvii ivail paaoé r»près-niidl dam
labatatia Udaadltri » eompaitnla 4a Jaan-YIn-

Aleutndri. Vtn5 h'arei dn aoir, » n n a
ph-Viria patuh dnaot It parla da «etata»

bl|*MiMnt aea ptra KMItl prècipiliamafll al tori-
que Al«ai»Q'lft étant aorU 4 m i m I M fejnlo-
goli ta ii«» dit ToiBbine, II eu nuitU qa'IU caa-
ulM( IraaqailItiBattl enfa«tale. Toal > coap
VchlOtarlai -Fâl l i tirant uo tijlai da M pa-
cha «a porl* ua co«p à » q flia, ««!• la lama
éiant raitta dan« la iilii», calal-«l na (ai poinl

l . Son pira l'écni ilora ; • [tiMarda It laoM
d'ttn rettéa Jant ion laamta.. • Joaaph-la-
rte M cooteati ria i*pondre : < V«« ê'M n«s
p*r«. Ijilti da aiol ca qae toal «oalai, > paU II

lia*. auri I palna a<alt-t| U l wpi M naît
pu qaa frioi-lii Uiail*(-r*élti l'armant d'sn
pUtolal hlailt IM tur lui, J>Mph-Mifls laotba
ralda mon. Li bille xpr«t Kolr Ir.eierf la pia-

acAia droiaaviit oa*ari l'anèra wa i da-
ttère ai arovoqeé aa« abondante héni<*raf>. t

F h i C l l P é J l \
Son crlni Franchi

paanuMi tranqalllemtnt *>n cb«<nln.
Daai tawai, éfWMBtéM M» h *e«eUel*

mqMll«* «Ile» '*o»Uoi d'aaalater, ayinl prit la
talia. 11 le* rMiara ta lear dtHal qa'ell** n'a-
faleninen i enlndr*.

U H baete aprei II fituil la r*e>caam 4« Car-
iMecLa Pfarra-Vitta qai la «ojant areté d* aoa

Ul rtcmaaJi sil aJlali à la cftaiia. a U cha*-
M]e I'M fait*, a riponilt FraacU. • Va raewa.
Ht Ua M«ea, je l'a» taé à AlUaal. > & wnm*
CarbuccU erojiat i m «UBMIM pl*lMat*rK
la ralliait, l'Kcaaé »)*•« d'aa le* aHeiçaai M
f abant stlaa d* I* ceoeber «a Je«a : 4e la la At*
ancor*. *• riaeaaar loa a*«as.

Franchi a'< été *rr«i* qa* k SI iftwmbn

4ermer » Site ou 11 artlt pria U MM daGea-
iWH Aleaindra ; c i a'«*t qe'ea u r i n a i d u * la
iMieea d'an* de Biatta, tUxt, q»'ll «lait sQr
d'être rtcoana, qail a it&oé I M M«silié. Il *a
SMM aeîoMJ'bal * waïaalr pow •> j«t itt\<uUoa
qa'U aa s'eM p u rende COMOM da M

p'Uai*é**«Ble*)i ejei'll a'i pa

AacUtlon d«s témoins
,tr ténwitiu - DalandlDl Catbarlaa. U Î6

MU* l'atcué Franchi m .«aa Arcadts tn

terra cUni ai bowtta à AlOtal an u>mpa|nla

dnlMutndrl Je»-VI néant. Il aM parti qutlqa**

lotluta «prè* ea daunt : Je M u l i quand Je

mlandrai.

•e tétnaln. — Lamptjrtl DomiDlqaa. k «ntaa-

di> le Û\t qui dUali i l'aeeiu* : Nom *rraB|e-

rona cMte) adalre k *n<:leeala. Franchi Cbar.

IM-Domlnlque, répondit : J* ««tu l'arnngar Id.

Ili*unti6t aorilun itT̂ W de u poehe aient

donné dai coup! à *on Gli la lame dani la (tin*,

poli II ait parti du eût* di Foelcrbla.

3B témoin. — U«i Jsan-Oatnllle. &alt •*•«

la linioln précèdent. Il «produit u défini-

tion.

ia témoin. — Alaumdrl Jean-Vtocaai, — i

k pria un terre cbei Dcleadlnl U*ih*rli»e t m I

l'accusé. S'e<t endormi. Qund II est lorUll »

ucislé i U première partie da I» teàae et a en- 1

tendu Fratubl disant à son 01*. Ulamehea. l

reasanani poor toi n'tit r*i torlle dn loar- f

raan.

5* témoin. — Paoll Uda. A «a l'iuaié ti-

rer sa esnp da pUtolat u r MS lia au» dire un

mat.

témoin. — Padericl Oriule. Etati i

ton ami* Paoli Uci*. Gonâm.»

da arecedeiti téaota.

le téowlo. — AletMadrt Pierre-Nc«i. k m |

due I* meiinaa * * 11 mal* a u ea

liée l'aceoié qol lot a (ah p*rt d*«

di<p**tlU>l doal U«UUaBl*>i*réguddaiei|

flla.

Dan* la esMa *Uat atM le fili I Ahisol,* n |

l'aeewai Um à beau porUnt as CM? da pli'

ia!at HT t u fil*.

8* tamola. — Urbauta Pi«r»-**tl*. L'

laledn, lacn-HaaafoUaeeooipll... 1* •!**•

de U cbaaae). Va rbercher tea ewfaa qH fi

le« é AlUaBl.

«a laswlD. — Pnocbi V.«HÛ«- C*

r*ttrod.« pir H. de Uaraffi wmne *Uat la W-l

I* Aile da l'ucMé. U «M «ntanilu i titre de r*e-[

eolinatMOli «a venu da poa*olr diacrétioni

do prfcaldMt. Son bean.péra a'étali tte<

tondait «fec elle t t lea auri ; lalteant qa'

«••laat été obll|él toae dent d« M fMatUr

sa famlll* k «II*. Fn&cU Ch*ile*-F*Ui

tfèi-lrrl'é de en qa* tan Bit n'ifiit pei n

la Ici prêter 900 Iranca. C**t p«ar e*la e

l'a aatauliié.

R«qal*ltoir*
« . AD|*II (ouileat l'ic;au>ioa. L* crii

eotamli par l'aewé HI odlaui. Il a

•oa Oii pourvne vtia oueitian d'iatéréi.

primUilé «oa erieie. Sachant qM K» Bl|

ft Alliant la » mars, II a'**t reada

du* ce liWàf, l'a qaltlé » r la porta de U

ntia Deleadlal M qvaad II r» tu pataer, il

abalh. troldamtot d'oa COB» d« plaidât Iprèi

a>olr demandé a'il *o»Ult aa i

taire dont ita aiilaat parlé, c'e

l*r 300 fnnci. L'acceaC ne p«ai mtBN

Imoqaer dint linlerêtd* H défwea qa'll ht

élal d1me«M. Lw téiaa.iu M I déclaré

lait de wnf froid qatl avait

MB AU. Ka préMice de u <

tare, leajeréi M (auront trouver d*i

M latMT da l'aecaié, M. l'»«cU«éaenl'

<|atan li peina eaplule un tn FcintU

Pélii.

FlsUdoiri*
• a de CeraKi ptéeeaie l« déleu*. f\

Cbarlei-Falii, i c»s« d'atolr wiaulaé
a *l* livré 4 la jaaUca p*r •on aaire fit* qW
m U i M pouiMileet qel l'a dénoncé al«n
otlai-cl la ttoattit • SiCi • » « (a nos da
dolB.Cetia elTtlr* a donc aa cmeèr*
k aaalqaa polai de w * q«a l'on ae plit*.

l-'t-eathl «»*ll **é abeudoaaé par H<
t'anle») P U pe«r lat VM égard* qae l'ea
l'aaiear de *e* )oan. Dtai «a momeot d'
HiflM.l «tu* t«nB'sio**ph-ltul*,MnsM
coaipl* da enai* qu'il coamMiait.

• * de Candi dlieuta »noai la
qal ne itérait tira (***•*. Caal 4 U iaK*
raocaaira nHlbaaraua et fortaita qM e* '
•anflant a as ll«a. La delaaiaar aa
eapplle iMJeré* d'éptrrne* aa patll-Hl
c«aé, Blida la tUrit**, ITcaoejleta d*
«•) M pa«mil qoe rejUlKr eor lai, as r*

e d'anjoard'hai, (dernière af-

a Aeq««*Ua et P»»l Acquiil». la premlt-

•mie, le s*coud, dlrtcieur dn jouro»! la

1 FQQU, d« Ccria, lnjurei pnbllqati «t 01(1»-

a par 11 vole de la i leue contre M. Zoec»-

Itr iucol) , aucien lermier da l'octroi de

ier ds (4r<jU»l, M. An|:e|l, »*ocjt (jénéral,

jia ila U partie cWLIe, Me IhiEml.

DHirs, H**.Wn£|lo|[ et Slilelll, du btr-

IdaCoct*.

Elections Consulaires

i prochain 'JOdrcsnibre des

livant avoir lieu pour la re-

it des membres du tribn-

i Commerce de lUstid.

candidats prôiuutâa aui salTra-

| des électeurs commerçaote sont

Président ;

i Jama-A.nu.ine, jage sortant.

J*ges titulaires :

bîlîni Jean, jape sortant,

i Joseph, juge suppléant sort.

Jugtt ëupplianta :

hiert AntolDe-Fortnnè,

aie Jacques.

i vote àara lien a Baatia à l'Uotel

I Villa et dans le» chef*lietu de cau-

i à la maison communale. Le scra-

L as» oafect k dit heures da matin

I tenu* à 4 heures da soir.

I UNE REVOLUTION MEDICALE
la la taalU *t da rhnmitiime. Lai

da* brouette*, dst povnionr, da
dee reim, IM BUBI d'etlcmic, «le.

k,'académW Nowlotlque de Pirti.
•b«x>ia da U na, et»* le* itr«< • « -

il «aa«QtieMarnent nraciérité par U nn-
tt& eS*t. l'éd>BM orginique « I la eiRga

. irpatuel mouiemut nutr tif dont l'ar-
abaola l'appelle la mort. Q i» re mou**m«nt
)re sul , 'l'eat-a dira qua l'«tKna«0 n'eieree
i pettUtavaot M* '«aulM* d'aeaimilatioa, at

Itr* vivant epronve iat«ilHb>œoDt. dana H D
BBaytAti it̂ DB #oo évolution un rateotia*

doot preUMat toute• I- a mtl*<l'«a orga-

MtuallaBMivt i>»>r U guirlion dae mtiadiea
oùrotuqufl» reituUea ineurkblaa. C*la (témOBtre
IUBII» euntUnca, quelle foi, Ita thénpsutiquM
a» rAciJémi* NuHQiottiqiiBoot dioa laar brillant*

Petite Gazette
Vtiuuioan Araoambuotm vo it

T'tTMMnftre.— 7 van<ea damiltn. + CO;
«i'h. + M i 6 beuru de iolr, + 1 0 . Mjji>
w , + HÛ; ulnlmi, + & 0.

Birom&lrê. — 1 heitrat dn miUn, 112 mm.-,
a'.'.-1;, ~,n mm. ; G heuat dn loir.^li r»n.

( t a . — 9 h. dn mUin, N. K. bonne brUe.
i h. da soir, ttl. jolie brlte.

&»l 'la «1*1, clair.
But de la mer, mouton DÉB.
Hauteur des «aux : maHu, + 0,3S ; soir, + 0,30;
l'I^'o-n^re, 4 9 hwrw da maUn: 3 m(m.

•K
La Saint-Thomas

L* Vwdlot
La «ardlct da |arj an eiOr«*rlt iar b

q
ott «uJi* loul p«n<euliâ:«m«nt le pre-

dM n»l*dlia Uhroniqaea, tallea qu« le
•bot* la OootU, I* Rbutoatiamr, Isa kff^etttni
l'aatomae at du «BO

I

a'Mi-s-dir« d* l''pp»rail d>f«ntif.
. Q̂h loaetâOB* JraDersIee, l̂ ir1^ '̂ ilana ovtia
(, IM travaBS antrapri* ont rapidement ftboati
* • aeeielttalwa iaprciuas nui ne tendent t
> HvoU» oo'i déplMar U cbtmp J'ûbmr»-

• otodiler oompletameot U lb«rm;wiiti.

_ _a«* BlWiemia vient encore da realiaer.
Û M p w n l i a'afir de Uaurar de* produit*
tdieUMBtcnx dmn« Im pharmïa-ipee modorn*,
r lei naberokaa ** B M ch.iBiit». ont èii dao-

• d.'id**f. »u*ii *«*t*e i l »ua»i fractu«u-
i qa'ea MM '• eoub^itar. Mue.

a eomlMttre I* malauJ.a ; miora e#u« laa miwt

appelle e m»lair«. JuMa d un« façon «peet»!»,
atam.S'nraa p.r d<" praetd** laédiU. daa
«thu curatif* beiucoup pt» n«U et plus a«-

p ,
«aata a)«dia«la,

M nt.»br«Hara d*

topaada**, abao-

A.vuQt-ltier, les bouchers de notre

ville ont célébré la tête de leur patron,

Saint-Thomas.

Après avoir assista à la grand'tnesae,

célébrée a l'oratoire Saint-Joseph, ils

se r&uui&saieut, ttès nombrem, aa

grand Hôtel d'Earope, propriétaire M.

DauDhm Uattei, où on menu ao6»i

eiquis qoe confortable avait été soi-

gneusement préparé.

•N.

Avis
MM. L.-N. Maltei et Cie ont l'hon-

near d'informer leurs clients que la

distribution des calendriers pour l'an-

née 1S98 sera faite en leurs magasina,

place Saint-Nicolas et rue Sampiero,

da 23 décembre aa 3 janvier prochain.

La maiaon informe également BB

nombreuse clientèle qu'a l'occasion

des fête» de la Noël et du jour de l'An

on trouvera chex elle toutes sorlsa de

vins Uns et liqueurs de toutes prove-

nance», tels que : BonrBOgns : Cote-

rotie. Pommard, Valeocy-Chamberlin,

Canine, etc., etc., etc...

Bcrdaaui: Bas Madoc, Sa in l-Km t-

lion, Saiut-jQlieo, Obatean-Margaot.

Malaxa. Madère, Hascats de Fron-

tigoan, de Lunel et do Cap-Coree.

Saulerne, Grave», Preignac, Malvoi-

sie sec et Gejnovdsella doux ; prix, à

partir de 1.25.

Vias de Champagne de 2.25 ^ G

francs la bouteille. Kaul de vie de via

et eaux de vie de marc.

I Via rouge de table da domaine da

1 Pineto à 30, 40 et 50 centimes le litre

suivant qualités.

Pharmacie RaffaeUi

\ La meilleure huile de foie de Mortw

blanche médicinale, extraite des [oies

frai* et **itu, pare, sans mélange et

sans arrière goal, provenant des pè.

cberies de Norvège, se vend a la phar-

macie Raffaelti, plaça ITAla, Baetia.

C&UOQB anr les indication! relevées
«or aon carnet de dépenses.

L'audience est renvoyée à demain.

LAFFAIRE DREYFUS
L'Inatruotion

AnjourVliui, le commandant Ravary
n'a pas entendu do témoins, mais ai
le tuent le commandant Esterhazy.

L'enquête ne sera paa terminée i
medi, & cause du retard apporté daos
la comparution de Mme de JouQroy-
Dabbatis,

LE P U T

M U a* doaWne pM qu
r It eierte de Im atlt-t
Wlimtiaej, et lee girmD

1 Me«ea qu'elle oflr«,

• n t g n u i M , taur nrvpt

L'MMn fe Panama
Les témoin»

M. de Prèaamont, ingénieur civil, a

au un •utrelien avec Arton, an sujet

des looroitarea pour la Compagnie de

Panama. Il n'a rien reçu d'Xrtou.

M. Bloch ne a'eal pas occupe de l'at-

[aire d« Panama. H a pris des soos-

criplionfl de la Société de Dynamite.

Le docteor Levileor a reçu d'^rlon

Chambre des Députés
Prétidtnce de M. Bi\iasos

La séance est ouverte A 1 heure.
M- Emile Néron-Banwl, l'an des se-

crétaires, flOT ne lectore du procès-ver-
bal de la séance d'hier, qui est adopté.

PROJETS DE LOI 0 INTÉRÊT LOGIL
À propos <le la discussion il'on pro-

jet de loi portant prorogation des sar-
taxes à l'octroi d'âne comtnone. M-
Georges Berry présente des observa-
tions.

Le ministre des finances, répond
qu'en ce qui concerna les boissons
hygiéniques U n'eut plus autorisé A
demander des taxes nouvelles.

LE BUDGET
Soite de la discussion <\a projet de

loi portant fixation du budget général
des dépenses et des recettes de l'exer-
cice 1898.

Avant d'entreprendre la discussion
sur les Conventions, la Chambre adop-
te IBS articles da budget des travaux
public» qui avaient été réserves. Tous
ces articles sont volés a l'exception da
chapitre 45.

Les Conventions
M, Pelletan demande que l'annaits

de 6 millions payé» k l'Eut, soit por-
tée a 6.450.000 [ratiCB.

M. Kraniz combat cet amendement
La proposition est repoussée par

361 voU contre 181.
i Tocs les chapitres sont adoptés.
'. L'ensemble du projet est adopté par

382 voix contre 153.

Les Douzièmes provisoires
Diftcassion da projet de loi partant

ouverture dea crédits nécessaires aux
dépenses des moia de janvier et fé-
vrier.

M. L'Hopilean combat le projet de loi,
parce que rien ne justifie la demande
de crédits provisoires : un seul suffit;
c'est proclamer l'impuissance de la
Chambre.

Le ministre des finances répond que
la discussion du budget serait plus
avancée sans lea interpeHatioa» de U.
l'H&piteau et de ses amis. Les mêmes
procèdes empêchent le vote du budget
avant l* 10 lévrier. Le pays aaara

sont ceux qui sont responsables
ces retards.

M. Troukllot sontient que le retard
est imputable non k l'opposition seule,
mats à toute la tihatnbr». Si le gouver-
nement avait voulu obtenir du Sénat
le vote de la réforme sur les droits de
succession.

IA discussion générale est cloae.

M. l/Hô[liteau demanda le renvoi de
l'article 1er à la commission da bud-
get pour réduire le montant des crédits
& un dootiéme.

Là proposition est repoosaèe.

U. Hubbar.1 demande à la Chambre
de Borseoir à la discussion de l'article
1er, afin que 1& commiasioa du budget
présente le projet comprenant l'auto-
risation de percevoir les ressources
nécessaires pour combler le trou fait
dans le Dudget par le dégrèvement de

»•»%..# »"— m - v iennent dans »™ ui»viooiw>i<
M. VIM. ancien député, dit que I ar- u m o l j o n H u b b i n l M t r e p o M 8 é a

gent vise par Arton a été prélevé sar p a r j , . , T O 1 S c o n t r e .133.

sa maiaon de commerce, il n'a jamais ^ d e u i jonxièiues proviwirea sont

rwn reçu i eaao.te adoptés par 413 voix coatre 73:

U^d«atlaid*inaodede.exPU.J -
p p

S6«aca deouin.

ÉTAT CIVIL
NlRUBtl.

Villa ViOCMi, boulan|«r, «t Colombo Harla-
ToiuMitiia, mtoagère, tout dem da Bastli.

K

DEC ta .

Pactldl Pr*flçolt-X*»lar, souKotfleltt aa rtuil le,
m t , &4 m i , da Pranalll d» Kiovorbo.

Pdueo DomtBlqoi-ADtnlni), t an, da Baitia.
Vaoari llula-Aagfllioa, i«m«, 80 m», da Uutla.
V»oûo«i Komuld, ptopriéltita, «tuf, 58 aot,

Nina M*rcfll ingellnt, H. Marcel ADgaHal,
cipluine an ttiaa da ligna, theuller da la léltlon
d'hoanear, et |«ura BnUnU, Mroa Chirlai V«n-
ttirlni, M. Clurlei VrDtnrlnt, Saus-lûleodinl
militaire, et Iwn BoF»nls, N. CliaHes Vinnacd,
Saui-Co[Dn>ls<alra do la H.rinn en nlralla,
ch«ialiar d« U Lésion d Lwanaor, Mme Uiarlei
VtDBQcd, tl leur) enfanl»,

Lm lamiiles da Cirait., de Figireill, Pallagrlni
et PuquillQl.

Uni la aonlenr da dira pari i lea» parenu,
unis «t cono.isHacaa de 11 parla cmells qu'ils
Tlttinaot d'eproaier en la persoaad J a

Monsieur Roma*ld VftnnuooL
laar pare, bwa-pfcre, gtami'père, Irèfe, bs.o-
Irare, oncle et eoxln, décédé le t i Dèterobra
1891 à l ' l t i de 58 I M , mani An SacMaenti
d» l'Eglli», et les priant d ' u m i n i «on aqtwrs-
ment qol aoti lien aujourd'hui 23 Décembre,
i 10 hear« et d«ale da m»tin.

Un u réaaln à la noUon mar'aaira: n t i

Mme tau* Paul Alita,!, Mme >M*a J. lUren,
•éa Allouai, H. et Mme Anbrolaa AKonal, H.
Knile Alfonal, H. et Mme Cal AJ.oiuk, H. «t
•ma Bewtggi. s ia AIIOHI. et leur fille, I . *t
• D M jMtpii Allooil, ai ie«t tiiie. M. X.iiar
Panla, i m i fc EtwtU, M M Peraldi, naa Mtroa,
at lasri anlwu, H. et Mae MICIMI Maroo, at
lear ttU, M. al Hma Stbattlaa HarielaeM, at
laara eofult, II. M H w Xitlar ir|«olo, at
lanra loliota,

Ont II donlaar de litre part à laan paraaU,
anli al eonotliunc*, da ta parie en»!la qa'lla
viannaat d'apraa*er *D II pariaoBe de

Madame veuv»
Kti JtMMU» Mfon

laar balle-iaMir, tuie, grand'unte at (arriéra
inxl'taota, d4céd«« 1 CKI<I le î ï Oéeaa.bfe
t W ? i Î. ''*" * " — • • « " • <** Sa««naula
de I t«li*e.

U prêtant aila tient liai de leur* d« lilra
part.

q , 4 a a
«rifla«,iS.l riM; H. «I MOM Banal, U Sa.
Un; H. et Me» AertroUe Pacanla at l«sn

ittole;
Lw tirtllei Pecaali, CWWMM, CreekcMa M

Urtgurdalll ;
Ont la doalear de lalra pin * laon paraMi,

anti « «xniiHUt*. da la paru cnalle q i l l i
«laoïwnt d'aproanr e* !• . enoau de Mil*

anohn-Hart*-Aana Bar*si
décède* i ttaiiU, i Vit* >>a t l mol*.

L'entanaaienl aara Itca aa|«ird1iil Jeadi, t3
1 enrem, A 2 Imre i prtdaaa de r*la«aa.
On M r t M l n t la nalaon nortaaira, raa Cra -
Oirl, 9 .
U prh-ni tii* <l«ni llan de lal'ra da (rira part.

Madame \ . r,OI.OMH.VNl a l ' bonneor

d'informer le public qu'on trouvera

chez elle, Boulevard du Palais, n. t ,

des f î t es lioid*. Galantines de Fai-

sans Ituflès, Perdreaux trutTea, Dindes

truffées, Merles rolis, Havtolia, Ta-

tflnni, ainsi qu'an grsod assortiment

de pièces froides.

GRIND HOTEL ET PATISSERIE
LUOtMIEPK

L'OCCASION DES FÊTES

de laXoPUt du jour de l'An
Assortiment de pièces Iroido». —

Nougat. — Cédrats confits. — PA.ti&-

serie et Cjnfis€rie. — Terrine* de mer-

les iroflès, — MosuccioAi d« Naple»,

sic.
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A LOUER
P R É S E N T E M E N T

Deux grands magasins, P0""
vaut servir ilYuln>i«ôl, maison
Ua^erî, i el '*, ru*.' On l>i C»r<î.

a'adresser a M. Ga^eri,. tn-
Irepreutur,

A VENDRE
ou à Luuer

Un ah.;iai'leiii3nt commit;t fûr-
lUntit !•: -Uit éidgd a'uuo rtiiiL-
soii >.iuyc qt.ai'Iltfr de U Cita-
d«.li>, UVËC bulcoM, aydul vue
bUr lu taer.

S'aJietser & M. LIAHTOLI, no-
taire.

A .LOUER
Appartement ite nfi:f piôcrs,
Bd stainl-Al.lli'lo, n. 10.

S'adresser au bur«ao du jour-
lu l .

SERVICE BAPIDE DE PETITS COLIS

FERNAND CAMUGLI
L \ RÉPUBLIQUE, 48, MAHSKILLK

TARIF DE BUSTI» * MARSEILLE. DOMICILE OU GARE
de 1 à 6 kil.
de ti à H
de S à 10

0.UO
1 10
1.50

d6 11) l LU kil.
de 20 à 25
de 25 à 30

t, Rut

A VENDRE
planches un pin neuves de 2
à J mèlrea de longueur, au
p r u de G Ir. 5U lu canne.

S'aJi esa^r à 1'euLreprise Creis-
IOÛ et Cie, Uaslia.

TNC£ïrcïBïËTpru=sr
?IE£B£ SABATE

k l l u i l t e

Msue FSE ( Rhfiie), tt, rue Uuun

(£.c Secrétaire cottfidef licite d'une Heine)
C O N S U L T E PAR C O U R E S P O N U A N C E

! Mad.ime t/éfe, dont b science est universellement appréciée par
j le» su vaille, a fait tis^nur de nombreux lots, tlte fait réussi,
i o'iQipoile quoi : affaires commerciales, amour, mariage, procès,
pertes, héritages, divorces, maladies, catvinnialeurt, emplois,
avancement, faveurs, etc.. tic,, etc.

Dans un bm humanitaire et jwur répandre » science, elle in-
iiiiot'ra -jraluitement les secrets et moyens ilo gantier un gros lui
a U utTM>anu dijjne d'intérêt qui lu consultera et qui «'engagura a
U iécoin|>e<iser après avoir gagné.

Madame FÊK. consulte aussi bien par Can-espoiidanci! que
vi¥H vois. Il buffil de lui écrira. Discrétion et Loyauté : l
tions a moitié prix aux lecteurs du journal.

Busetie cie

8UCCE89BUR

DKNTS ftTÉNTIERS
(Système» jiettcciionotn)

UilTUKAiLUN
Jt tXUALHU.N ULb U t M S

Buub douleur
14, rut de iOpérm,

• F MB»T£il'h«nas
M •••brax» eliHilie
«tira ta tard* c*ai-re a

Ancienne Maison
MANN A ILGEN
U, lut t> (• Tcllt-Mêrmurt

LAMPE "ECLAIR"

suxssxizxizz
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CARTESlîE VISITE
IMPRIMÉES

en tODS senras et de toos format»

\CUOIXCONSWïRABLE PS CARACTÈBÊH

m*mortimm
B envois dans l'intérieur sont'(ait*

jour mémo Jtf la réceptloo de U

ÏÎHS MS3 HT _
MERCERIE, EPICERIE, CONFISERIE

ANTOINE-FRANÇOIS FILIPPI

Distillerie J.-U. BLANQUI Fils, Fondée en 1
QUATUK DIPLOMES D'BONNKUB VINGT-SEPT MÉDAILLES

— • * SB a* unn

A LOUER
dix t -è
maison

au 3« è t ^ u de la
DUUÏZI , Hiace S^mt

1 MM. L. N. Mit-

MATTHIEU

A1ARÂ BLAilUI
£e plus agréable et le pins fortifiant de tous les Amers le BiUers connu»

«•f igolniÊtit U fluâ rtpandu à le plut apprécié dont toute ta Cam

fcta GRANDE FÏM CBAMPAGM c î î m B m A w I c & d i ReiiïlâiLÎ)MRO. import, directe Milirt'iint
R < - « » r < e > f l i ' N ( * l ; . - r > : i a i • < . J . « I l > , 1 T " -

Pour VAXIÀRO I.IATTEI plus de rvcli
Messieurs, daman ! •.:-'• :'.nx Damas

Demandez et offrez dans tous les Calés
rXMARO MATTEI. apéritif supérieur.

K^rf^, LAMARO.MATTEI

FER BRAVAIS
T O N i q t r a f« « B O O N 8 T I T V A N T

GRATIS
CRATOM-FUâAIH

SMDCD e F
one photogriphif

*- - - ' - •
agr ndis ifnt ftritKlenr rutnrelle fini ao crtyon-fuMii

timi pour»a q '"

MAISON L.-M. MATTEI ET G
La < tdrallnt. le • neo ptoa ullra des liqueurs. » — Î A

te Vin ae au Quiaquioa. Quinquina supérieur,
de »lD «l de marc depuis 1880, < véry seleoted. >

LE CALENDRIER
rSn o'Aiwooin'ati ; Stloi Gregdra.

SOLBL: (h»e:f ceiioraj*)
cr, 1 il. 0* m. — "*rtl.«r, i h. OÙ m.
: Premier quartier, le 31 — l'Ietu*, le 7.

ftreaa tuun: ^OKL.

2a DÉCEMBRE

up les textes des discours
<ioncéa & Kiel par l'empereur Guil-
me II et son frère, le prince Henri
Prusse, à l'occaflion da départ d 'ane
dre allemand» pour les mers de

1^8 appréciations qn'ili en don-
t peuvent différer sur des pointa
létail ; toua s'accordent cependant
or reconnaître mio importance très
>'1e, en ce sens qu'il» semblent de-
mjrqoer le sonimencemeot d'une
nouvelle dans la politique e i t ê -
e d» DOB voUins de l'Est. Il vaut
: peut-ôtre la peine que noue «n
ons t nos lecteurs avec plus d'in-

que D'en mént*iot d'ordmaiie
•acubfaliooa oratoires du Kaiser

nd. |
ta souvient des faits qui ont été \

use première de l'eipédition. Le |
civenibre, trois ims^ionnjirHS ca-

pour célébrer ensemble la fête de U
Toussaint, [la furent s t i rpm par dus
Ctm.Qis — des étudiants, parait-il, que
leurs wiàttr^s txckLiiâQt depu'^ lûiis~
temps contre les chioti^ns — et deux
d'tnir'eijx fureat égorgés. Le troisième
ne dût son salut qu'à la fuite. — Lors-
que la nouvelle de cet attentat parvint
en Europe, l'opinion publique nu s'en
émut [Ma autrement. Depuis longtemps
de pareils incidents sont très fréquents
dan3 l'Einijire du Milieu et jusqu'ici on
les uvait lo j j jn rs réglât sans recourir
â la force : la voie lente, mais sûre, des
relations diplgmatiques yt,a.iWa.L Mais
cette vote Était précisément trou lanta
an gré Je MU. |e& Allduiiii.is, habitués
A regicrplu» rapiiutnent leard afTairoa.
Sans laisser i la Chine le temps d'exa-
niiner sérieusement les réclamation»
qm leur avaient éto adressées, hait
jours a peine B|>rè* la mort des mis-
sionnaire» un» escadre allemande com-
posée de 4 vttisseaux, sous les ordres
da vice-amiral von Diederichs, appa-
raissait devant U baie de Kiao-Tacnaa
(le meurtre avait eu lieu dans la voisi-
nage), et intimait au gouverneur des
t ro i s Jo rUqu i la comioan. lent, l 'ordre

heures. En même temps, l'amiral dé-
barquait 600 homme» de troupa et C
canons. Devant une pareille entrée en
scàne, la garnison effrayée prenait la
fuite et les matelots allemands s'era- I
paraient des forts SJOS biûlor une '
amorce. Cette façon d'agir surprit un
peu tout le monde, mai* on pouvait
croire q^a l'Allemagne avait déploya
one telle énergie puor peser BUI- les
résolutions da gouvernement de Pékin
et bâter la solution do l'affaire. On ne
devait pas tarder a voir que b ne >-e
bornaient pas lea intentions des Alle-
mands et que les visées de l'Empereur
avaient une autre portée.

Déjà, dan* son discours du troae,
Guillaamâ II, faisant allusion aux affai-
res d'Haïti et au récent incident de
Oiine.avjit hautemunt exprimé son in-
tânil.itt bleu ferme de faire respect r '

Ptiilui.t 1 liot)i enr du drapeau ;
iT.a(if.(, en Earope et hors de l'Europe,
dung les m-rs les {IIDS luintjmes. El,
bientôt i p r t , , les teaillea officieuse
traduisant ouvertement sa pausêa, d<
maoJjiBfiL le maintien k Kiao Tscbau
des forces navales qui s'y trouvaient,
l'occupation déftnitivu de la bjle quel-
les qae fussent d'ailtears les s,i(isfi
tiûos accotilées par lu Chine. Presqua
aussitôt on apprenait — da source of-
cielle cette fois — l'envoi a Kiw-
Tschan d'important^ renforts : une di-
vision formée de 4 vaisseaux, soos le
commandement du prince Henri, an
croiseur de i re clause, le Deulsekland,
portant pavillon du prince Henri, nn
croiseur-cuit«Bttô de I re classe, le
Konig ttiitwlm, et an croiseur da 4e,
le Schwatbe, la croiseur Kai*erin-Au-
guêta était JiJji parti, abandonnant les
eaux Cretoises où il stationnait, pour
aller dans lea meta de Chine.

Aujourd'hui toute la division eat en
marche. Le DeuUthland quituit l e
port de Kiel le 17 décembre, et c'est à
l'occasion de ce départ qu'ont été pro-
noncés les deux disconrs qn'on sait.
Sans doute, on pourra trouver qne
Gnillaame a t taoon B M foia •&•••* da
mysticisme et qu'il n'avait pas besoin
d'invoquer en termes aussi exaltés U
protection du Pieu des batailles, alors
surtout qu'il est bien convaincu que
s^s canons perfectionnés auront vite
fait de mettre les Célestes en dérouta.
On pourra rire encore des excentrici-
tés oratoires du prince Henri qui dé-
clare partir pour une nouvelle croisa-
de , pour annoncer ao t payens un
< évangile nonvean, celui de S. M.
Saint (Juillaame H. * On pourra même,
al l'on veut, reprendre le mot de ce
journal anglain qui, pa lant de* deux
discours de Kiel, annonce que le r u .
tur conquérant de U Chine a profité
de la mort de Daudet pour ae subst i-
tuer i sou fameux personnage Tar t ina
et jouer en ses lieu et place les héros
d'épopée comique, i

Mais il ne faudrait pas chercher que
burlesque dans In discouru <ln Guil-

Uiirta II, 11 y a an tood s é r i m i qu'il
ne faut paï négliger. Certains préten-
dent que rEmperei>r a voulu simple-
ment, par cette glorieuse manifesta-
tion impreasiunner favorablement l'opi-
nion pobli(|0e et le Iteictistag a i'égird
des propositions de l'amiral Tirpiz
Peut ètro, en effet, l'incident chinois
hdtera-t-il le vote des crédits néces-
saires pour donner à l'Empereur la
marine de ses rêves. Cependant ce
n'est pas là le seul but qu'il pùorsoil.
Sa flotte va là-b**, dit-il lui-même, pour
montrer A la Chine et à tous ueux qui
pourraient l'oublier, que l'Allemagne
est prête àdêfeudrepar tous les moyens
les missionnaires allemands et les com-
llli rçants allemands, les comroe r 0 a n t »
allemands surtout, pimqu'ausiti bien
i'S sont aujoui il'liui furt n o m b ^ u i
daoa ces pays lointains. El Ctoillaunia
rappelle en même temps les « entre-
prises grandioses • de la vieille Ligue
hanse .tique, entreprises qu'il sembla
disposé A renouveler. - Mars il y a
plus encore et ce n'est pas Feulement
pour soutenir ses Cuir.meicantu el ses
missionnaires que l'Empereur v>:ul uns
flotte.

ritvoRfeen réalité à faire de l'Alle-
magne une puiseance maritime de pre-
mier ordre. • U |)onvoirimpérial, a-t-il
dit, implique le pouvoir ^ur mer ; l'un
ne fidar..it exùter sans l'autre. • Rete-
nons cette phrase. L'Ile indique claire-
ment l'intention de Guillaume II de
reprendre la politique de conquête
qae l'Allemagne avait abandonné de-
puis 1670. U s journaux allemands ne
s'y sont pas trompés : c'est une ère
nouvelle qui commence, disent-ils en
des articles dont la liligne imaginée
De le cède en rien a celle du speech im-
périal. Seulement, la lutte t e trouva
transportée sur un terrain nouveau
)t l'adversaire n'est pins le même.
Test à l'Angleterre qu'on en vent,
l'Angleterre à laquelle on a déjà inligé

sérieuses défaites sur te terrain
écoDomique. C'est elle que l'on vise

dtfVdtit la Cnine , c'est à «Ile qu'on
cens" e-i disant au lier ci . lr t : * SI quel-

La SOCIÉTÉ ARTISTIQUE d e P O R T R A I T S (le plu» grand établi*- I
ml en Frao-e de repriHiiutums artiJUijue*) frra A tons ceui qui «--" '"«t <

d"on« vilenr "rWÎe <•« '..• ..»...<•, — , . . — - „ r ,
aononce soit «Mtich^e et retnurur.' ,IHT |J phuiof rapbi*1 «l'iri 9(1 jnnr* i partir tle
c«tte data da journal, ï V. TiiflOCT. .lir^ieur de II tMWé MMhaa «• f«rtrn«i n

- - I ton hOtol parlicalier. », Hue * .Vaini-A'iertfcnwg, P«K«. — La photofripbil
o s | voua u r a r«loarnp« inlacle »cc le grand portrait. '

• FKU1LI.KTON OS; l'KTIT liASTIAIs

lONNEUR DU NOM
par CHAH(,K3 DUET.

ITM l'Mtr.1 ; I» urnrl rfalfriBit', ot-
• PHM d*BOt«t écrliu tu «o^'.t,

. i tirid d* «uitu vworlin, cl if««
M nriM (XMHUfil f* nom : Ur4 Hufk
1 ' I l b a d a U

Mattel, le meilleur des apérilib connua à ce jour.

e »lD «l p , y
psj (irooellle, Urenadioe, Orgeat, Qtroa, pur suere.

Cigarette» de toute» sortes, sans colle, faites à la main et a la maohioe.
ptiennes à 50 centime» la boite. — L'eiecHent Cigare Mattel, le meilleur, a 10 eentlme».

d •>;;<*,] Ha«b Km Robert baron
| M t e | VklMla, Ait-i«iBjin< (tiuti S.r-

m «latent a.ire*a*e* à Lard
in. lord liwianiat an t CmHa» Kotua-
•«Mit'a Lania •«l'im ïo**.thtre.
h eiaa lorJ Ho>b Fin Reoefl ? d«w&da

* pléKanlali.

toarroacl, répondit atet ironie-
I qae j'aille uiroqeer Je l«*o'|<iet»

« «ga« ?
ne lui Mises, et Cra-

de n défaite, tri raprocht M
a« i'*tre leataé •aintear M -

l é * prêt da
I

a i tii p

lU el Juif (ci
e^ribtolar* oi
la de larre, ce <\al

p p
Guitiiurn* H no(«tmt dam an n»j«iii

tlleow, *i r-mmnt i la ubtt, re>ié« M K K , U M
(MM au >«rr« da ilo qi'H dafitli .«iieintni.

Aj«J*t ti t;«|oa uè* *(••», l'*U«ud»ioiii.
Le oobia karJ lèloxgn* da «rospe. 11 •'••«•ji

le Ironl, les \ù%e% i f « saa inaa>h«lr da ti»t,
.-unira» ail t&l «té li.on<le la sutar ; II outril

coaianpItH- l« de! qa'< n ce ndi tient \t» écl*iri.

d'teiik, radatrna ulenama et coaibr».
— Kb M«D ! '-i)im, [Mnoni-iNHu1* demsnda

Iwlr l i i Robert. Vdlci qu'il MI I M ! IMIIM (I
daola ; non De •erooj • (Jiltillaa qn tptit la
l a w d a w l a l l . , Hiloa«-n«»!

— Si IHHU y trrimai \ inarman Aj«d»i.
Lct tMleJwr* H,ti»F«reat ' « r . t n i M braoe*.

M H MMèreat d« taan bonortJ Ja liine bina •
long fliad. Ct\om mil dut an panier nn gobelet,
aaa boalHila d'«M-d«-«a, da pain noir al de*

ctwralne*, to jinbva ont eil* coup*, I M traMa
r*"»f '« mflord. »

t, radaicaa lort catma M mén» toarianl,
d« pndaau GautjcafM M M dit atte

d'iolr Miei t* coni<
aence. Mût comme je n'ai [ai de pipten ïolfl.
aanu po»r m meurt t l'abri Je CM iwrtet d'im-
ruitianllts, el q u tt'aillean je cWH con«laiei
je iaii («m âe ce till<f;a KCme. el 1 I hean
Jiqiee, I 'MI-4 dire avant d t bnrea, na l l lu
iltaMer un rerllflcal ta ré* e.

U cariblnler téfwnit adcbeiMol :
— Ja ne >iii |ia*ecrtr>,
Cm tel, hmuani lu ̂ pau'vl, l'é.rla:
— Duanri-aioi de tVocf* el da papier, Ma-

terne, ja ne caera» <te l'alltlre. âh I (D ne aarai
jimits brigadier, non pwtr* Gaaalararae !

— Void na car», M I U I oxm nom bteo enc-
teme»i, peatSMvli ler<l Km Rnb«n qal réprima
un m<Hi*emnl de Jote, e( 14a! tel ét*-jff« an
toapir d'allAfreeM.

Crsdel teri.it dose de M pi«t belle tcrhwre,
le cerliBcai aaliam, I M I la dklée Je lord Ua^h :

Ja MaHl(o4, Jeto-tdpiUle-Pierie Cradai,
rioler ro«*i. tamptfau Barbi»«r», t w r a t i

à LaamMrr. déclare da« ^ n ttitellcnc. irylprd
11 ifn Fiii-HoÉKH, baron Ueatht'i. Ha cbiiraa de

cfWdoJ, cd(n<é <1 Yd'k. Aoftemre, cnrlrar da
taent, MI paru aejœrJ bel, 10 aost ISi5, da
l»fi •!« Beorgei, i J.I i.caiea an wr, p«w

faire une eicanhM Mr le l*c ; il débar^mra i Lbâ-
dll««, où aliie-n at tea lai aM.bk. U prtaMi
•cnl Mlpawut-awriM td«Mi4 al «wrtr, w

lies, m, Je (J.'*«. ur , h 1
el a.ec moi ttiirrrir, aib»

li iigni, pjr.pd», ublitl
tare Illuibie de Mua n*, 1
ll( l d j p*.il(ij!U«, M fÉ(
Inportaotea l'Anfaia 41!
dent son pttrtitemWt.

LnrJ Hur,n offrit a «r»
«n̂ g pié ^1 d'tir 4 tl̂ fi
i redrt r#la»i dIjnfm >o'.
a«c aae (rirai, « de Je Uli
daiiH pan.

— VMlei-ioa* ae He*j(
Iraneer i QnJei, d'*a«
profoade jr>a(fii.Je : J* *ov

KM rira illumina H Urfe

brfeer lea dolfii faaié* .

M le qjoi, j « H J U *
'1:1"*, el le titar l>*m

iw.* pg|M la atfrn-
a |r , ( I , à villa «air».
ma eiiaiie cette pièce
te ni a Je renfarn«r

aai car«b'nlM-t quel-

liuMiicirii» ra,wteiM
1 U Mtl) qni lai <*•-

aer la aitin ? dit |'é-
*ett ri) *ibrali SIM

f fi-mir.lr, *o«< me

'an: d ,a,b,,ut „ .
(«., al >i Nfl ! à. i.a
de « Sea «ce(|aa-

H •!.!,(„ Geaw.ariH à 2 i # : IV »ka)
M I » aabar^a... J N i M m f a a w i n , .

plaia MM • ttmt entertvMr...
Lei prèoiriiif* Hn d*P n éttte l̂ «ch««é* • l«.t

bAtre d* flaieriie, H'eicaptloa «la «*,»„„„„
1™ meniTBwaii >ieciaaaMnl ans *|*a aDI.naihie
•< -M raticaM iMtp •cab « coo,re la i W H U .
iMluwi I I M B I I I I H hwrd r*hi.Robart.



onclulton» il» H. I'MGC»! général An|ell,
ilimoa lu troll muta i i |ujer

AdjudloatloD
des droit» do maroh*»

qu'eu voulait empiéter sur nos droits,
force sur lui avec ton poiug gautelô
île ftr 1 » On biùle de lui enlever '~
t-upiémutia maritime que depuis cent
ans tlle s'eut airogte sur les mère.
L'occupiiiioo de Kiao-Tacbau, l'expe*
dillou lie lltliue sont le ( remier pas
vers lit réulisauoD de ce [Togrartme.
La luite MM a bulle, et, comme la dit
M. Alphonse Ucuibeit, dans VEclair,
c'est avtc inlèiât que nous en suivrons
les i»Êri(jêlu 9 avtc plus d'intérêt encore
que cous en marquerons les COQ— -

încore i
np». »

X.

Maladie» d'Hiver
D LesallectionsdesbroO'

et neuven. __.,___
du froid, du brouillard ... - __

__ té, Que certaine gravité. Les personne.»

Umunchu procbaiu -G décembre des I **1 ,? '" e 0 Pl««««™ bronchites on qui* . . . ._ , t i i i i r [H r I buultrent lie suites du pleurésie et de
" • - — b négligée voient souvent leurs

£iections Consuiaires

élections doivent avoir lieu (jour le re-
uouvci:«aient dea inemtir«s Ju trlbo-

"--;« de Bastu.
présentés aux soITra-

ua commeiçautà sontUs candi.1
gts dus âlCC
les suivante :

Massa Jean-Antoine, juge sortant,
Jug titulaire» ;

Ghilini Jean, juge sortant,
Oren^a Joseph, juge bOpplôant sort.

Jugtt mpptéanU :
Thiers Antoine-Fortuné,
Viale Jacques.
Le vue aura Lieu à Battit t\ l'Hôtel

de Ville et dans les cbeU-lietit de cao-
ton a U maison communale. Le scru-
tiu sera auvetl k dix heures du matin
et ferme a 4 heures du soir.

Gazette Départementale
CUIVOKK.- LuotJi dernier le union da

C«r>loi>« tout «nilcr iMonipJgOïJi à • • dernière

ûi-fitonj un hnmiredc bien : i« ie|niiéM- iMa-

pliquerdeasou
- •-«" »»tnroaliqu.8

ti tous ces roala-

d °

c-est eu pareil CAS, le remea« » *.--
'emeaceef la seul qui P » ^ « " " S
g er iosUûUoénwoi et amener progrès-

, „ ,,olr dtllbir* l« t°<" ' • '

,11 lalaaul <l'«ll > » »«•'"""•" »"*

N,,.«s'o« • ' d é c l d I «"* ' ' • • " i " "

eausa «I tl" proci*. La «i

II „ . protide •°™l» » • J i l t " 1 < , , ' , .
, u i u - p « r i . i » i , « ' . p " » " ; ; ' " - " * ' 1 1

oo.rablu a.onli * » P"«" d ' i l c - . . . .
7»».™.. ".»n,.p.»...;i. •""••;•;:;

llsntua d. . . M •»"' • M U " ' " " ' •"•"'•:

u le Maire prévient MM. le» »
urranl. • «lie adjudication,
anH àe. V a . de la No«l, ta. den
ÏÏ d'adroimion eeront reouea
ïïiV ' " « ia C0Qr"

4 heures du Boic

o n , ,u , .ll.«û..iJ ' » •

c l M l
»'**1 *eri1-

Urpuil V,„..» a. à 1̂M •.&»>•"•>. • • * - *
, „ ! « „ ,,n,,l... «<.l'«™ " „ " » " ;

tMmlwnt lai baoanbl«i déleDtiari IHI
. ***e laaisaailtw «M prw*d*t da c»rUiui l
| evlalrei qui ta cn>k«ul laui pannis et qat,
| «Won aucaoa, u a s Bftllf pUwibla uac(ti

Bmttue
Dimanche •» du coorant one bain

, „ , mtcreaaea Mra Ueu « !«•»«'

Audience
d, M. U amuillT STSTiKl»

lniur«. publlqoa»
at dtffsmatioa

par la «oie d» l« fmu

•tar ai l«ir «.nd«r*llon. Il* coueloeal <•) ittl-

i, liciltnt 6* U j u i l u «t da U hruBié da j i i j II

| N« SltUlli, d« turruii 4* Carlo, réfoal *<il

| boaor*ble> orgsou d* la patita d*llep «i ***c an

j IOEWII J M pit» contilncai, rUni «na U<ig«* été*

: ml le ttucoi Pooti, n'i «a l'Imeuilva d'iii*ladr«

_ on • part* d* l'wtts >*'« <U la b*rrt, a é't
m«.ê* eooi— '— « « b r u du coaull dacnlclpal

S T J ^ ^ S f S ^=Err.=L^; Î^SS.fW=?îi^d.'ba.alll. . . « * « " " S.t>">»P«'. I d. •«.tus «••cita-"

m a " ° ' L< /en«i«r J» '«•"»•
J. poooi.

Théâtre Municipal

CriTpino e te Coman
Mardi, soirée an bénéfice *

Barborkni. ^ _
Pour la Lowllon « l w *twnDeai«»ll ->JBI

i H. a- PûW't coiDW. Ud p * _ _

• l i a + 8-«; • s*™" • » • * • + " '

L | f r f l
 r " il* ttHW Hua |nia><

, i.ev:M> ilecto^ib • i t*l fr- ). , „ K.-I, « bâton tool »WI* H b*ae d« U

laOI, <!• turr*»* da U n e , MOI cluii«t ii< U <M-

U IMUUII da aB.ot»te.e publie t*t o t i » ^ ^t(

Hout généré An(«ll.

Mbtii da l'tadlenc* «i avasl l'i^Mil dea

j . U l k l 'Mk« t»

ta» •.« -Je <•». •• " • " - . M « * t l * S . » H « ' « " " '

,e capiulna Angelini et M. le sons-in-
êndànl mililaire Venturinl, et » son
r , , , u lesoos-cotnmiasairedela ma-
"j,ÏM.oocci. ainsi qu'à leurs (amlllas,

ûa viveB condilëaccr^.
_- M nonnni'iae BnreBi, contrôleur

douaima et rèei':j à Saison, si

|«S l apT'aèp:o°r"v i i
dM^E|GonseU d e cabinet

ompagne, vi,,nl de perdre «on unique , . . . .
' ie à peine àu«e de di»-sept moia.

Nous prenons nue vive rart a la
loulear des (amillss Buresi »t Pecocia |

mr expiimons nos sir.cereô re- .

un menteoreoarfirmantqu'il est
venu chez moi. »

Api es cet incident, l audieu-
ce est renvoyée eacootiauatioa

demain.

Les ministres se sont réuois
au ministèie de l'agricaltore,
sous la présidence de M. Mô-
liue.

Le conseil s'est occupé des
diverses questions inscrites à
l'ordre du jour (les Chambres,

SÉNAT
Prtiidmc» «• M- '

Noël j
T e i n t e Marie, lo .loti, d'Adam, sera

chanté, à la messe da minuit pir la (

Qt;c< perdu : décret organisant, dans oettainc
11 a fete perdu hier un lorgnon a \er- ; , c . . r ,
, Di*u " ( d e nos viulverailéa, des sections
l.e rapporter an boreau du journal. -: d'études coloniales.

La séance est ouverte a 3 heures.
M. Ratier, l'un dea 5ecr«»ires don-

ne lecture du procès-verbal de 1»
de mardi, qui est adopta.

crédits provisoires pour l'année M
I.e proiet est renvoyé à la commu

Pharmacie Raff
TiTnWïlIeure huile de lois do Moi

blanche médicinale, extraite des !o
?'*° ° , „ , „ , pure, sans mélanje
'r™.Ure'eoVp;o™n«o.drPé.

ÊLiCIIOHS LÉGISLATIVES
Les électeurs de la 2a cir

' conscription de Vannes août po^m aPP,oiiaiiou u» ,. ^
! convoqués pour le 10 janvier, conclue entre l'Etat, la compagnie gé-
I è l'eflet d'élite un dépaté, en "'raie Iracsatlantiqne, la cornpagnia

. . . *- D_J. . , . de navigation mille et la société géné-

Soî!îrLS
, p p t o b , l i o n de la convention

001.60

^ « l« l«
Le président du conseil donne lec-

ture du décret de clôture.
U procèS'Verbal est adopté el la

session est close.
La rentrée est filée au mardi U

janvier.

i t u«e. — 13 1)4-
103.05 — ItW uo
102.25 — IOÏ.Î5
106.80 - 106.1

Avis
- S u L-N Mattei et Cie ont Thon-

Salnt-Emt-

l'exécolion des aarvice» maritime»
poBtaoi entra la France, L'Algérie, l

A L'ACADÉMIE FRANÇAISE î - > * . '• * * * » - » • « - » — •
M. Oérente et Monestier présen

Nombrease assistance à 1 A- joa observations, puis le proiet de loi
cadémie française, poarlarécep- eat adopté.
tion de M. AITrci Vaudal. L u Dousièmea proviaoire»j .ue discours de M. Vandal est I H. Morel, au nom de U commiision
uûO éluda remarquable sur La 1 do bodget, présente son rapport sur

' vie si les travaux da Léon Say,
\ M. le comte d'HaasàoaviHe (

répoudu au récipiendaire.

„.«>. Wla 1»l,°ïï!
rotie, Pommard, v.^
Baome;»;r B M u é < i 0

I iffsirp duL AlidllG Ull

te projet de loi relatif aui deu. dou
lièmea proviaoirea.

Le proiet de loi est adopte.
eiélmrt ** »• •«••••»

Après l'adoption d'autres projets de
,oi le garde de. sceau! donne lecwr.
j«'déor.l de clôture.

La rentrée est filée au mardi
janvier. ^ ^ ^

a témolaa

tijuari/de Luoel et du Cap-Cor.e.
Sauurne, Graves, Praignac, Ualvol

'l'es, déclare que
été délarée

Ar-'l'es, déclare que U faillit
ton a été déclarée en juin 1892.

' I pmsaif émit de 2 millions ; lie-

Chambre des Députés

ariirde! sg
P >Vin. de Champagne de 2.25 4 o

l bouteille, t a u i de vie de via

•Vrîonyd.uSrdudom.ined.
Pinelo » 30, W « M centimes le lllre
uivsnt qualitéa

* ton a 616 ueciarc« eu J u . u La séance est ouverte à 1 heure.
! Lepassif était de 2 millions; l i e - ! " uecksr-David ino des smaut.
; ht s élevait 4 JW UOU trancs. u , , „ , d.nler q o i e M a(,op,é

Laur soutient qu'il m -
reçu aucune somme d'Ar.•

jamais reçu a u c n
ton pour le Paaama. It

l i e des relati

ploi de magasinier de te « a s - |

1 u Itomuald VannoMi sW

LESSIVE PHENIX
I g . IO

aBOo-A-
J.nOOT

ricin'

/or*?slîer
, . . Adoption da projet da loi tnodifta.nl

ton pour >e r . u . u . . ^ . r t ^ s , , p ,o8.ti5,da • •
j avec lui que des relations de . restier.
i client à bauquier. • Adoption da projet de loi, modifiant

M» Decori (ait des observa- '» •r«ole» 153 " » *° raêm« °>d"-
tiona sur les signes convention- ' Kxpotilion de llruxcUet
nels iuscrils sur le carnet. { Discussion du projet de loi relatif

Artou répond qu'il a voulu i aot rêcompensea pour Imposition m-
ivoriser le journal de Laur. »""«»"»'•' *> R™»i'~-

„ , • ,t • ! La chambre
Clovis Hugues nie d .voir J

reçu de i'argenl d'Artou par i **"
"enlremiae de Saint-Martin. , Soile de ] • •"•=«"»« '1o • .

i fin^irt f < ' o l porUnt niation au bn<)aet général

€ Avec ces 30.000 francs, de . dèmnses et des «celles de l-wer-
dit-il, j'aurai fait la noce pen- cice i w
dant dix ans. > j Miniêtère da Pottet

M. Lépice, ancien associé de j u Ch]i8,,in déseloppe „„ ,y s t è m .
Flanteau, déclare que leur im- d'améiioraiioiis t introduire dans ta
primurie aurait été montée avec service postal, notamment en ce qui
l'argent d'Arton.

Planteau soutient que le té-
moin ne dit pas la vérité.

MM. Cbabrieret Constantin,
publiâtes, Urne Bayer, MM.
Rançon et Méry, journalistes, sél^l4<
déposent ensuite. i M. Vogell, rapporteur, répond lux

Laisant s'écrie'. t ArtOQ «it ' divan orateurs

Ont la tia u leur de UUt i>»rl i Itutt pircnli,
•mU «i eonniistaoces de U nena cfuell» qu'ils
tien ne ni <f à prou» M eu U pertaan* da

Mme Vva Baptistine Soinetro

!«nr mite, bel I*-mère, trinrfmère al srtîirs-
çranj-mère, dé-'édéo t fo»a-Hr<ndo, diDt »
~ > inntf, niani* dti Sierearnu de rtplite.

L'tnlarrem'ai .ur» llaa t Pouo-Uranrio, > 25
i, I 9 bnitrtu da

Soivant acte aux minutes de Me E.
BartOit. notaire licenr.A & Baalia, da
15 décembre 1897, enregistre, il a ète
tormé ane Société en nom collectif
ayant pour objet le commerce de toutes
sortes des produits <la l'Ile et tonte»
antres opéralinnn qu'il plaira aux asso-
ciés d'entreprendre ultérieurement, et
notamment la fabrication da cédrat»
confite, entre MM. Viccentalli Pierre,
nè^ocianl, demeurant à Bstalia, et Gre-
gorj Simon, négociant, demeuraol a
Canari, noua la raison sociale t Gre-
gorj et Cie. >

U Société sera régie et administré
par M. Vlncectelli qui «ara la signature
sociale.

Le siège social sera A Bastia, quar-
tier de Lupino.

La Société commencera le 1er décem-
bre 1H07 et finira le 1er décembre l'.H>i.

Le notaire soussigné a tait aui gret-
fes du trihanal da Commerce et de la
justice de paix du premier canton
de BaBtia le d^pot prescrit par l'art.
55 de la loi du li jaillel 1801,

Certifié véritable :
R. BARTOLI.

GRIND HOTEL ET PATISSERIE
UIBtlIKUl

A L ' O C C « 9 I O \ DES rÈTEB

de laXottlet du jour de l'An
Assortiment de pièces froides. —

Nougat. — Cédrats comité. — Pâtis-
serie et r.jiingtris. ~ Terrines de mer-
les trnflé», — MdBtaccioli de Naplee,

; tions

colis postaux.
s»ier présente de. „.»•...--
le tarir dos caries postale»

, . „ , , joil Sire augmenté

U Michelin déveiopiw à .on toi.r

,„.„»«. criuq»». '« » '"""

RÉVEILLON
Ma.lame A. (.OLOMBANI a l'honneur

d'informer le public qu'on trouvera
chez elle. Boulevard da PAIIIS, n. K
des rftiès tio..1i». C.*l»ntinf!. de Fai-
sans tmuV'B, Perdreaux trulT t̂t, Llin,le»
truffées. Merles rôtm. Raviolis, Ta-
gllarini, ainsi qu'an grand astMirtiment
de pièce» froide».



TR&ITLIKIENT DFS MALADIES DES VINS
Tourne Gr-iisse, Piqûre, Acide sur ai^re (Joui, Amertume, GoÛl,
(ta terroir. Pousse, Vins mildiousés, Fermentai ion» («rmaneDles.
M lu vais ^OÛIH, eie. Vinifia lion, Conservation PI Konilicalioo par
proches *|ipciaiix. fi i6me, Sève Je diflennlscr A.« pour Vins rou-
8 « et Mjiicrt de France •*. Etranger*, pour Vies de liqueurs et
rtpi'rilif* ts>fnce Je Fin« i:ham|(agn«. Extraits ci-ocenirâ» véri-
Ublea vkillisseurs. Uosjtfe pour Vermouth de France et de Tu-
rin el de* Liqueurs blanche, jaune el v.rti1. Produits vinîcoles,
Couleur» vvf-.talfs, Fournitures <te ehnie.

I aboraioire Je H.iet.'riolojtie cl iTlKtiolo^ie, V. *TaciiasiB
Ckimii:t. Distillateur-Industriel, lnrent<urdu Vin Bonifient <
Kuf <li-s Kamparls-d'Ainav, 40, Ly ri (Kbône.)

A LA EMMEIAISOI
MalMn Hé «'••tflttiice

Basixa, 3ri, fïou'vard faoli.

CONKKCTIUNNKS& SUIt
pour Hommes, Jeunes Gens et

OFFICE DE L'AGE!CULTURE
Lis .i^rifulleurs Irouvi'ro;.! a

M-n met t four n g in i, puUtitn «t
roui,
flLrt-.iei

d ororiutnl : PoirtT*» et lertt pour t>nienu>.

Bouillie bordel»
rt> tac (i!urat« de tu ki

l'ompe [iutvent .tnce tundfu

. s . p
io^ram.

petlVeli

, ; Ar

»ai«

oati»

biti fiuiliri
HxiUll

"•""• P"™-

. j . l onln

C.Uli.puc tt.rrBitffinneuli mr demanda.
f.éduclion aux Syndicats el S'>rié«*t. d'A^riculiure qui nin $.•;»?-

ranl leur contui.ind« par Tinter:' ediaire du Président.
I nuie cumtti.ui.ilaiMV dnil être adressée à M J -II. CAVTELl I,

ilirm> nr de l'Ornes. 48, lluulevarp du MUM><-, Marseille.

Demandez dans tous les Cuîùa:

LA ÇÉDRATINS
rie la Maison L.-N. M ATT Et k C-, liqusw
tfès appréciée des aourmets.

Grand* ni<»anv«nt
0 u . . . o U . d* li S.i

Lié- R.joo aptcral d* Cbai
açeni, Flaaallaa at Chip
liâr* vais
La réputation d* U Gra

c a'aitfaituna

uiic un Grand Taillant Parti.*»
U laiu.a. al d or» at dajl n,n 'p«
ttra certain d'èlra habilla t la dti
nitra mada.

Choix immense des dernières nùuoeauU.
de la saison IWintempê Eté

Facilite" de payement aux fonctionnaire:
Bien !•'assurer avant d'entrer

d'£lrf à l;i Grande Maison
lloulevari. Faoti, 35

P«» d r *urrurMul» r » %'ll'r

Demandez partout

LA CÉDRATOŒ-
de U Mslson L.-N. MATJ El A C
Liqueur apériUve. digestive et an'.i

•punodiqne dont l'as âge joarne'ier e
modéré, tecUita Uwtes lea fonctionj
do rorgwiaune.

ILTOBULIIATTEIK*
t î \ m DIMIILEEIE BASIlâBS

BAST1A (Corse)
met an venta de l'excellente
Cao-tle-Vie de vin Corao aux
prix suivants :

Eau-do-vi- rf- vtB
liait tm, UekùU li 1/1, i inffti, J,SI
_ 1SJI, — — I — I,M
— m». — — i — t.»
_ tiJ!, _ _ 1 — III

Eitu-de-VIe de Maro
TleHlB, bnvlfllltj dt Htffc . . . . I .»
Nufclle, bootrill» da nw. . . . 0,15
F™- al • Vu pomt eonm-wtiom iê frmtà

Fi:irc|H.l r<;toonal è Marseille, 4'2, rue de la
ri'iiWi>)«•• . A. I.EHOIX, Asml Général.

mdex les

tltCAKTU ItTTll
à O.ao le piqaet.

DAUPHIN MATTEI, actovilement |iropriéUire do Grandi
liettaurant Français et do VHôtel d'Europe, anciennement te- I
nus [iar Madame A. COLOMIAM, a l'honneur tlu prévenir
public qu'il vj»-' ••" - " • • " ' « ' l -"-uf ces ((ablispements et I
qu'il neiit ^ T - " ' aQX voyaReats loul la confort désirable

„ liïïlel se rw-omiiiandH pa- sa bnlla mtiiiition, au centre de
U ville, à prulimilA des principitoi établiagemenla. Il p
en outre un «nperbe jardm OÙ U^ cunaoramâieura peuvent
premlre'.leare) repus pendant tête.

Des chambre» indépendantes très propres, bic. n,
avec tilH a Bomrater et l»nn« en fil de premier chou,
dispobilion de MM. Ifs Juras ainsi qu'une salie réserveo pour
Isnrs rr\ «s. t-e tout au prii de 5 (r. p*r jour.

Une voiture ta service de l'Hôtel attend Mewieo» le» »oya-
eurs à la gjrn ol mi q<iai A l'arrivée des traîna et de* bateaux.

J?<wfw, S et A, rue de Wpéra, Btutùt

LAMABQ.MATTEI
w mu rwm L mn F

L.-N. MATTEI ST G"
La ' éilradtif, le • nec plus ullra des liqueurs. > — '•"'maro Mntlel, le meilleur des apéritifs connus à ce jour.

l e Vin du Cap-<Ior»e au Quinquina, Quinquina supérieur.
Kum-de-Vie de vin «t de marc depuis 1880, • véry seleclcd. •

« Sirop» i Groseille, Urenadine, Orgeat, Qltron, pur sucre.
Cigarettes de toutes sortes, sans oollc, faites à la main et à la machine.

Cigarettes Egyptiennes à 50 centimea la boite. — L'excellent i figure Mattel, le meilleur, A <0 centimes. I

\¥Ml\ BIJOUTERIE OPTIQUE
BASTIA - MUE MAXtrt-JKkM - BASTIA

ACHAT D'OFT^ID'AFIG
DÉPÔT i.'e couverts Franco-Rutt* FX MÉTAL EXTRA BLANC, 1" Tilr«, argent

déposé. (.aranlie 81 grammes. — Cuiller à Café, métal GOMBACLT, extra blanc, Inu-
•able, pour Calïs, lldlel* el HesUuranla.

(Rédaction & AdminiatraUoa
M A T T H I E U OI^X.A

Ancienne Maison

MANN A ILGEN
44, Httdt.t rolu-Màricourt

001.81
t f ANNEE SAMEDI, m DÉCEMBRE 1897

Le Petit
5

CENTIMES
JOURNAL

s, Boulevard du PBJJI*. BasUa|

O-Jadla.0,35!

QUOTIDIE
CorTMpoBJlûlt ipMMl. M JULES BAR1OL. i l ,

ABONNEMENT (l'ugabU J'u«o«cs;

"lin> if i T r i i l

u.Peiil Bathait

ïARTES DE Hff lH
IMPRIMÉES' - v

i tout gaDTMetdewu fora&fci
gCOmiBSRABLE 6E CÂRICTitlb

Mmttlmppem «uarlla

Ut «rata d«iu rmtériaar »oof MU
jow m»nw de 1» rtuptlui s> I*

LE CALENDRIER
**r% D'icwmD'Biii : NOKL

Saun.: (b«ira mùanala)

iwm, 1 k. (M • . — cenchar. 4 h. 00 m.
(et; n«Bln quaiilcr, la 31 - Pal», la 7.

Fit* Bl »n«n; Salm Eikooa.

A LOUER
Vif.LA, située entre l'Usinai |
Gaz et l'Uiine de Toga.

Belle situation.
Jatilin, arbres fra.tiers, IOD* |

Uine.
Condiùoas â v ^
S'adresser à Ulf. !.. N. Hat-

tei st Qe.

I \ \ . r \ .

24 DÉCEMBRE

Hapoléoo te vingt fraacs
(Conta d* Ncël)

i nuit Aa Noël au fond dee ArJea-
noit «ans la ne et ont* étoiles,

laquelle fie beaux flocons de

F
,_ broiaient doocoiWmenl dan»
, pu» tombent pour poudrer d'une

n'saa glacée IAB troncs rugueux et
rt dei erbre» el coovrir d'on léger

d'argent les Unilles mordoreee qni
ame des uentera flâtriA oo de* dé-
I (ané». k regret ee sont iadis dé-

des blanche» et jonchent *
le sol— t>«» payMo» revien-

t da cbâteaa de Vikelnia où l'on *
•Dîvant une ancienne
a«igi.eara ; mais par

(la marchant cette année
•t norMa, u n s rire et «ani

_r. Ah ! c'est qua c«a bravet
i aimaient et vénéraient beaucoup
i chevalier de Vikelni» làctwroent
lamé dans son parc il y a * peine

mois ; car ce gentilhomme, de.
bientôt vingt-deux ans qu'il n a-

Ipas quitté un aa.il joor le coAtean
iperea, s'eultauiïtoiit consacré
ucir p»r ses bonne* œuvras lu

. itère Jes milHeuraoi 1
|saons-lea rentrer en leur chau-

, ces humble» paysans qui au
i de -aura fêU» savent ver«ur un

de regreis sur U mémoire de
oble bianfiHeor détint, lai*HonS-
ntrer et aalnons-led I Po». a "^

r, rendons-nous a l'anil^aema-
i li mère de J*. te Chevalier rs-

ooris a-i-on dit, à «ea petits-
une carieo» hiltoire, pen-

pieuee veillée.

i reepsctable femme éUit one
ire quelque P«o •icentriqoe ,
e avait de soudaine* mélanco-

1 sa pen**« fouillait la «Jin-
.Q et billait le rappel des soo-

. , pu» quelque» minutes après
Eoat se depUMaii et elle chaotoo-

un reïrwo quelconque
. ^oopeuvie i l lo tee i t rem-
U e comme celle des antique»
los. A part c~t*ii<* <=*?*<*••
i douairière aralt toujours * »

, comme pM one et o*»""

exemple jamais coooo
Mbttv Mêfi fïirVIle f* ^adis poar-
d'u» mari fort grincbeui el [laa
< et qu'ullu eut un eeitaiû pon-

ttiant pour un brillant ofilcier du Hoi,
l plus grucieui qui fût djns L'armée,
et qui avait ciselé pour elle de <ièlt-

ix tercets. Enfin c'était une adora-
ble afuud'mèrti pour les enfants da
Chevalier — au nombre de trois —
dont deux — Juséphioe et Dâëire —
étaient tucore a cet &ge tendre où
l'on ne se doute guère du mélancoli-
que ven de Léon Uiarx :

U DMoofiw* «naal da «iffa ni «Q cbimia.
Il» avaient .'on dix-huit a u et l'au-

tre seize. Qaant ao troisième entant,
c'était one belle et blonde jeune fille
de vingt-buit ans appelée iNoâiny et
sur la compte de laquelle on disait cer-
tain*» cfaoses... qni étaient peat-Ôtre
vraies, comme on le Terra au cour» du
ce récit.

Dès que lea bona villageois da dis-
trict eurent Uni de fêter au cb&teau la
venue da divin Bambin, la doauriète et
u s peUtB-eafonts M trouvèrent reonls
autour de la traditionnelle cheminée
où un feu vit déployait sur le fond noir
d« l'atre des tulipes bleues et blan-
che».

« Hee enfants, BOUS sommes au
24 décembre, dit alors la bonne dame,
et j'«i au le vague preaaenliment que
peut-être cette nuit commencera à
sonner l'agonie de votre grand'mèie,
au momeot où IBB cloebes carillonne-
ront pour annoncer la naissance dn
Mesaie. Laiaacx-moi donc, alors qu'il
«D est encore temps, voua rôyèlei DU
gtand secret et exécuter la promesse
faite * voira père à l'bearaoù il rendit
*ÔQ ultime soupir.

. Eu l'an lHl..,votnpsreparUt uojour
pour Paris. C'était alote uo lier garçon
de trente-cinq au», d'une nature fran-
che et prlmeMOlière, conrageux tans
jactance, généreux sana être prodigue,
et BCI upuieuwmeol honnête. Il n'avait
an tomme eoenn vice ; mais a Pans
l'âme la plue noble ne larda pas à être
pervertie, et BU bout de quelques UOIB
I'OD ne parlait plus dans les t>alona et
les cercles quu de la vie dissipée et
pau édifiante da chevalier de Vikeinia.
Un uicideul, «ans importance apu-
rent*!, avait «mené chez votie (.'ère
celte brusqua transformation. Le lia'
sard l'ayant un jour conduit dans un
cercle, Uaaiien pour se désennuyer
risqua deux oo trois pièces d'or '
table de jeu ; en un instant il gagna
.iU.UUO Iranos- Aussi clonuè que rai
ne put »e passer d« reparaître quel-
quefois i ce cercle où u avait trouva
uue première (oia an si geulit filon de
veine; de aorte que peu à peu le jea
devint son élemeot et son plvioir QQi-
que. Arrivé le premier «u oercle il ne
le quittait plus que lorsqaeles bougies
allaient verser le ors dernières larmes ;
il était devenu nn passionné da Upts
vert auquel il livrait d'inc ssanies ba-
uillea avec des fluctuation» de gain et
de perte, et était possédé ds celte fiè-
vre de crainte et d'espérance qui con-
Buue et leurre a la fo*s les joueur»
otMUnés ; il risquait son or avec noe
Br.ia<M *udace et une étonnante con-
Uanceen iui-.nénae. mais lâchant tou-
jours d'Éviter la culbote décwive, I*
ftaustropbe no»le.

è *ik« ne tard* p u A te

prodalre, et Butte». usfaUuiio» t w «•
vpr ?an? le •oo ; il tint alors «ra-

il'hypothèques, avec le ferme espoir
de rattraper tout ce qu'il «vait perdu.
Mais hélas ! la petite bille d'ivoire se
complut d lui refuser cette suprême
faveur, et aa soir, un soir de Noël,—
il y a de cela exactement ving.-deux
ans — le croupier ratissa lei, deoi ou
trois bribea d'argeal t|ai restaient au
Chevalier et qui, par un simple nûracle,
pouvaient encore le relever du désas-
tre imminent.

B Qoaod votre père se trouva ainsi
complètement ruiné il éprouva comme
an vertige et se sentit suffoquer ; puis
pile, triste, défait et cluodicant, après
avoir jeté un regard hébété dans le tri-
pot clandestin où venait de s'éteindre
la dernière lueur d'espoir qu'il cares-
sait, il sortit, A la porte, un vieoi pilier
de cercle que l'on appelait coaunuaé-
tnent M. Ilertnann et qui était da na-
tionalité prussienne, l'arrêta et mar-
motta dans son mauvais français :
c Yolez-voe me brèder ûaque francs ;
dépois dâ ebours che n'ai pas guitté
le Lercle et le trende nétTe n'est pas
zorti ; riei-vos-en. si vos volez, mais
cbe meddrais me» ongle» aa fé qu'au
goup dé minuit le trende-nèOexortira. »
Bastfen haussa le» épaales sans rien
répondre et franchit le seuil.

c Dana la rue il tombait nns pfnio
de gréeif Une et glaciale, et par bouf-
fées violentes un vent âpre souillait.
Bien enveloppé dans sa pelisse n
frissonnant quand même de temps
temua 4 cause du froid et de son état
de déceve, Bastieo allait an hasard,
le gousset vide et la cervelle tonte
remplie d'idées de désespoir et de
suicide. Tout à coup il Uébucha con-
tre quelque chose de moa et entendît
an son métallique ressemblant A celui
d'une (jièce du monnaie. Il 8'arrèt« net
et son oeil avide s'abaissa sur l'asphal-
te da boulevard. Alors s'offrit i sea
yeux une petite enfant de six ans coa-
ebée «t endormie sur le seuil d'un
portail malgré le froid intense et la
pluie pénétrante. ! Us tien, par on sen-
ument n<ttnrtil de compassion, se pro-
posait de la prendra en i-es bras et
remporter chez lui, quand, an ciel,
brusquement, on nuage a'eilrangea, et
U lune à demi-voilée éclaira aux pieds
de l'enfant un méchant soulier dans
lequel luisait nu napoléon de vingt
francs. Le Chevalier ae souvint alors
que ce sou-la était la Noél «t pensa
qu'une personne chariUble envoyant
la savate devant l'orpheline endormie
y avait disciélément déposé une si
nchd aumône pour que la créature
sana glia crut toujours aux cadeaux
du bon Jésus et* u bonté des aogea.
Car vingi francs, c'était pour eila une
richesse, c'était l'eii&tence assurée
pour pinaiear» Bernâmes.

» Or, one peoeée, one monstrueuse
pensée était venue travfrser l'esprit
d* Bastien ; celle de dérober cette
jjiece d'or et d'aller tenter une dernière
rois la reconstitution de sa fortune.
Sûrement, se disait-il, je gagneiai et
iaccoorrai alors rendre a celle enfant,
non pas seulement vingt francs oi qua-
rante, mais une torle somme qui lui
permettra de ne plus mendier... b i l e
chevalier de VikelDis, descendant d'une
ligné* d ' t ieu aoiqwi* OQ M p o m i t

reprocher a ne Béate viténie, le chfl-

ju ra ét4 si honnête, prestement
vol» l'aumoie. ei comma un insensé
s'anfmt vers son cercle.

» lorsqu'il y pénétrait, minuit son-
nait leole.nent à toutes les horloges, et
alors lui revint t*n mémoire la phrase
mystérieuse du vieil allemand : •
Che meddrais mes ourles au fé qn'aa
coup da minuit le i rende-nèfle zorti-
ra ». Bastien bondit vers la table da

flt jetant lu napoléon sur le tapis
couleur espérance, il burla d'une voix

me : • En plein sur la tienie-nent •.
Le 3y gagna. Baatien laissa tout son

, sur le môme numéro ; le 39 sor-
tit encore. U renouvela le paroli deux
fois, tiois fois et toujours avec U mê-
me bonne chance. U essaya toutes les
combinaisons et toutes lui étaient
favorahl«ft, et A meaurt il entassait pê-
le-mêle les rouleaux d'or et les liasses
de billets, partout, dans les grandes
pocïiea de sa pelisse, dans les petites
de son gilet ou de sa redingote. Kt
toujouo il joudit sins perdre, folle-
ment, misant an hasard sur le tapis
avec un g-ste île dôilain et le visage
en feu. Enfin, vara deux heures du
matin la partie cessa, car la voix du
croupier cria, suivant la formule con-
sacrée '. • Messieurs, U banque « sau-
té I >

» liaslien avait refait toute sa fortu-
ne et en jilus il avait cent aofianta
mille francs Ce sera la part de la pe-
tite ab-ui tonnés, se dit ii, i:t -mssilôt.
écartant brusquement l»9 joueurs qui
le regardaient avec une jalouse admi-
ratinr-, il pirtit com n J un tmit pour
amener cliei lui la pauvre enfant qui
ne se doutait guAm quelles étrennea
le petit Noôl lui destinait. Mais alla
avait 'lâserlà le lit irop glacé ou elle
dormait A minuit, et Bastl.n rentra
seul, le cœir t>e*ant, sans l'avoir pu
trouver.

• Le lendemain il la fit activement
chercher et elle lui fat apportée. C'A*
tait una créature jitine «t maigre, vê-
tue d'une l'élite lobe noire qui tom-
bait llasque et tncore humufc sur ses
memb .n éiique^ dont la peau était
gerc£~i par la gel. Aujourd'hui c'est
une granle damoiaella Je vingt-huit
ans qui pmte le nom des Viltelnîs ;
l'enfant trouvée de 181. ., est devenue
par le» soins du Chevalier, • votre
scear Noémy M...t

Lorsque la vietlH douairière ache-
vait son long rèoit deux heures son-
nai'nt à la vieille hotlo^d du château.
Au dehors il neigeait toujours, etdans
les bourgs environnants l'Enfant divin
était déjà nd ; et tandis que s'éiei*
giuiuat par on lea mourantes les der-
nier» sons des clo:hes, les bons
pays in s revenaient dâ la messe noo-
turr.e, en étant toatefoii quelque peu
désolés que Jésus eut eu st frot J d^ns
l'étable. Mais après tout cet attendris-
sement ne fut pas de mauvais aioi
cnez ces braver tf ns. A 1 eotrèi d»
l'hiver , car il appela La pitié aur one
multitude d'infortunés, sans gîte et
sans pain, nn» comme le Messie et
qui n'avaient même pas pour réchauf-
fer leurs pauvres petits membres ge-
lés, U chaude haleine du basât et do

•S
.... O vont 1 bonne* ioM



puis ilem jours rflvez cls visiter les
crèches, imitez les généreux paysans
don AnleiiiibS ; de j,raa», songez DU
pen n u crèches raisôfublas qu'on ne
visite pas !

FX-SÊK SUAVE,

£7ai des li-'pols effectués A la caisse det
gens de mer pendant Cannée 1SG7, et
tombant sôtis •"H ĵjti£a[ton de i'iirttel*
$3> de la iéi du.-2'J mars ÏK97.

QUARTIER DE BASTIA.
IV kjrliH .\n.!rà, ii iv.re l« iu Comité. S«lalra».
] i .a i i t f*MCJi*. lUitcixi Je u £tir(ft#. Solde.
Agotilm P.efre-Mwte, unie loi du LatligOmt

SolJ«.
tiriuialJI Audit, roatelul. Ind*cooll6.
Krjurbl Viaeeui, mou»» du Var iu . S.lilres
lier r H H Uau.lûtqae-t'fî1 çoii-Joittili, notice,

VeiKsd'tBtii.
S'^aiti Loui>, mauss*. Venie d fIMl.
l'ailegrlni Aaiiiè, notice. Vente d'»(T»i».
l'ullcwIJaMi'h. Jii upeul, mnelat. Solde.
l irait . Fraoçaia, auote du Rui-4 YoUtt. Sa-

laires.
S;n-oai fhJtpite, dit •f.tihleii, owi.ua da ,'£•<

y#-m. Saisir*.
Tumbl Ji»eph-lDlolae-&u)iuila) maielat éê

l'Emnénide. Solda.
Titcft Jules, mousse. Gfi.iiSe»Lu».
bLrlotii OO.UIL.I1U», no-lee Ja ifo • ml1! t an

r#. SiUlm.
te l«nai Simon, milelat *!<> NtfaliOH. Ssliûes.
faraltl I M O M , 00».« de la Clémêna. S i -

lalrn.
liiaiithirj Au?une, matelot da IMtyl». Solda.
Bsn'gnl * • ( • , *il*lot Ju ù m ù XIV. Solde,

(i nim),

rtOMIFUT.QNS ET PROMOTIONS
M. HinLI, commis do* joain*. a Hoairwi-

I* Uiitt»», «ai preott» 1 Poe classe taparitgre.
— H. ingtle.Ui, rree'fur-Wdlite i Enirt-

( i i i i i n , *»i ntmmé i l'i»n de-ls-lour,
— M. Air Eln, iec*««uf .>• polies ei léléffi-

i Prontiff, m Lummé i U*y.fc»Wa.
— N, OiBitlLt.il, leri-i.l sa 6le Té|lMot

d'iulapiFilf, ,e*i in.mnjé itr^'ii sur<eill«at 4
r*lailer de ire-au» publics da Mau-«l-ft>l»r.

Bulletin .financier

Lea iffatrea étant très peu wtlvaa, tee «•.««
«ni quah)ea peine a M suioMBir ta «rnM -1*
eeus d* It H t n <lmt«nj. Le I Ofe eet «
«m.n, M i tji ep • tJt . i i ,

La lUbisMuauu u* ei«dn ao4lt*oe ek<>-
ftemafiie tptf*ei*blee. t^ Cred » Vuaaier e'ine-
ent a «r: Le Coa^twr Manon»! 'l'tUeaiaph t
tes, li Crédit Ljunnâ e * soi, » nx ••« «*• • -
m* iree Urina « tj*.

Qjtart «it fa;n eonrut

On rfchrr-6* à ( ï l l'i
ub ig

f a r a l U t r . . rtppflrtmt II (r , eokMitue un
q.i d«vri'tatiiNM'Btt(»t><.B «te !'••

8mj n»-C«M«b« niuvalla s 315. lUppatana
le a Dimura d% r*e»tt«t ttteawtw e» atrvtea
da eee tit'M a» g»rtoti per les dlmtB d«a
viBWat d«sa«rf iMt

Obligation d* la Cia d u Tdilnrea l'Urbaine
sUUukQki» t i H f r .

New Utiemm* de far tetlwl bieA t u u o»«!-
jrt que><|i)«B resliaatioM.

Elections Consulaires
Dimanche i<rochain 6̂ décembre des

élections doivent avoir lieu pour la re-
DOuveli-itteiU 'IHA membres du Ut bi-
nai il» Commerce de Baatu.

U9 candidat<i prt:sentè3 a u soffra-
ges des électeurs commerçauta sont
le» suivants -.

Président :
Massa Jeiû-\iit'jma, juga sortant.

Juges titulaires :
GbiHni l<nr., juge uiortaat,
Orcnga loseph, jogt* s>applôant sort,

Juy«s mppféanl» ;
Thiera Antoine-Fortuné,
Viale Jacques.
Le vete aora lieu a Baslu & l'Ilôtsl

de Villa et dans les chvU liuux de can-
ton à la maison communale. Ije scru-
tin sera ouvert à dix heures lia matia
et Ferma d 4 heures du soir.

«s dilettarili hastia'* ont ea («ail
eoir ane agréable reprise da liaito in
touchera, et après l* :ÏÎ actt Mil* Rar-
bormt a modulé Li Sértnhde, dn maes-
tro Marinari, avec aotant de giace que
d'art. Le public a réclamé une seconde
fois ce nugnill̂ uA morceau, et Mlle
lîaibortni l'a terminé au milieu dea
bravos de toute la sallj.

«itareil'jfneiit, en iinjil'ludiA ŝnt !a
parfaite exécution do S,'rénaâs, le pu-
blic a toula aaasi appaadir l'auteur.

Krnani (Ignreri Bar les sltlches de
la première gem tine de jinvier et Ca-
ïalleria ruxlicana ne Urier» sjss &
attirer un public nmnbreiiK.

La clïtîM'aîavre !•• Mutuagni pst pré-
paré avdc le plus grau a soin, et uuus |
somiïi'W ccrliiHi tjïi'dveir lt?fl él^fn^nt^
qu'a réuni» M. Svicber,r interprétation
sera satisfaisante.

e*.
On annonce pour mardi une repre-

•eotation an bénéfice de Mlle Qarbo*
lini avec li TrwatOrê.

On peut s'attendre à uns aille com-
ble.

A. la première représentation de
Critpino quelqaas Bpectitenrs te KOUI
plaints des coupures laites k l'œuvre
dea frferea Ricci.

Il résulte dea renseignement» qae
nous avons prU. qaeces coupures ont
été faites par l'uatear Ini-môme, M. Ch.
"»ieve, et que les mcènas dont il s'agit
l'ont JAIIUI» ëU r-jtf̂ -it;nl.;ei tuf a-i-
•on t,ièaUr«.

La direction noua t f*U iavoir Q
les cbaogaraaoia de décors sont U
seule causa de U durée an pea trop
prolongée de certains entr'actea, et
qu'elle prendra des rcMaares piar les
abréger le plus poHîbU.

Oinetion 4$ afJf. lc««er. E. SVICHU M fU*

Ceeolr Samedi,

Crispino e la Comare

Ui^t baults «a 4 actes, wuilqiw Ja* Item Ht«el

Dimanche, Matinée à 1 heur»»

CrispinoelaComare
Le Soir à 8 benres et rtemie

0̂ *r« «a 4 *ci«, musique da li-1'iol

Mardi, soirée aa bénéfice do Mlle
Barborini.

P»«r la LocUlnn •( les Abuiiu*(n«iiii .'.viraVs
a U. A. Puijïi, coiflaur, Ilil Paoll.

La Surdité dans le Berry
Pati*. la i t Dàeembre U*1,

Bornce «al une p**V> localité qui fut perkfe
da la commune da Verdun (Jlurj frite Oom-
inuue p»>M le va bureau <le paet* *t d* **>l*,rrt»
pb«, ainti qa'oae et*t«w d« UlKnn da far. r.Vet
t eee gnndee facilitée Ja eaurnUBtekilon qne
l'on du..i at.nbMr, earUijiBineut, la ripiJ.ttj
a«»e laquelle une srêa iQlereaaaate nouvelle
a> pi p»r»eoir a la eoDoa|aaeDc« J# notre carrée»

. Uibirt, ou!t.**t«ar, à Hofnsfl, *Uit frappé
nd<isMW)p<Me dapoiH maa j<UM **•- Cette

aS*ettan eUit le mita duo r*)frji4ia»i«a.Jût qui
l'ami itta.nl «a milieu de. ttivaux de* ebamp*.

H. liib rt avait déjà tente, msia .nfraetUBU-
seinsnt. de M gnenr, On artiela da Joarakl
Is Un fort tMtirfjilMiaKlia'euibiriu.il J • nuol-

•fiiaiiaee. H apprit, i a eflit.qae l'IatUtut
. _ irt de Hirn, i m u t •*•* i* plus » ™ d

aaceM lBaaffMi'uiud»aoraiileea( qu'il eatOsatt
le dannsDlsr eu Dir^ctaur. l i t b ju lawl Hoch^-
ihto.ti, i |Ptns, k • JMtrnul da !• putiit*,

rNdfo r ([raitnita-naDt. li a'ampr'itui de auvra
ta ouBkun at ifti bian'âi ounvaiinau, par laa
MnUiD'i de guariioba i>"b:iese. per eejejrLBl,
•H l'el(t:*n(É da tmti>ni<nl •!• Uix l« doete^r
Draatt, ifu'il entr^tc» t nnnsdUi« n m ami

I W B » » pitlloljjqj».
TrBDM quatre Jowra epMa. ii t e n t â t : • Ja

auia tteureui da poU*air tout .\.t* »ujaard'ùiit.
que ja auie wmpièUnsei.t guan : J'eatead* iree
biaa. Ira bjurdooMimote a u dii iMit d'ereil-
tca uut eeMè. Je voua antonM svee pleiair
a puWter la prreeBia. >

CeU« nouvele preava d'atMileow da eeUe
isé4it*tioa nariteit d'4te* pute* k IsMooaia-
atawdu publie, catda tel» benf.iUn* saura ant
4tia trup OvBtiut, dsnt l'ioterlt dte neibcureiii
doait l'auls aet abjlie «a •araaeeuaa.

i r«tr«i(«

LM pentlons de retrait* det per«on-
DM ci-fcprea déuomto'ie» ont èié liqni-

4 l«r jiiii IW1. «

. i, lutIlutMt M
M «os 11 onlt 8 if>urj da senkea. Peuloa i

«lisaitu dfl ter ••rUJMI7, 1.063 rrenca,
Bernard int Mirla-kltubaAh N V U SlMa,

s 1O|
1MI7, 36* (rues.

feliciaisrla-PMronlIla «ee<e M.rUnl, le
raeeiaur à»i daame% dect<ie tltu'iire
peAaMo. Paoslcn s «M jonlassnea dn 11
IHflT, 35& tri

Holonnt Jsin-BirilliKa, nri(i<ner de |end;
rie amkuna, 11 *j* y moisit jrtars d«
Pension *>ec [oaiSMiice du 1er aonubf

BIBLIOTHÈQUE DES ÉLECTRICI!

DeQti de la gare de t'Est «ai proptW-
•1res et locataires des tenriine nâces-
lires k ces traTtox.

Troisième édition retroe et mi
jour contenant plus de -2,800 pag
de 750 grarurea, formant cinq
volumes. Prix. «a Itea de 6i fn
net 35 frs, franco contre mtnlat.
dkqner gare la plaa proche. Lli
ceotrala dei Sciences. K. Mtilbtt,!
Quai des Granda-Augoétina, (*»ria,
Knvol franco catslobjse *ar

» io<y a .Uoaô 4.0H8.000

11 nous semble résulter da la coin-
maison de ces chi lires, qu'il o'y a paB

lea propriétaires corses qui saveut
nder, et qae MM. les jurôe part-
aavent aussi accorder îles ullu-

illes

l Nos ataliofa âUat far mes
l'occasion des Fêteadel» NOËL,
^umôro-leDimanchep.r.ltr.
l d matin.

I
I

Noas supruDOtiB qae dimanche der- j
lieront eu lieu à Nic« laaflanyiillea da <

teanne Scoftler, Bile du M. le doc- <
irâoolfler et belLf>-so>urde M. Augier,

dos bo-iane» A lîas- |
i, avec M. Doiïs, lieatenaot porte-dra- :

P
itts de bonbear aux tatnrs épom.

Le conseil supérieur de la
guerre s'est réuni ce matin, à

1 l * d
M relis

roi «t arrestation

Petite Gazett
pv x« Ufca .,„,( po

* C A— 7 fceira d« lutin. +
•Idi ,+ «(]; B M m g. .„],, + -, i ;
m, + 9 t ; alnlsm + 4 0-

— 1 b . . w Jn BUObl. 77i
l . lS tumni i .Wf , : ;

Ktat 1
(l« d

Lea agents Marioiu et Ferreri, ètaot
aerviee Ofltle Doit, ont rencontré,

u unt rtlngii. dans ou» mtiaon.

* * "*""* '"* Y °n t " o l ' l ! ' , m t l " "•
. ( p êter q a e 4 0 0 ï t )fi9 m m .
* C. ADtoln. el P.. IOB tien, ulrm :
ilmwri liuapb « Voulnnni Fablb»,

lot pris U fuite et soot «ctiTemeot re.

La démission de H. Billot,
ambassadeur de France en Ita-
lie va donner lieu à un grand
mouvement diplomatique

H. B Mot, qui a demandé sa

sauté, sera très probablement
remlpaca par U. Barrere ; 11. de
Moolholon irait k Berne.

BOURSE DE PARIS
33 Dit. — U Dit.

Etala 3 6. 0/0uil«a. . 103.00 — 103.10
— » ». IVOliuorli. . 103.25 _ 101.W
— I ii* 0/0 106.70 — 108.75

ÉTAT CIVIL
UlHUQKS, — W*«Ot.

NilSSlNCES .
BoccbecUmpa Mirie-Vtcdaleioe. — FLngl

Unie-Huit. — Mlcttalaul Thérew. — Tonml
JoMph-Ptsrre.

DI'CÈS.
COQII NirlaJtanoa. aaiiea, 75 soi, da Baslii.

AT MM BMpÊcMm

H. Loilï Seinelra el Mme Selnelro, oé« Ri-
•Mlll e lUan antsals;

• •dîne *«D(a Sisco, né« Seinelra et M limllla ;
Madame '*»»» Seinelra ne* ZiooirdL et M (s-

mlMe,
Ont la douleur de faire pad I lenti parenti,

•mi* el eonaaliMnce* de ]i uerie cruelle qu'IU
viennent d'épromer s n t> petioan» de

Mme Vv« BaptUtlno Soinetro

leur tirira, b«lle-oèft, grsnd'mifs et inlnre-
Itsnd'mère. dècédte t Poiso-Brando, daM ss

1 16e «oMe, munie des Suremenis de l'EftHse,
L'aflUrreoicai inrs llw i Pouo-Brinrlo, l« 35
arsni. i 9 haurm rla m»»o.

Lev sacs fareot saisis. Us conten

l ' i P P à i R P

Linatraotloa
Le commandant Raya

«"•»• «« »"»»«

Grives et merles
C'est fi.tr quautité* de 10 et

que se font les expédition* de n
et grives sur chaque paquebot p.
de lissita ot d'Ajaccio pqur Mars
Sar nus marchés il* ne aoot psi
recberchéfl, ti n'a pas («U encore i
froid.

Uett<a année, le* bécasses MID
plus nombreuses ; leur prix ne à
lias celui dos perdrix.

Récomfienaeê médicaUê

M. le Gommlssire central, a per- i
i de taire ooodnire les deux rolenrs \

iot M. la procureur de Is RépabU- :

~ Les orsnsM, cinq cents entrons, '
t ait «m>f«e s l'Hospice civil. :

JL. I
4u Part

Le vapeur anfUis llirm. cspiUine
Wtlls. esl arrivd mercredi noir, vensnt
"e Llvonrne, pour prendre un charge-

L'ffiie Ë Panai
Le» témoins

Maret nie qu'il ait eu uoe
conversation avec Artoo, au su-
jet de l'argent remis ou a re-
mettre. Il n'a jamais rien reçu.
Artoo soutient cependant qu'il

la

LOUIS TONIELLI
S, Boulmrd ilu l'oUit, S

cuis DCrii IEJIUIOJJIES ao inuus

On poarra se procarer des couron-
nes «n perles, mèul et slaminijm, s
des prll trta rednil».

L'rVcaJéiaia dm méjecioa s,
aoe mentiaa très boaorattl» à I
docteor L. Ohter, médecin
Ire ctaste k l'bdptul militaire dt|
yooM, pour le* trtvioi qo'U a p

11 est parti ce m&ttn avec 40 ton.
laaa de eèdrsls, Ï2 de rakoersi «n

i, el 1 » a'ectde («uiqoe, a destl-
i d* Londres.

3l. U-N. M«u»i «I Q< "n' | l b<>11-
• diotormer leora client, que la

i d « calendriers pour l'-n-

Chfcmbre, lorsqu'il se rendait
J ï n > 1M b a r e a u l d l l Radical.

Liisint dit qu'il dédaigne lea
attaque» d'Arton.

La lector» dea déposition! da
Mme Ren» et de Mlle \rton
n'apprennent rien de noutean.

Ma Selmon demande qae le

^ d i l

RÉVEILLON
Maiiame A. f.iH.OMlUNl a l'bonnenr

d'informer le public qn'on trouvera
cher elle, Boulevard dn Pallia, n. 1,
des Paies tioids, Galtntine« de Fai-
sans tiuRés, Perdreaux trufTé», Dindes
trufleea, Merle* rotin. Raviolis, Ta-
iiliariDi. ainiii qu'un grand assortiment
de pièces froides.

Le jory a'eiproprlatk» de la K o décembre M 3 iwivler prochslo! j nique a u jurés, ils verront que
ent de se reonlr pour Dur !<•§• Le nuleon Informe eialtmeal n | , u o m de Bardeau a été ras-rient da se rêanir poar Qier

lemnitâs <1oea poor les agrs

11. — KKLILI.KTHN UU l'KTlT llASTIAlS |

L HONNEUR DU NOM
••». i i

r t WARLBS BU ET.

ntxt DE Ttttm M avn toai

Zlii> «i •el<hi»ite a!lam#f»o' de (f init* i«r-
rh-t '1e tétiot ; V*l«rne rn\ la filai rerMtert
de "»l« hiwcfaa -tant It décorait M fh.rtute
•na..d II ali.il ae mtreM : Ajoisa el Cjoe M
etsnirfui de laneritM ; M*! , Ood«l o* pat\t
n«>, * iioïiar «te qai'nètne officier de li rhse-
eoa de Malborncb.

U t ^ * ( « M «il aa «arche «D b*o erdra.
U bn«li«r "» '• »4-h*«r en •••«<, »• ' «d , i # -
d« w.f M. D .«"In, an'te le< . t«t bromes, aa-
fin Lrede* t\ I I W M * r»fii*fa-|»fda.

Le •«< (akiiasMi; • « • • é<istr ne. rafsli
ptei Je (lati «imulaat* l«* ansfet qal l'Imet-

* l l l«rre ;

lorm
fl«» c*|Wlclrai, reeite.b-tient t c«l lia-

isailqeea «inlans qui ir«t«»«rtl itai ilrea. On
les «Ai pria p«jf Jw biniiu to i f tu iu plIUfe
•l'ea n u l , M po«T dat (toiijMi, ««valoppèt
de auairae, i|tuni des brsadoae «rrteb4i • • !
Mi hen iBleraïai, on»nt dan» la aamp«|ee.

Haï d'emrW ne ssrlfi ; perfots le «tl ir i
d*écot« setlall ireuslIUr sont «oa bres, le kiis
d« irlgonr sn|l»is. L*"«rt« i*tn Jéir*it>p4
le (heœtn. irinU-ri»* *n l-MUdère» ; l'eu 4*i
aiqew baeausM iiiiilfiiii sou* les pei âm *e*i-
| tnn ; dat albrei, sacoaéi |ief le btM. U « -
be'eni « M |o*iel«trra <tu!iuni«e* par u Isni4
r« ; !«• Uail.as bf a * m * j | . h e u brait a« ir««-
blaii » laarJ et njt(*tnw«i tre««« ^a le ault,
qat a«ri*nie qae la nrat» eu e«ejerKie.

U poti le Hoariai M traewil • • o*a aa-dea-
SAM de ne«t cb4t«ae d Aia444* VIII. QeaiqaM
tntbs.1 UIIDQI j ê'ii«fi! réiielft. ta Uewulneil
s««« Imle le* t * | )w ennnaM. S»« Ixaaua-
fenu4i d'fcnme Milcti d'a,i b aj d'ardre, n«i,

*> IBMI • » * •

t qu'il
'

d'au b «l d i lie il'eiire,
d-te «ei e>di *o"' •(!'''
«lai

— Ja < M I partir, décltrs d'an h» aei l'àb-
flall, rtetan« ! *« • • 'w .

— T r f U i s n i w H i M r o J i i i t t t l . . . Ja a'In-
stsH D M . palsa.ne uflard *.t d h * M k tee>
ars*at.

-^ Toat I a'éciis Fa« Robefl a«ac l'acemt

AjadM tsaia da*>s la bera/ii k de a l atdM'
tt'aea, et eomeMaca k U «tdar s * * «ae *a«W
«eiwlte da **t. aa galte J'ieepe. h déposa att-
aatte sa «evle da Lvare, co*me aa tipM, sar l'a*
dai aeo(S, Cajoa i is Ja«si pair** 4a raaes aai
uleta.

— K T I « J sali raawf I d«ousla.-i-ll. Ce a*
tari es* trep de qasire atas p*«r hifiar CMIT*J
le lot ; Aîadosj |oa>ern«r>.

— Je raawrat, tilt r *H l < l * i Utwla^wnaol.
Il n'avblta peint de tttraar daaa les peefcea da

a- •)•! IM aeeapiée naa aaai an *t|*r d4*.l paw

11 ra»«rd> • ' « bMictt» 4* pktm la «ittrt
r]'4rol«, qai capendsol «a prit as* la asaiaj S M
lal lendsli le pair d Aotjteiarra , U M J H Cféat,
»l , . at̂ ansU ai a o u i r*eer«*.

Ajadna tri* d'eaa «ait

Lotd K.u-Hiuari n h-* ditn l- !•'•]
tant 1 reep, t>sr an («le *jKaue«, se

natl le tri|il* canm a M piloti» II tirs
i»an di chus* ai eoapi la carda, fait
ptra ilat i.lfon» et se mil k rimer, ~ '
a««< farce, datdaai snr Is ri*e de» r
ra*.

— Adtea | . Ha, I ««torJ 1 adl-*, -
peal**dt«ie<'l la* de«i leasata* 4'aae <
moyaaie. Q«a U boaaa «tari* 4*

n w v , . • ^ w •'••ni ww* . «v̂ uei.Bei i

— il* Mrti iMU I «wrmsrt L— ,
[A^M. & 11 iloiii, t *•>• bu»» « « « 1
c«ol «i»n|. :

- V« 1 q u k Map •'•matl. 11 »
I. MMbuMr : >tjM M< d*eri-a««M *
IM JMI vmmt da It !«•«, Ml* sri^
«iall«i... Ht, UJM ! pfMdi |rtd« M»
ils «•"!«. « total... SJaln. >•
^ t I, I«TB•*••!• n m a r U i K i t i l h f
ta d«i taniiMfM ai da mUa U w I.-

La rsw» <•• l'aacana è~ » r t t i <**.
4 l'ubari* aa CMMe-DaN S'aflfii «aw>|
imL Haral* 11« ai 4»ie!ihiia qal M t * *
«a datia^ qa'an • • ^parini 4 k f M " * |
Sfi4(* aar la FlaM 4a l'4|ltaa,
«Mis. O K M I raOtcklwsll a u

on trooTKi cbei elle «Misa sorles de
vins Dos et liqueurs de toole» prove-
osnees. tels que : Bourgogne : Cote-
rotle, Pommsrd. Valency-Chjiooerlin,
Seome, etc.. etc., etc...

Bordeaux •- Bas Mèdoc, Salnt.Emi-
lion, S»lutJolien. Chaleso-Msrjaot

• Halsgs Madère. Muscats de Fron-
hltnsD. de Lnnel el du Cp-Corse.

Seaterae, Crsv«, PreignM, Mstvoi-
Uie sec et Geno»»sells don» ; prn, »

•partir de 1.2D. ,
Vins de Champagne de J.» 8

• inca la bouteille. Eaol de •» de vin
ai eeol de vie de nwre.

Vin rouge de table do domains de
Ploelo 130. t) et 50 cenlinua le litre

louant queues.

U melMore nulle de lole de Mon»
icha rnsdicinsle, ellraile des («es
i et MSM, pnre, ssns mèlsnge el
i srriire joot, provenant des pe-

GRfttfD HOTEL ET PATISSERIE
LIIOtMIEDl

AL'OGC«SION DES FÊTES

de lalVo&letdujourdcl'An

Assortiment de pièces Iroldea. —
Noogst. — Cédrats conttla. — pâtis-
serie et Confiserie. — Terrines de mer-
les truffée, — Moattccioli de Naples.
etc.

Parmi les témoins eatendus :
MM. Bouge, Camélinat, Lau-
rent, Andrieux : ce dernier a
déclaré qu I fit dea propositions
k Artou pour acheter la liste de»
104 U croyant sérieuse; le gou-
vernemeot ea faisait autant de
sou coté

L'audience est renvoyée à
lundi.

Edition s imple , brochée. . 1 . 5 0
id. cartonnée . . 2 00

£Jitiou complète, csrtonnée . 3 .50
Id. maroquin soopla , . « 5 0

A VENDRE
DIVKRS MEUBLES

Roe de l'Opéra, a», su 2

PHYLLOXERA
M rfealrurtùM radical* pur 'a

i » H Y L L O X E R A T O X l N F
dénuder la noUca. atee le* Dre<>«es à l'appal, »Pysiellcsif Matl«ai
sle tle*artra>t>U*Mi «la Pfjy

ii ha, rm S* Gswrj«, Porta

AMATEURS

PHOTOO
IMfaleur Karie-Umte opèn m e ir*
qrnwU rapidité tant )ameu Miter,
mr it irto'l i»K>«p«™Ne, coM
ho» <*itfa<'. ESSiTEZ-US
OtfU pnnnpoJ «M, nu

Pens.

DEPOT
ohei H. MA-TEI U*1 aine

Place StMMMa, iS, Bailia
de vins Uns da Cap-Corse : Musait,
Malvoisie el IkDpkssîlo, &y&Dt de 11) i
20 sas de bouteille, provenaot îles
propriétés da U. le aotaiie Domituci,
da Lari.

A LOUER
j partir do 1er janvier prochain, à
La pi no. en face la gare :

Une propriété avec hangars, maison
et cave, le tout bien diapOBé pour one
indostiie,

S'adresser ft M. ROCH MATTEl.

ïEU
BASTIA — I'UCK SiiNT-Nicou* — B\STÎA
Pétrole Allanlic première marque,

prix avantageux.
Assortiment de Blscoits, marqaes

Pal mer et Coste da Marseille. — Rai-
i royaui de table et de Corinthe.—

Noix ds Grenoble — Figues extra-fines
da u&ya — Assortiment de Conserves
alimentaires — Pruneaux extra dos —
Farine Coty Gruaux et da Nice K et B.

Sacre l e s Raffineries de Paris : cou-
pé ea morceaux réguliers, ranges, ea

iBses de 10, 25 et 50 k. et aa détail.
Sacre Guadeloupe cristallisa poor

vendanges. 1er et 2e jet. P i
gan».

\n\mn\
seul spécifique contre les fièvres pala-
déennes.

Dépôt général :

Cm* de Hue Saint Rock et Bd Poo*ï
EnToi franco contre msndat de 6 fr.
En Teoic dans, toutes le* bonne* phsr-

AVI»
AUXPROOUCTEURSDHUILE D'OLIVE

MU. SUSINI et Cie, propriétaires d*
la SaTonnencj ii« la Corée, ont l'hon-
neur d'ioforojer 1B public qu'ils sebè-
lent toutes lea huiles d'olire, sosaà
bien les huiles comestiblea qae lam-
pantes, le* resaances et les foads de
jarre.

l'ril k ftior sur échantillon.
S'adresser fc Baslu, 7, Boulevard da

Palais, et 14, Boulevard; P*oli, ou «
L'Usine de Minelu (prfes 'lestia,.

Frédéric IIUGN1ER, Dl|om
'ABRtÙUE DBeKAHDEê UQUKCR1

u ntt larieTiii et n iiiieesn

C A S S I S MUGNIER
APERITIF MUGNIER

ABSINTHE MUGNIER
ÎIGABREAU MUGN'.ER

E1S A FLJJIGHEl I
n u Homa. u n * cjjmts ŝv
FtRS FINâ <• M ARÊCMA4.
Basas fr- mmw,rm <s>-«4
Jianx * Ciments. Plêtr**

un. ras. uaua min i M N
Ch. CLÉMENT



MAISON L.-N.
Les apéritifs indispensable H

sont :

001(83
DIMANCHE, M MILUHW « DECEMMB <897

LE VIN DD CAP-CORSE
AU ttUINGUINA

Ce nouveau Win apéritif» dont la supé-
riorité sera reconnue à sa juste valeur, offert
parla liaison L.-N. MATTEI, diffère complè-
tement de tous ceux connus jusqu'à ce jour. Il
n'est composé qu'avec des substances absolu-
ment hygiéniques et stomachiques.

APRÈS VOS REPAS, prenez un verre de liqueur:

LA CEDRAT1NE
si justement appréciée des gourmets.

fie lier p leicellent CMG/ÊMiE M/Ë TTE1 ou De pas m

Le Petit Bastiais
•5

CRNTfMES
JOURNAL

JRédftotlon & Administration : e, Bgmavart du Pauls, Bastlaj

QUOTIDIEN

ABONNEMENT {Payable da
n, 20 fr. S m^B, 1O • I UfttoM Mff.Li, m iwraas P*1S

Libniris do JPetit Dastiais

IMPRIliBES
m ion genre» «1 a» a n

taWUwmwt'mM* P» cjjucrtxn

Lee unis da» l'ioUriaarKinfttlU
I. lovratiu e> U rimai» 4* H

26 DÉCEMBRE

La anaatti at u seaaat
~ ~ Un» bonne force. Un mau»ale

•ojat allait «lia l'objet de meemw d«
rigueur de la part data moolclp.liie
da «00 tillug» (un peUtTillage Suleae).

Au lieu da a » fourrer aa violon oo
dio» une colonl» do TraTall. «1*1-
rooi pi « 6 ! à œ'enraier dan. la légion
étrangère. A' « I l e racon voua aereï
debarranèe da moi ! . d i t» • « » » •
nue comuiuo«l<;«- L'Ida» l«or l>»'»l
boni», et Ton dea donaaillera tôt
Gbargi omciellemanl d'accompagner
le »e.rtan leaqo'a Baie et da loi p.yer
aoo billet pour Bollort. Ainsi lot fait ;
maie an lieu d'aller 1 Bellort, le •««-
cfcaal c l l o t » « « « • * • •"" b o m l d 0

loi et paru plainte ooolre la monlclpa-
III*. p o u IVoir pooaae a entrer au
eertM d'ooe poleeance étrangère. Il
e'.oe.Uil oo procèe qnl e'eal terniné
p » I . ModamnatloQ de troto otOclera
monlcipaM et do panier de larom

I n. — PiuiLuaro» PU W * B*»™"»

LH0WHEUB DU NOM
par CHAl»LM BCIT.

rnuue a trente jouta de prison chacun*
plos à sue Amende de quatre-viojU

Le martyre Je la balaine. I*
plu» «rob des hommes, 11. Hartiguea, a
confié ses douleurs passées i U.
Edmond Le Roy- Sans compter, dit-il,
les infirmités multiples que la graisse
occasionne, il y a l'eunuî d'ôtre en
batte s U curiosité d« U tonte im-
bécile ; les gens s'arrêtent devant
TOUS, médusés, brillants d'«tonaen:eiit,
comme de petit» enfants, puis retroa- ,
vent la parole pour prtrferer quelque !
raéci.ancelé. Parfois, j'ai en la faiblesse '
de saluer cette foule incongrue afin da
l'amener a s'écarter et à me livrer pas-
jage. M. HaïUgues a en one grande
Joie, de deux cent vingt-çnatre k"l».
le poids ds son corps est tombé à cent
quarante-cinq kilos, soixante-ilii-neul
kilos en moins. Il deit ce résultat *
son dernier médecin qui l'a mis an
rëgima des viandes grillées, des légu-
mes veiU, peu da vin et peu de pain.
La outra, il lui est prescrit, ebose bi-
zarre, de ne pas prendre d'exercice et
de dormir beaucoup, Enfin, pour le
taire maigrir,on s employé les courant»
électriques appliqués aux musclas da
la paroi abdominale et da la conçue
mmculaira da l'intestin.

• w . M. Scbuyten, dans 1« BvlUtin
de l'Académu roylt dé Belgique, publie
des observations ao sujet de l'influence
qu'exercent les variation* atmosphéri-
ques sur l'attention des enfants à
l'école. U roéthjJe, mise «n pratique
dans quatre écoles, ass istait à donner
a lire aux enfants individuellement et
en silence, un chapitre attrayant de
quoique livre, et 4 noter, sans qu'il y
parât, le nombre de fois que leurs
yeux s'en détournaient et qae lear
•tUnUon se portait dans le vague.
Voici c* que le savant belge s trouve :
l'attention des enfants varie Inverse-
ment avec la tempérstore <U l'air, et

d-Jn I toa bonoribla colletne. >'
iaailiMfM. aa itrnpt pr*CM« ; il - » r «'ait
maibis • • * • d,>oi«, da ofendrs • • • heure ia
• S M , ap-etanai.-arr.4-ds laili««< ; «••>••)
L,iMiimRjcb«),«t••»•>'• P«« t » d s i blooaer.
btf*iMi>< prédrf«ao»«>. h H i t M r M M r a f
• M M , la Mdi is •'•«ail-wto M ' le * w i d i »

elle est plos grande en hiver qo'«Q été.
L'attention «si P>M grande d*os lea
classes saDéneores qao dan^ les clas-
»es iofénenres, plus grande» cuex les
ûlles que chez les garçon a, et la diffé-
rence en faveur <tea fille» s'accentue :
en hiver. Enûn, l'attention décroît de '
hait heures et demie a onie heares da
matin. Malgré toai mon respect pour
la science, je trouve qoe M. Scharten
se moque légèrement da pabllc. Son
Bystème d'observations parait quelcjne
peu défectueux, et nous nous iaugi-
Dons mal on professeur notant le
nombre de lois que les yeux de l'en-
fant se détournent du livre pour M
perdre d u s le vagae-

— ^ Un écho de l'tustitat Psslear.
H ne s'agit pas, cette (oii-ci, àm mi-
crobes- On a, pt.rsM-il. installe » l'Ins-
titut nn servira de fabrication d*
blanc de champignon qni rend de réels
services snx champignonnistes de pro
fession et aui antaleors.

"•/%*«. Neciulogies sngl*ises. I^sjonr-
j naux publient de pois qaelqo«s jours
\ des articles nécrologiques abarissama.
i Non que le pays ait perdu un grand
I citoyen, an riche lord, nn illustre sa

Vitnt ou un capitaine viagt fois cou'
ronaé par la victoire; il s'agit seule-
ment da cheval de courses Hamptoo
décédé sSlocbworth, pr6a Newmsrket,
4 la suite d'ooa longue et donloureoi
maladie rbotnaUsmala Hampton était
ig« de vingt-cinq ans. Dans leur pas-
sion pour tes chose» du sport, les Ao
gisis consacrent 4 ce vieux par sang
des nécrologies Blupénsntea de regrets
attendris, d'émotion larmoyante et de
détails biographiques circonstanciés.
Ja donnerai, dit le journaliste 4 qui
nous empruntons ces lignes, la noie
de cea oraisons funèbres par ce cri du
coeur textuellement traduit d'un quo-
tidien politique: € (Test une grande
figure qui disparaît. »

Pirn.iT.

8K FspnUirc
SUR LA CORSE

Les conférences hebdomadaires organisées
par le Cercle Darcénois de la Ligue de l'en-
seignement «ont SUÎTM* avec intérêt par de
nombreux auditeurs.

La conférence de M. Ganvaire, directeur
• l'école normale du Var, **r l» Cor te,
rait attira tamedi soir une très nombreuse

M. Ganyaire qui a été pendant neuf
annéei bmclionnain en Cône était, mieux
^ penonoe, 4 même de faire connaître à
•es auditeun ce département, si patriote et
pi injustement décrié, fl l'a tait tans aucun
parti et avec on rsel (aient.

Le cadre de notre journal ne permettant
pas de donner in extento cette conférence,
nous croyons de TOI r ta résumer dana ses
grandes lign«t :

• j'ai espère, a dit en débutant le confé-
rencier, pouvoir exciter votre intérêt en
vous entr?*?TTaT!t de la Cône. Ce beau paji.
qtw j'ai kngtampt habité, poisède en effet
un Mi généralement fertile, d«a iftea admi-
rable*, des richessM naturelles très abon-
dantes ; il est peuplé d'une race énergique
et forte, qui, grâce a nn peu de contact
avec d'autres mi lieu i, conserve une physio-
nomie toute particulière, un caractère sai-
atent d'originalité ; enfin, par sa pocitton
et surtout par son patriotisme, il Ht, à
l'extrême midi, une solide atant-garde de
U France. ,

Apre* une rapide description des cotes de
"île et des quatre région i tliMincfM que
cympr*n.i rinlêri«ur : te Cap-Otr-e, la Ba-
lagnc, la CaïUgniccia ou châtaigneraie et la
région de la vigne, it tignale te peu de
prospérité de l'agriculture et de l'induatrie
insulaire*, el dit qu'il (tut attribuer ce ma-
rasn» économique à deai caïueaeucnlieUes,
heureiuenwnt en voie de diiparaitre: l'es-
tr̂ mc dtfflculté des trantports qui, jusqu'à
ces derniers Unp*, «mpOcfaait la ctreulation
et, par conséquent, la production des den-
rées et det objets manufacturés 1 en second
lieu, el surtout, les Rticrrcs que les Corses
ont du soutenir pendant dea lieeles contre
le* cnrahùMurs de leur aol, et celles qu'ils
ae faisaient entre eut.

Au sujet de ces dernière» guerres, il entra
dm* quelques détails sur U vendetta. Il
impute le germe et le développement de

d«i«in t
of(4M dit nlnaUt p l« Urd, >«f«TM M m
* M r«r<H>4r.>at ftanli 1»QI U ctiliin* de

rn* l<i*«li • • pic*. r*n-
m coin J . I n , la o*1ir«

iMnl « f *on «MabMi, M

par, Mtla attlaoutloo :

rtti-iïrrSaa'li.:!»-»-.
^Ôir!)»» 6«»la»n«, d- tol-«i,

— 1 Châ'fllt
•n m m i i ««r«rn»l an cr°* ir.ai»r 0«l, mit*

•m ««'«ntr* Is Bo«r|«t ti ai'il»o 11 I • Uss

"-"ttetla nosteUs, nontianr la r * , » l I l 'kria
Cndel qei édits 4* rire, M •iriié asai Mr»*tVi 1

•rt êo»mt st MQS )«rtea «M la *ta aa< lall a«et

U matira déçois, U rag'Ha M fses, el re* Ht:

r!« lArir* l i a w i i i , ! . • • » • *n <ai t * *3 . n f
]« co»i . 1144M lit, •> 'a l |o<»< J" dra>< d'MIte.

— SapiMMi q»'«n •«•firtar » ' « ( « • • ! d iM
H»i«coa.M. «d II «• Df«>Ht I T I B droit, UtwM
•o <1eM«iad«. nali w I n rtfiiglMt fto*nttmi
•Milolr •«tmtiiiT, oi II « I I M ^ q*t U s«r<«llla*u
M rtlàtbe, et an »•»» « l i a 11 prMJ U > * U M à
npe*ir, *4 d*fc*rq«« le ludemla à L V M , KMS
te pMt da U Cfjli(oi>ere.

C n M i«*i( pâli, li rijulall avec piidpttarioa
t a b«llst«fW«. *oa cH««ns, U d r « | M » te
M , Mbrê. G u u a u r M k l a n , atrqavU, railtew,
•s frottait l*i * • ' " • H O * moi d l n -

— O M » ! « *ett« !••• 1 coup Cradot, tMU
M M feii d'an wo tth—x M d»(»<OB • uaaMae-

MHhtr 1* pe«*ff«lM ' 0 M dgati* csclî «M
m*^m~ml Qs«4 r«w«« mmank ta«s M

— L S U S M I I I da Miolana T Inrurofe» h Eli*.
hl m u l . . . SaraiMl tana M jeter dsos Is
aasIedelMO. . .

— G«4S<acara«, dit Cradd, asl M ta( tptMt ts

— Zils n«glt.
— EJjblea! rsont Is ntlire d'saala. < m n i

(art leacteai ai ires «fils, «b biM
Craikl, I M I «oales, BMU ja paafa qaa j ' i l
qst à n»jo d««>lr an ne «*ti prsfeaant BJI J«
oiM mutons . . . H «•> poMibir, I I M I oté<a«
probtbla. qd'll a'j a ri an da ranraaa eairs os
Hocbe*. da château d» Nloliai, at cm graad Mt-
gsMir d'àag'ciam; a i l i t eoap i t r , d'abord e»
graad laàfaMr B ' M I pas leifltU; aoialta U n u

C n M M hua et M eaarn ta»
Tto4 P4rlira>raM :

— Q**t«ei •Mtra«iraaérda«Mda I H t'aa
U M M p4ra«pta«re. .la Ù**nm paa, aUas
droit *oin c6snén, lia MMI mlr ma h w t
d'a»asc« wf l «H !

— rà r*aur^»l, dit l'iattllatoar, prim», qw
s«*Ma •sTactak TSCMM uf^^« M'*" aatl M

IM tjtflwi *Mi d* ts m—in,
v»«i s olhrt de TsrgMt, U a'a SM m ta sMtoén
ICC««I ; memméo, « M les <ajwlaapa> es Isum
étrfaai InMMata, COIBLM si a* IM ait « 4 M M
paaler, t»s«is qa* Iss Mtrsa



csitte funeste passion à la tyrannie et aux
injustices révoltantes des l.eooia qui, pour
maintenir leur domination, s'attachaient à
diviser les Cône», • !ei «xriter lea uns
contre IM autrtB, ateolvant les pires in^hib
Je leur» partiras, i-poliant d'une façon ad-
mise loin ceux qili étaient coanincua ou
simplement suspects d« sentiments d'Hid»-
pL-ini.uî », ''es"" Iraq liant comme dea bêtes ;
fallut, tes réduisant à se faire justice eux- ,
H^H-S. ' Ce draputisnK' dura si longtemps '
iiue la vendetta poussa dans rame dea
Oorses dos racines profondes, s'y transforma
ins^psibleiaent en une impulsion presque
instinctive, fortifiée qu'elle «lait par un sen-
timent t-xajjurô de l'honneur et par les cê-
Ifbrcs complaintes dites roc tr i que les
tVinmes improvisaient auprua de leuis vie*
tintes d'une vendetta. La farouche passion
que respire un de ces voceri traduit par le
conférencier et la dramatique histoire qu'il
raconte du fa.iu.-nx bandit Quastana, ne
lotit <|vie trop comprendre l'effroyable téna-
eiU- des guerres de famille à famille qui dé-
solaient l'île.

Ce* guerres de familles ne sont plus
pui-rt1, heureusement, qu'un souvenir. Il sa
passe bien encore nombre de scènes Iragi-
que-), provoquées par l'ardeur passionnée
que let Cônes apportent dans 1M élections
et dans leurs différend» privés, et surtout
du pt'u de respect qu'on a tlaîu l'Ile pour
la propreté rurale ; mais ces scènes ~ dont
le conférencier cite un ou deux exemples —
tendent à devenir d« mouia en moins fré-
quente», grâce • l'équité qoi préside aux
sentences de la jujtic*, à l'instruction, qui
est fort appréciée et •* répand 4e plu* en
plus, au grand nombr* de» engagements
volontaires dans l'année, enfin à l'axeroif-
smienl du bien-être, que favorisent les
belles routes et In voies ferrées iaceuam-
inent construite*, et qui abautit à une aug-
mm talion rapide de la population.

Les Corses supdorten, malaisément lea
observations dures, les critiques malveillas-
tc«, l'ironie gouailleuse, les allures arro-
g.intes ou dédaigneuses, et on peut d'autant
moins leur en faire un reproche que, sur ce
point, beaucoup d'autres Français se mon-
trent Corses ; mais ili sont, par contre,
pour ceux <)ui leur inspirent de la svmpa-
llui', ominemnumt serviablei, hospitaliers,
cuntlanlu. bref, et dans toute la force du
IF nue, de vrai* amii, des amis chauds et
dévoués,

Kt ce ne sont pas seulement ses sites
grandioses, sa fertilité, son importance stra-
tégique de premier ordre, la fécondité et le
caractère viril de sa population qui doivent
rendre la Cotte chère 4 U France ; c'est
surtout le profond attachement que les
CorM-s unt pour rlle. O t attachement rft-
sort d'une façon taisÎManle non seulement
d« k proportion considérable des Corses
rian" l'armée, plus de !«O olfkUrs et de
1.1.000 sous-orUfMTs. caporaux ou soldais,
•nais aussi de l'accueil qu'il* ont lait aux
rt-vtndu-alioM de nos voisins du Sud-Ett
sur leur Tic.

Le coufcrèncMr donne en terminant
lecture de deux articles qui résument la
}>i)Vinique soulevée par ren rflvendiealior"
>l trfi.t bien Ivc "sentiments de n
frt-n- in«nlairvs poui la m. re-pat rie.

i, ,. . . . . i , (rrin, | u

Un;. * . ( ! ' , ai qu'il • *« MU £<•»•• ttt> irlor. h-
W*q« » •* . .« ! .l-i M U !• B*ih r»Ptrt 4 M -ou»
* i ( . . » i - , ri |ur jt Hfn*1 Mf ei.« «stiablc Itibtri-
* • ; fautio, ««il éull tl prêt a <1« p»nir, t]a'll
couirt i'jiJ*tf« ta Usa Jfl . l 'Un» ts ,m,4. —
lir-t, <•* r.'tt -fui Aire es» Itiowin* qw •on*
ftwrcb'i, nul» ( ' « t c i r r t M d ua tnnlntl qmi
la.' , M M a M WtrUi» qat «•;*!*},

lit.
tvn. LI uc

L» (MtqU *ûf*lH s | talon TOIIH luf lu | ti
|(«tm*ni*'. Ajevtw i**.\ JrrauH l« ptili n li a;
la |r«nJ* •*( • but, irt'bfBUir», iaifai <4«« i
nnire^ta ««I»» es •"•ri da r«rtk. Le *aol
«Mmn' en plein d n* la iot>, t » porno I !• |i|:«
na-«-M» 4«< i su r»,U. ««.»• li un|Mli t w do .
lfi.tr, ,oa *•** f«f 'W t»(v«# twutllaauawt il*

(Vt«t« «'a "M pl*«««»lr, piquait -unt Vttu,
fmt» o«# U n - ifrl'i'i, éctHinir, rHombih t«r
l'amèiv, I'«f>(t>i( <«• rsivea'i, d gnu-tit MI<«II«
, , u s i. ( (H)M >ie '. l . - .MbMfHKw,, , ! bondi*-

U conléraocier a été l'objet d'applaudis-
sements unanime*, et aélé fortatMnt félicité
pu un puni nombre d'auditetin.

Brcvtt de Capacité
Les sessions d'eiamans pour l'ob-

tdmion des breveta da capacité MtfOOt
oaveitM aux d»Ua suivantes :

Atpîranttu.
Brevet ôltuienULre, '20 juin ; clôture

du registre d'inscription, 4 juin.
Brevet supérieur, 2rt juin ; clAture

da registre J'inscnptmu, 13 juin.
Aspirants

Brevet élémentaire, 4 juillet; dôlore
du registre it'tnscription, 18 jaîn.

lirevet supérieur, \\) juillet ; clôlurn
du registre duiscriptiiia, 4 iuillet.

S de rtttrstlt*

Le» pensions da retraite des persor.-
ci-a[>rè* dèDomiit4e« ont étô Hqai-

dfte» :
, alïdJ<al J'iihnteri* .la nsrlns,

-»•; joul*-

£iections Consulaires
Dimanche ont eu lieu taa éUctkDO*

pour le renoQvell-ox-nt des membrei
da tribunal île Commerça de B*atf».

A Bairtia, le scratin a doaoô les râ -
• a l u t s Baivant» :

Votaots, 19S.

Pr4ti4eni :
Musa Jwa-ADtoina, joga swttnt, 196

Jugta Mulâtre* :
Gbilini Jean, juge sortent, 192
Orenga Iûseph,jage suppléant sort., l to

Juge» suppléant* :
Thters Antoine-Fortuné, 1OT
Vtale Jacqoefl, l t f f l

L'élection do tons ces camlidatu
semble assurée .

i- ili f
<al J'iihnter

Peo-l
18» , l.OMlraDC
B, g«ndMnnt 40 a

-. 4a 1-r Mtefcra 18J7. 904 fnnu.
ltti>i Pt*rr*.rt,titl«f, bri|.tJlaf ii fa.itfm»-

f... 33aifi0aMlif1]<Mi* di i«r*KH. P'»-
Oi a K i«til lâoea du 1er Kl bra 18*1,
it) lr»»f*.
U.ialli JMn-DsiBDqia, tv g-d #f d» | W -

.,uwi«, 15 . M * «M» « |<wr* <1* «•rtte-i.
a»i«iim«J0ilH.nc«<liil6 H * M . m 1^7,

110 fr.nti.
8a<.neel PoMJrfe, aH«^*«r H» pnitariMn*,

3S tu* I mol» » ,*•" da ur*.en. P M I I M *•**
,1t»l» du 1& wpliœbw 1191, 785.rMa.
l'an.. J-«n, >tjjul»n(, & u i 8 naii 3joan

Bulletin financier
fmita. la K D*e*ntr> « M .

Ua « « ' • T. bllaa*'.t «oc *• *.»• •*"• ™ j l l f

•trit-iii qn« l'^proeb* •.•• t* ta. U 3 ».O Boit I
IW.I1 U» S Ift If > « t p.«« r.rrw è « * . • • .

T*u. la. fonda «r.o«-r. aant lour Ja. l'IMlt-t.
•Bitw«l • i f« »*u Ji I'IHIII.1 ict-t'Oer» fui BU
B«U*MII aab.nat <li HuJiti.

l>K»r twMHii* «"' ">•• *UWn»ao,»DW da
OraJii qitl rtowat »aoa..4int «MW bian au

r«».Qt K*Mral dj rwu). L* >;>M I PoeeMr
•ru a «M mua toute» aaa ol>ti.i M ••>'•• raa-

i II** rJ«A*ud«aa. La Comptoir S*-
M t l U M (Jr*dtl L|V»M-|

, La Saeiata UtaaraU aootavva ••>• gruda
• I U I f.\
( I K «16 fr.

i i'tNt.B J'H*ri»*i h «11 fr. M
• I MtN.t-i's da MB •n.loiM-"*

MiUul d «u-a briuaaia, ptuva-

Mna U N I n. CM non rineroyibl* A I l i fr.

n da la C-» A»

l'ubligitioo
Sssjri» U«

ua ap

TbéAtre Municipal
DtmtiM * KJT. k •*•• E S T M » M jtb

Lnndi, MATINÉE à 2 bmircs,

mGOLETTO
•«•ii.

Soirée aa Wnéflcefde Mils Burbortoi

IL TROVATOaE
Optra aa i loaa, ema-iua ita ï . r j l

Ëmlrrmèttf
Paar la LacalkK « lat • tanamaou . ' .d iaua i

4 » . A. PV»gl. M*~>. »•! •*—••.

PetiteJrazeUe
VtaunoM AiMoapafcmf »» ** D.CBM*

70
9&; t
10 0; a.»-

m i m . — 7 ttm
t, 776 ii-a. ; 6 hmrss fr ^"f.
«U. — 9 h. da SUÙ. {I. t . la

4 h. da »lr . •<<-
Rat da sttl, el-lr.
• u t da la mm, •«>•••

+ 0,47,.Jf. + 0,1*

M. Beikiodere, adroi* au grade de
•urnaméraire de l'en regietremet) t el
dei dotnsine* 4 U «uite da dernier
ooacoor», a eU déatgné pour Bélier».

•A*
Exposition de

de minuit
Corn m i d 'habi tude la " s t a ^ 1

Sainte-Marie i tgor0»»it de â d è t w , k
meese de roiDoit.

Mlle BarDorln. k cfc*nté to
d'Adam d'uno b

de soutenir brillamment sa thèse de
doctorat, et a mérité les f6l.ciUt.QD9
,du jury.

U. Uambrini, BOfoomôriiie
douanes i Bastia, a été nommé
mis à Cette.

— 11. Torre, ancien «onB-offlcier,
nommé receteor des douanea a "
rigglo.

Nous avons appris avec regret
mort de Urne BapUaUna Scinetro,
Delpino, décèdée à Pono de Br-
i rtga de •oinnw salie alla.

les obsiqoea ont ta lie» aamal
d OM

Exposition de Lyon
M. l'ère tu trançoiv, propriétaire fc

e-Lucie da Tullano, a obtenu k la
ite eipoBilion internationale de

von on diplôme de grand prix pour
U vins.
Noua l'en félicitons sincèrement.

•*•
Charcuterie corse

BouvelltiS luiriliurî.-

Baatiaet des villages d» Brandg.
la population de Pozio a aceo.i.part
|« cereneil jusqu'au etculLèn.

Noos adrewonê à M. latinSe
A Une Scaeo et A le»r» UmUtea
noa condoléance».

éH
Gendarmerie

tes gendisrmee
promus au grade de brigadier, «i pl
le premier i Ghiso.iaccia, le tteco

Marcbé, e p
Lafhte et Grossi wHB>DteBWt i5 fr

' K ntra rèco

. Auloine Gaviui, Lu ce de Ca9a-
IBDCS et Sébastien tiavini avaient pro-

'artlûle udriitioDnel suivant a la
,roposition Je loi relative aui droit»

i douane sor les porcs, viandes de ;
ire, charcuterie et saindoui : i
i Les droits flses daoa la présente >
sont applicables a la Corsa. :

> LJM même» produits venant de 1

w ia France continentale. » ;
A la nulle d'une enteote avec la corn- ;

sion des doaaoee, cet article addi- •
nel a et* retira. \

ityet perdu

Elections municipal**
M M. Perfetti Eag«ne et Uatteili

•'èuient poorvo» de»aot le t̂
d'Eiat contre on arrêté du conseil i
prefectare da la Corse, qoi » ref"*
leur protestation contre lea eleclii
municipales qoi ont ea Ileo k e"
le 3 mai !*%•

O poorvol a MA «jet*.

No* torpilleurs
Les torpitteore 177, comManJi

Grava, lieutenant de vai«Beau. et <
commandant \J> Dantec, lieatenanti
THiKMaa, venant de rHe-Koiiase, o
pria poste daua le Vieoi-Porl, wndi
di. k 3 heures da aoir.

il |>el>.it. ingénieur ordinaire daa
poote-et-ûbanasees à Bastia est BomaAé
membre da comité départementale da
L'Exposition de 1900.

e >•(
••! bW , p

Aja >.>• I*I I . IH I» birr
qa'«« »««i (it><-ta d«« (

ai.en.wr l'«4»( da r•>•!'*. • • » k f J Pi t Koben
«••II «baaifcM» (*• a*ti«M

, . . JBI imli IPCOLOU» nui l'it(omp>('ia-aMii u -
|««r« iq bar I .la !•«. S .robra, utimrn*. il avait

•ta àld« I li n i w r i , jtMftt * I lri»i»ai <-ù
.. _ i*a (onflim •• *MI« Jénlujaa IBI raaila In»-
nl« ••>. lK.*. S« ranlai-au.u alan dini M M-
pn'a htainin. II l'ippaji canin la » i t M l'ik-
Vb* dal.1 tM B*4»«a4.

S i u daaU *l* èttkim* ITHM, OW Ma «onpa-
;.irm Htandirant 4a« (*»!#••«--• itt «t <1M u a -
;i.i», al da Mmpi ft M ira, qund 11 rata*i I M
4 « ri •'«iir.ll m »if»|» r*l", « « • * PU dat
)«aa, atoalili d« U.-MM, 11 l'krilii, 4 '«D* f«(l

— PtMit ia t . . . plai *)tol.. .
l-at* 11 »•!.«*« laa téaèbraa d'an rr» ird ar -

dan*, masiratt, ai pancbiai ta «ta n i !• pol-
Irlne, rrunnbdt i iat »oo matuBM otoiliaé.

Ut tMiaViari lanlaranl t ttlvileati nptitm da
| 7 p j « , n»l* wloemmi. Cajoe, • « . da oa
p«talr CMMT, po*r »ll*i« U H"M. cotanoa
an »fi caïKiqaa I la Vlurga, l'Anitati lai O M M -
a* d* Mialrf.al d'au Ion k|B. n'âdaiatull pK
darépitaua. nj»d«a, lartai . nsnaara ; Cijoa,
pi«t pol>i.4M, «Mil.

I-* i]..«,bièf»iH MDI anconibra It pruaioototra
q-M toi*f»»o* la fta«i »kB«ir da Haw-tera*», eo.
yaetlaaMM Mai* aar t l fhmm *rl«ja«l . Pi

parant d'a
Mr>iiall«lû>
•aai o»er* d

*

il ••• Itifat** (oaii'i de i 1* It
«at M latali derrlèra le» ••>(.»•;.«•. M d*wa-
l« M Mapt la at4-eana da Ma t r ta» t -»r
!• M H ob*ear daa aaptu. 0<t ««fcar, M « • » -
citallajiiiliwali, garba crtiUllmc, f( " P<^'-
pslait ra ,»tw.lMiot ilam lal*C.

La «ai th .ml ' lai • " • ( - . 1-1 M ditparuiMi,

turnoota tortté, dliff* «S
wisaiM. Wsiri par I* er.U-

a I .«û ••'rnler aa*rii«.
l « ^ t d'an grtida parts.

Distinction* honorifiques
IM .nédnille d'hunntsur de* i

a été accordée aux agents d
dont les noms suivent:

Tav«ra lavics, saas-brisadtor fc 1
Ion-

l.eci Acbille-Joaepli-Uuia.
visileor * Ailes. B

Lasca Jeao. pc«|M»«A à VlMU-BoaeaJ
Boiii JeaD-lïàpti

k Ajsocio. .

D.tciorat en médecine
M. umbroachiat, élève fe l'*eûl«*

service de «anté militaire à Lyon, vitf

reiia.fi.1 laart IritMeleftati ni
'•r'Mtaa i^a«4t.
— H<*« *old. dit CajiM I lard

!

i n • eiâ perdu dam les environs da
larché, ooe pelite bonrsa en argent

ateowt 15 francs en or. La rappor- ,
contra récompense a« bareao du

(oroal. |
«*»

ingouitu tt merles \
uioe dernière II est arriré à

nei.» prie de 50.000 merles et jri- :

. d a i s Corsa ainsi qoe 900 paolera
irtroo de lan|ocnles. '
~ ladaot qoe aar aotre marcba le
a des maria» Tarte entre 35 et 30
iUmee, os la* 'Mi , en moyenne, à .

lia, 90 oanlimea. |

I
loi» )

I. L.-N. Msttel et a a oal Inon- '
u. diDlormer leurs clients qoe la
llribetton dea calendriers poor ian-

«W sera faim en lenra magaains.
. „ Saiut-Nieola» et ma Saopiaro,
33 décembre an 3 |an»ler proenalo.

n informe également sa
Imtraose clienlèl. qa'» rnccaaloo
I (êtes de la Noël et dn |onr de I An
trooTeucneielle looua scrlea à*

slna et liqoears de lontaa prora-
isa. tels que: Boorgojne : Coto-
,. Poamsrd. Valencr-Chaoibartln,

«Iroara • '*&'Sedoc, Salnt-Kinl. I
I. Salul-Jalien. CbSlean-Marjaot.
lalaoa. Madère, Moscib» de F~"-

7de LnneJ el du Ca|>*or»e
anûrne, Ora»ea, Prelgoac, II.
• K et Geooiesella dons ; prli, i j

d 8 cnanname de S »

DEFENSE MOBILE DE U CORSE
Li-s torpilleurs 178,123,185

et 97, .leslinéa à la réserve 'le
la dAlease mobile de la Corée,
etitrerout ea ai rm meut le 29
décembre.

Ce persoDnel restera à bord
des torpilleurs à Ajaccio.

Le torpilleur 178 sera com-
mandé pur M. le lieutenant de
Taitigeau Jéhenoe ; le 123, par
M. l'enseigue de Vogué; le 185
par M. le lieutenant de vais-
seau de Saint Soiua et le 97,
par M. l'enseigne de vaiaseau
de Maindreviile.

Légion d'Honneur
Le conseil de l'ordre de la

Légion d'honneur se réunira
demain, afin d'examiner
propositions pour la Légion
d'honneur et la médaille mili-
taire, concernant le ministère
de la Marine.

.di a , . aw ae i.» 6
.a la bootaille. Eaui do «e da vin

montafne t . eentlOBft wai l'taa M a lai....
El il ontra ban̂ aa cha.trall...

La loarlua rialarromail da fflla :
— A qaalla dlawaf a wa.Maa-0
iT damania-t II. aubliaat po*r

d'anaeiar l'acaaei bHun^aa.
— La bâton*. »ar»rb. la refaHa aaaa H

in. L'airanfar réltara u fjeartaa.
— Ko.. aasa>ra I ana «M-Ila

Mba. oit Ajadaa. U aaai taa«nll «alet •*
aata m l J abo.il«.
— M i t«e>araa m Hialaaa«>l, <

' _ û a II ao« iMa ata daa dan dan <
. . . . l a 1 lalra p - i meer O * M « . . - fc* b

«*™m iraraaaa I rAI* .r» a— • •
•prai l« k««r da MM«> |

I . . . ."
la»

roîy*eî«"«'' ;
à 30, 40 el S0 oanlimea le litre

ot qualités.

^1 Sourds
l u e dame rlobe, «ul a él« «oérle d.
>utdlle et d« boordonn«nieoU d o-
ples par lee Tyn.p»»s artifnciels .lu
|Nicbol«». * «m,. » «on insuwl

MnoM de 25 001) francs sûn qoe
a lea parsomu» ^orjea qni n'ont

moyen» 'ir s e procurer lee
ïssent les avoir grstoile-

,t. £JZ- » A- T. Haie, S^rt.
>. O, St Brida Street, Loudrea, B.C.

• meilleure bulle de tôle de Morne
• médicinale, eliraile des fo.es

i et fmt, F»™. **<" mélange et

f
arrière goût, prenant J » P*;

iaa de Nor»ege, se vend i le !*•>-
slll. puce l'rtls. Basua.

A VENDRE
HT e»sw« die *épmr%

- DIVERS MEUBLES
| RM «• i'Optca, ».»•»»»>•

de Chemin de fer
Le rapide parti vendredi

i 7 h. 55 du soir.de Marseille
a été tamponné entre Valence
et Vieuoe, au Péage-de-Rous-
aillon par le rapide parti de
Marseille t 8 h 15 du soir.

Il y a eu trois* raorU et douze
blesséi, dont plusieurs «sseï
gnèTement.

Cette épouvantable catastro-
phe s'est produite vers minuit.
Ce sont les wagons de queue
du premier train qui ont été
éprouvés.

Lea trois victimes sont : le ca
pita ne Lucien Lola, instructeur
i Saint-Cyr: I* cspitaine do
vaisseau Blouet, commandant
la toudre ; et H. Mathelio, in-
génieur des constructions na-
vales.

M. le capitaine Lota avait
quitté Bastia par le paquebot
je jeudi 23 décembre, où il
était venu pour rendre les der-
niers devoirs a sa mère dont les
obsèques ont eu lieu le 18 do
courant.

1 . Turrel a lont-de-Marsaa
Le ministre des travaui pu-

blics a présidé, samedi, a l'iuau-
guration de la ligne de Nérac
t Mont-de-Marsan.

Le soir un grand banquet a
été ollort au ministre.

Chaut présidentielle
Le président da U Républi-

OQ U 6 ^

f partir du 1er janvier prochain, à
l.opino, en faco la gurn :
UU ne propriété avec hangars, maison

I et cave, le tout bien disposé pour une
t iodostrie.
j S'adresser à M. IIOCH M\TTEI.

que a dusse i Marly, en coin-, ^ot), . _ n n P 5 ,
pagnie des officiers de sa mai- j •S3t> A L O U b "
son militaire.

CONFÈRES RADICUëS
MM. Léou Bourgeois, El.

Lockroy et Mesureur ont quitté
Paris, veudredî soir, pour se
rendre à Valence, Avigtiou et
Bourg-de-Péage.

M. Lockroy a fait uoe con-
fère uce, à Valence, BOUS la pré-,
sidfcucfl de M. Bourgeois. > Jk • I B

Lea membre» de l'Association ! AUX PRODUCTEURS D HUILE O'OUVE
épublicaioe ont offert samedi | UM. SUSINI et Cie, propriétaires im

BU.r uub.uquct à MM. Lookroy, j ̂ S S Z e r ' . e ' V ^ r . ÎSt
Mesureur et Bourgeois, qui a ; tant toutes les Uuiies d'uiive, aussi
prononcé un gfiind discour» i " i e " '«s " " "« comsstlDiss ; . . l »
' , . D I pantes, lei resdences et les fonda de
politique.

L ancien président du COuseiL l'rix A Hier sur êchanlillon.

a attaqué .es rallié, l'Eglise «t: ^ ' T î ^ IS&SSZ
parlé en faveur do la révtsiou ; i/Usi» de M.neiii (pre» «aaiia).
de la Coastitutiou et l'impôt sur j
le revenu. (

UIPtIT
. ,,, . „ _ . • chez M. MATTEI 1)""" aîné

Au|ourdhui M. Bourgeois a : Phux saM-Mcto,, 13, BuU.
prononcé uo nouveau discourt
politique a Avignon, et H.
Lockroy a tait uoe conférence
t Bourg-de-Péage.

Les Mortsjdu Jour
If. tameroiar

Ls Comte Anatole Lemercier,
député républicain de la Ire
circonscription do Saintes, est
décelé cette noit, à l'âge de
77 ans.

Il était conseiller général de-
puis 4850, président depuis
1885 el maire de Saintes de-
pnis 1871. Il avait «té élu
député de 1852 à 1857, en 188'J
et eu 1893.

a r » mm mmemm
'•TeTlraagallMJaaack al laar aat.al: » .

OalJ . -B : » • X » " * » " 1 » 1 " ™ » • • " »
aar.ala • Um« v*a*' Qail'ci P.aliaa •! aaa aa-
r.au aa».l»BH.'«illr. Baaeiar. K. lfa«ibarfc
iDiaiai-LiSTasIaiaa SI»; » . rt Hm.niprmBi
J*aD t»piaaiir. M. t» «ma ra«tti A.r.aliB, i a -
plora il. ecB)n.rra. M. «t Um« Ityrr";" *!-
tian capii«'n«--a».»n. « DIM J«a-tf.|Jt aw,
f.iblantwr. il KraeaMeh' rr«Dop».

Ont la aounnr d* hir. p«r» a «ara panata,
•nia al B&BD.lMaaetB d. !• parla fraall* <)a*ila
TiaaaaBl e-#pra«»af *a a paraeaua d.

M. Quittai Pierre. Antoine)
Imfktl f«" »"• '""!• ' " * " »"

h«f tilt. M**u rteaaain. ti**M » I» Jie.Bjbra

L! Î T a. PVJUTIIÏBI»» I »a mi.rr.Bi.Bt qai
•ara lias .ujourd'hul, 1» J^Hubr- a I haar» d.

On H réorir» i !• W* l i t
pwari, 3 rawiitm LanarMii

ta prtMBl » la Uaat Iku
part

ru.Caa-

ila hlra

GRINO HOTEL ET PATISSERIE

A |/OCC»8IO* DES FÊTES

de taNotltt dujoarde l An
Assortiment de pièces froides. —

Nougat — Cédrs» conllts. — P»us-
aetie et Cjnfl«rle. — Terrines de mer-
les trônes. — Hoslacclali de Naplee,
etc.

37«v

de vin» Uns da Cap-Corte: «tarai.
Malvoisie et linp&ssilo. ayant da 10 à
20 ans de bouteille, provenant des
propriétés de M. la notaire Domiolci
de Luri.

ViXCIGDËHRI
aeul spécifique contre k* flèvrei palu-
dé

p
déennes,

Dépôt général :

Cmn de Rue Saint Hoch et Bd Paoli
Envoi franco contre mandai de 6 fr.
En VRale «lai» toute* les bonne» pbar-

PHYLLOXERA
•A dt$tru.iion radical* par la

PHYLLOXERATOXINE
iminJtr U mlim, i m I» «iraim i l'a^poi, I

hi, m SI Gmrfn, Paru

Là.
«•ritlMe % é«ctMle alimeauir«

garanii** pur*1, absolument neutre da
goût, n« fl'ali^rsnt pas à l'air. Ce pro-
duit »<> conserve imlt Uniment MM ran-
cir ni prendre .,•* goût. Il te rompo««
eiiHu«iiV(»menl de la graiww rxlraile de
• noii iU coco el DP contient ni eau ni
H*h CMnnie In auirn gratMwn al.mtMl-
turt"». C m un produit TiHiélal agréable
•a paldift cl d'ooe digestibiliié parfaîici.

Sujuifictir « touUt> te* aalm griw-e»
alirncBUire», mctlkur marché qti« le
beurre et que low 1rs corpa gra» co-
meslibt»**.

Kn Tt-nte t ti.'i to* éf>i<rim, MM. An-
fldi fr.'r.> , Vinronti. M du Palaia, 9 ;
J. Dut-ol, Plac> du Minlw, ttarunti,

*e»u Port.
Livrai-on» on bottes ite ïî.0 fr , 500

gr, 1 k Sauz de fck , 10 k. M aa
d

QMlitèB spéciales pour fatricanu d«
tmctiita, pâli»*».! et coofiwuri.

M. J. FOMI, repré*fM)iani, (0 . B.i <tn
Pfcia, BaMia.

EBS A PLAWCIE11
rVJfct JraWM, l * U i n a CAMttB .aftb
"ERS FINS * MARECHAL
Wmmt (V miniMM laBBapa*

Chaux t Ciments, PMtra*
«m. in*, cumu miin 1 nna

rv» CX£MENT



• VENDRE
planches en [iiu neuves de 2
a 3 mètres rie longueur, «a
pris île 6 fr. 50 la canne.

S ' l i C i

A LOUER
PBKSENTEMENT

Deun grantU magasins, pou-
vant 'ri Tir il'enlre^l, maison
(làRgcri, t oi 4, ru« flo 1.1 Gare.

V adresser à M. Gagçeri, tn-
r«-|>r*.'iifur. ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^

11 A LOUER [|

BEC AUER
«"" NOUV

BEC BÉBÉ
U IttlTABUlU IttUllilE Mit

Couutnua «0 ULTU da NU k nuiu*,

.S'jiJr-sser t U. I usiVMi

tVTlIB

BEC Na

U , 10, ISd I'JUII. i Uisila.

SERVICE RAPIDE DE PETITS COLIS

ai tetneuts. ii Rooneu
pp

A VENDRE
ou à Louer

Un appartement pom|iiet for-
tnar.l le -im« èi.tge d'un« mai-
tun s.lu'e quartier il* U Cita-
delle, avec balcon, ayinl vue
sur la mer.

SV1r«-&er à M. PARTOU, no-
taire.

A
Appartenant <'* nei-f j.ièc<».
!'>.! «ainl-ARftelo, "• 10

S'aJteswrau buifa.i dnj-'ur-

FERNAND CAMUGL1
W, RUE OS I.V UÈfUBLiquK. 48, MARSEILLE

TARIF DE BlSTlA A ^ S E I L I T DOMICILE OJ GARE
de 1 * ti IEII. .

• lu O A S

il*- S à il)

L» colii don

O!)0
. . MO
. . 1.50

i ranii i Butii

<1H 1U :. - 0 k i l .

ila -JU •! 25 •

de «r. i tU >

1.90
2 10
2.50

M. MALPHIN M.\TTr"l, ai-lw-IIL'M.IMII propriétaire
I Rtttatttunt français «t du V Hôtel d'Europe, unci'iiriimm.l

nus |iar Madame A- HOLOMBANI, a l'honnenr du piévenir
public qu'il vient de restaurer à neuf ces et utilisée manu
qu'il |i8Ql offrir aux voyageurs tout I» confort désirable.

L'Hôtel se recommande par sa belle» situation, HU centre
la villy, à [iraximité des principaux établissements. 11 p<
en outi-H Un superbe jardin où leB consommateurs p
prundr** leurs repas pendant l'été.

î)e* chambres indépendantes très propre, bien mec
avec IIIH à sommier et lingu en Al de piemier cbon, sont
diapo-iiion do MM. les Jurés ainsi qu'une salle réservéw
leurs rej^aa. Le tout au prix de 5 fr. par jour.

Un« voiture au service de l'Hôtel stlend Messieurs le*
eurs à la gare el au quai à l'arrivée des trains et dea ba

Bastia, 3 et 5, rue de l'Opéra, Bailia

ririmtmr, « (Et,. « .lta£l£Sa?
EMTBSrOT 38, ras d-Eaçhien, PARIS

Umà tram ar dau-ade ta "TO>B*CM> contaunt dotai» et ittati

SUCCESSEUR

DENTS & DENTIERS
fSyfelfrmts perfectionné»)

oMMtAll
Jb HXllACilU.N DKs

sans douleur
14, ru€ de

m.r **fc*Tt.r**iiMur«»pr*»*»ii
M nBÏrwM eiuaiala. < • » > ' * H
•rttr. • • g.rd* « m r . c*rit.** ckirla-
UB» tabuUBU ~ • • dilmt ctairargi*ai-

Mt la prafaaaisn M Vu Mapiaiwl •"••
MMrw •«••iblM a I* •*•>! paaJ la fa-

Mme FEE • M***
{Ex Secret

C O N S L L T K
Madame l 'ér , ilwul

le» savant.-, .. bu ̂ g»
D'iinporle quoi : affutn
pertes, héftmjr»

nfidenlidle d'une Rei e)

C U K R t S P O \ l ) A N C t
t ntU'nce i*l uiiivuiaclleiiu'iil apprétit e par .
r •!<• nombreux lui*, hiie Un réuaei, 1
f rutnmirciatea, amour, tnanagr, procèi,

atadtrs, caiumntautin, tmplottt

ment, ftrritts, etc., ' l e , tic.
U,niB un but liuiiuiitidiru «'i |Htur r |MtnJr>- si srieiitc, cHo in* |

li«|u.r;i y»aluittmenl k-s secr*-ls el moyen» û*i %*W uu gros lut
3 IJ |HTMimif ili^nc d'iuUVcl qui la cuit^ulicni cl qui sVngiigcra » j

MÏIIJIIIU KEK cuuhulle au*« bit-n par Cm redondance que de j
tivr> voix, il builii de lui écrire. Discrétion et Loyauté : COUMJIU- •

oiliô prix aux locit-uis du juuiual.

Demandai les CIGARETTES ÉLÉGANTES
MATTEL A 0,30 le MffBtfl ^- -

Favorite, i!uo, par *.. ^ " ^
- foggi, baryton.

[ fart. - U » J « .

i U\J, L- N. Uat-

DKMANHKZ PABTntîT:

LA CE1E1TIIE
t* U IUHI L I IAIÏÏ11C

Liqueur apéntive. <ligeaU»e
et aoh-«p»modi(ioe, dont l'o-
tage journalier et modère (»cl-
tlte tnate* le* fonctioot à»

Distillerie J.-U. BLANQpI Fils, Fondée en 18»
QUATRE D\PLOMBS D'HONNEUR. — VINGT-SKPT H&DAILLB8

ARA BLANQD
Le plus agréable et le plus fortifiant de tous les Amers * Bittera eonnuM

«M tgolemmt I» fit* répondu * U pltu oppHcié imt toxt, U Cww

4e ta GRANDE F).\E CH\UP\r.NE CH\TEAU-BLANZA€ & da RHUM C0L01B0. import, directe de h 1
t«Ht * ««•:!« i .». T. ftf- ITT#

MAISON L.-N._MATTEI ET G
U lédraUne, le « MC plus ultra des liqueurs. . - 1,'Amaro Matlat, le melllear des apérilib connu» à ee j

• Te Vin du Cap-t^rse au Quinquina. Quinquina supérieur.
Eam-de-N le de Tin el de marc depuis 1880, « véry seleoled. •

« Sirops i (iroaeUle, Orenadlne. Orgeat, Gllron. pur sucre.
QgareUts 4e toutes sortes, sans colle, faites A la main et i la machine. |

*ienBos à 50 cantiuMB la balte. — L'excellent Cigare Mattel, le meilleur, à 10 oeiil

ïtimlTTISITE
IMPRIMÉES •. ••>

ut toiu gtoiw et de tous Eariati

CHOIX CONSWMtABLg DB GARACTÈMBh

U CALENDtaSB

M , 1 k •> • • — a—tm, 1 k. 03 «.
IM» : fn.hr narlM, II 31 — PWo., la 1.

nam»fumi SaisitIHHWII.

W DECEMBRE

a «Ha tengoe et
22 novembre, elle

[pria Qn que le 23 décembre
Ylogt-deux affaires y ont éK

oOQQfl d'elles n'a «prouvé de retard.
GrftM * la baute expérience da ma-

t chargé de ta présidence, les
dirigea avec autant de clarté

Iqoe d'habileté ont renda facile la ttebe
i nos jases populaire*. C'est avec

i que l'eu «-'est félicita de* voi
M. la «Mseiller Stelanini pouvoir̂  re-

mdn lea fonctions que, pendant
B)I depuis de longues années, il avait

f avec ans admirable distinc
. C«rtsios choix s'imposent et for-

t cette session la criminalité
^'est montrée dans tout son éclat. U

> des méfaits y a joué un rôlu

meurtre, ou de w
• • M — m t M t l l m . A,nrt - . . f L tai
iMnfeKta rt-QQ Ma Vfc. ^ - i ^ '«Jlft i
venus se joiu.lre les v-As q£l.nkii \6
viol, les coupa et blessures sur aSo,,..
dants, et le faax en écritare publique.

De notre mémoire jamais nous n'a-
vions assisté k un pareil spectacle!

Que ta présence da l'arme entra les
mains de DOS insulaires soit non seu-
lement l'instrument du crime, mais
qoe la plupart do temps elle en soit
l'occasion, tout le monde le constate
aveo le plus profond regret. Hais,
hàlODa-ûooH de le dire, il noua a semblé
que certains actes auraient pu «Ira évi-
tes, si c e u qui «n ont la charge, dans
certaines localités sortant, savaient
s'interposer utilement pour arrêter des
différends qui dégénèrent ea rixes san-
glantes; si, d'an antre côté «osai, use
police plus rigoureuse, qui n'eorait
pour devenir «fflaace qa'a se baser sur
la législation en vigueur, était exercée
•or les établissements ouverts & toute
heure du jour et parfois même de la
Doit, aux débits de boissone.

Mpte an on 4em aa débat de la ses-
sion qui oat pu provoquer quelque
critique, ont été empreints de beau*
coup de sagesse et d'une juste sévé-
rité. Aos3i a-t-oo le malheur de cons-
tater l'application d'un grand nombre
de coodunoatlona à des peines afflio
ttves et infamantes.

Le Jury n'a pas recalé devant la ri-
gueur la plus extrême, en présence
d'un crime presquo inouï, qui a tant
Amotiouné l'Opinion publique.

Honneur k lai 1 Paissent les leçon»
qu'il est de sea devoir de donner,
servir d'exemple et porter an r«mèda
ls*laiaira 4 I» situation déplorable qoe
la tktrso traverse I Puisse aussi cette
situation avoir an terme prochain !

•jii pooïait sat
sitla OQS assises
akdieoce* était

td

tance d'un
)l, u provoqué sur

Je M. le procureur général
s. Indépendamment de l'intérêt

pooïait s'attacher aux débats, la
issises pendant trois longues

comble. Il s'agissait
entendre une nouvelle foia l'éloquent

tralear, qui,'pendant plus <le trois
I inres, dans vn brillant réquisitoire,
i sa captiver l'tttéVlioa générale-

Féliaitons ||> go^«riwman*da UB6-
j ubliqtte d'avoir choisi pour ion repraV
i ftnUttt dans Tordra jadicialieen Corsa,
•n haut déposiuire da l'acMon pabli-
9f», sachant l'exercer avac le aenti-
D)eot de la plus grande imputiaUté et
1̂  désir d'aaaarer le triompha de la loi.

Rendons hommage aussi k sa».ho-
oorablea collaborateors dont le zAle et
l« savoir n'ont pins besoin d'être pro-
CI»ID*S, etqai, malgré les travaux trou
Dombnqx dont ils sont chargés, font
des efforts eitraordinaifes pour donner
stttislaûtijn A loutes les branches du
service qui se rattache & l'administra-
tion da paraaet géoéral. •

' Félicitons enfin notre barreau qai
n'oublia pas qu'il a A maintenir les
plus honorables traditioas, et qui
quitte de cette mission de la façon la
plus avantage»»- Cest k no» usisea
que sa sont formés les avocats de la
Corse qui ont trouvé une place remar-
qaable dans Isa conMlls da Gouverna).
ment, au sein da Parlement, aa sein
aassi 4 u corps électifs et au milieu
de la (MajlBirature insulaire et conti-
nentale.

MOHIIUTIONS ET PBOMOBONS
N. Plerl, Itavianial m U * r4|lnMni d'mlan-

teric, » aie Ma|ga4 p«ar occapar l'««ptft d ' iH-
iracusr 4 l'éMl* mi\\i$,\tt fr*p*rtnriri da Hwi-

M
Ucch), d» 11 pré-41* 4a «•-

ut* I la hripl» de • M I ' K I W B .

tiau» pnbllcs du Men-el-K4btr.
— II. T^rdl SJWBST», iflju.hnt m l t i « rétl-

iem d'ifiUntpiie, • ét« nomma 1 U r?<*te bi-
ilists da Ira cUsie 4* Maltmofl, Vasdau.

La Catastrophe
AU PÉ.\GK-Dt"-ROUSSILLON

RENCONTRE DÈJEUX RAPIDES
4 Mort», 11 blessa*

fl co'lliion e»ir« J « i Iralci
tipi '#) rtTfiwal d« Il i i t't&t proiluU* la nuit
darolere, t t n d « t twarn, i la bialMf dd

La hrall i« caiia ctUilraoba t'ait ré^iada
f«n aii h n n i du n t lh dtni nuira rtll» e( j
• u u é an émoi ton il <i *>• b1*.

VoW IM premiers r«au>tti«aiîiiM ifun n««i
i*oai pi Hcucilifr » r es UrriB1» »tr.\fa<it.

L M U I I H 10 «1 Uiûm dam n;:tie' 111 va-
Imi as VlottiBllle, le pr«onw i l h. «0, I B H -
eogl i i h. '., «I qnt Tint U ter^u <J'r*ct i.«t
P»rl», M Ml«*«i i*h>il ta!ndl>1 .('mienj'i* t
ptrtlr d« Me*.

La iriin 10 « I» train tO u prannrnl <(Q»
la) i0 j i (cn»iU prastèr* da«M frtfluiw un
•Wcoon dan laakti 040 m o n é t r e Mtr nr«t<-

i , Ua du!(<n Inclut, Ici .OJ. ( .ÙM
PMI- K i t u - M i d«Tjr
d* U«ila al 4tâ Htja*J •(• )ll li ;

S. Ot Vinliwli* i »ir*Mll« Incta-, tv 'fljt-

3 , A Ticaacen, l«ttafi(wrt p«ir Xt'.j; •on
•Im Je<i ta jwotniiiei >1u r*^«au)a «-Jle(*M
lltltM *t>M<JUiUl 1 Tjf.ltû,, ;

4. K Ljon, l « » tjiiMri pi ir P«flt «t >a d<-
It >ar i» ;i««"« ><• MM J « d̂  l'Amiaiarro.

Eitir* Via'imi'te «t ••ruiMe, c*> 'Mini «OBI
Mpff§i*t prenne" i J « w j i t « r t .!« Ira cl tu*
pour louLM l««tnii:on». Is preuM'ii «hi-1*-
K M H r u par<:a-irf *; p w m i e t d*«i initia M
d«1 Tnj.efOri J* t l « ï l c l i M I éflKlMDI «B

piteoun d'a<a miipi 71 k<l*oi*iraa.
TMttldlf, « i l » ViaiHajiHaat Mkf, «M trains

artiiaaQi d— *i']iga«ti d* j e •< 3- c\»f*t pogr
toaiM dfilinniant.

Ce* 'i#ui Iralns, «• I* «air, Fan' le f*T*tre | é
n(nl IIJ HUI. *>*o,J M I qal r i ^ n m tn-u

! DU PgTIT

L'HOBNÇDB DU IOM

K^Irtai I* p- MWT.rd. j . - • «

la aalo «M )'»anli tan-la»
, poanal'li la *«« P*«*«r

, l i a i , W* h j (*alAai u la MBOali *0 BOO

IpwamBliir \f\. pirl*»l»rf* nMra >1B I J U I 1

N F- . iUU,
MSMI al wm jeu al ta.

L'a tllf«iii blupMUM lécbaapi de »•* *'••»
rtti^ai : il tlinU >«r* 1* <UI ma rtftrl di I M -

d éd

plav m pl«t, DI4M, ii- bni, tard* aoc«ra t « uo-
Mrrw l . . .

Il j coi M rilMM taroaclM, [oli l'Anflua, m-
ta* *t a tau fcÉ"#raw: i« eat

.M da la tort» :
-Riaw.eMVai.Mil . . . ftà («a* »M« «ta

mira mM m**n., I ÎMU-NI I «o moaUiiit IM
crwaH 4* dMi ptf»I«M odiés loai »«• »«*-

Ajoitoa hn-M l«t épioiaa, •! q
EfIDJ «mol d» Ujo» H«i, eeua |oi»,«nijrll

- Btt.ca da cm itûM* a*t atf^"* > > M t " ^
d.0. | « MbUatiM da coojoi. d. «otaa« î

Liœoana imclu W p<Kolau •)« n eataiara
•I tas l»iç* «Mi M lac d'an | 4« t ; >i»dsa tl
Ca,M aa MBCMIMI iar l«an idtnm el la Mr-
QM hoodii - . l« >««. btuioi darrtèra alla aa

C#lul-d, drbont. In bf*« ta tton, i»Bnai'jll

_ IU twiua! ja is l i n«rda!
Et il tjoma if«c ana éo«r|i« M«*I(B -
— Il fiai uai tr I ' imo«r U nom.
Im dan hawtMrti, *(Tfiji# n«f earta «on alii-

rèf. O qui proieralt, d'an iPn i< *ora « i l vltHani
al .1JÙI «n« langea bvbirc, d-« mon 'i«'i<( l'd-
laietl«ai«n Tibn ila nnprMdr*. !«• daai bite-
\\*f% porcnl «o«i apercaToir ce <f<(i WrriAill iMt
tMtira f*at naii.

Ua IMIMB, ntnié mr cinq o« itt piaugan, at
4 la K»w dm(B#l •l'iilt an (aafaiMa arnurla
d'«a«eraii hbpfh», dnilii! a l*ti» itinM MOI
Hn>p«l«loa «ë hall ftgaarMi nniMn, BI M di-
rigMktfl.iaaiM'it mr Inr birqaa. la l i Ma
dt«*ac* d* iroti M faaira tMU oitrat IM •%«•
nti Mort .

— Ut, t Aa la biroiM, a U I erta • •« «ata qai
rMMilt patuamnwm dan* la tUpaa* da ta « M .

_ On i « i PNTUII ! m A|«4a«, et» mm
braf. J« «oit briller ta U « l rwe«a d« |*rd«-B«.

- " f o w l HiRMt ! . . . RiaMtl •fcHa n*i-

<t«-aa anh déjt ntmdaa i'«a-
l 4 d

- tjh'i Ji ii bu t,.«r n> i
Pin n.b-n, Mr. ,1- mi, irtni;*iia| U r»,!*,

ri'*, *• je'i • l'irr •>» <i« >on (f«(ii« u^tif, ont
la awarnu1 . et «M-rrifil lu rtotfi. • Aj«l.M.
le* iTtriri* •cera'-hM m i To'«l< •

— H*o* I dtl-tl J *a i*a Je uaA4jdaBie>ii

il jh«ie !

Kjat-il rifqier poaf un U « U * B , IB p*lû <la n>>i

- Kl «•* aM« 1,1 qa* i* Mil in auiMla ?
erl. ri!i-n»b*rl 4 il lei fii«*<i>D,i| d «a refirl
•(•ibutBal. Miaérible* I U:ttM, qd rwmbvi
conaMdM Ummmt ]... O» I «t | ' » < H «nt ar-
•M ! Votf d« bru, «)»! .iiHa. I* mra n i **»
t T-n4re, )• ><wt r»fb*t«...

J'ti isr i»o< itntl Wif» IIVTM, 4«i Baron] i
*«•*, fajrt da**al tet mi* Itu. M *<t-ca ait

o%» <1« inqaar an ebté'l» eom/oe BB
*M r t «• la BMnlBCM

• •relui '-... A ' I B I I . . . OUI
MM ««a »•«*, l>n *arw, l'aaa
•ta M a«M •itaiAdraai wt- CaaraM '
Rav 1 Ab 1 je pêne t'ee om ptat ^a «na l

j ,
«H, n «a taanat ! . . .

••Il il pvrim M tain
l'écMltltni, «i la binua
balança* i l t w o t Ht l'oade.



OOi.66

.s . » , , . « • du cjlei al«lla •! »a " awlllst-

ruta t Pull. C'»c l»< M «satassal 1»'»'

1,11 la ui'lca I..S1.I da ••»•

lia iul'Uui llirnlll- à U » * l »• <h "

soir, H jrtiwni 1 Li«n la pr.roiat i 1 h. », la

ilrui'^uc à 1 *- -G du m i l ' a "

Oui™ la» wi»™.ta tra elaua, m iralM
cmt'>na«oi JM wB-nn-ll". de» .«iO"»-»1001 "
du lu». Hief, c'att P« aia <1« ™1J»<«nl l c n l

laii P-XMAUIIM da «nr-ae 4ul «rianaMl ^
M,:», de î sirne* ou J* Monia-Ctflo.

La Collision

1 e, ••ait • i
t léf«r wcc\-

•'il 4 lui l«*4i(tii)i renifla*»uirai, lli o'ooi
pi* élé«,)'ipji, paraaite du brouillard, par J*
Irim S). iV.i-ê.r« iittti G« J*ml«r i-t-ll été daai
r.rn^aiiilNliié wii*ri*H« li'arréw le iraia iO.

sVantdoaaéla rites»* libelle I nurchiti.

Qioiju'ii t»i i»l«, — at l'»nqj|i» établira aur
es point l « raiooD4jbiilt»* J* e lue no — l« tri in
ÏU a» tnni à une filma coati dériblt al a tafc-

ile.it.

lr.fi n

chaf

1U, f|«

d. lr.ii

I m

, É

a 10.

Béolt d'an Voyageur
Ul de no» eonipatTlola», U . U - - ,

CMlldanalatrilitlOet

i

iaja>

au euetii mal,

m^^.nai.L daloo-

c«. vôi.* rmcool. alûli It «taatrautia.

Il élill eonroo rnloall «t 't*«t. «otra «aln,
pour une e«u81(uoa lj;nor«. i'*UU anêi*. U»

meut.

ialaut lonctlonaa parlaUt*

Ili minrlei de •'•tard.

Dr il ta«t.i du miDaiea é|;ilemaai q u

uiun) «o pana*, an iniliaa de I* il( et du broa

ndible nom

on ajolat blaa*és.
Mou a w a «« ID X i ^ f f W >>• M i

d»M la p r i « l l N « H o r t d u uala
l«

iriin naît manttil'ré. Mita tl na >« urall pu

daaié qu'il j «Al otaitropba.

On n'a quo peu da raoulgnematili aar la ptl-

tonoal dea traini 10 al 20.

ta per^itoei ••< i«alaii»a( fotrnl pu I* t"'

d'Afifntin, qui M fait pu parfit da 1» MCIIOD da

T Mauol, méunitton da iralo 20, n'a « *u-
d

léclU.

U J rfIr.H«bi« et loua

les u^me* «u u.A.ueii.fi
Je jugeai Irotnrldlaïe

d'

pilgqm nous wl«»li » d'
a'tlilij»'* aur Dutti.
. . •*,- . . . . . . . vantai, an
ton ta ua.att. Auifor da
p o i .Ûitét, tourna «a (o

mtlloa <U1MRr%'
nui, ta n'étali g a ,
i acna, dai cria, d- i

r̂ iHK LUCIEN LOTA

tnedl, entre minuit et une heure
an mulio, une collision se produisait
au Péage de Houssillon entre les deux
rapides : il y a en quatre mot la et

rapport» I

environ-
OQ reeb>reha robli&rtaon Sitouiq

iiDDpla h l i s (nom • • l'obligititta t _
Mba ncaral a a i'i Iraaaa i «aata d u |
apécmlH de eea titrée.

No» Lh BILI «U Far uo l M ) B M .

Nous re"- P" .<""•
Pensa " H l attend Messieurs
jjpi^îite : • * train» et des baU

Baiiia, la tf 1 ̂ éecnbn il

An Diracianr da Petit BaMiaù.

Penneilei-awi daiignalera «otrableii«a

•a acla da «ndallama qui dénota da la |>«nj

H$ suleurt, uua lâcheté Indigna de |aoa

Dio» la naît du M ao 25 da rouraoi, alonj

la lilla elaii aa fétet, dea nutlliiionn

troaié da nlaai qaa <ia a'acerocbar a la

llacfaau-dMsm da noo nnguia, pUa

arfaaraemaal twrbare ont lurda lai fen

Wtt tenta t< OBI mil ta

Piawription cl-aprii faite inr talia irél

J» itt'tunrai qa« j
enininj s. 'un u n M i », \A .W • n PLAIM» ' p i » m a LuciBd Lota, instractsuT à l é- 1 ta* gtai n u tvaa tm

I/Jo noi.i nnnul an «ctiraa M >lnl toralé- c o l ° •P*='«'« militaire, o»' «a OOiobrO j Utnqn paar u n a p l l i laar

lar I. ciuir.,1,. "a , ! , d . «il» 1 • • . • - i d M »'""»•« do Ma terrible catutro- a.a .°l-.a,aaj'a|»a..b

' | I * " »•?h*"*«~»«>» "

toléeaécaU, J'ai ,.- . . au M Ion...» . 1 . . .

i«r-Od(h*.j* oaaaUi
Ptua maure •(.•*• «.aialquaa rainal« d'aimta,

ja n i rapprochai du thél're da la collliala ai
pue me faudra eonpi* du cfltu da ta ottilnv

\> horrib'i** [>ariii«nl da tontaa pirti, >

ieu de la om; nuira, la apecta l̂a danali f

, l>oLe prenitr nouent da Irajaur paaaé. laa . - . -

vi.'inii ae IDTOI «a d»jir d'or^inlaar laa M - I "*
e.ar». 0* Ni «<i lra»ii h i f t» p«atbla, d'aa - ! "

but plwqaaroa n'y MyaM rien. i PJ»
J*U b enOL if ri-aient da oambraai hiblUrtu ! " • "

da village da Siiai-liariee que la r*t#Wou ' U | K *
«•*li lenm ftntlllét Uu-lia qna la (if« da Péi-ja • ( * u r l

ptë'mmt, Bfltojtit da i>tr*onael mr lat llaai da | [ '
la uiuirupha «t le déblaiement M It ••«quel-
que rapi didl.

Lea • lo t îmes

Troia eadairet Uraoi «secréai»amanl ratlraa
dea Jecofflbrtt. Ou Ignora m or* leari m>ra«.

Ua grtai nombri da blettii, clonl <}aalqa««-
au» ir** gtiérmanl, lanni Mtoarai t la bile

I'HIII rlaa de caaaa pala O O M blasséa. Notre COociloyen le Ci- I aUtfatafolii» Srmd

; pitaine Lucian Lota, instructeur à l'a- ! C*» gtai U M aeaa o* da nwllra
• t. . _ . ._= , . , __. - _ - . ïaaplltlasr brwai. baaa«ne

i'éprMMlafeaaineoapdadl
phe.

Veau a llastia poor rendre les der-
niers devoirs i aa mère dont les obsè-
ques ont ea Itea le 18 de ce mois, il
était parti jeudi dernier pour rejoindre
son poste. Samedi, la triste nouvelle de
l'accident se répandait en ville et y
causait la plni donlonrense impres-

pourlafa

VeaiUas apéer, aie.

ttwi «•gaai da ao'ta tralo a*aieal érf « • • -
£ianMa< biofét, aia>i que la loarçon da qniM.

delà Ua da .lord placé aprai M I ,
•taaenna panla in latte.

Imi té d« Lvoftat* <U U a l « |

L u j u n t a i 4* NoeeMl, laa l a a n M . ' «

: Bion. OD ne pouvait se faire à l'idée Oaian moio.p.rai«iB«,«Da»#4

! que ce brave officier que l'on avait va , Q» '• C
t , q q

,"• ' *Wl " l l ! ïi plein de aantâ Avant-reUla «ât •

« * « , - e.rJM* i "CComMd'aDemaaièw aussi roslneu- j

A. 4m M...,« tavMMiar YiMor t

Carnet Mondain

A midi l'église Saint Jean i
de monde ; snx places réserves» i
pnwaait la foule de nos pins éiagiata
basttafses et tout ce que notre vilaj
compte d s ploa diBUog'ifl. On y < '

«lé iru». eudumm^é

On atali cru aa pra»>ar nouant q«a la Ban-
br« a i r » dernlan «̂ ait bien plaa cttsMAn-
b'a qu'il aa l'Mt M r**llia, aaali II fatibla A
l'Daura i t uell« qa'il M radiait à doue.

UnlrfOi «ntuuaan irait: at«e **• prtm.tr*
w.K»r» du (util 10 qui a'iiaiaal fMI «ta ttop

da.ânurli e< !«• *> ii«*4 «Inai qat la ptB,>arl
d«» lujafeuri (ar#ol Iran*portée A L;a*.

• a imu e-i ai ru** Ljon É p*a pféi ftrt 6
b t u c li mim. L«a b •«*« onr M InmAdi-
K,n nlro-iUm au tjb nai da daclaar *••«•-•
lier i ^ u a i i a o+ 1BI be.iar^i-M a tmcrll Ml
pfi>ui«.» •iia- i t^ti'itro.

u-* (>•->•. jal Aie «i-iuilt iranaporia* dtsa
d ll^r-i.D bAiat* aa Lyon.

Drui ui.t(iA:rirHp>rl'>tl i'H'Vel-Oiaa.

L« Réâit da M. Feuillat

M. r'nii I H , 4u'<tn J* DMcoiilièrei a pu io r ,

| raote-ileax ans. Excellant élire de >

A ee monmm erri*ai«ai du laam «I ~ilul ' "° l l'8r*t " ^ l * ' t antrÔ à l'éco'e de j
M.arka-d.Wq.,1 lésant l. ra«allloB ai <,.( • Salnt-Crr, et en était sorU d . H
accounleoi aa brati da la uiiaimoha C* aoni : l e s m«'ll«are» COndllioQB. Apre* avoir
Mi au ori.qi.4rwt i« praanlKa aecoaiValX • é l â "tt*011* *° <!"•»•* d'officier d'or-
dèrtui à f«nr«r \*t uoru •* Ica Cleaiéi e t os- ! ^onnaoce u général goavernear de

"s'i^"'— , - J. . . t̂aitropka T Je M : «o 18MB ât depuis deui ans occapait avocat, Ole "de notre très
I l'emploi d'instructeur à l'école api- concitoyen, M.Auguste PieraogetlT

cilla militaire. Il allait flgoror celte ta très charmante cousine Mlle
année sur le tableau de ooncoors de tonls .-evie-Ramolino, fllle da l'ti
la légion d'bonoeur et il n'aurait . rable Conseiller i la cour d'appel,
paa lardé a être promu au grade de Cette union resserre encore

tonnait paj auctam*a',

Un dit qaa laa aignam qal deiaif

lire train n'oat pu aie tain, qa'oo i
ir jr d u patirda aor la «ola,

L* naciuiclen da tfiln SO, qal a

Q*glfg4 da

> bitaillon. C'était un oMoitjr
ana «ItwM de 75 tllniDairai 4 1 saura D'à apstf- *•"•" *"r s«»s.».si*s». v* o . . n ma UUIHIH U O u v u t a u u w u o * l a u i n i a
ta M a 100 nain, u di^a« la. lM'i da lew- <"•«"••* w u s torjs le* rapport!, d'une et d'Ajacdo, qui comptent
i<» da qaawa II a lanédiaiantaBi Btrre ka »nitmotiOB supàrieor«, -y*nt touUs comme ancêtre, le conseil
frdaaatanêila ttBaer MU il H M évtist It i l e ê < l n i U l e a militaires, lr6a apprécié de , magistrat éroineot, doot
ciinton (

 t o 0 * • • • * • * • ' • • e l "PP^« P " conse- J s'est conservée permi nooi

. . . . . Juqaal j'étata a»la, a?ail ana calaaa fri..
i*r4a li ra'a atoani par um calma et aaa use ^ ° u ^ a ' * * disposant A aller recevoir

(«.d.'j.n».!. . . . pl.h.e m'Mà »nl , da J ? i - \ " O m i r ' » ' * «»M . • " « " ' • n o """"

„ „ • de t irréparable malhear qui lu triu frappait

il

! p q pp
! » ! hNr«i tow Iti d«Vo«DrM j e l rendait orphelines ses tro.« tilles

i dont 1 aînée eat A peine Agée de douu

k l a i . u l .
Ur, ui> qu« 10. J»nm1,iti<ai le Ini

*\opi4. Un -I-M
d(Mi lin iiach'neaaai Inapaninea i'*ul[ i<r>idaM.

X"m' J'tN toap j * ma 4>ala i la poruir* poar
r/(-rJ« «qui M |>u*a I . H«I< | '«'IH l p * u i
It Jwv i iialqaw (cconJas qu'ao fbee t[oa.
vt.iublat* p:n«)«i«li. La
liioeé «i |« lut rr ]*i* a {
de la *ota.

* II qu'il a-emanlt trit b
:t i ai bon eomp'a, car aa i
noir l'an •tacba ( « • * .
au (ommaa irrivaa É Ljoo,

t d'en Air

.téansMlaa, tnld la tanlon qaaai oiAtMIa :
La irala 10 i'***ot m M Mbliaraant, à la
lia d'.n aerïJ*-.( aarrana ea fr»io Waattnfhoa-
, la coddaciaaf tk*f, H. Cnvrtai, (Kdonaa

M« raaaajigfianaau Ml «M ta aar la ( • • CM<lici««jr d« qaaaa d'alMr àr*fpara < coa-
'ole, al ail qaa la commande la r*fl#-

D lalra part, ta «mpio** d
iraln* J

coliiloo

Ageots d«s Traîna j I f l U 8 j d a t e r a e n t éprouvée à boit

tMHir itnauii', étant jours d'iotervulle par la disparition de

deux êtres »i tendrement aimés, l'ei-

precsion de ao* affectueuses et sincè-

res condoléances.

M . ; donnA l'Aaol gaaAral. l«a caaan da la twaatr*.
b

a .
j *

Le «rcM 1 raplda nt arfl»* aar l« tram 1 ù i
ane tli*t«a ralentie. La Isargna da qa^m M iee t
l*«i «non» Ja tu'tgMn conttgaa col ftié ml:

Par »o buard eitraordlmira, ni la e b w l W ,
n, la mé-amdto Ja irai» tu n'oai été Vu*** ;
li ont «u toat aa piai qa«lqaaa éfritigaaraa

( l<iajlaai

t in a M

< noru ti m
l d*S« tawaiii 10, c'aat A-dira daw la trata

B>(ii, i'icd<t«i)t 4«i m i t iirêrf et deniar |

raptJ* W * l l <M. a la raylara J'aa anpa.

CM am,>'«jt pou lur l*» raile ka pOarda as

I d.iaieni aipioeaf aa paaaifa im

; (wr »a f troll 4e pracaviian, il dé-

•u, aaMHMéaUfM*, «a liMam «oaila •arre

ai» n i le algatl i"*o arrél ImaMlaL

r*ai-H errir* aaja I* tnécmUtim da tralo Su

\ • • < • ) ! l ' a p n r a w i . tae d*M«nail«tM, f'aal I N

I aall la m u , la iraln *0 laaipMM «fa-
Mit I . irala lu qat étiii i l'arr^i ; la Icea-
ra tafAta W f*mè>n «aa

Bulletin. financier

• B oourmnt d'mffkirva tiMael.rau
t>l>li«Mi<Mi.. !• i«ap«Mf National •
%$% M iTr*>dti t-5orfoaiia a lvêa ta f
nia tr*« fera* k Ml.

L'Mti.n Ja la Cn d'Htraaléa ta* tudjvara ta
grutd* >|thi,it« t t l l fr

• W N 'wtaa d* l'MMa l'Itarojibia A 4M fr
La at«ra MtMl 4a IH !>!•«• «a fa>Mftaja«

|Th6Atre Municipal
mioH ià MM. l ck v K. STICHB» al /iù

ir naHi,

o.rtïe au b'Ti^riue ij« a |Ue Barbarie i

[L TBOTATOBE
Opéra no 4 acle», mu<lqge da Verdi

intermède*
ËLa Favorite, (!uo, par Mlle Barborlnt
1 M. Foggi, baryton.
\pauma"Automne,.ie Massenet, chau- j

Ii-dtiçais, pur Mlle Bar Do r un. •

llAmr la Lociltonel le- Aborinaiaei.is.'jJiei
M. A. l'oggl, coiflear, UJ f'ao.l.

Gazette
LBUTIOM intosPBÉnioc»* DD il U(CB

r«. — 7 baarai do nutin, + 5 0 ;
m,-f 11-0; Shoaraada tolr,-t-9 0; Mui-

113; «blmi, + &0
mUn. — 7 basrM da natta, 178 me. ;

K 77* s a . ; 6 kawat da «tir.:78 J.*.
Wmti. — 9 h. da aaatia. calma.

i k . da aoir, 0. lalkla brUa.
y <]B tltJ. cUlr.
i d« la awr, u bail*.

i i w : MB», + 0,15 ; «air, + 0,4;
k, 1 • btWM da aunai 1 • ) « .

tetorat en médecine

. Etienne Mariaai rient de soutenir

i BnccèB 8a Ibète de doctorat devant
Itacnltt de rofelecine de Uootpelher.

Manant a obtenu la mention

• jeane docteur est le Gis da re-
nié docteur MarUoi, de Corbara,
t « laiaaA dana tonte la Bslagne les

are souvenirs. Il a'anra donc
marener sur la» traces de son

r gagner la confiance des po-

iliODB.

de deux ancienne* fimilleaj de

toute* d
cônselllar ntdettj

la i

haarae aprai l'auldeiti «n Mla da as- <^ttMtl k * t t e l n d r » >e< .'""« h l a te a si* | u bénédiction nuptiale a été doA-l

eoar. aet arrifé da Vakaca ..,'..r*a B H ttalka 1 t<"»lions. J née paf U le cbanoioe l^lteron qai i l

ie irah heam et dawle i W , w . m i plaça ' 0 ° l e retroavait d m la tiraille aveo , presque continueilemeot dirigé N. |
d.ae .i.iol da aotra Irètu qal noaa a nmtmit I t o u a ' * " M " " " n " n l ' d'alTecUon «t de Henri Pifvangeli dans aaa «tulea cltt-l
I lJflOm i géoérositô qui en taisaient le plus ten- i siqoes. t/allocution qu'il a prononcdil

Ua aifleia* de aarlae *ani«i da Hadjgtacar ! d r * d w épo<ll et le Tneil'ear des pô- èUit cooçne dans ce langage éléginll
' l res- Un se ilgore le désespoir de Urne ! et simple dont il • le secret.

U s témoins étaitjat pour «I leLev»!

U a m oh DO, MU. Alexandre et Cbarlei I
Oreaga, sea grand'oncle et oocl«; I
pour M- Henri Pieraugeli, M. ADIOUMI
Pierangeli, son oncle, et M. le conseil-1
•sr Savelli, son consia.

restes mortel* de notre Infor- Le déttlâ à U sacristie a été fort |
I tond concitoyen arriveront jeudi par ! long.
| le paquebot de Nice. | Après la cérémonie religieuse DM I

Nous adressons a toute U famille f très brillante réception a eu heu chet I
Madame Loaia Orenga, qui gracieuse* |
ment aidée de sea Illles, Meftdame<
gnate Pieraogeli et Louis I^vie-Ramo- I
lino, a fait les boonears de aes ealoru, |
avec cette disliuctioD et cette affabiiiii
qni la difttinguent.

Une i iotene a été vita organisée «
elle s'est prolongée très lard dans !• I

\ soirée. C'est à regret que l u iovitèt I
•e sont séparé*.

è i H . w
g« lq i i M mi l .

Mibi'iiWHU da Crédit q

paqaebot do Nice ; non* leur adres-

sons nos VOBJX de bonheur le* atÊÛ- |

leara et las pins sincère*.

BOURSE DE PARIS

U 04e. - f l
lea» 1 a. tyOBMta. . 103.10 — 109.»

— 1 a. O/OaaiMa. . IU.M - lui.»1 a. O/OaaiMa. . IU.M - lui.»
< - < t/1 0/t. v . , , ioi.1t - M.H

k élire UD dépoté, en remplace'

ment de M. Demalvilain, dé-

missiounaire.

M. Hervoches» républicain,

a été ôlu par 6.880 voix, contre

M. Gautreau, également repu*

blicain, qui ea a obteuu 3.995.

| M. Oemalvilam avait été élu

i i . J in,,r.r j saus coucurrent, ea 1893, par

Le lot de 100.000 francs a été î 3 gQO euffranes

yagué par le boa SU de la 171« * " b '

' t t .o td 10000 r L'AFFAIRE DREÏFDS
Lie lot de LU 000 fraocs, par :

le bou 75 de la 5» série. ! L'Instruction

Les lots de 5,000 francs, par j ^ comm»Ddaat Ravory a

les bous 2e>08 da U série 6f> et i eniendti plusieurs lémoins.

8olO ie la série 09. j L e cotaoiHQdaat Esterhazy a

• eu une longue conféreuco avec

soa défeuseur, Me ïézenas,

; M. Bernard, commissaire de

! police, attaché au contrôla gé-

! néral de la préfecture de police,

: a été mis à la disposition de M.

i le cornmandaDt Ravary pour

\ diverses opérations pnmnbut

- de t'instructioQ ouverte.

Les troU experts commis

ptr le commandant Ravary pour

l'examen de» dossier* de M.

Mathieu Dreyfus et du com-

mandant Esterbezy oot termi-

[ aé leurs travaux et ont remis

leurs conclusions au rappor-

•• t e u r .

H.
L'ancien présideot de la Ré-

publique a été frappé d'une

congestion pulmonaire.

Son état est grave.

La oatasti

'auOrs *r ta Heine

il deiDMKl* an )«afis

t sas a la Pharmscio ToÉlliet

a *

terdu

I s été p«rda on sifflât (Tarifant en

{•'Affaire

; RaffiuUi

mû Hachulte

du Péage-de-Rouuillon
Le parquet de Vienne «t la

service du contrôle de l'Etat

ont ouvert une enquête sur les

causes da cette terrible catas-

trophe.

Le brouillard a été l'une dea

causes da la catastrophe.

Un mandat d'amener a été

décerné coulre le préposé au

d a | 2 poste blocqneur de Clouas.

L état des blessés Falcoonet,

Wilde et Racine est des plus

inquiétants.

Les autres blessés n'inspi-

rent aucune inquiétude.

L'état de M. de Mérignargues, ' dtmoa~HMs"d'Artoù." P™r"Tni

soldat a« 163a, est assez salis- ) e c , r D e t d'Arton est la base

f><»«nt. j réelle de l'accusation, et il y a

Le lieutenant d'inranteria de | | i e 0 d s relenjr | e , i n i i d j o n s

marine, W ilio, a été transporté q u ' j | contient contre les accusés.

f N'écoutons pas les bruits

Les journaux de Paris disent d u dehors, dit-il, restons nseo-

que la nouvelle de la mort du | * ' D ' e 8 a u l passions. L'heure est

! capitaine Lota a produit i l'Eco- i " > n u e d ' " • débarrasser du

! le militaire la plus profonde ! cauchemar du Punama. >

théorie

Mllei Ann», Engiait el Marle-Théiest Lota,
M. V'Qctol Loi!, comeUlBr lionnrtlrr,

N. Ernwl Loti, atûcit, Mme tlrntsl Loli, <t

ami ChirtM «inomi, «é. Un, 11. Cliirki

H. An'loloB GÎiinl. J«paié, H! S'b^tiaa I'.*-
«inl, député, Hmfl GKIDI. néa OreRorr, st leurs
éiitand, H. Uen;t Cxiiil, liemcntnt (l'srti!!ch<!.
Mroa Jourdju Pistrl, aè* Ga«lnl, H. Juarlio

ri, coasriltsr khétlvkl, «I kurs tattuH, Mira
da Ur>Ha, nè« Uatlnl, M. Tila ds CifiUi,

• .,..at, membr» IIQ CONMII ^éq^nl, «1 leo' DI'P.
Nn.e Jrseï li tannole, »ee IJ. »iui, N. Jrsepli

. jule, BTOCÔI, laewbre daUou^eil ^êi^ral, «t
IFUN erUnis,

it la douleur de hlre pan â leurs pirenu,
amis et conna'ssaure;, de la perte cruelle nu'l's
tiennent d'Êpiouier eu 'a oenuiiue <le

Monsieur Laoiea Lota
^tldttw intinuUur à t Eojlt pénale militaire
ear épuui, père, QIÏ, (rira, bwit frire et oncle,

détédé, dini li ouït d« Ncâl 1897, i la lalta
d'un accident de cberom da fer, aa Péaca^la-
"Duiaillnu, pie: Vienne, i Tige de H ans.

LH ob!éa»e« auront Iteu t Itiiila, le jeudi, 3U
décembre I8<J7,1 deai heures dereletée.

i se réut,lra rue de l'Opéra, 15.

i l'ierra •''octana pntrpprcr
M. «tMrOflJ.-B.l'onUiiB

| Ont Ik (iouteur J« faire put à Icurn partnl»,
' HBis«i conaiisauioofa d« la perte eruollo qu'ils
j iiannaDt d>prou>«r en :•, paruoue da

j M. Hoch Footana.

! Entrepreneur

j hnr iponi, pere et frr*rjd-f«,re, J«ce44 t Ilpa
f de SI am. et If* prirnt il'ituatcr • son convoi
, funahr*. qui aura hea aujourd'hui, mardi, 18 dt-
', ettmtrt, a I haute da rokv*e
i On M r«UMtaài»mt:«jD niortu»ife, rue Hniot

L« priant T(« lieot lie <i» leUre fort»

La ROqulaitolr* ,

L'avocat général commence

. i, ajiirall»

[ « «aitis, pure, aaos mélange et
! arrfan aooi. pronuant des p*- à 1 hôpital militaire ; son é t a l a s !
es Ae Norv«<e, • • vend » la pnar-
• RanTaaiUI, place I'r61a, BaaUa.

aaaaaVaaaiKaaaaiaaaaaal

i du Petit Rottion

A M A T E I J H S

PHOTO6HAPHE8.
Kèctiateur Marie Louise opère avec très

grande rapidité $ant jamais voiler, fi-

nette d* détail incomparable, conser-

vation indéfini*. ESSAYEZ-LE!

Dr'pit pnncipal : 89, m* de Omette,

Parit.

seul jtp^iliiiue contre les lièvres pain-

•Jeanne»,

IVpol général :

immm

4.50

|tion simple, brochée. .

id. cartonnée .

(lion coin f le te, cartonnée

maroquin souple,

ÉTAT ervu

li I(aari.dMlaur«a droit Ja PaM».
• rUaMlitw. ABteajM-U*r»-J«>rfph'>M

- émoiiou.

j Cet ollicier était très estimé

i et trèâ aimé.

t.r>0 : Loscaiuara>les de l'Ecole ont

2.00 adressé à 11 lamilte an télégram-

t me de regrets.

Mme Loia est partie immé-

dialouieut pour Lyou avec ^ s

frères, MU. Aotonia et Sébas-

tien Gaviui, députés, et Deuis

Oavmi, lieutenant d'artillerie;

ils doivent accompagner le cer-

cueil i Bastia.

Le corps de M. Malhelio a

été déposé i Sainl-Philippe du

Roule; celui da K. le capitaine

de vaisseau Blouet a élA reça

par Ma deux fils.

6tECTI0ISJÉ6ISLAII?Eï
Les électeurs de l:i ̂ e circous-

criptioa de Samt-Malo itaieut

II proteste contre la

d'Arton. disant qu'il a rému-

néré les concours qui lui

étaient dccordtta. et envie^e

IV<• rôles d 1 Charles de L>eKâeps,

Naqatt t l Itnhe.

Le ministère public s'occupa

Busiiite dts fdits reprochas à

St-Martiu. Mtrtt et Plautetiu,

Coin <iV Rue Stimt Roch et Rd Paoli

Knv.n franco roture mandai ilr 6 fr.

En vente dans toute* II-D bonne» nlinr-

puis st lo

M. Vau Caseel termiuera

maia son réquisitoire.

de-

GR»NO HOTEL ET PATISSERIE

LIIGtlI EDI
A L'OCCASION DES FÊTES

de laKœleldujourdelAn
Assortiment de pièces froides. —

Nougat. — Cédrat* cotiftt*. — Pàtis-
se t ie et C 3nft»t rie. — Terrines de mer-
le» trnfles, — Msmtaccioti de iSaples,

etc.

ASTNME*CATARRM
tteâ'.Poodn

EUS A P L A H C H € H T
3 . s

FER3 TINS J» M ARËCMAV.

••••at tr> mm n pavn i M m m

Chaux t Ciments, Plâtre»
«IK8ÏÏM ClIUlil TniniTIllITTC

Ch. CXÉMENT
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A VHNBRE
plannias ou vin n.u«» (le »

im* 'u 0 fr. 30 lu cnurie.

A LOUER

Tamis mssaftii'

~ A VENDRE
ou à Louer

Un appartement complet for-
iudi.1 lu Urne 4ti"8« a'"™» m a l"
BUII située quartier de 14 Cita-
neilo, avec balcon, ayaul vue
t.ur M mer.

S'«ln*Mr a M. UAHTOU, no.

A LOUEP.
A|>jiarleimiil lie >•••»' HÏccs,
11.1 .-ainl-Anurlo, n. IU.

S'adresser au bureau Jujour-

•KCIEN CABINET PRtDERE
SAB&TË

SUCCESiHUR
DKNTS & UtNTIEKS

[Sysiviutt' perlecuonaé*)
OBTURATION

S. EXHAl.lluM !'•-» DENTS
saua douleur

(•*, rvf ri" M/p#ra,

t jUf »mbul«mw- M *!•«« efcir.r^.M-
(.QtlIlM -qui BB»l PM t* »"»l dMW-
„ , >. f , . l ~ . . . « «1 »»!«.•> • "
a M l , H BBI.lDl.l • '• •*"*• »*<" U **"
br.uUDB d» «•»»• l i r i i

A LOUER
J., i^a l lHl i rnU-" '"»"»* ' 1 »

vui-oii Kai.laUKi, l'-ace ïwiul

^pfflafaa, là TU 11*1 D I p l è l M e Û
1

 WJmmumWMr ̂ gfC^r-ff

à liai!**, lntcr«»U*tt»l«dc l'*!*"»!, •••rU 1»»»

KAI -HK-VIK OK MARC
Extm-/iue, Vieillu, des Crands FINI ifs la û)l» d'Or

L. Georg«B-Germ»io, I. Georges el H Breuot, succès
So«l(in»**.DcaDre (Citï-U'Or)

Seul* aè$fmHmirem fi«M** I" l"#r«e * , .
BASTIA.— *- '* .^^ .N.X ^Wk.%,T^% —BOTIA

LÀ CÊDRiTIHE
,'f ijiuwiL \ nnuic

l.iqneur apéruive. <l.jfe»
et anii-spamodique, dont l'u-
sage journalier et modéré faci-
lite toutes les {onctions d*

ASTHME
UTMtHE,OrNEMIM
•USESHtlIFFetATIM

CIGARES BARE
11' 00 ;i Boita di Ci|tret M t. Papier.

SERVICE RAPIDE DE PETITS COLIS
l

FERNAND CAMUGLI
48, Rus DR La. KépuBLiQue, 48, MARSEILLE

TARIF DE BASTIA * M4RSEILLt, DOMICILE OU GARE
de i à 6 ttit. - . . 0.90 de 10 A 20 kil. . . 1.90
de 0 à H • . . . 1 10 de '.20 a 25 • . . 3.10
de 8 à 10 » . . . 1.50 de 25 a 30 » . . 2.50

> oolli delTint tu* rea.li t BaaUi > • . LDSIBCHl. fcna da I . i m i fert, 7
Te«a lae Ln*4ii al Jendii avait 10 béate* dn Bat» .

I n » FtE a Uarae>]>e (Bondira du Rhôco), 12, rua Uonatiar, i l .

(Ex Secrétaire confidentielle d'une Reine)
C O N S U L T E PAR C O R R E S P O N D A N C E

Madame Fée , dont la scienceesi universellement appréciée pai
les savant», a fait gagner de nombreux lots, bile Un réussi,
n'imfwrie quoi : affaires commtrcialei, amour, mariage, procès,
perte», héritages, divorces, maladies, calomniateurs, emplois,
avancement, faveurs, etc., tic., etc.

Dan» un but buinaniiaire et pour répandre si science, elle in-
diquera gratuitement les secrets et moyens de gagner QD gros lot
a la pei-Minat* digne d'intérêt qui la consultera el qui s'engagera
la récompenser après avoir gagné-

Madame FEE consulte aussi bien par Correspondance que di
vive voix. H auflli do lui « r i r e Discrétion et Loyauté: consulta-
lions a moine prix aux lecteurs du journal.

eite des Messagerie-

ras iras in OT
MERCERIE, EPICERIE, CONFISERIE

- * - •

âHTOUŒ-FRANÇOIS

M. DAUPHIN MATTRI* beiwrtlèment propriétaire da GH
Rnlaarant français tu de YHôlel d'Europe, anaiHone
D»B par MarlaiDH A- CpMxwaA îi. a l'honneur dm prÉ
public qa'î1 vient do restaurer, a neuf eus ôlablissemmi
qu'il peut offrir aux voyageurs tout Je confort désirable.

L'Hôlel se recamiuand« par sa belle situation, an dénti
la'ville, à proximité <1es principaux établissements. Il
en outn? un superbe jardin où les consommataurK pei

ulre leurs repas pendant l'été.
es ihiiii btes nnlèpeiiiiaults trè-i [sntjres, bien meu

avyc IIK à FOU, une r al lingo en tll de piemi*r choix, soi
lispo-iliim <le M vi. le» Jurés ainsi qu'âne salle réservée
hurs ni as. Le tout au prit d« 5 fr. [îjr jour.

Une voiture au seivioe de l'Hôtel attend Mesaî iH-a les
BUTS à >a ^ M'.' «i IL. <) lai i l*<mivàd deà trains et de.s bo

/ïutitiii. S et 5, rue île l'Opéra. Bastia

HOTEL DES V0YÀGEORS
l re»lrrr, *r In rltlr ri ri Imrrél «e te rM||
A. G\UMK, propriétaire, BONIFAC

Cnisine et Servies recommandables
Diners sor commande en ville

Voitures et chttvaax de selle t volonté
Remise et écurie

Chambres très confortables & partir da t fr.
Garçon à la disposition de MM. les voyageurs

L'Hâtii rat» ouvert nuit «t jour

GARUUBK DE CALCIUM CRISTAi
QCAL1TÉ SXTRA

Derniers perfectionnements apportés pir M. BULUQ
4 se» brevets de fabrication

B. SACYAYBB
îm Rue du Dru/on, — Marunlle.

Appareils d'éclairage à l'Acély
et Bparalcair tadépeatut

Brrrelém

•VIN de VIA

f Uoeur «p*riOve, dlgeitln, do«lh

,fiPOT POXJB X»*- *

<e la CRA^DE Fl^ E CH AHPAG^E CH ATEAr-BLAMAC & da RHJÇ" COLOJB«.j»P»rt- dimte d« 1>
M,«->.-.liiiil * Hmm.1* ' » • " -^^——~~mm

MAISON L.-N.^IATTK1 Kï
„ , • -

Te Vin du Cap-tione au Quinquina. Quinquina supérieur. ^ ^
d V i de vin et de marc depuis 1880, « véry adeoted. •

CigareUeg 1
. le

Le PetitBastiais
CENTIMES JOURNAL QUOTIDIEr

[Rédaction & Administration : 8, Boulevard du Palais, Bastia|

> Lcë annonen iont reçan titt tfun-îiut du Journal
Faita divers, 1 fr.— 1téclÉ.mesj3-patr-i,n.75~ DiversBB. U.30— JudieOÎ

Libnirie du.f'elù iosliau

ClRTESlfïISITE
IMPRIMÉES

en b)QB gaoras et de toos format»

mou cossmmAi

lut «DToia diDi l'intérieur sonf CUU
joac m«iu. da U i t a f t H te il

LE CALENDRIER
oms*iDii Salon InooDceott.

Soun.: (heore utionaJa)

; 1 ki OS» m. — Cnwbev, i h. 03 » .

Prcnler quartier, le 31 — Pleine, le 1.

! P t f f l k l M l U » : St'ui Tbomii de Cial.

28 DÉCEMBRE

m Détracteurs t la Corse
'est d'AlphoBM Uaodet, le gloneni
t d'hier, et, Bubeidlairement, de
Bourde, qae je veax parler. Vons

fi devint1, n'est-ce pas?
n'est-ce que Daudet ? Un délicat
fiénétrant obeervatear, un artislu

ligne, le sincère et platOt mélao-
oB aatobiographe dn Petit Chose,

intiisiste et presqoe toajours aran-
t créateur de laitarin de Tarascon,

i* conteur des Contes du Lundi,
eintre à la foi* génial «t exact de
passions, dans les • vingt cbefo-

uvre a qu'il s composés, ssns parti
d'optimisme béat ni de bas realis-
mais avec une tendresse humaine
rotonde, bien qu'elle n'dte rien,
bltvt-M, * »» clairvoyance? Et!
sam donte, pour les Corses qui

il, il est tout cela, et il l'est mieux
ne lu dis, le maître êcriviin i

devons Fronumt jeune et RU-
liais il y a les Corses qui n«

• FIUILLCTON DU PETIT HASTIAIS

lOHNEUB DU NOM
par CMARLFS HUÏT.

II.
ans*» MI HAK>UOM

rwrr st ntcm M arn * »

. nn d« «awprtr. »Din,t6ni» U

iiaetii pas, DI, pnur ceux-là, f
Daudet, je le crains, est resté et res-
tera, malgré toat, ce qu'une légende
ridicule & tait de lai : l'hôte incongru
que nousavnns nourri (t!) et qui nous
a montré sa reconnaissance en disant
du raaldenosmenus. Car tel serait, en
ellet, le crîine — ir.eipiable ! —de Dau-
det : H aurait dit que les grandes ta-

! milles Corses — dont la mienne n'est
L pas, ce qoi la distingue de beaucoup
| d'autres, — sacrifient i'ètre ao paraître
t (oh ! que non pas I), et mangent des
I châtaignes avariées dans des assisUes
j d'argent. Et cette opinion se tronve
' bien, en ellet, énoncée dans un des

romans de Daudet. Mais l'auteur, loin
da parler en son nom, met l'absurde,
donc invrjisemblable, donc inoffen-
oif propos, dans la bouebe du plus
odieux personnage d'une œuvre tonte
Batinqoe et pessimiste : c'est nne mé-
gère qoi parle, une impudique, une
voleuse, un être qui, Daudet a pria
eoin de nous en avertir, débite tran-
quillement des horreurs sur la maison
amie qu'il vient de quitter. Et cette
maison est justement celle d'une gran-
de dame d'origine corse, qae Daudet
nons présente, au contraire, comme
une a noble et rayonnante personne, •
généreuse jusqu'à la bourse pour l'in-
couscienta qui la deebire et • traitant
royalement des séries d'invités.... •

Les lecteurs de ce journal n'ont
peut-elre pa3 oabïiô le billet où l'écri-
vain trop légèrement accusé d'ingrati-
taJo a l'égard de notre paya se défen-
dait si dignement de l'injuste reproche
qui lai avait été fait, et qui avait trouvé
si facilement créance parmi nous. Ils
ne liront pas sans intérêt, nous l'espé-
rons, DD autre billet écrit à cette occa-
sion par Alub. Daudet et qui montre
bien Je quels sentiments il était ani-
mé pour notre Ile :

c ... Je suis vraiment tooenâ de votre
sympathie chaleureuse et elTecttve qui
a trouvé des échos dans votre beau
pays, d'où j'ai reçn maintes lettres et i
quelques journaux ; j'avais été vraiment |

ra an 11"*. cum-n* uo manJuni. mol ' l'en lu,
•BOIT... Oh! «011» M i t KWlM BM. »«!•* •!«!
èlrm mrt livrât1 .. r('l*«l-?oat doac jimili ?£•
tb^ p<iur me Jeiar «ift*! la pMire? (JB'M* te
qu# cria TUUI lil', i *om*. <t<M <"•• bonne* craeli
i aranirenl <ls leur prol» 1...

(j|oo, •iiendri, détoarM I» 1*1» ta Iwmofjnr,

r<&
^M'yiNJifiF1

Corraqiondïiit apacial, H. JDLE3 B t Fonuina, à Parle

AtSOINiNKMEiNT {Payable ffnramw)
, 2O fr. 6 mol«, 1O > I UNION PORTM.*. RT

22 • » «a * I Ifi nort va

* à* M (aira M * HWratNra :
f I MMt-aMt I J« pr««, )•

.. AS ~ « da m «>(«» q«a • « •
« «m d, Dtn «« «-» <i"7- • •

1 W . « . . . Af-.a«pW-s.1L-toa-

« , . t . . . Pra

calùmnié, et quiconque chtz vous
s'est donoâ la mine d« lire VImmortel
a pu n'en rendre compte.

>• Je rêve de venir passer trois mois
en Corse, j'aurais été désolé d'y trou-
ver nne antipathie aussi injuste.

• Oui, trois mois, pas trop près de
la mer, pus trop haut dans la mon-
tagne, aux portes d'une petite ville
sans cercle ni réceptions.

• ALPHONSE DAUDET.
> 20 octobre 18%. .

•S
Tassons à l'antre détractenr de notre

paya, à Paul bourde, et donnons-lui
tout de suite la parole a lui-même :
cela vaudra mieui. Voici donc ou frag-
ment d'une lettre qu'il lions faisait
l'honneur de nons écrire dans une cir-
constance assez rëcen*? :

« Laissez-moi protester auprès de
vous contre les personnes qui me pré-
sentent comme un «no toi i de lu Corse.
Jo crois que tout lecteur attentif et dé-
sintéressé de mon livre arrivera à une
conclusion toute contraire. J'ai vu le
plus beau pays du monde, j'ai vu une
race avec les qualités les plus lorles et
les plus rares, kfais ce pays est à demi
inculte et cette r«ce ose ses dons en
querelles intestines et vaines. J'ai dit
le bien, j'ai dit le mal, et j'ai signalé ce
que je crois être let remèdes, tout cela
de mon mieux et sans parti pris.
Pourquoi U* aurais-je 7 je suis étran-
ger A tous les intérêts qui s'agitent en
Corse. Ce ne soot pas là les manières
d'un adversaire. Si quelque chose
avait pu m'influence:, ce n'aurait pu
être que la conrtoitie parfaite et l'em-
pressement hospitalier que j'ai toujours
rencontrés dans mes relations privées
avec les Corses. •

Qu'ajouter a cette topique réponse
de l'anteur de En Corset Elle n'empê-
chera certes pas ceux qui l'ont accusé
jusqu'ici, sans l'avoir In oa sans l'avoir
bien compris, et, la plupart dn temps,

ir la toi d'un calemDonr toat a fait
isérable, de reéditer des accusations '

sans fuudément, <lc» renouveler ieuis
plaintes enfiellées. Libre & eux <le
rester aveugles ai cela leur plaît, «t
combien préfèrent i'êrreor qui lus
flatte et les perd & la vérité, parfois
pénible, qui les sauverait 1 Libre à eox
de rester injustes, s'ils croieût y trou-
ver un avantage quelconque 1 Nous
écrivons pour les braves gens qn'oa a
pu égarer, mais qui ne demandent
qu'à être remis snr le droit chemin.
Ceux-là nons sauront gré sans doute do
les avoir avertis qu'ils faisaient faussa
ronle.

Hdir qni nons hait, passe encore,
quoique cela soit bien triste, et que
plaindra suffise. Mais buir qoi nous
aima deox fois, el comme hommes et
comme Français? Qcella aberration,
quelle misère, 6 mes compatriotes !

F. de C.

SUINTE DËVOTE ET
U pèlerinige de Laedana orginltA an lia-

dentla de la premtefe comnanioa qui eut lieu
daat cette ptralue le G juin, dimanche de la Peu-
leroie, • réniti M delft de toute aipérta».

LUée première otrjult J'nne «i»ttn que le
R. P. FrancAl>-«irlelji f t c let dem Curé. Je
fterf» M de Lueclini, le i8 jintltr 18'J7, i 11
CiDonlce, ta lieu même cy Stlnie Désole * 10of-
fert U mtrljre.

Il wi l'beureu préiode d« celai qu'en l'Iicn-
oaar de Sainte IMiula, iwte la nenédiclion de
Noattlgneur et M tuoteapprotuilon, on M pro-
pote d'erftnUer pour le landi da la Peniefdit, 30
n u de l'iooie prochtioe, el au<|nel •«» confié*
rel'efûii la Corn entière.

U tera la léalittllun tlii TII'H Ijntulé l e l j
aui 1131, par no* tèret, lortqat réunit en con-
gièt t * coBfenl de Dorio, Ut deratodèrent m
Pipe (tfticlet 7e el dwnler du délibéra liant) de
.owlotr bien déclarer Silo le Dt»o!«, *t«r^t et
martyre, leur compairloit, proiectrice da lom
le rojasae : • K p'ù per pariant
t l , (impiort la tMcettlon* iJ'eaaare

rgtne e sur lire Sti.ia Deratt, protettrlce di
lai lu II refno cane nationale, œn It taa (eut
DptecMto il fiorno dei t u œtrilno e loJ^eo*
a pienarla aelli tna fntu a ehl ai conleweri
••Ile iMrletini. •

Ce projet qui drjii'etl (ail joar dtnt U preue

— ta mi c<Mi» -le raeM, n \ê toecirali i
terre, A)a<fcM ; il j a noini de ceol lOtaet d X
i l'»bb*je.

_ Ab I «Mi élu ban, tooi ! l'écria, parai
« M Mafia», rtu-Ki)bvrt qm bttti le atala t»!-
I M M de l'hanUe bueller. KcMbu-le, noa
*ie«i c«BMr*de • la cbarli*...

_ U ^«'ctf *n»t !• cbjrlls : réjwnJii ( '»-
M B U I I* *i«illard. SI *o« ètn \anixtin et que
wwt n'at«i n«n 1 denèler m t la ju'tce. pour-
qeol U «rat»o«-«>" : Si f«w et» etfol «••*•
cbenbe, an *ti nearlrter. q>d droit lo^xper
« . r « . . t i t r a i » i la jtttk» ï U loi en *«• •
I # % r ( « « . . . . l ' ' a e p r « d « f a r U « p«« «M
coom *«» , ni pœr M M contre elle.

it tali a i» devoir qe< aat de neur M s m .
n i» » * i*™*"» 1 " -•'l ' « h"""*"r » • •»•

l J- d « W a b ^ je <e, j
donserelf

cie de p rrachef m
»• b*»rre«a t • Honiade point ne acrai

ds eerpa ni de w m i e ^ o l I .

lafiliMn» ieri.iwwr... Hai> je
. u l'oacie de M " d

b r r e « a

Aunt tlmi pàttè, leTniiMOf, el d'an ion qal
in».irtit[ ans réiolollon b<*n arrr ée, Ajudoa
rrolti ifs bfii n r •• pollrld* e< le lui. Klii-Uo-
beri poam an cri imdanl, le en il'un lia*e Jo
d^serl fe ra^nl Bar ai proie: prompl coin̂ ne Vè-
rljir, II un 1« iDormii ton coa'eaa de leneor,
tluiu la U<aa coerte, elfae, éilrveie, M 11 M pré-
dpil*, Tirme tue le, tnr le ttdllar J tans déleafe.

L'aatre tutua n'était plat qn'l g « lu Ut Jii-
lance.

il raafernaii, an l'a deiiné, le caranleier Ùou-
tirarM, la rojil du Boerjer. Pariphraw, r*^«U
ta iDilit* da lérooln, le fir.le-pA[h« ti bail r«-
meun. Ko quelque! mlnatet, le ptémoaliii ivatt
pu r^anlr cène é^etpe, oririnleer l'eipéJuloo,
dtmaaJrr miln-lone ia ierpeni et aa garde.

Pendant te unpi- l t , Oadel noeit >ar P»D
bon cbeval, in pea ntvuA da M I liilfMt de
j<H,r, cMfait i briJe ibitiee *ar Hialetonhe, en
•einm U roeie Jea bord» Je lec. Celait iame
•ne véritable baïuie i l'hooeoM, et laewi Ite dto-
potUlaM eui^ot priaei poer qM le préfaMJe)
r'iii'Raoen ne pfli échapper.

Le raribicler ai iea compijnoM aiilmieot de
lelit, trepicaeot d'impiitvnri*, i la K*O« étrange
q*i »«H e*tr tWétre 11 birqee 4e C»j»e 111

* hK dU
i toai tê aal M peetaU.

Fut-flofcen « Aj*des hrtutpjt afte acbtra»-

menl, enlicéi, Irappint uni refarhe. IJJau
malt, éperdu, ne pou uni (eiilr an Mconri île
ton conpaynon toai peine île latte cht*irer la
h . , , . * .

Le ileilltri! lai bien dit terr»s*i! : a ne citnenr
d'épooTinte «*eiiij l'écho enjarmi, lionlaé par

(tlnle aonplr.
On di riii-Hobert ta rsdretter ; II éUK livide.

•n Ktorira inlemal bmtrafuir i « I^TT» ; il nna-
ditMli aan cMiein eotuiglinti.

— l>b t profér» CflMtteirna »»« horrear. Il
• I U A A J B J M . . . Un ctitfi Je collier, t'tnltmi,
II M I i LM.1 I

— A m u * cria Flii-ftiben i'aat toit où rt-
brtlt ma icre i root t . . . J* oe mu plut t per-
tonne, je tait i It mort, qal m utea-t el qtl
m'appelle... Oui, c'eti bien me\ ̂ ae *a-* chef-
rbei, mat Aattlne liotbtj, !« iollitlr« de Wto-
Itss.. . V M - I , one me prendre. |e *o«i J#lie?...

Et te dépoallliai de ton manietu. Je ta p*f-
raqve, de tat (jiorl» po«lca«t. qe'il rapMtta
dé.lut;neaMiBeai( teoem en reeoeti U j ^ ptri
i bnaiflr t«r 1*1, h ajiMia en aa|ltlt :

— TkM»4tr I l wuut toot Ike kûHùmr of ilm
mtml...



e n s D
M. la Cuti Jeliar^j, ptoflUiit d» catia pM-

leuiiil ,iu Cïtfisl IB léaiuifiust du MOU, donna
..'jLiiiosjii e d<-« ifeui. détiBU qui <M< Urtat
iu(iuumfiii.i liisl.jfl()urs l>(.ll»« >ta la Lanoolc» et
la LbJi>L-l|«. voUriia Ja S'a l'Aitoo. t>j dàcreu

quL (JWieit. [i>(*:« (lu 23 juillet ttttti ont éié
ubinnus.mji *oo prédÉcîsMur, H. la elunoino

l'uis, pu i m i^iéniunU louu p»cili (ne. Joui
11 B*;ltij<u In «ï«i*«««w; il fiprll au nom da
\'tgU>e l'osipssion ita ces rulDos pour les rendre
i,u .i.l'f, et h'c>ur i t>rcin)&re lot», «prèi plu* da
lii.is si^'ts, ce- tii«fr«s lrca*i ll>r«Ql de nou-
v«JU IU tibtul >U Magnifier J» l lui siro,.h»s

1 liuiubi» Vlri|jB l,t>r>esor las b.irb*raa parsâcu-

leurs, nuluwniit couché ita» II poui»1*re ei

I'UUIJII, «I la «ivoire du ChrUiJesui sur lei dl-

iln.l£. de la Home, païenne.

Meure utuoimmanl à l'abri >!•« profanation*,
rifs Jfyi-j.laiions i{jl IDUI deroi.BiDeni eneora
hl oui ij;ê !i.ll't»«S pir dnj tnllQi Hcrlligei,
aiisir sauf déiai «m moyens t prendra pour Itj
restaurer, elpir un pêlarhiaj;» laoucl y tûow-
crér le culte de Silaie Uê.ut* en lui dédiant tt
uel Uit-file •uenaula à II lour qui porta UQ
DU» : « A IM^S di Stnn Ui.oii, • lells («i la
pensée de luis.

l ac souîcrlpiitm loc.le lut décidé* lur ta
clninp et iLilan.ee i*«c cniboailuntt.

UdiEile queluors jour» njri» d»m l iptro im
de Utci ipi aU«. ] rodai i grite «a Bel* lia M.
le Cuié b icfnint de OiT.15 e. qiî M » W l i U

nerneul Jéatsée.

A Vénale ell« mêlai d*j. SOI Irm

l'eues î aile sti UJUTHMII duLs lo* aolt

u 35 un-

j; -, qui cette innée même
d h é

. _ . . . _ fluDoi.,.. - U « Jouaal
aueler F. .uç.i i . » » » • « » • « H . MOtUM «
• ial«ur réaiU M idu . i : - d. loutte IM obli(r»-
tiooa 1 lot. uoa atrit, «Utitdra qui s e n lu* aT««
ut.cii par toua ceui qui ont un portef«util»,
otr u iVj • pa« en Fruoa de partarnailM « M
valaura k Iota

Réoeptioao da -Four d« l'An
M. le Premier Président recevra ao

Paiaia de Justice, le 1er janvier, de
9 heures & 10 heures du matin.

IUHK*, le

M. Ocuv

Mco'el,

• Jaune q<iilf«

ci-.rii» tr»nci iioLc*tii/ri da hapié ne de U •<••
lue tu ùianbearaoi Thiiph'le de Coria, n'an.
tant pi» utiUUr Sa'nie L>4<ote, dont II priera
i'f ituUnt comme an p»rUm Je int ta odaur
eiubjumi kl lootirrapi le» yroiiat qu'il eil heu-
re m t i lier de postéJef.

Lu curoiiS lutal tA thiraé da recueillir la*
tlimme» ; allci »eronl uut t i l l iaa i «atra I M
miliii Je M. Jj:a,.h Harioitl >t« Uied ina el U-
n-i" 1 la dt*|i<». lun il« H^r l'Kvéi|ii«.

Vu Cuirni* tuiiti'rur •nu< fe (nul pt'roDtt*
de I aulariK Jiotésilue en en igted>t lortntiloa.
U préMlriKe rn MI coi.liî« i SI. la cbiuolni
U t l t t o n que >e> lfi"»ui hi>mr^i;«t ont a i l «o
iria;tun *»•; l'élin luialleclatll* da l'Ha e( qui

' d^Â, 1 Uni de Ulrw, i il bt*o roéilié dalaCorte.
M. S^biJleo Grtgurj. dont l'elag* n'eit p u 4

I .ire, a bien voali accepiar !•» loa^iloa» d« i r é -
l'ont nbRT«f u CJOitlinfloii da e« comitl

uui UI-UII» a^t«l i loutca l*i penuonat <la
oiiue «ulxiiie <| il p»f l e v n ti(lf»nd«i, Itur c o « -
e ((ne», leuri raieiiam tucu^u, pourront «Idar i

rétitiaum du bui ijue nuai pourmitent a*ec
u e laideur Jtnuiro lai ci 4e coirt pairla-

»n,e. SIUIUUI de Uruln«un inaoamaal, *aitia-
e iliet-J'.r j»re de l'jr. Mtceiure piMna, *•( ) • -

ud pfAi • ] * Jii ûhdct ont il+j» p u t e i*ni qa'll

Gazette Départementale
— Hier a été célébré I Erba-

Turiiie de Mlle Haria Romut, Dira de
Romani, la négociant tt a*antageuie-

iu et .1 jaiicrjntDt eetiné.aTor H.Thidéa
i jeune tommandanl i la Sx.été %int-

ran.porliHiilUmM.GIidBrigreltleeti,-

latoeNieolaI.il connu dam noirenoadsnarlliaa.
Li tbirmanie roiriée a élé ceodalit 4 .'MMI

pur >OD pire.

Ltt lèmoini «lient : pour la marié*, H. Ru-
mi al Humain, ton Itère, employé det damnât i
MVi«IH«, M N. Mariant, eapiUtnaan 163a ; pour
le marié, m biam-liértc, Haï. Kemndlol et
Bcher, renlien.

Apréi la cérémonie noptlela no grand déjea -
aeraéte oflart mi .Dt.lii.

Sont adreiioae a » femw éaoai toit aoe
item de proepériié.

La Catastrophe
AU PÊAGE-DE-R0USSI1X0N

RENCONTRE DE DEUX RAPIDES
Noua pnblloDt de D M I M D I reaieiçneiMU i

Mr cetu terrible wUWorj. *

Le* MorU
iplulne Lola.

1 BloMI, M Ma; pTfl.
•n 1*74, a «.nnind*
!• dM.k» da .'•n.ral

» 1181 ; e

L'un •!•«" amiètmùt poim.ll dti <Hi
l»<il., Il -•«•II «M P" !• I™1" «" t l " «

, M , d. M » P». l"l M» l*=b.r
„,!,, Uni toU '*!•!'. i» • • '"ll """• '"'"'
.„ J.l .n d. I. .™. rf T.! «» •••«•rf P" l«

d
, U J | i q p |

iroui* !• mon d»m 11 atislroph».

• Eït-ct d'un. Iront, tua nuits, dll-il, i c f i i

, ,o l , . i p . l i . IPII loto • • <» •!»• J » •=•—"=••.
M mlr mniler •ru.ilJemBDt «

NOTE
de M. le Général Gou.oarn.ntr
Le {îàoâral Gouverneur de la Corse

Drie MSI. la» olOclur» ol loiic-lionnuires
milil.ii»». >m»i q™ « « • 1« odlolMi
de la réserve el de l'uinèa lerrnoMle
de vouloir bien se joimlie à lui pour
rendre les derniers lionneui» à M »

l é ltIiuliDD de»

aT».) 18 DfC

**»»a^lr». — 1 kaifai <!• natin. + 5 Î ,
ajld., + 11-i; 6be. irt .da.otr, + II 0;Hu>
•ut, + i l S; Blnlpu, + 5 S

Sw-j-Ur. . — 7 bewH <!• BUflt, 116 • • . ;
•Idl, 714 n i . ; 6 heiree da >oir. "d • • .

K f — » h. •)• BUtia, f i l m .

A ta. du oolr, td.
But d i «tel, elilr, conven daai l'iprii- midi.
Etal d* li mer, I. balle.
Hanta*, dm ttu : nutln, + 0,9 ; u b , + 0,10,
fr.ii.oiBè.re, a 9 k « u « <!• nutli>: 0 a | n .

Nouvelles maritimeê

i
décem-
i.liemin

rendre les derniers lio
capll.ine LoU, enlevé • l«tI.iu
tiens, uans la nuit A:i 'ilau-ii
bre, victime d'un accident dj
de fer. . . J t

Les obsèques aoroiil li»u le jeudi,
30 courant, a '1 haurcs de relevée.

On se réunira U s maison mottuai-
re. me de ro,>éra, 15.

ITlBUSStlINT DK IVULIDtS D! L1ÏAHISI
U l i i 1 itiednaitiedn

Petite Gazette

Le second m^Hre armorier Gavini,
de VA direction d'artillerie de Tûuloo,
a été promu aa grade de miltre.

Le quartier-mtJtre armorier Ci.
nezza, de la mfiraB direction, a été
promu au grade de BecondnmUie.

Nouveau confrère
Nou» rteevon» lu* premier» naine-

ros de La Cloche, journal rôpublicaiD
quotidien, rue UrtiiU, 18.

Noua Boutiaitooï In biiH.ver.oe a u
grand organe da propagande républi-
caine et ila défense lociale.

a*»
militaires

M. Boachetti, rèdaciear de 2e CIUM,
direction du peraonuel. 4 l'administra-
tion centrale du ministère de la guerre,

gens de mer pendant Canne* itsot,« j est proposé pour l'avancemeot sa
tombait tous rapplication de Partiel* dusse.
22 de ta loi duWmar» M»7. « S

QUARTIER DK BASTIA

Miriol FerdiMiH" M i l , latrUar mi

cenlelu da VOêdiiU. Solda.

UMCIOOI JaequBi, Œil=lot da 1.

U p
U «allaine da

• a Heotenaut de i

VOaruoi. larjlUlOe (U

Bandé I* eair*Mé |ud«-céi*e iMMrr*, * *t
Dui. Itnier 18'jfl. coMmandall le crolmt pOTU-
iwi-ill.ur la / W t v .

L'Iavéïlear dee coaatncUoM aanlw ••.twlln,
37 in», urtl <« l'école poIftaKhalq.» w U«f ;
a'Ucbé t li Mciiea technique de* caaeinctlDDi
MtalM u «tuiiièra da la nartM.

| <JV»i A la chapelle de Capanelle lui
[ été bénij l'union de U. Cbarlea Km-
1 lana, wennd-maltre armorier de li
' natte, avec Mlle Antoinette Curalim,

liile da sympathique employé da U
compagnie traitai net.

Le* témoins de la mariée «latent U.
Edouard S<iix*na, axpé^itionnstre, «oo
oncle, et M. Mure Uhio, employa da li

i maison Grenus ; eaux da nurfe, H
\ é* JtrômrHtpeUm, ; Jacqaea Gtattdrr., son oncle, at M

: André l'ietn, représsulant die cors-
lam. Sal.lrw. | merce.

i Kirtam Joeê b KiéJéric. ••(alet du »a««r J La bénédiction nuptiale a été doooei
| n* 1. SdelrM. i par U. l'abbé Sacripaoti.

iKonrit laĉ UOT-AniMM, eiiieioi. Dàlt|itioa. | Noua pr6«entDoa aux époux ooa
;l Aaiaba-ToeaMim, •iieiot. Déiifa- j cUatiooa et uoa vaux.

\

n Jean-Vilire, muebL 4i Sumerain. .

Ureoil Domtalqat, mieiat da U Jfonwwtù. I

Solde. I

CjngiDil Germain ÎMitaioi. •>• elotie Ikuri \

It, Salaire*. I

UrtMtleal Jaeqaea, tD

Salit.
Nmal Plarrt. Saltlrw.

KiJtri

commissionnaires
tri nous signale de plusieurs eûtes
iiéBagrémeutH ai i>|uels sont expo-

i ks voyagL-ni'8 qui débarquent de
IB |iaquebolB . l pailiculièrement ceux

rivent *̂>r les \ aqaebots d'Italie
ciBtii soir.

Il parait que les commissionnaires
ivabisseot le bateau, et bon gré mal
é s'emparent des bagages, puis, soit
l'arrivée en doDane, Boit à l'arrivée
hôtel, ila se monlrent d'ans exi-
ince sans oom.
U réclameDt des pommes de 8 «t
Iran es pour dt» transports iusigni-

inls, et si on se lefuse à subrr nn
nf aussi fantaisiste, ils emploient les
mi!B les pli* j grossiers.

Non* signalons cette fâcheuse sitoa-
m aux Compagnies maritimes qui
it le droit de dôfen.he leurs paque-
ts contre L'envahissement de pareil-
i gens, et a U. le Commise aire cen*

_il, qui a le devoir d'empecliar que
es étrangers soient si impudemment

* irit

<lu,> iHiQnr <1» Iturii n i - l u i i r o M .
III uue »|lit« dédiée 1 I» Nett d« D'«B «4
itre «ti l'aKitauiliM il.» (un ««citlklra da
ue ir DUI ) ère* I rAvom^ûu - da Harte.

uB •»nci«>lra qui rmiiia '« mi q j f

ai ie*li>rtei dJUI leur Je reiee tfitil-

LM BlMate
Emile Vibm; Wlld, llMianaat ditikQiarla da

narine, •toini de Midafaeear ,G«lti>e PalcoaU,
de Valandra; Vl>|en, t i r a i , da Caao i ABHÛO,
da h.rn.eni.1 ; (ticlDa, condactevr dw p«nU at
chiai»«ee, i flareatlla, et KHI • • ; de Ned|aar-
(tjw, Mld^l an 163. «M «joe, t Caln ; «tcootlt
da> Vil lier, ln|faiwr I Wjoo ; Pwtiteji, reprt-
MDlant d« cotnaeree I ParU : B W M , i«eUer-
anbalaal ; Emile SirBOD, P*rii,

L« CaplUln* <U ValUer

it.n
• u a a . oral, «falot étraa|«r. Silairae.

hert Itotl, l - « l « - * ' € » ! «pae* â f M a W .

BalUtOd Jaaa. <MiaJoi.

, NOM tormllturt
Le» torpilleurs 04 et 177 ont tlïecio*

une «ortie d'exercices daos la direc-
tion do Cap et aont nsotrés «nfiiit*
aa vieux port.

lli«r d a u l'ipiea-midi ont en lm
les otniqoee da y . P.«rr«-Aoioiw
Q l é b MM Oreofi

l'irail tae btanèi non atont tll« I* taplol"* • eeeMeamai*.^"»"*"»"^"*" I » « « • • * • ^auaa-.-.

d. ï .B t a f . «. ,i, v.m.r, «Muta, d-i.hai.ri. 1 MABCHC GENTRIL DE MIRSEKJi \ a i " i ™ 1 , ; ^ • ° , D
)

il« BirlB* raiTMU (wur blwimrM p t m •• Twi- ^ _ _ ^ ^ . » . 4 .tous • ir«»»ooB .

M ir.iiqaii da Pire, rbei l*,iiil il htblla da
»pcrt« hOal J< li me Vinnaiie. Hb a! 37.

L* cipiutna da VJIIar, qai va ir«».«» «--- • romaina. i v « " < " —
1« nglda .1» 10, n.iail da H.nallla al i«airall < l>olre", 10 i <S (f. le» H» «•
i !>.,„« ou» .1 d.">' ïra.l.»»«.oi • mi.ar t M.rroaa d'IUII4. :U > 40 tr. In 100 k.
L,«. Ai.» q~ »•" l'iow «« " « . H a M N o , , , 23 t 6T. Tr. IB» 100 kiloj.

tau la uala « al raawi 1 aaa daakiM A[ticb>DMd'Hy£r»9.0 80» 1.90 l ldoo l .
' _ d'Algérie. 0.*) à 1 Ir. la dom.ih\ao.

Cet! daae MU MM ej«« B«M
: II l'eaUme irai b * " —

. ; Pommea de terre, « .S A 1 2 . 5 0 1 M 100 k
M ; Tomate* d'Oran. .">'> * X* U. lea 100 k.

V.rmeiie, 35 ei 37. . Petita poie, 45 i 05 fr. If8 10» kilos,
ller, qui M iroowii due l Ponimea. 10 * ?5 fr. l « 100 k.

ir de H«nallla al remrali * p o i r e s , 10 a

. p. !• J Ocwl* d. Mid.h.'ai à 50 fr. I. 1000.

IC i ii M irMtaii J«ni ta ! Citroa* d e Pbilipp«Tille, 1 i * 38 (r. le

, 10 net le ufttalM Uu, j ICtiO.
; la eapliaiM de »laaea« _ de Cor». « * 30 fr. ta fOOU.
rœrfrt ai H Hubeil^ I y«rle» et grive«de la (.orae, 15 * Mfr.

leaa . [a cent.

Ch»rbon da Gon«, 9 à 9 45 la» 100 k.
- daVar, 10,25» 11 If. M.

lj r i A a> a»ewiil.*
Uul«U de COTM, 90 à 130 fr l-a 100 k.
Loup, de t>»r«, 1 » à 180 fr. lea 100 k.

d M l UBc*r*ê d« MimlU
Socre rmifiDé, lea 100k.«M..2 1/8 0,0.
oains 5/6 «o »r«. » 50 ; acié, ninf * •*
eaûae* de 50 k , 41 ; «c» BOQTNQ,
ÏÏ.M.

les otniqoee da y . P.«rr«-Aoioiw
Quilici, employé obex MM. Oreofi,

[ emporté k Tige de 19 ans par net
| longue et cruelle maladie.
I Toua e«a camarades et de nombrefll

i i convoi funèbre.
h M. et Mme Quilici

olee nos c o a n c e s .
— M, Rocii FooUna est décéda 1J»I

sa cinquante d<?aitème année. CVt«it
00 de nos eotreprenears b«atiti8 le*
plus connus, très expérimenté, iuqu*'

l été Conllés d'unporUnt* u-t
vaux.

Les obsèques ont eu lien en l'égii**
paroiiBi».le Sainte-Marie, k 1 beans .i»
ll«prô8'mi.1il aa milieu d'une nom-
brease ilfluence. L'inhumation a ̂
(iita dans le caveau particulier 1* '*
famille.

Nous exprimons toos nos rsfrats I
Madame Foauna et a ses eofants.

— La pstroa-pécheur S*ngi J«an
décédé dans sa cinqaanttème mi
apri» QIM maladie de quelques jour».

Celait on rude manu, un loop *
mer dans toate la fores da mot.

Une foule nombreuse saivsit soi
c*rcoetl ; tes cordons étaient lan*
par dw pairoQa-pecbear*. L'abw»"
a ète donnée à ia cbapeU* das sait»
Pierre et Paql.

Noos «draMODa k u Iwmlle vm • *
cèr«* coadoléauiceja.

U brioâd» d'Itolaccio do Fiumorbii
i procédé k l'irrestalion dn nommé
Icaelli Gcluio, da Pnlricclola, ba-

leia d« I, commune d'Iaolaccio, aona
iandat d'arrèl depuis le 7 avril 1896
Vor associatioD da maifdilaara.

A
Por<

._ Drtckxoelette rraooila PtpiOn,
Ipiuine llerlenghi, eat airivé dsos la
Ulinee, chargé de pélrole, venant de
Mte
[ - l a balMOeJle italienne Catertma
ledr. est arrivée hier soir, sur leBt,
tuant de Lertci, pour charger de cha-
lignes aecbes a destination de Carlo-

— La btlanoella iullenne RvovaAn-
IsUiM. « t partie dans la soirée, char-
h de ferraille, pour Livourne.

r. *
itùl, L.-N. Malin el Cla onl rbon-
lar d'informer leora clienta que la

UriboUoo dee calendriera pour l'an-
pe 1S68 aéra faile en leurs magiaim,
lace SainuNicolas el n e Satnpiero,
i 23 décembre an 3 janvier prochain.
La maison informa également sa
imtreoee clientèle qu'a l'occaaion
• fête* de la Noël el da jour de I An

trouvera chei elle molea noria» de
u» Ooa et liqueur» de tootea prove-
mees, tela qoe : Uoorgogoe : Cote-
lie, Pommard, Valency-Cbambertin,

i etc etc., etc...
« , j è « o « ' Bai Ilédoc, Salnl-Eml-
n , SalnlJolwn, Chateao-Margaut.
Nilag», Madère, Uuacata de rron-

Inan, de Unel et do Cap-Corae
'saoterne, Grave», ITelgnac. Ualvol-
l u e d Genoveeella doot ; pm, l
àrtlrde 135 , _ . „
[Vie, de Champam» de 126 à 0
W a la booleille. Kaoi de vie de vin
eanx de vie de marc.
Vin rouge «1e table du domaine de

•tota l , 10 «t 50 cenlimea le litre
rant qoalitûa.

"Anrmafie Ha/Tuflli

Mutations dais les Finances
Sont nommés percepteurs:
à Josoes, M. Tomasi,
à Vesse, M. Costa, j
à Koyère, M. Paknieri, !

à Audeoge, M. Filippiu..
à Lei Brouzils, M. Boa^ldi.

Poids et Mesures
M. Barloli, vérificateur des

poids et mesurea à Gorte, est
chargé du bureau de Bastia, eu
ramplacemeotde M. Coltelloui,
admis à faire valoir ses droits
A la retraite.

— M. Aûdreapi, vérificateur
à Argentan, est chargé du bu-
reau dft Coite.

— M. Lucciardi est nommé
vérificateur h Boaoeville.

Conseil des- Ministres
Les ministres se sont réunie

a l'Elysée, sous la présidence de
H. Félix Fouie.

L'aoeident du Péage
Eu l'absence du ministre des

travaux publics, la président du
; conseil a douué connaissance

de 1'enquêle sur l'accideut de
Péage-de-Houssillon.

tromoUoaa dans l'arme»
Le minisire de la guerre a

soumtB à la signature prési-
dentielle plusieurs décrets da
promotion daDa l'armée et les
nominations dans U Légion
d'honneur.

MaaTamamt Jndlolalr»
Le garde des sceaux • fait

signer un mouvement judiciaire.
Ctmr CmmmUn mt lm Hmlme

0(H88

la défenee de Saint-Martin. L'ac-
cusation s'écroule; les sommes
relevée» sur le carnet d'Arlon
oe coûcordeot pas avec les da-
tes. La liste des 104 est illu-
soire.

Me Déco ri conclut à l'acquit-
tement de sou client.

L'audience est ensuite ren-
voyée à demain.

La Catastr
du Péage-de-Hou$$illon

Les obsèques du capitaine
de vaisseau Blout-t auront lieu
demain à Saiute-Matie des Ba-
tignotleB,

Celles de M. Malhelm seront
célébré eB k Boulogoe-sur-Seioe.

L'état des blessés n'iosptre
plus aucune iuquiétude.

L'enquête qui se poursuit
activement, dèUimiDeta que le
statioDoaire-bloqueura cummis

k e u r d u ,e d e c u , i u

a r t é t é e t i n t e r r o g 6 .

IL* meilleure liuiie de (oie d« Morne
Lnch« médicinale, extraite des foies
bù st MWU, pure, Ban» mélange et

i arrière goût, provenant des pe-
iea da Norvège, « v e n d à la ptiar-

RaffaeU., place l'rtla, BwU».

•\tre Municipal

"RYGOLETTO

L* déf*OH d'Art on
Me Deraaoge prPetite la dé-

leose d'Arlou. Il dit qu'Arlou
n'est at an scélérat, ni un bri-
gand, les injures qu'on ne lui
a pas épargnéessout injustifiées.
De retour du Bréail, il est entré
dans la Société de dynamite et
fil la connaissauca de H. de
Lesseps. M. Lockroy loi • con-
fié une mission en Amérique
en vue de l'Exposition. M. Rou-
vier reslimt.it. Arton ne tut pas
un menteur, lorsqu'il inscrivit

1 divers noms sur ses carnets.
1 Arton o'a corrompu person-
: 06 ; la légende créée autour de
i soo nom se trouve détruite

La plaidoirie di Me Déman-
ge a produit une grande im-
pression.
La d«l«DM oU SAint-llartln

Me Decori préaeato «a»oit«

M. Maltei, ëoua-lientenant
de réserve au régiment d'infan-
terie de la Corse, passe au 116e
territorial.

Eut-Major générvl
Par décret eo date du 28 dé-

cembre oiit été promus et nom*
mes dans la première section
du cadre de l'étal-major géné-
ral de l'armée :

Au grade de général de divimo*

MM, les généraux:
de Cornatier-LuoDière, com-

mandant la 31e brigade d'inf. :
de Ganay, commtodant la 2a

brigade de dragons.
Au gradé d* générai it brigade

MU. lea colonels:
Vedeaux, commandant le 32e

de ligue ;
Favarcq, commandant le 4e

,. daitillerie;
.: ' Richard, commandant le 17e

î chasseurs ;
\ Mauduit, breveté, commaa~
j dant le 3e zouaves;

Ro^et. breveté, commandant
le 126e de ligne ;

Delaune, du génie, breveté,
hors cadre, chef du lar bureau
de l'élat-major de l'armée ;

Michel, breveté, commandant
le 67a de ligne.

mvim -__
Mme *«u«« Luriet. L,._, .
Hllat Ann», tuyénie el M»r!ê-Tliérèjii Loi*,

H. Vmceol Loi», coaietller ho non Ire,
M. Ernnl Lili, ITOC.I, *m« EroêSt Loti, et

IMH en h OIS,

Mme ChaflMMinooni, nin Loti, H. Chirlcs
Hinnoul, i«o»i, el leurs enlio»,

H. Amollie tinlnl. tlipoie, H. S#b»sll«n Gi-
ilol, dépuié, Krw ti>*»al, né« GreEirr, e< >eurs
•niiDts, H. Deuji Gaiiul. )noWn>Dt d'.n.llenv,
Mm JoorJin flétri, née G.flol, M. Jonrlm
P'eirl, conseltlof khéllvat, «i leurs entiun, Mme
Tllo de Carjlh, née Gitlni, H. Tilo de GutBi,
ifocii, membra du (ioiuBil pénéral, et leur tille,
ime JûïBfih Fannole, ois UIT.UI, M. Joseph
•arloote, avocat, membre du Consotl général, e
surs eohms,

Uni li douleur da faire jiirt à leurs pirenu,
»rnls «t connaissances, de ti perle eruelle qa'H*
flenoeat d'épromer en la oersonna de

Uonslaar Luolen Itttta
Capitaine intlntdcur à l Emit tpéetatt militaire
l«ir époui, père, li'*, Irère, baiu fiera el oncle,
déeeJé, dua li Dut' de Koéi 1897, * la mile
d'an accident de chemin de 1er, iu Peags-da-
ROUMUIOD, prftî Vienne, i l'ige de *9 »nf.

U« ùli.è^BM mronl hea i It.ttlt. l« J«odl, 30
décembre .897, i don» heures de r«l«'**.

On «• réunira rai de rOo*rt "•

AVIS
Halame A. COLOMBANI » l'honneor

d'informer le public qu'on trouvera
chez elle, Boulevard du P«lsi>, n. 1,
des Pâtes tioids. Galantines de FaU
sans fruftèfi, Perdreaux truffée, Dindea
trodées, Herlea rolia. Raviolis, Ta-
«iliarini. ainsi qu'on grand assortiment
de pièces froides.

AVIS
AUX PRODUCTEURS D'HUILE D'OLIVE

MM. SuaiNi et Cie, propriétaires de
la Savonnerie <1Q la Corse, ont l'hon-
neur d'informer le public qu'ils achè-
tent toutes les huiles j'uintr, «osei
bien les huiles coraeslibleB (]oe lam-
pantes, lud icBounces el lea fuads de

t jarre.
l'ril à (lier sur échantillon.
S'adresser a Ra&lia, 7, Uoulevird da

Palaiâ, et U, [toulev.ir<i: PJOII, on a
L'Usine [In MnitlU (pris Idstu).

PHYLLOXERA
xa (fc«(ru.:tio« radirrtlc par fa

PIIÏLUOtlUTOIlSK
j

dralrartlaH du PNyllaK«ra
U bu, rw Sf Gnwgtt, /'arn

\wmum

ÉTAT CIVIL

FfiBW
seul np^dlique contre les lièvres palu-
déenne*.

Dépôt it'Wi-:.' :
rhnrmiarlc l l u c

Cuin àt Hue Satnt Roch et Itd Paoli
fcnïoi franco t on Ire nia ridai do 6 fr.
tn venic dans loulfa k>« boones phar-

macien.

LOUEK
à partir da l«r (envier prochain, A
I-apino, en tacn la g»re ;

Une propriété arec hangar», maison
et cave, le tout bien disposé pour ans
industrie.

S'adresser à M. ROCH MATTf.l.

RTÂP
nn nom*. Kl"* una
FERS FINS ai MARÉCHAL
aaravai tw mm m un <•»•*••
Chaux t Ciments, Plâtres

MA aiMira. min t «nna
CLÉMENT
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i, CoD»err3HMti;A ÉkmflîMtleii par

diiïofvnp crû» p*uu* Vin4 d

Un cTTOÏraB-Biwe" EÏp.lJijers, pour Vinsse SMW'"r»#
rt iti-rilifs Essence de Fine Cliài|inagp«\ Ë i l r i tu concenlivs Yen-

isWw Tieillisseors. Bns'jgepour yiïinniali de Franco el d« Tu-

è l l h j ) b l i < i t t n
w i gp y i
f( dès Liqueurs l(liinç;h», jjwqe ,«l «e<teu[)b«(luils.<ti>tattnl

Citbti'urs v.^.^'alis. Fournitures ùa ctoi"* ;,, 1,1 u.
Labnraloirn ii« l>aclmo|9|(io ïl. .iKŒqolosie. F . ttMcnaui,

fflttmiVc fiiMhtrw.l»d<ulntl, Irmmttâf'ii Vf> Hb/fcWlrtY
K»- il» Han)(iarla.il'>iim|. *(l, L»«n (tlhOne.)

ornes DE 0
euhrars ITOUVITOL! à POrflre ; . . . . U ^ / ^\\- A,-
twirtÉiarM, p*l.t*rM . t 0or.1t!-, ÀrbrsYMrWiÉ-rVWrWiari al

ieit : fonHiM 4* l*rf• p«*r («frëntti, ràtrWrM LA MAKSBILLAISB,
n-nd>«<nt i Kn«*»M «h-m^ues p«w flftiiuM^ T^l taua "- Vigot» trio-
l niiwcjin », Hiihit, SuiUlM d*[*><« 4« ctiivia

bor4alaîi» perfectionnée)
« o« ( i iki lo»n«*M fi.r«ti« pur*
aveu • l>»*e <ta mtolioc, «u. «rieur 1 tout l*t intte-
| iW«l«n e o t p l .ur l . i m d u w d r a t . .L inted»

^ p ,

tottife pùlterxS'itnce Condéo pethaioant* » j*t CMUBU, «inpi*, »g-

iJ< rt l'ad'iiiini i luiu Ici rtci| itou • do» dbomin* ou d'iiiiiual. Pru : î> f«»,

Mictiior* ' I in»trom*n!i inneo't,, hmhcolci «1 da timflrslio».
C.UIogua et reniaignrmenli tw demande.

licilutiion aux Syndicats el Sociétés ù" Agriculture qui a<fre«se-
rom leur commande par liniern édiaire du Président'

i ouïe eorn^iondance doit ëire adressera M J.-B. CASTELLl,
dirrruur de I'OFPICI. 48, Booievarp du Musée, Marseille.

Le meilleur des cigares à 10 centimes est
sans contredit le CIGARE MATTEI.

Le demander dans tous les débits.
Ou. H» fum* pm» o* l
OB l- faute, (.llantuit 11

t A :VENM*W?
lfl« F̂flOrfireB et Cuïea de tonte»

ïSS^kalob»*» B.
.«.epln.clftli;

Ne pif oublier que
Mattal et til d

f ouier q Aïaaro
e»t util» peidul l'êa el

U l m Itiwr.

^ |

Le Petit Bastiais
5

CENTIMES
JOURNAL

Rédaction & Administration : 8, Boulevard du Palais, Basti

-i annonew «oat r*ça«a »ox Hureaui
rr,— H*cl«mea|3-p«(rr.|,O.75— Du rses. 0.30—JudioO.25

QUOTIDIE

II Correapoodanl «pocial, H. JDLES BABIOL. 41, rue PoDUine, à F«1a

I AHONNEME.NT {Payable faiiuice)
Uoftsi... nn sa, 211 fr. « moi», 10 * I CHICX POSTAL», HT «DTUB P I Ï S

IUUTRHS DÉPART ^ • • 12 • | IH port en sua

Librairie Bastiais

ï!»i l
;ÀRTES¥YISITE

IMPRIMÉES
QB georw et de top» formata

WX CONSIDERABLE ÙS CA&ACT&IUS*

Mmmmlmppem mammrtte»

Lu MTois dans l'imitiêar ionf ffltt
j mèm. de U iftwsllfea «• M

LE CALENDRIER
•f ie B'iDJoOM'ini: S^u'lTboaui deCtat.

SOLBL: (heure oiiinoii*)

Utsr, 1 ht OC a . — Con<h«, 4 h. 04 m.

| Uirt: Pttm\tt qurtler, le 31 — P'eW, le 7.

frs DB PHUtt : St'm Eufènf.

DÉCEMBRE

IMPRIMERIE — LIBRAIRIE — PAPETERIE
OLLAGNIER

BAST1A. — tioultmnt rfu Palaà, 8, et Rue des Jardins. 1 -~ BASTIA

lliLUHTRÉS P
1,00, A 0.50, A 0.30 et à 0.25 cent.

POUR

J
î Nouveautés Littéraires

r/4RTir.iAi\o
LUNAKIO CORSO I'OI'OLÀRI

Cartes Yisite
MI7SIQUB di Patùê imdiu

Pmnrbi t varie CammuUe popolari
ÂHNU xxxviii

«OUVRAGES i CARTES

• Fournitures de Bureau
•t. KCOLAIIta

î A la' t f n n l'ARTIlilANUba n»l pantiero

Cbt i l * qatti'aniio dl pto BCD forint),

f - •-ai»- a>-**-«>-»>-+-* * - * - • « - »

CIVILES ET MIUT>IRES

Fabrique de registres
•T DK CAHIRRS D'ACOUIR

. . . . . . • I

il : da Petit Journal — Petit Parisien — FiV/aro — Mode Nationale — EeAo de Paru -
Peut l'romiçal — U Journal — Petit Echo de la Mode — Revue hebdomadaire — Petit Var —
l.ec'tirr illustrée — Eclair — Le Gaulois.

Abonnement sans Trais a tnus les journaux français et «(raaeers

BIJOUTERIE OPTIQUE
BASTIA - »DE «AHaT-JEA» - BASTIA

ACHAT D'OR. CSTD'ARGENT
DÉPÔT de couverte Franco-Ruue E \ MÉTAL EXTRA BLANC, 1" Titre, argent

déposé, «araotle 81 grammes. — Cuiller a CaCÉ, métal GOBMDLT, extra blanc, Inu-
subie, pour Cafés, IIAtels et Restaurants.

A VENDRE
planches en pin neorea dt
& 'A mètres de longuear,
pru de 6 fr. 50 la canne.

S'adresser àl'entre|iriseC.rw
rùu et Cie, DrtB'ia.

A LOUER
VILLA, située entre l'Usio
tiat et l'Ut lue do Togt.

Belle situation.
Jardin, arbres fruitière, Iw

Uine.
Conditions aunttftease
S'adreiser à MU. L. N.

tei «t Cle.

LE PHfeKIX

Foods réalieée : I

Vairon Meure»» e

« • • millk»

NOTRE CORSE
Ce titre dit, t lai seul, dans quel
pril est écrit la renmqaabta ouvrage

as U. le comte Fore Loi i-Conti a pn-
lifl. C'est nn entap* de la Corse qui
rofess» pour sa mère une véritable
dont ion, et dont le» senti monts a'é-
iDchent en accents d'un ardent pa-
iotiame. Ce pitnotism» aussi sincère
o'H mi vtgoareaument ei primé, fait
a1 il circule dans les ragea où l'dQteur
SlèbreBon Ile bten-dimee, oa aoufflj,
ne émotion qni se commaniquent au
ctear le plas indifférent.
Mais H. Forciûli-Uont. n'ettpaaseu-
ment uo patriote, c'est an écrivain
ni a DQ uns profond et ratOnê de la

MICIS rmçitf «lare, on bomme d'une haute coltare
. teiiectoelle, qat ratranrc daoa les

>D<renira de l'antiquité et det poètes
.leroe«etdaiia$on observation per-

mnelU les rapprochements les plusurt:

U U N Msnuiin IUIUU

BUSTM (Corsa)

mel m n n l i da l'enellK
E»o-d«-Vle de tlo- Cors»
prix SOITSUIS •

Eau-de-Vle de Vit

liçurtui, les plus originaux, les plus
sagaces. Dans sa description des bean-
ttg du golfe dWjaccn, il a écrit des
pages qui sont de véritables tableauÏ
par l'intensité ila coloris, UQ senti-
ment exquis des nuances, une vivacité
et une fraîcheur d'expressions vrai-
ment extraordinaires.

Mais catte giàce infinie qui rèjne
dans la description da golfe d'Ajaccio
n'e^t qu'un côté da latent de l'auteur.
Nous allons lejvoir, dans la partie rie
son ouvrage intitulée : Dans les monta-
gnes de la Corte, reproduire avec une
énergie aussi vibrante que sobre le*
mâles émotions qu'il ressent sur ces
monts bardis qui formant l'ossature
de l'Ile historique. La grande ombre
de S.irapiero plane sur ces pics ma-
jeatueoi qui seols seraient dignes de
former nn piédestal a sa statue. Et
l'auteur rappelle cette proposition har-
die faite par l'illustre Corse am pûtes
patriciens d'Italie.

— Voulez-vous, leur disait-il, que je
vooa débarrasse de votre ennemi Char-
les Quint? Je vais à Rome me poster SOT
le pontSaiot-\nge, j'enlève l'Empereur
•u milieu de son escorte , je me pré-
cipite avec lui dans le Tibre, je le noie
ou le poignarde !

Quelle superbe a ail ace que celle de
ce paire corne osant former le piojet
de prendre corps a corps celui devant
lequel l'Europe tremblait et sur l'em-
pire duquel le soleil ne se couchait
jsmtti-41 Et Saropiero aurait fait comme
il le disait.

Le souvenir de Napoléon à Ajaccio
constitue aa chapitre d'une émotion
bien pénétrante. Le coite de Napoléon
1er se comprend, en dehors «t en dé-
pit de tout esprit do parti. Des follicu-
laires ont eu beaa «'acharner à rape-
tiwer le pion grand homme des lerapa
modernes, et pealôire de tons les
temps ; noas assistons actuellement
& une véritable résurrection de cette

éblouissante renommée. Napoléon n'est i Palrons-pèchenrs inscrits ayant droit
pas le symbole d'une dynastie, d'un an vote, 26 ; 23 ont pris part au vote,
parti politiqne, il est redevenu, ce qu'il T Ont été élu* :
doit tester, l'homme de l'histoire ; de 1 ll

PfJtmier prad'homme, président :
pareil8 génies n'ont P«* de précur. i " ^ g . ^ ^ ^ ^ [ f ^ T ^
eenrs, ils n'ont paa ù'héiitiers.

Une assez grande partie de l'ouvrage
| de M. Forcioh Conli est consacrée aai

Turcs et [Iarbares«iues qui firent dans
notre Corse, de ai fréquentes incur-
sions. L'auteur, parmi les détails d'un
si vif intérêt dont fourmille son récit.

Second prud'homme: M. CâVagnani
André, ancien prud'homme ;

Troisième prud'homme: M. Marola
Antoine, prud'bomme sortant.

Suppléant prad'homme : f̂• Cam-
biaggi TjDssamt, prud'homme sortant.

Conformément au décret da 19 no-
vembre 1859, les élections des prud'
nommes pécheurs sont individueSles;

toujouis si vivant tt «i animé, nous . te président doit être choisi exclcsive-
rappelle l'héroïsme des femmes da ! m^ft panni les anciens prud'hommes.
Bonlfacio et de Calvi, durant led sièges A propos de ces élections r^pelons
que ces deoi villes souiinreat contre
les Tores, et il se demande avec rai-
son pourquoi tandis que Beaovais cé-
lèbre pa Jeanne Hachttte, lea héroïnes
de Calvi et de Bonifacio n'ont même
pas l'aumône d'an souvenir.

Après an aperça bien intéressant
snr lesttocerîet surlaSarra Ajaccienoe,
l'aateor nous donne enfin sur la pèche
da corail, des descriptions et des dé.
Uîl9 historiques qu'on Ut avec le plus
vif plaisir.

Nons aurions bien vonla donner de
l'œuvre qaa noas admirons, une ana-
lyse plus détaillée. Que nos lecteurs se
endent compte par egx-mémea d<

valeur de ce livre d'une si hauie portée,
et ils verront que noan nommée retttee,
dans nos éloges, an-dessous de la
vérité.

Ca toloma «*( *n tan la i n

r.n«, 3,60.

librairie, 3 fr.

Prud' ho mie des Pêcheurs
II a été procédé dimanche aux élec-

tions des nouveaux prud' hommes
pour l'un née IKK, BOQS la présidence
d« H. le Commissaire de l'Inscription
maritime .

Le scrutin secret aur l'appel nominal
tait par le aecr*taire-arc lu vlste a ilonnô
les résultats suivants :

quelles sont, d'après l'article 17 du dé-
cret précité, les attributions des prud'
hommes pécheurs :

Ils connaissent seuls, exclusivement
et sans appel,révision ou cassation, de
tons les diff&rendB et contestations
entre pécheurs, survenus a l'occasion
de faits de pèche, dans l'étendue de
leur juridiction, etc., etc. »

La Catastrophe
AU I'ËAGF,-l)E-ROU$S.LLON

RENCONTRE DE DEUX RAPIDES
Récit d 'un Témoin

M. Colonna, premier commis des
pontée, qui se trouvait d*n« le Iram 10,

a Nit h l'un (Jeu rédacteurs do Petit

Startttltait le récit suivant :

>oa» ntfto» <}am* V.lwrt, t AU M. Ua-

lonai, SIM un lèftc reurd qui taK<a*n(i «Kure

tpilt U d*o.rl da c«u« (;•'•• Ma ni !•*<•• tu <.

M donoaii | H »• tliai
qai IIOOS l'habilada p
de re »oj»gi. H *'«»
•'•fill par, iiu* on du,

onilnilrs el, po«
r slati dira qu^d
ldmt qus

inio diai la onin.

dtDot» y «uicbii BD« Imporuaca
tar I» aH>tftMt, lot eonfimee par la rileDilwa*
mtai dm !• Birtlw, pâli l'anéi compltt «8 plctna
»ol., » plaint ntli. N >a* éilooi alon — |a l'ai
i « d « f » U - i a hllom^re^i, n r >e Urrttolra
d* li enanan* i* Sslrl-aliurlcéj I E.ll, après 11

f\n, da P**r«-it. Kmasllii'. Da «#9o P<MW
plirt «n >éW du ir.ia. <l«rnAr« i« tfi.rgon dei bt-

S'.dre«» » M. ••tr>nn»ft^. - ftuiixiru» DU M l HASTIAI»
de b C<nip>p>i<

iBulU, 17. Boulw
Paali.

HONNEUR DU NOM
par CHARLK3 Burr.

Lt .-n.liln

III.
ID» If UC

(Sol.*)

tt^ii'uDt Ja pl.l

l U Ulî.

_ m;. — — i —
_ « * , „ _ - • - i
_ nu. - - i - y

Ean-de-Tle de Uut
TlcniM>Mlcin*itontn... . • l
M—M.H. •Hlltfal et IIP».' • • •*•

•I U btrqaa. II «9
fcp* ao UMBb.ni, i l «ii K«oJ brtil,
r . brtIUdiM. «-a^W,

a paître par

Gl«ilicin» » «
. nu la>nla»i, «

* - «berm-
le »«•• " "

i M l wMilwrt. * l l '
l'.pp.rtii. Lu* prwBl̂ ra li
, biiattni, fMir ra^irar u

r . \ > l A I U » M A I T K I
iM-rfdftnt \ètr. H i d i
M e w u * t l*h - •* «" t f c - t c*" '

j II m-ani, « M J4*«-

l'«aUK«r dt Ni »««

(»ur l'îinr»!-,< r rtir
a de JM lorca*, r**n-rubOlt», •» pleica

un t liai !«• aiuaii.
L M 4*111 bi^m-v M rijtpnKhafMi, pmr lui

parler « *»«" . Kl», pir an «II«1 «?r*«* . II
parvint 1 J*i]ua«r er* Jolajli q»l t'iccrorhiléiii i
lui, coo«« :*» Iiombfca taniacaiM <ln têimv ;
i ma «fxtnax c*V Je bon* H flt Itchar p'Ua i
ion •il**f**ir«, q il pou n i an cri d'agMia, al
tiincu par la iiauleot io Unu «oaltr i (Ht. Aai-
i»H l« c*r»blO'w, »l*nt reprit ailtiac, fondit
•ar lat, l'iitripa, «i laaiaaaat ea lanlaaa, M
blua ilaai U «rinai eaLurciilot.

TuJit q«« Gaaniurnp, irinn, rapranalt »M
hiWii H M » arma, W tomMtfnoa» a'anrr***

|d»,1 ,1a la bar<iwe, l« incnoaoalaBt, atoalliùaol
«M lèn-aa al »«« lanp» i w Ja l'aJB-aVfla. Il
De urt* p>« 4 r*p>aBdra MUMininea, mit U
eltlt ton abalia. Il M KHIW» paaibknaagl, l'ap-
pujtnt u r M» tanA**, at ftuni no regard Ja K -
pnxha iar liuj«ic*ro#, tt lai Jli me trittwM :

_ Ah I i i tnu«irM, mon iletl ami, »•(-(•

£ nrilMiilw, éna « u n i 4 H >arprti de tm
parole*, !•> iemtHat«oi falra allaaion i qa«l<fM
M M I t r H M U , aa put •'•mptehar Je r*par>dr«.

daa*o
_ CttpMi* I Je M 'sli pu i

p)>Mf, M )> raawu», n—m.

— TJ l
•dl niiaui

r*gr« ril* tMei plus, i l . . . Mm II
Uiiser 11 bai, tom l'ait» teti«,

GjitUcirnt ' Toai aarm nul 1
— La iak!4a M I • • ptché InéarinibUt (il

obMrtaf la Hntant rnfal, qui mantrall 4a It
eompéttioa pnor M (rnomilcr. Qu'Imparti lei
lartarot >ta corp* si l'àroa « H i n r t t *

A|u4M, q«l a'ifilt * i * b̂ Bni* qaa tr*( léger*-
«Mai su Mai friacha, l'écna an moniranl la sanf
t|8i rrn-al*H M th«tri»e

— Vi>ai p»"e>r*i «bar I* Miif rjia *om a*M
repinda, «»a*Jaar M mj\M-t.. «ils j * Jm™-
raai iMt (a «MM (i»«jr *•«• amrbcT à I* p*ril-
noa ctarn«i!«. No>, |« *oui pirdtMM i'arntr an •
Util* mi •••(il* p*»a eortacd a*ac voira j« |«»,
liemm.tfi t D m <a «<M< pirJonnar d'inrir roa-

* • ' '• -

iliat»! . J 'u a loaicipté, MDI
— Qan « i l 4

aMira aa pani i
II ImHil t+ \tf&m al aa lalna iacUaaral ft-

rotlat par GaMiictroa q*i M iHadui LM poigoaU
•*ac dei I M D M I N , raliAw par «M (bataMia A
das aaaaaoi 4a ter «al anaarrriaail laa jaiabaa
u-daatu de la dvafill*.

Do«oiii-P*ftphr*M ai la tarfast rayai étkt«fè>
rtw* • • rcearl I ' I « '?H«««« :

— Qal Mat-*oai ? ilaauada nM- t i i Rarbrj
qni traaMllliI, M dont la tiaaf* M CMtrli d'à a*
irdaaM roafetr.

— (Jol ja»at»T
II tumj* Mt Tau* bilen#i de plnri, ta mil i

rtcanar, «t P'iut«4 i>ar ca njMariaui samiunaal
qa'an 1 ap.xta l'inninci 1a la par ver lia, rrntl-
m«ai il imptrlaai qaa pet de cflrolaal* pau«aoi
I'J tDBstriirt, II pour»ui*H, ptrisai irèi rtu, «t

— Qui |a itMT Celai qaa »oai eberebci...
H A l i l i *. A 1 iol m t ta le nier

— !>•), p Mit AulttalnM H»cb«f. •> c'm bian

Anihalffla Rorbaj I)DI a nré J*«i coap* de p*iio-

i«i mr l'hérlUar de Htaoetielaine... Mail An-

al ce n'ati pa* la premiiiB fjli qua u l'te a>l

ntte I prit. C**< tant aa awBqie n>ai mlgai?

L'a*M rai lait 1 blttei-oinl an pâli, miln'cntut,

linon j * ctt'JP* ma latitu* •»** «•> Jemi.
L M b»qsaa a'Aialeiil peu i p»« rtpprochèaa

da rlfaga, ai abiirJalMii Jana « M pom» cri^da,
ambrtgêa Ja baqia pcaplien t J* m l « **<•»•
lalrat' un raaaau ja llacr* •* M roona étolé
daa llnra rf'mr J» la pMTaDcba, lapbaall l« I n
de pmrraa tormai U I M , an liais gaaao a'éUlalt
m i Iti arbTM, laltam ane llaiira m t * 1 u

i4»M'>a au le aol h#u». Ceutt la t«rabia4«r
Ct«d*l, qai a>ri««li aa rendet-*o««.

— il M I prl»! \m\ erta-t'OD.
— C m ' c'nt dect lui ? dit Uad«l, [U e «



gage», m« Mmkiradea de 11 brigade pfntil* #t
mtl - nous èlluus dii, nombre légltm.uuira
- - anltudirCiil quelque» i>a").M qui l'éthii)'
te*ieol enire •« coaduclear du irato, daceand-i
sur la <ul«. «l la me unifiai.. • l '«ta, mal* ptr-
Itl doue », dM'i te premier au irtond, lequel
répondu i \À»»MUIS wprlsps : • Je DO puui W*

lit en
eldes

, des |J'iii
tuii-His da

le cUqueuii
tapeur dia

tiaU'lem .lu

III<I de uiupipti

ie la ru ici n Ici an

Ri«o d'BUOiai)l i celi, i* le râ^le, el (Ml*-
lits lurldcfit* *"ol ttfip Ifiquçol!, tror rijilde-
meil IPriniUï à l'or l'hisûre, (•ourqie nous ayons
t-.ti.gfl i>i>e Uiiiium i mu* CI. ii.q-itt(er. Lifo 4

[•ut» *l mol, i lutiur nos m s d« dépê;h*i pfir
Lj. u ui uou« ailiunsarrliet el, iitli«il loin, nom
iinus nin>rti»ipni 4 terminer ce tntall : 11 éuii
rtiOeincnl alniili &l, j> l'ai teinaïqiia «più* '»
«laslro. 11.* au chtonoinèTP qui él»:l tccroobi
A»;* nuite w,ejn M do .1 ie choc * an«ii le* al-
jjoil ce tur la miuate précise.

SiU'l'ln, Hat IJU'OD roulement, an b.'a't anoi"-
» , ] a.Conque « lut *,«**, LU tbic *jM.u.ania-
b e nou* enuchail tuus >ur la p'antbjr, dim ! i .
Ir̂ c** d'uiie rlfjiô Lon qac j) ne stanll raient 4

comparer qw't la déionaiiou d'un t r M **non, '

loi. ri»i>« le crémier moaieui, t ana aiplouoa de ;
djnannie au &• rétertcir • KII qj'iui»eco1li)lori. ;
U Irawi inïhl »e prolongée «a BD nord rjnle- j
niruiqul s'é'epnllm boul da quslqaet leton- .

Cinq mlfinlei 'fuT<n', * r,«a P'K nom rtamen- '
l ïmn la» coiKb««, non pu é**naul«, mita en ,
jttofo a uue *irw de stu|^hfiloa pby»iqu#. H eu
miLielle cli'i dfi p«ct qal venitem d'e-ra ren-
yttt&s eiec une (i*r«.Ue «ioleiiee. l'uli, incteul-
*>rp<-ni, roa» noui relt'OM, lotis plnl cO «Mri* •
KHilurluiii'é', qui aux janb-«, qui a la pellrlac, .
qui i U ié>, »»'• «iie«n grittenant n»r ban- •
h-ur. l'our ma pin, j«i donné dp la if* eonlra •
k cafier n ma mis lait li bleMure IU«I douloa- •
r*-*e i je toni ro t in »t»!r aa-de«m de 11 lem- j

Mot)» noua préctpttoat i !• pontife el deoin- j

M M la mo'iiJra dailé d'^iullu: • lj Ty a-l-ll j
d»r.--* > V * *o:i uotttcrir: i D^-nJri, \*m j
potvlari, dcicend't; le lr*ln «icui J eut limpoq. (
D# 1 lanière. >

qaairp Jes liiiit f̂ l)4̂ B• lan>r" ^ huile i|tti ecla,- v
rtiei I no'ra wigoo. N^iri en pat*»m ca détail, '
qui a ru >on noportme* : le* »atr#tw(goa» «Uni ;
«a el i l étUIréi au p i , lu riterioln cejlaaial ,
ca demlar atileot I*M iel«i« oeurellement al, 1
Mm D n laitt).M t hilie, t>Q Iti re.l* MD§ la- J
mitre four relever IM b»<*«i. t

S«»n lodfeoiit 11 *ot« pe<idiDl pr4* da tôt) '
memi, dliiauc.! * l*qaeUe <• chat n«lt Itl' roi- .
1er nu«ro liwiim-'inp, *«i twçaa et noife w.fîn i

DD >.H(. élatael, ta am dé loa ilau pira, H
de u fisllle dtiole., ID nom de t« M l i .

et 11» toit nombreai, <u nom de loae l*e Unr.
gui UbUeDi tu AU <» Nii|l>n]M tt la

Les Morts du Jour
le* iwtlett q i e tu ta l en ia i «ont M r le i

de* grandi de ca
i* hire parler l«

un peu pirtou', mila non) qui l'itoui
m», oou* IIJI tuoa* combien giaod fut

aê Jtilciies qui ta fur» it eonâ^e-,
m dire 1d, uni crjlnir, d'ê;re den,
Tu lus no haouete homme, la lu

iè'e. tu lui on uoa i<«r« d» (imilic
ml »infère, ta lui UD (osir dâToué.

LB Récit d'un «utn Témoin
H. la conta da Ligothe-e, qii •• traa

Jaas U iraia Uat^aanear, a lui à un <le noa
loalrir** aae dei^rtpiljû daa plu es
dei dlï«rie« phuaa de la ui«alropba,

l'iriÉcularlIé curm*', laa tojjiaon dit ripUa
iU aoai reiuml qa'una aatat i»lb!« letojjie,
L-Oiucuû  lu .̂ua ae a doit fus rdieillea al p*n-
daal aa inuiiinipAi'jiiDue n'a peaiA i l'ipcM-
tauub* aceldsii; qui ieailt da >e proJjife. Le

I pranlar MÛU J* JE. L,i(Jiliè:e. qumd U se 1*1
rendu C-JIHJ'» dd la aliuttloo, Ul de coatif at
secours des b;r»>éi.

loal goût un inu île déb
j'y i«"«i:u

)l put,

*t. d
acur» ilijitutti Jiuiu »i
fivi- i ( .tiJit da i* inj-.hoi

tO|>*fiiinl à moi co
Hou de i'ïcciJant «t, dtm

J« le co.idullE seul i un liau di s
I'IDSU.I*,* tur la mie an atiendaoi

ùxjiuurcjnt \à loiiure d'un w
réj.sl» 1 frtilsr do l'autre tû;* d«
11, util ïinjuiuB d« p«noa!iei, J(.

el je m'a m pi°Jal
uns pal se ; ca

NOTE
. le Général Gouoêrneur

t e Général Gouforoeiir de la Corte
prie MM. les officiers et fonctionnaire»
militaires, mnsi que MM. les ofliciertt

| Je la réserve et de l'armée lerniorîalo
I de vouloir bien fie joindre fa loi pour
' raadre tes derniers tiouneuie h il- le
j capitaine Lola, çiilavà & lutlddiui des

sieu», dans la nuit Ou 2UuTi decem-
' brç, v ici nue d'an accident du cbeiiiia
) de fer.

Les obiè^ues auron
30 tourjut, & 2 heures de r

' On KU lôaniraàla uiaiso
: Ï 6 , rue de l'Obéra, 15.

le jeudi,

moiluai-

Société
dos Anoieas Soun-

, décoiclirei; ' L d S membres da la Société mutuelle
ai une diitlua | ^ c s aucidUd haub-olllciarri, |>orieurs

J employa de la «umpi- de Ifurs inijitï'^s, 8ûnt priéi» ^'assiater,
et cbiuflauM de* deux ' «ujouiJ Uni ^0 du couianl , h 1 It^uie»

lamerU ei un tojigeur, - de le levtu, a u i obst'fjueB do M. le ca .
n, con.meopt.ut l* IÎU- ) (JiialilO l.ula.
t e » de u.m itmparjnA ! Hâunion, rue de l'Obéra.

mleuièle Éhln^ei et puuf n-elurcùar lai b e c j «paMaaJajjasaiajpaaBjBaajejjB»
éio.i «»ll dû dicro W IstLaïUsraMd'Xli: ; S O U »
II la locuffiot'f* «4 l'ertner da n,J« qns* bjefift
p^oiitM ptf ki piji»ui. QntlqvM blaaaé* dtVjt

M. Ka.uianue,

; Valtaier a refuU le* millwni q
r poar «r) t

tivuoa aaLt Ml)a pr x, dil-il • ua gi'i»i«iau à li d»coH*«ne dsl irot* caJcn-aa ;
l-i cii'ÎUii>« d« tilaicau bl»u*i Hall k «In»
Irt a>-é ai laittaul éihiyper la e»n*lle. milt lat
j«ui terui*i ijori lient .a n i i t ; aa caricièr* da ___
lirande •Arénlij, permelfaal de ptntew q*a U * aa»BBWaaBa«BWa*aB»a»aiaa»aBB^
bnliml olflclen nll étéir»pi>éen pl*la aoroiMil. ' R é O i p t l o n S d u J o u r

H. de Ut|uitiiie prti pie» Jaui le ileeplaj
de t'iio de iccwiri qui ntbfcaiit L#i b'eiaèi ft
Ljon ; deuk- d'eaire eut «lisent diai un etil •!•
Ifjjib'e : le Iteuteitint d'Indnie'le de marine
WilJ«, qui itilt âne jimba i/tittt el de «raiea
cuniailo.il Internet, car II ciachalt le " t f atec
•bonJance, el M. ("'al« me1, t»ûJu«ie»r pnnd-
pil dai pon'i al ehia»iéei.

Une N ou Tell* Veralon
Sa-Jii dru ter-Ion q-ii diflè-a de «Ile qu'en

a doneee, ei qu« noui cormonalque I Agoni
A'ufH rt.Ji*. i'in^i Ju irnln 10 l'était pfoluti i la
•ulle du fonctionnejiern de *l|ml d'ilirraa. l a -
mSi\* cntenl, conma ;«!• • loa)aari Iles en p*-
railcu, I M agenli d« iraln loot d«Kendaa m
U iole *i ool dilia la coaiotto dliall, cbwthini
d lu ittll Mrl IU *t(o*l d'aliraia. C«ll« tbil*
n'i eu donné de r*Mlut,

E i atlandiat, II •'•fueill dt prendra la* ar4-
cialMai d'a*ag« et «"iterlr le Inln ••l*an( q««

[homn.*.

i Ht l* ( M • I M
P ;

calail». |

A « t

e élut an:o«bf** : d§§ pelatl» «nt M pli-
t i i îur Ici rell*. Ki Buéma tarapi, I* eandueinr
da irai», mt»\ d< la lanterna tleai ro«(M, su-

t)J déniant être tpertoi da Irata W.

Commaat le nécanIciaB dt Irala iûa'a-t-ll

rlea ta, l'on q«* «»l I* BMiIbla était M lait

poui lai IndiiMT * M la *»M Mtll o>ttaa*« f

ta-:a «ll-r i*t ••* H • lui lt* iro» .1«fi,Vn : h - t
t i r n ».*t an in oiKclirintm Je pUncliei, de |
Unnu'i'»*, 'i« I O M U I entutMi lyr une httj-
I H ! I I H Mite au atoiaji tt. da»fe«al h» le«, la

IIKV .it itu iinn i\>. » -a ii^nl re4r<*. Inclinai
ni leu iitr un (Aie ri touttml pu intervalle!

nu) *kh>lr>»t iFU'rnrn', p lt»»!Bro'ul encora,

Uru'M 4è>, t Jr ilf, i piurba, de* tnai'ina,
d n ficothM, dee «alin* |..nlb»le«' la raie «M
ira*et**Miit at r*'ri*afMi*oi in *tij*ge<iri : '<au*

b i>nlpi ri rrjtnUWnl de I n n Jfai ha^irdi, l(*
det''k rliquin* #* Iroid et 4'horrear. Car II I*J-
••II ur, ItolJ n"ir, h««l«, qat touglipit jiit-
••a*ua i» »l »t!|ojeuuii duWit la i n f i n i de

iiii bleb I I H plein», le | * * i «
eai >i un butté ippetani d« uroan
l deemr* nrjuU de n'atolr o*t

J'or.timlie, .liion, hn tHMirophe» .lu t* gtora.
fuur le* mon». II* égalent irolt, CDBIRM m l

U u n i , qol lwwi> Bt«beliieaji«t laéi » r «
roap. «M il* *• truBtaient i g w d m le daraMT
« ,ç. a de ».reu>i*fe citoa, )*q«i*l a é>4 llilérait-
B«i,t bnii eu BortUBi.

ha Saoli'1 aux Malades

c ra»'ti»<le ntuMmelK de l'Académie M-«»-

que aoua »*dne publie t
Crtte plie*. » J » quelqiK-a j^ari, • uuaa pariai
IM « . ' I M UU» *mJlon eooeiJerabie, at on
gfiu-1 naiibr* d« keetau» ra eiot «drMai'a 4
noua tan d'obUotr dM reaeeigtMitMM* «ample

fur* r«p-BM Jineument Uua entra «oafrere,
k dir««lcar .U • MeaUfer du milada. » tf. rua
dw bat'gDoU't. m i>mrii, e* ttent i tawir au.tore
dupoeiUon et ie fait UD p'tieir J»nToj#r fn>
Uitctstnt k tout» panoDat* qui »• ftil Im da-
••n4a un tXtBpiaira da B»B iBieraaaaot jowrnal

v*.» tmtiaveot »>e «n pratiqae, a**e un et
gr.Dl tmceaa, t ,A«*J*i» • NoaMlogiqai Ja pa>-

<fBéaaa,Dt

L* a-auata H I* rnuaial

•noaiiM. La pktmt, la «roa«hlia ehMMtqaa,
la JtaMia, u (n fa iu «ta.
P»r l'aiH4j« Jn TobleM »yai{rt6«tl»(ja» qn'ite

ursnt oe BWLO, «toi :«* aalidM pnrrmt
»~«Tjir, par earrasp>BdaDw. «M oaMaitetioa
•eievtini)u* H l«t ,».»r«et>on« ntoMurn p ,«r
Mitre ce tnlMatMi, de«t l'einevett* » * J*g»le
que i'atutot uoipiia.u d* eoa app Isatioo.

M. le Prutmer rr^aidenl '-icdvra a
Pilais Je Justice, le 1er janvier, de
0 heures à 10 heures du m .lin.

M. la Maire d» Hislia ne râcevn
pas i l'occasiuQ da premier dd l'an.

V
A l'occwion du premier janvier M.

I» Sou B l'ièfel recevia 'lu II) li sures k
11 heure* a la i*jua |irâ[4<jturo 1«>
lorilè*, las r-urps c.iiiriiitn is et
tuiictuuimirea dus diverxes aimint»!

MM. lei officier» de riaarva et de
l'année territoriale sont invité * i ae
joindre aux olO^icrs do l'année active
pour les visllet de cor[>t du 1er jan-
vier.

Réunion 1 S heures du malin devint
le l'alata de Juaticu pour la vi«ita fc M.
le Premier Ptâaudonl.

Hôanioo & 9 lieurea el demie du
matladevBDt l'Hôtel da Gouverotimenl,
Place St-Nieola«, n. 5, pour la visite à
U. Le Gouverneur de la Corne.

lUalia, le 30 décembre 1*7.
P. O. U Mtjor et

POUSSAHT,

Petite Gazette
VtRUTKIU AWhUMfaUttCB DD « UcHIM

1 ' vwtMiatr*. — 7 1«r«a ri a malin. -I- 9 0 ;
•1&, -f \tH>; Bbenrtf dm aetr, 4 111; Mu h
M, 4- ti 'ti, ailDlnu, + 90

BmvmHu. — 1 bMra* 4» matin. 71J » :
•Idl, :',t caa.;6h**raedBa*r,?7* • « ,

Vm. — » b. da BMUB. li. folle brli».
4 h. da teir, calme.

But da «Ml, ptate.
Etal da la BMV, bella.
I H M d*, «an : «du, + 0.3 , aolr. + O.Ofl,

na da BMUBI 10 m\m.

Incendie
•Urdi »otr, vers 7 heure*, an incendie

ae maatlestait dans \t* «ooe-aole do la
maison où H trouvent le* magasina
Carrega el transformés en écurie*, en
depOla de fourragea et de pétrole. Une
tutn^e interne s'échappait par lea oa-
vortures et remplissait la cour iote-
neore en jeUnl J*u» l'oflroi les habi
IIDU Jea étages «upérienr» «t de* mai-
avona environnantes.

Le» premiers aecoura ont été fourni*
par lea marins, «ou* lea ordre* de M.
l'enaeigM de Tiaweu Godin, «ecoad

da torpilleur 177, et do
de l'iinlr(fpr#«ai.f,M. l.archer;
pset». de ce anu9 el des lorpill
177 et Ci avec leur pompa, les
miers avec U pompe de l'hi
mililaîre, lea dôtactaetaenia de
britt et du 103*3 ktuquerent viv<
la foy«r. Lea chaînes '
organisèee ; l'eaa ne man

«Dt. immêdialBini
accoururent, M. le Général Gouverni
M. le Maire, M. le Sous-Préfet,
Procureur ifèuàtal, U. l'adjuiut I
1s coin mandant Poa&sart, m;
garniaon, Itj comtna»<lAnt
l'Arcliiiei-le, M. lt> Commissaire cet
l'adjudunl de tsendHnaor.e Saint-.
i:L plusieurs de nos concitoyeoe,
nous reijieUona de ne pouvoir
les noms.

Un varviul a lelirtr de l'écut:
deui mulets, amt>i que les caiŝ B
pétrole, et glace k l'intelligante di
lion donnï
pas a se rendra mil lies du lea.
lialjtlauts qui itvaietit aliauilo
apparteinBHU purent lenlrer
vers onze lieurea, lorsque tout di
avait disp&ru.

On noas cita parmi lea persui
qui se aont elgnaléee, MM. Joeepb
aanova. Marelli, litslillateur, Emana
comptable de la maison n^mei, le
leur des télégraphe* Daadic, qu
premier donna l'alarme aux marie
qui a'cdt tenu ensuite sur les
jusiu'au dernier moment, les lacis

pustes Itossi el Novtila, l'u

un Frère des école* chreMeoneaJt
Ciatlini.AiméManaoerti, lézar
peire Masso'ii, les marechaut
d'aitillene b'tablot, Pietri,

bain «L Uoroinici qui, après avoir
le personnel des turpilleora et dal'
{reprenant dana l« iniâe en pla«
matériel, ont travaille m i pompe».

ceotaine* de (ranca, ils
par Hucune assurance ; l'écurie i
loueo à H. Vincent l-ota, vigneron.

M. le commissaire cuntrsl A oa\
une enquête pour établir lea causa
l'incendie.

Musique militaire
K cause d«t» ubsè]u«a de U. U

pitame l.uia, il n'y aura paa de ci
militaire »nr la place Satot-Nlool

e.«%
Nouvelles maritime»

Je n'«l p'i l'iaienlliD de dlrs on discour
le le ponrrali pu d'slll.ura, ne itrsil-t» qu'à
citue de l'iitio'ba qui me K -̂ue, émoi Ion

ai Btrugei cerlalaemeiil aTec moL
Voa* le u*ei, lu gnojai •!o<t\«ati n'iJ

test pu lai inndti pbrassB et thtx moi la dou-
l*«r «il profJDd» el tintere.

Don an pal*, mou ami, n mtraoife thei noua
ritr* éleraelleaiBDt, Wjiiio.inn», ilureile, de
EMI qal OBI !• foi, de ceu* qui croleni à uo«
tla lalBra, de ttut ajfiq qui Usèrent le wrou-
«r daae as a u d * ou l'on oe w quille pla*.

*dle«.

A
MM. L.-N. Mattei et Cie ont l'hon-

d'informer leur* clients que la
garçons de U brasserie des PUU dietriboLion des calendriers pour l'an-

1800 sera faite eti leurs magasins,
lace StiulrNicolas et rue Sampiero,

ta 23 décembre au 3 [anvier prochain.
maîaoa lnforœe également sa

et lea [pêchearB (lenocci dit Jacob, ( tomtreaae clientèle qu'à l'occasion
fete> de la Nofil et da Jour de l'A

w trouvera chez elle toutes sort** de
IQB flno et liqueurs de toatee prove-

Mncea, tel* que : bourgogne : Cote-

MOUVEMENT JUDICIAIRE
^ i a est UOinmé prû-

| du U HAp«bUqUO à Gai-
I ?i, eu remplacement de M. Da-

«oury, qui e»t appelé aux mômes
ionclioiiB à CasleUarrdsin,

M. (Julice est uommé avocat j

M. C«rv«]ho
M. Cirvalbo, directeur de

vaisseau Pephau, Gaillard, Railla
et Leièvre.

Parmi les uombieuses cou-
qui couvraient la cercueil

cette nuit.
l'Opôfa-corjttique, est décédô i o n remarquait celle envoyée

par les officiers de La Fondre,
Le capitaine do vaisseau

Moutferraud représaulail le mi-
nistre de la manne.La

du Pêage-de-Roussit Ion

POUR LE CAPITAINE LOTA
L'Ecole (te Saint-Cyr sera

reprôstjQtée aux obsèquts par

' discours a été prononcé par le
capitaine de vaisseau Bayle.

L'AFFAIRE D R Ë Ï F U S

Le» dégâts Bout évalués a quelq otie, Pomm«rd, Valency-Cliambortip, t iholou.

géuér.l à Nîmes, eu remplace- | u n , j é | é g a t i O t t compose
meut de M. i'alombi, déecdô. ca|>itaiues-iimtructinrsAilabos

se, Coâla d1! S<tint-Oenix de
Beauregard et Uuponclml, sin^î

La parquet de la Saine a i 1 u e Par qualr8 élètes dont le
ouvtrt une information, pour eerg«ul-major do la compugoie
coi ruplioi, de fonctionnaire con- ^Q "apila'oe Lota.
tre Muthieu Dreyfus, qui, en
18'J4, a lait des effres d'argent
au colonel Sandherr.

M. Mathieu Dreyfus a choisi
Mu Démange pour avocat.

MODVEMEHT DIPLOMATIQUE
La démissioD de M. Billot,

ambassadeur à Home, a donoè
lieu au mouvement suivant:

Sout nommés ambassadeurs :
à Rome, M. Barrère.
& Berne, le comte de Mon-

Par uuc pieuse attention et
sur l'initiative des oiûciers-ius-
tructsurs deSaiot-Cyr, une mes-
su a été célébrée, ce matin, à la
chapelle de l'Ecole, pour le re-
pos de l'âme de M. le capitaine
LoU.

A
Le corps du capitaine Lota „„,....,......... , _ . , . . , ™

est ai rivé i Nice, mardi à mi- ' '"' '""• "*"•s"' ''*"•b"" M™ « ° >
• , . , . . . . . < déïéJé, dint la mli (UNofi, 1BUJ, t U » i u

n u i t ; il étai t accompagné par : ,1.1. .nidmi d< .b,™,nit,m,« r*.,..,i.-

Mme Lot. et par MM, Anloins ! 1>»,"»lll°-: "*' """• ''?"""',"••„ »

Hm« Chsrles Mmnoni
Htnnonl, iiocti, al leur* cnlioU,

H. Aniolne Cl»lnl. dépiilé, M. îtfbwtlw G i -
«IDI, <lépui6, Mme Giviol, né» Gttfotj, U irun
enlin'i. H- U«nji Cnîi. l , ll>aian*at il'inillerie,
Mme Jontdin Pteirl, n*« Gatlnl, N. Jotrd*n
Pieiri, cooseii[orkliétl«»l, ei lean eolinii, ttma
Tito à, Cirïfii, nè« Gi.lni, H. Tito da CtTtlTl,
a.ût»!, mtmbrr rto Con*M\ gèifrai, ri leur fille.
Hmt JOMPII Firinole, née Guloi, I . Joieph
Kartnole. a*o»l, membre du Coocril «éoértl. e
ton «Klinu.

Ont la doalHr de litre pirt a l«an parenti,
• n l i el coBna'iMnea», da la paria craatla qa'llt
«lennenl d'Iproavcr en la Mftonna d*

Monataur Lnolan Lota
Capitaine ini.ruelrur à ( Ecole tpérlaU HitUtire

Sébastien Gaviui, députée,
Denis Gavmi, lieutenant dur- !

à Bruxelles, M. Gérard. tillerie, | I
à Pékin, M. Pichûn. ' Sur lo quai de la gare se trou- j
il Rîo-de-Janeiro, M. Delà- vaient le géoéral Kabre, M.

Gr.ssi, secrétaire général de I. \
éf d A l M

-Veote sur Saisie-ExÉcnîîoft
ainfl, etc., etc., elc...
lkrdeaui: Etas Mèdoc. Saînt-Kmi

ion, SaluUulien, Cb4te»a Margint.
lalaga. Madère, Huic^t» de Froo

on un, de Lunel et du Cap-Corse.
Sanlernâ, liraves, PreiRnac, U«!voi- . VaiiT.

le tec et GenoMulia doux ; prix, i i à Santiago, M. Duhail. [ préfecture des Alpes-Maritimes, ' jours suivant» au besoin, «or la plaça
vSudd« chtinpigM de S.ffi ' o ' à Athènes, le comte d'Ormes- un grand nombre d'offleiers et go marché et de VMM «le vnie de

ion.
à Lisbouue, M. Rouvier,

%**?£ b

i pg
inc« la bouteille. KIQI de vie de vin

it eaui de vt« de m»rc.
Vin rooM da table da domalae de

» à 30, 40 at &0 oanitawt le litre
Ivant qoalilô».

M. Uigbetti, cornent» de ire
de» compubltig iln» maUèrei, 4
Ion, «at jirouiu commia pru
2 CltSB«.

Arrestation
K brigade de gendarmerie da

Canale vient >le procéder à une
talion importante.

ha puis lougtainp* elle lei
le naiame Lan franc bi Pierre-A
Cognocoli-Montichi, pour ua
nat corn mi» ta «oui 1804.

Lanfranchi avait tOQjours Tèis
'pister les gendarmes, nuis li

de N'ofll 6'élant rendu chef aa hn
qui habile Cognocoli, il fut cet»
pris.

Il a été dirige sur le»
d'Ajaccio.

Lanfranch. est Age de 25 am

xiê Raffaelli

! plusieurs membres de la colo-
\ nie corse.

ire bulle de foie de Morue
médicinale, ex irai te dea foie* t

et MÙU, pure, saua mélange et \
n« arrière goût, provenant dea pe< ,

IM de Norvège, se vend i la phar> !
iftoi* HallaHli, place l'rela, BaaUa.

à Stockholm. M. Marcel.

Ctmr fmamime» «f« ta Hetme

L'AlfaireûT Panama
A 2 heures da l'ap^s-midi la

cercueil da capitaine Lota a été

ta ministère île I huissier
soussigné, à U vente de dcui voitarfiB
calèclie» à quatre toaes, d'un Tram-
way k quatre roues et autres accès-

" u ' v e o t o se fera au plot oITtant et
dernier enebèrisseur,

| qui a app.reillé à
j aoir pour liaatia.

ea du

Lu jourotai de Uonaco et àt '
nous apportent le compte-ronds
oosèquea de notre coiupainoit
Pierre Pontic«ccia, contrôleur
marebea de la PriacipaatA. Plot
r cents de nos computriot»

vaient «on convoi, ut après M. V;
reox, prtaidenl da conseil d'id*
xation des murebès, l'an d ' i
Victor (Jolombaai, imprime
an, a dit ao atûea looc
•ni.
Voici le diveoora de M. Colomb*

Ciwr*-.,
A«MI â « CMW toab» M 1MM à (•

itre Municipal

'RÎGOLETTO
O^ta en i «c'*^m<i«'que Je VefJi

ftMt la LoultoA ci Ifi Ab»nDaroaoli l'tJifjM
«. 4. Pi'Ffi, ctflBur, li.l l'*o«.

ÉTAT CIVIL

Pietri J<mph-F4m, Burtchtl àt» logis
artlllar^, da Mme*. « Itorl H k t D
I*. AaNImet.
Pi i l .nl Siuraar. ^(icron, >!• ttulli, «I B
i • é * « Gttni

au comptant,

Magasins (iénéraux
L« riem Janvier 189H, k 0 heures da

malin dans une des salles des dits raa-
HO Nouvean Purt.

La dilenaa d» BUrat y -, , J u y .k l
i Me Tézensa préaeote la dé- ' W>W& OC I . lâlESilD

feinedeM.Maret . i l dit que Les obsèques de M.Malhelin, __
aou client est un jouroalinle d« ingénieur de» coiistruclious na-1 " li tera procMè à la nnw m an-

i uraod laleot, d'une »ie honnête, vaîes, ont eu lieu, 4 midi, en '•'"'"* J">nnrob»nJi»« rarnim War-
II a élé rapporteur de l'emprout l'é(liae St-Puilippe-du-Uonle. c'roaVSr^rvMiM'mô"".1 "" un'fû'i

; de Panama, et s'est dérlaré fa- On rnnarqimit un prand nom- |iuro«
vorable à l'émission. Il n'a pas bre d'officier» du geme mariti* j Llil

chaulé d'opinion, mais il a pu- me et tout le personnel des '
, btié des articles coulre M. Fer- ueiues.
i dinaod de Lesseps à eon retour j Les ministres de la marine
! i et des travaux publics sétaieut

' lail représenter.

Dtcta.
Amoloa, i m . da Ba*H«.
Jdl Fr.rtç*t»-Vinrent, t l mol», n« B«iili.

«a Ptam, |o.ta»itar, awrié, 50 •••. «*»•«-
Mali. _

BOURSE DE PARIS

! d'Allemagne.
' L* Miaou d« Fluntaan

Me Salomon, qui est chargé L'inhumation se lara ta ci-
de la défense de Planteau, dé- m e l l è r e d e Boulogne-sur-beine.
montre avec un grand talent < OBSÈQUES
l'innocence de son client. j , Pjiij|jjnp iji, jjjtrpjn Dlnnpl

• Après a?oir donné de longoe»; M WllHdlllC W «dUiCdll D1UUCI
' et complètes eiplications sur j Ce matin ont eu lieu les ob-

1 achat di l'imprimerie, il ter- ; aèquea de M. le capitaine de
' mine sa brillante plaidoirie en , vaissean Blouet.
: réclamant un verdict d'acquit- ' Deux compagnies du iSe de

temeot. ! ligne ont rendu lea honneurs.
L'audience est ensuite ren- -t L â cordons da poêla étaient

' tauos par MM. lea eapitainea de

• fl. de Cou. Prêteur,
l'uocio.

GB4N0 HOIEL ET PATISSERIE
LIRGËIIEni

A |/OCC«8IOK DES FÊTES

de laMoVlet dujourde l Au
Assortiment de [iiï'ce-* iriiidm. —

Nougat. — G W

les Imflês. — M

•la ranlita. — l'AUs-
— Terrines île mer-

itactioli de N a pies.

AVIS
Ma.Ume A. COLOVFUNl a l'honneor

d'informer le pnblic qa'on trouvera
chez elle. Boulevard dit PaUis, n. 1,
des Calés Moula, Galantines de r'at-
»ann iruiTt-e, Per.lreaut truiles. hindes
troftèes. Merles rOttiB. lUviolitt, Ta-
itlianDi. ainsi qu'on grand aaeortiOMDt
d* p*cm froid*».
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G R A T I S ! Magnifiques Portraits
yyyyyyyuâjyyàj**j»*U£|i|fl A U CRATOH-FUSAIN i
,j SOCIÉTÉ ARTISTIQUE de P O R T R A I T S (le plus grand établis-

sement on France de reproductions artistiques) fera à tous ceux qui enverront
une photographie, un agrandissement grandeur naturelle fini au crtyon-fusain
d'unis valeur r.'elle de '•< Iranes, mitMotum*mt gfmtlmt pourvu que Cutta
annoncfi soit détartre et rcliiiinu'-i' avec b |>ii.nograplnn oVi -J0 jours à partir ds
celte date du journal, à M. TUflEUT. dire-teur de U EMiéli irtUJ**! fc Fartralt) ea
son IIÙU-1 particulier, 9, Hue de SaôK-l^Urthour^ Pa.ru. — La pnoiograpbie
nous sera retournée înlame avec le grand portrait.

A LOUER
P K K S E N T K M K N T

DfUX grands magasin», pou-
vant servir tl'eiilre|-ài, maison
U»BBCri, * el 4, r u He U Gare.

VaJreSMT i M. Gangeri, I D -
trf|ireni?ar.

•g" A LOUER [|
Appartements, niriistiii llontieU
S'adresser au f.of.cierge.

A VENDRE
ou à I' o c

Un 8|ipaPein^iJl itulUtil. t l"i-
iD.nl l« inao «ugo U'UIM ' ; ^ I -
Bon silu'-e quai lier A* la Uila-
delle, avec balcon, ayant vue
sur la mer.

S'aJre.->er a M IAKTOLI, ne
taire. ^ ^ ^ ^ _ ^ ^ _ _

A LOUER
Appartement de neuf pifer»,
Rd >aint-AitBHlo. o. «0.

S'adresser aa bwrwau do jooi-

ANCIEN CABINET PRftDEHE
PIEBRE SABATE

SERVICE RAPIDE DE PETITS
,\ iiomlclle

COLIS

TÈE i Uaiaeil'e (Houocei du Bhfti-e). » . rua Mou«tier, 1
(Ex Secrétaire confidentielle d'une Reine)

C O N S U L T E PAR CORRESPONDANCE
Madame ft?e, dont la science est universellement appré '

les 8;ivaille, a f.iH pa^ner de nombreux lois, hllo fait
oimi-orie quoi : affaires commerciales, amour, mariage, r .
perles, héritages, dicoices, maladies, calomniateur$t «mj

•Avancement, faveurs, etc., rtc.% etc.
Dans un bm liun.;itiii;ura ei M̂>ur r '|umlre si science, elle i,

tii]u<-r.t gratuitement le* stcieis iU moyens dt- ga^nrr un g
li perMiuNe tli^po J'iiiiérél i)uî la consultera et qui s'engr

i técampetisur aptes avoir Rapné.
Mailame FEE curiMilit} aussi bien par Correspondance un*,

vive voix. Il suffit île lui ecrir«>. Discrétion el Loyauté: coiiadJ
tioos a moitié prix aus lecteurs du journal. I

FERNAND CAMUGLI
Vf, niîB UK l,\ IÏKPUBLIQ"IÎ. 48, MARSEILLE

TARIF DE B4STI» A 'MkASEÏLLË. DOMICILE OU GSRE
d e l à 13 fcil. . . . 0 9 0 'I île 10 i 2(1 kil. - I.

1 11)
1 ai

as -20 a 25 • . .
,1» 25 à :» . • • 2.30

H, LDSIMCSI. Rut du BOUT»ta Fort, T

dit L,jrrm

DENTS & DKNTIEHS
(Syttlèmt-s perfectionné»)

OBTURATION
fc tMIAi.llU.N hh-a OtvNTS

sans douleur
14, ru< de i'Opérm,

m r s*Eirt«rb<.n»»«irfliprt«*».t

!>•• >abaUau— Hâiaamt efctrarfiaa*-
taauatM -«ni • a u pMl.Arwl •"••••»-
. . , t. ,r.I....»u .» qui ..pi.!..» «••
«UtrN Mti » la "Blé M« »• '•*

M. DALTHIN VIATFEI, actM*-Uftlnenl uropriûtaire du Grand
Rettaurant Français et da l'//^ei d'Europe, anciennement te-
nus par Ma lame A. COLOMBANI, a l'honneor rta prévenir le
public qu'il vient de restaurer A nea( ces établissements et
qu'il peQi offrir gui vuyagfenrs loat le contort désirable.

l.'llôiel se reroranui de par fia belle 8itaalion.au centre de
U ville, à proiimnè îles pnncipaui établissements. Il possède
en outre un superbe jardin où les consommateurs peuveD
prendre leurs nyna pendant l'été.

l>fti ciiambres indépendante* très propres, bien meuolAes
avec lit* A Hominier Ht linge en 111 de piemiar chou, sont à II
dmposiitoi» du MM. les Jurés ainsi qu'âne salle réservée pou
hur« rt^as. 1-e tout aa prii de 0 (r. par jour.

Une voiture aa service do l'ilotel attend Messieor* les roya-
«u» a la gare el aa quai a l'arrivée des train» ut des b ate^ui •

Battu, 3 et 5, rue dé VOpéray Baatia

Demandes les CIGARETTES ÉLÉGANTES
MATTEI, à 000 le paquet

Ancienne Maison

MANN & ILGEN
U, Raâ de la tolie-Méricourt

A LOUER
Joli apimrltment composé de

dix vW'Cfb au Ile ètn$e de lu
maison F^iitjuïZi, t'Iuce S-iinl
Nicolas.

^•«.ire^er à MU. L. S. Mit-
ei et Cte.

MATTEI, à 0 pq

Distillerie J.-U. BLANQfTI Fils, Fondée en 18
QL'ATIIK DIPLOMES D'HONNKHR.— VINOT-BaTPT UÊDAJLUCS

.RA BLANQUI
L- plus agréable et le plus fortifiant d» tous les Amers 4 Bitters connus

,.l également U plu, npamlu t UpluM apprtcié dan te*U la Cor-

le li filUNDE FINE CHAMPAGNE C B K - B U
Wtrpr+fmtmmt * mmtOmt

0. import, directe de la Harliiii
. r. ci*t*rrM

MAISON L.-N. MATTEI ET G
La < édraline, le < nec plus ultra des liqueurs. > — l.'Amaro Mattel, le meilleur des apéritifs connus à ce jo

Le Vin du ( jp4<>rse au Quinquina, Quinquina supérieur.
Eaui-de-V ie de »ln et de marc depuis 1880, t véry aelecled. »

i Sirops i Groseille, Uranadlne, Orgeat, Cllroo. pur sucre.
"Ôgarettes de toutes sortes, sans colle, faites à la main et i la maobioe.

Liennes » 50 centtmeg la botte. — L'excellent Cigare Mattel, te meilleur, a 10 oentin"

Le Petit Bastiais
CENTIMES

JOURNAL

1 & Administration : 8. Boulevard du PaUia, Bastia

I*f annoDCM onot nçuu tnï Kurcnux (tu Journal
, 1 fr.— Llèi!tamiH(»|M««)IO.7ô— Dinarse», «.:» — Judie 0.25J

Cwrs.pcndant spécial f aTlOLES UAR10L, Jt

AltONKKMËYl' a'tiqnhle d'
oUsm . . UQ <ID. W fr. 6 mol*, 1O • | UN

1 2

Librairie du Petit Basiiais

(1BH1Ë"BÏITÏ
IMPRIMÉES

•n toiu gaDras et de tons format!

CKUX CONSIDÉRABLE DS CARACTÈHXi

Imlw«aiurlltl

La* anrato daoa l'ÎDUrwnruint'blta
U jow rnèm* de U raoantUui da U

LE CALENDRIER
f t n s 'umxwtui! S.lni Sfl,<ilt«.

Soun.: (bava Baliofltla)
i , 1 a. 06 m. — Coachar, i h. 04 m.

r n n w CIHCO.1USI0N.

30 DÉCEMBRE

IFIN D'ANNÉE
__ aille annéfl va s'éteindre. A pei-

D« née elle meurt. Douze moi* s'achè-
vent en an instant, et las aiôcla* no

•sont que des pointa imperceptibl«3
Vans ta durée. Quanii on aon^ A cette
p-a,>idiie presque înconc«vabl« des an-
nées, A cet effacement des sièclea
{dans le recul d a temps, on se sent
>̂rts de mélancolie et on est conduit à

M déprendre des choies do monde
jqoi soat Ei fogilives........ K'année 97
j»a donc disparaître à eon loor. IVji
| es hommes tendent les bras rem l'an-

iêe nouvelle ; ils saluent avec joi» son
orore qui est prochf, el les cloches
oyeoses lui feront tout a l'heute une
jilréf, triomphale dans le temps.

h
Personoe ne aonge plus a Unn^e

m s'to va ; personne ne jette Borell*
resard de douce affection, one

.sée de tendra regret, oubliée de
-je , pauvre année mourante 1 On n«

,BI ronira a-icun honnear fanèriiru.
L glas fonèbie roènie, le »i triste

t;l.i^, no tnutra |i,.s au-dessus JB son
lit de ,iprt i Elle descendra toute seu-
le dans riuimtiiise sepulcfo des jours,
saea amis autoût- de son cf rcaeil, aana
pleureurs h son cuu/ui ; aucune voix
sur le bord do la fisse ne (arasa, lou-
ange avant de lui dira adieu.

t i pourtant elie fut la nouvelle an-
né» o'il y a douze mois. l.es bébés
balt^liàrent son njoa, lus enfants le
tirent retealir de tous cotes dans l'es-
poird'étrennos, la jeunesse, l'ije mûr
et \à vieillesse lui demandèrent toute»
soi tus de bienfaits. A-t-elledouc deçà
Imite» les eapèrjnuas, et celle qui
preud su [ilaoa promet-elle plus da
bonheur? Il ne faut point le croire.
Mais les hommes ne peuvent vivre

j que U face tournée ver-f le* promesses
' Oe l'avenir, lo présent n'«Bt rien, le

j<aasê n'eiiste pins. lis aucorJent arec
une constance et one unanimité qai
étonnent leur indifférence oa lear dô-
daîu a tout ce qiii D'est point futur.

Mais je veui pour ma part regretter
cette pauvre année agonisant» avant
qu'elle aille rejoindre ses devancièrea
daus t'oabli obscur du passé. Je veux
la remercier d« Ses journéaj prit)ta-
nières, Je l'écidt de ses soleils bien-
fdiBants, de la douceur des frai ta
qu'eile a mari s, dd tous \es dons qae
lui doit l'ingrate et injuste humanité.
Je ne parle point de joies el de dou-
leurs puisqu'il est vrai qu'elles na
nous viennent pas du dehors, que
c'est noua-mêmes qui les taisons toi-
les qui) nous les goùtona, telles que
nous en SOJliions*. Cette année qui
s'achève fut chargea de l'énorme far-
deau dut) espérances et des ambitions
humaines. Si elle n'a pas apporté A
chacun le bonheur, selon son «ré, la
faute en est a l'immodêration des dé-
sirs des hommes qui n'a d'égale que
leur ingratitude. I aisse ce eonvenir
atlectueui et reconnaissant consoler
l'âme de* heures envolées !

Kl maintenant Bnlut A la nouvelle
année !... Mais an pénible souvenir
m'obue le-

Hier, « 1* tombée de U unit, an vieil-
lard en haillons était assis sor le bord
do chemin Je m'approchai délai et
nous échangeâmes le bonsoir. • Vous
paraissez bien bas, mon pauvre hom-
me », lui .im-je. Le ton attristé de ma

voix, la compassio'i qu'il voyait en
; mon visage, firent éelora ses lente» «t

douloureuses pensées. • Je sois fali-
1 gu6, if est vrai, et tr&s vieux ; je dé'

sire arriver ce soir à la ville- pojr y
| duaaniier un gîte et un morceau de
; [iain Je nô sais plus compter les jours.

Cependant le soleil d'aujourd'hui m'a
laissé soupçonner qua la un de l'an

! est proche. Bonne année, monsieur,
: et que Dieu vous bénisse !l! ». La voix.
\ casdée du vieillard était pi H i no d'afûic-
' tion; ses yeux voilés par i'àge étalent
j humides de larmes. [1 secoua triste-
i ment la làte et reprit : • II y a bien
i longtemps qae personne ne me dit
| plus bonne année. La bonne année,

voyez-vous, sera pour moi l'année de
la Un. » La pensée rt'uno mon pro-
chaine et désirée sembla illuminer un
instant son front ridé. Je m'éloignai
de lui, tout ému, et sur la roule incer-
taine, je livrai cours & d'amères réfle-
xions. Las souhaits de boane aunee,
allais-js pensant, sont surtout pour
les riches, comme ai leur bonheur n'é-
tait pas assez grand. Les déshérités
du sort, an prix d'une légère aumône,
portent leurs vœux ans heureux de la
terre. O ironie amôra de leurs vœux I
cV'st demander au ciel la continuation
de leurs maux ! fis ne songent point,
les pauvres, a solliciter pour eux seuls
les faveurs de la fortune. L'éBoïama
n'habite poif.t avec la misère ; il luge
avec l'opulence...

Une vieillesse indigente et isolée
est chose lamentable ! Malgré moi,
tout le long du chemin, les paroles du
triste vieillard accablaient ma pensée.
J'aurais voulu pouvoir assurer à «on
corps usé par les privations et les ans
le pain de Cna4ue jour ni le gtle du
soir; j'aurais voulu donner a »un Ame
fatiguée la tranquillité sereine qu'il
serait si doux d'avoir a la veille de
partir pour le grand et mystérieux vo-
yage.

O riches, en ce moment où votre
bonheur va vous être plus sensible,
songez aux malheureux qui connue ce
vieillard peuvent souffrir de la faim ;
diminue* le nombre des jauela frivoles
que vous destinez h vos heureux en-
fantri ; retranche!! qoelijua chose aux
cadeaux à offrir et a la sompluonité de
voire Uble. • N'avalez pas, vous dirait

en termes poignants le me r a'i s te, n'a-
vales pas en une seule bouchée ta
noarrilurade o*mt familles ». Et allez
porter volm aornoie aux nécessiteux.
Dites-leur aussi bonne année. Votre
charité et votre souhait seront payés
rie retour. Le pauvre voua répondra
I ar u,ie prière. lUpueltiZ- vous que
l'ange qui porte à Dieu la prière des
humbles est celui dont l'ai le est la plus
rapide. Songez au bord de l'un qui
s'acheva combîei la vie est brève,
et qu'il vous sera peut-être atile un
jonr rie trouver l'intercession « d'un
mendiant f Dissant aa ciel, t

J. LE Hl H AN.

Récept ions d u -Jour de l'An

M. le Premier Préaident recevra an
Palais de Justice, le 1er janvier, de
0 heures a 10 heures du matin.

A
U. le Général Gouverneur de la Corse

recevra le 1er janvier à l'Hôtel du Gou-
vernement, flace Saint-Nicolas, S, de
9 heures «t demie à 10 heures et de-
mie da matin.

A
M. le Maire de Dastia ne recevra

pas a l'occasion da premier de l'an.

A l'occasion du premier janvier M.
le Sous Préfet recevra de 10 heures à
11 heures A 1* BU us piéfaciurti le& au-
tontés, les corps cjnstunès et les
lonctiaoiiairesde» diverges administra-

it
M. le Général Gouverneur de la Corse

a l'honneur d'inviter MM. les officiers
de réserve et de l'année tt-ri itorule à sa
joindre aux otfkiera dt> l'armée active
pour les visites de corps da 1er jan-
vier.

Héonion a V heures du malin devant
le Palais de Justice pour la viâite A II.
le Premier Ptôsidt-nt.

.\im.iiiali(ws dans les Finances
0 il il j ifirnit' prtctvfart :
k iatm, 3e rlii-e, N. î-imiti, rtTttplaar (ta

B. — KgmLLBTOW DU t'ET'T HASTIAÎ

L H01ÎNEDB DU NOM
p*r CHARLES DUCT-

III.
ir. II LU

(Sait.)

I l l fil. t» airian, •!•! •• *"" ' *• l*""'
htli •bwt«mf"i lo«rl«>. la lon'l'» •'

.,« i. P.,,i«q.iii-i'.i'»'.;'»'!""-

#i1l!# worftf^oi.
ciwail aiinuwnl .1* ran luire I

, a autawa. "• "• " " " ' ' " ' "
' la m»«M*li>» « I""

crlnln«l-

dant un Ml'l«f ou u» Mieu, Mmin qn* \t *t
([»ni n'jil ei l« (jf ••-pfch* lrià«ni quérir
n>Dl<>r>, I an * AU, !'••"• • ti«^Wrj, «t s\
le* uiibtDim, moiihiiiMaii* au poing, leril
•aoilnalle aa^rti J« t*p»\.

Mai* telultl, (fut MabUii lira tombi dan«
[Diratme, nl«M .<« it.arrh«r, il t'HuI Ir li
ramait MJMpf>», »«r U cr,«aj« lurwnia
tourner «IDOI no* é;<tiB* tangame monJjil

I " ji fol fh.rg* da
hR

da nwaiiieri; !>•.'•! « lîiiMt•«•"',
phini*. «iioàir*!! de Iwr hnU f»f«uri M
ira d'ttot», wwulaal t« thaval, plum
•jrileM.

La ( èra lonnir, té.a d» i'iiUi >U tlto
fl-ti.ic Mt un w p i «mad* par \ê fre
KIIIM, mtcillwu q»elq»« i«rf*l»« * 'a *
•lotal>er (Tlèje.

- A I N « M la loi... dumwrot
11 eibtlM M bit"»». "Matra 1« « «

I utit aunl. « eipa»* « r«m«*»#-

l il i^ej*i>igi* d) '|ealq«4i n
i* inta, Ji tm, qjt '41»

[>r(«lli da t

pillai >!»• I* J i l^r i J'ita iajM di t» iltrteoa»,
me ni Je )ir I» fiUmi 4* M1, M » g«A a. Ji M
B» rtc#»fJ-n doic M*' dim oalra M ; M « I *

M ditaiiajt', pi"« q

clcllr*. •]»'* »i 11m i'«i M«. "•!•« »i •' ">u*
i*-i soif, bitel; «I « « * • * . rhrélcii, p-r-itl-
ui aowt J« ••Koanr •• J* CJJW:« U milbai-
m m l«4»«t i» («lie* bauil»a é«en,lj u

M l ' i n f i n i prit la mén *• ri-
Dérab'a tJH»(cifn «11> tulai, ta l'htiul :

- Padrt <*it*éu*me, mllIalaU aMrd p w
lanl du pr«*«njnc** 1 X*li il ni lupouibl*, r».
vemOiuim tif***, P̂ re e* Dln, I)H MMM I.11-
iiaui commaDiqwr qat qa« ca Mil, au' amer»
I .mi f r l~T* «1 inditida qae taa* tnjst ti,
IMMII a«-1« (Mnl d« « M unuradf.

Sun iliiuat r . i i | 1
donné de \e meliro tu (tcf

L>a rtiipi-m, fnta*. rrp
dont la ?orle l

CradH « «
di>ii la «rinio t>»q<
rujal, prirMl lu cfe«

M D

p j
•• imtt, .tu MUI »rc:Ml

n .la p*rt Pa«r, ibtndoo-
l 1 C j d ^

( # h . l lir

Ei **Raini daaa U aac«l « qaj «tiil M !•
Ihrlire <I'ao il »-rin«> drtnw, M. 0 ot in M
laUutf ab«otbar p»r ta* rflotna», «1, pM 1 •>••,
II arriva, aon pat à <\*H'ir I* (H»»*», naïf I
Irl.btlf par Ici quillgti MI'JIIICI qa',1 >* pott,
m qa'll ne pot [VMudfr. 00 l< t«r ç.m, 1 ,00

— Qaei té\ le n.otMl* po«a;b e •« prnbiblt Jn
ITHD* ,U R KBCT u t M. J» rti»iK-h#U n#, parque
ca mi.b.l» a'ut ai i« n>i, m la )• 'ouiH, al la

T
rWhrf a l II de* tOfOpUcet? I. fl«tt M >*olr,

pultqa'N inwTp ioo( frtl an J*KJH*«fBI dlfflcli*
«4 cnCtraii pvitgja'il »t maal it'ant'ol.

Ué ai eomawni i-l-il M *• iraot<oraMt en
loti Itafti r'tii.Rabtri, biroo da trt
d'Aflffleiarra T



à Vu», 3« dm., M. Co.u, parupunr ' •

Silnl-HMard-da-Uu'iàref.
I Uojir., 3, eiiui, H. P.imml, incl» foadé

J< po..o.r. I 11 n r n ptrilcull»™ d. lotbn.

1 AnJ.i>ti, i . cliue. >. Flllpplol, |»ct.pl.ul

,u< Urratili, tt il» . , réor«.«I.S.. » . »••

njl.ll, p.ri.pi™ d» M » aulii*.

OBSÈQUES

. le C.
Dieu avant i'anivc-* du train, dit le

l'élit Provençal, une (ouïe nombreuse

te (basait sur les quais de la gare.

Des délè^alio^a avaient été envoyées

par les cam traites «t collègues du mal-

beureuï capitaine et par ses coinpa-
trioits, qui avaient tenu à apporter A
SA veuve leurs sentitnenlfi de doulou-
rt'use atllictinn.

Parmi les tiombreui officiers pré*
seuls, nous remarquons : le général
Cancnge, représentant le général Zur-
Imden. commandant If XVe corps
d'ormée; le colonel Herson, du 141e -, le
heottiiant colonel Roussel; le* com-
mandHDts Picquenl, Caudiôre, it'tieA,
capilHiuaA Umuvita -.Jt Leroy, cousins
du défunt ; les ca| 'Laines Montely, Ta-
vurmer, Acquaviv.t et *id nombreux of-
ficiers t-n civil.

item arqué-, en onire : M. et Mme
Picctoni, oticlb et tante du défunt; M.
du Casablanca, substitut iln procureur
gt'néral k Aix ; MU. lîoiloli père et fils ;
SIM. Carliui el Plein, président et vice-
liinsiJêtit de la société (.hi'at.itiroplqao
rot se, MM. Gaffory, fière, tic.

l e irsin arriva et tous 1*3 parents,
I*B officiers, les amis, les compatho-
l-s se dirigent vers le compartiment
i ù se trouvent, d'un cô;é, le cercueil,
tt, de l'un ire, la veuve toute en lar-
mes. Mme l.ota «et accablé pur la
ii.iiili-ur et peut à peine n-pon In* aux
nombreux parer, lit t-t amis qui viennent

tuent8 de condoléance ; elle est 3com-
l'dgnte île t>a cuiiciiif, Muta Letoy, et
de PI-8 IrtrtB, M*l. Sébastien, An-
loine et I>nys (..avini.

Toot le monte se découvre devant
celle Malheureuse veove, qu'une épou-
\ar.l«bl« catastrophe vient de frapper
I-I (TDfll raetll. l.a t-cène est véritable*
mmt • mouvante et les sentiments de
noulouiei^e allliclion, témoignés p<tr
W c*rt-nis et le» amis, gagnent lu
f'iu'e énorme, uni su presse autour du
n'.^nn iuuèiMitb et empêche la circu-
lation.

l.ee délég^liuna des officiers et des
civils dijucenl quatre superbes rou-
rumif-s 8dr te cercueil ila cipiUiue
IJOU, pow le culmine Acimaviva mon-
te iijns le i nm parti me nt | uur accorn-
J.Btft.tr h cou*.

l.e train id partir ; Ira iH^tiani re-
t>i,lipn-i.t ; la Lule *e recule respec-

litu de .'tf motion ^uén le .

A Toulon
Un gi*n.1 nombre de Coi ses ne font

t'orna a \A cire, ai uniment du pas-

*ag- lu Ir u u où sa trouvait le Ct-rcileil

Le cercoeil a été placé dam Iw raui

pool, qni, par lea Boini de M. le com-

mandant Mari, avait été transforme en

chapelle ardente, recouvert de tapis,

décoré de drapeaux et de plantes-

Avant le départ du paquebot, OQ

nombre considérable de torses hibi-

) tant Nice et les environs se sont ren-

1 dus wur le quai pour présenter leurs

condoléances à Madame Lota et a

MU. Gavini.

M. le général Fabre s'est rendu a

, bord du Uocognano poar assister au

' départ, et devant lea officiers et las

: amis de U famille, a prononcé le dis-

• cours suivant.

D i s o c u r s

de M. la g é n é r a l Fab ro

p

Mme Lola et aleqrn .orxloli'a

MU. r.avini.

A N l « «

M. le générai Kabre, commandant la
bn,z t«Je d'infiiHene, toua les oriirea
du,)nfl avait teivi 1« rapiun-e l̂ jta
peinUnl aon passage nu tite, 4m l'ap-

esl j.iiivr1 *rroaip*gnt- de plusieurs
oltk.itrs des Alpr*-Miruimes. H. C.taa-
fi, FperétHiie pvneral rte 1» préfecture,
• i plusieurs umis des familles Lo'« et
r.avim ee trouvaient également sur le
qurti le la tfare.

.Vpiè» l'aniv^e du train, le tercoeil a
£.)« tiansitortA sur le tiocognana i|ui m

mis «ossiîôt ses pavillons en berne et

italoe LoU iupr»ra> •J lires
dau» dei conJUiiom particu librement émoeianltis,
puisqu'il a etâ fautbé brusquement, daai la (ar-
cade i'ife, au milieu tl'una cait.trofha déjouant
taule* les pr*-iiion» b.imainai ; ja la lai «droite
DJD [ii* aenlemem ea qualué d'ancien colonel da
régiment où tl a pai»é la presque totalité da aa
viamiliulro, maia a ne or a en quali é dam), al
J'jtnl dmi la plui biate acception da tarma.

Loti était loUat daiti l'an»,
li-u d'ane vieille irmlla pari a natal aire, 1*1

partait a«uenl dé*Irt qu'il continuât dant la
tBigîaliaUte, »ù êoa para lana.t déjà HFI fang
éle<é, I M trad liai» aaclaanai, al, p » iéfértn-
« , il avait cuaamaflC* ion droit ; mala, u n [ai t
pour lai cb(Mt* mlililrat était al vliace qae aoo
pire comprit qje le mieu était d a lai lal«S*r
llbra earrtira, et il entra al naît Silm-Cir, i
vingt an», on r*a an ra-ard aar Ma eoadlariplet,
reiard qae aon iaicnpUaa • • labaai d'avance-

fnl allai) ariaollamani laira rliapanllra.
SorU da l'école au U l e réfimant d'iafanu-
i, tl y Mita dii-io|»l tut, •< J (ûi («•(Unxnwl
ibjit dei «pprùciailont l«a pi m .«L'gletnea,

Tr*i fifouTMi aa pbjaiqut) el au moral, II avait
rit large al plein d'iolttatlva. A «t.a I n i m » .

lion géoériU baa ai#od«a i; jolioalt an« lai-
ioa mtliialra compléta, l 'éUnni it$ nwh-

drai déiatli dam lanuda tl 6ull Iraa vnraé aai
H d'*mf«bl# ( alliant I B aentlmaat da ca-
it«rle at de n>adirll<t, qui doit animer

toot membre d'un ewpa d'nlAelan, l'amaar
iM lu ; ne ia bormat ra« * )•> appren-
ton ile«tkr al à lui nicut.|uer la cilla du
M U , iw.a l'inlilaoi i M I btuolot. l'Ioifrei-

emt i liât tt qui la touchait, dételoppiot aai
aiaianui radlmanlalrea, puli, lortqa'nn da
luntblea loburdennti avait pare*, eonqsli M I

galon* de Mitent, l'apaalaila d'adjadant, (alla
d'oiaciar mima, la Mitant dam lea pregrea it«
aaetriiira at«e U»MlHdttde prttqH paiar-
nalle.

»«i, ivee da (allai apllladae coama laairac-
lanr M élunintr, pennana ne fit-H tarprli
(•*n<l II I I ! ffaalgné, tl j a trola m i , poar u
implolde uamaalant (ta eonpagnia I l'acala
la Sunt Cvr. h tM j acpllioa ila même, ftapJa-
naoi, anr a u plni haata éehel'e, ceaaata la
romnnrtall ce noataM n l l iM . Not p4ai J H M I
•araira 1 M ne meconired'ront p u !

Kiire ivnpa II a'Ilah aIII* t ont lalra famille

lanonule mire l^alrt iM *>o pi j l d'oriftna,
•mt tle de ( orae davenna rtpl.lamani il trao-

Ç l.e qu'elle nala rèJeen rien i nos pla* vlrillae

nvmrei, al la |>uae (emtje rie*enae u eoa.
gn». p<r *ea «M-tu», la rafiituila .le >oi juc*-
rtii. » haute Intel'iganre, l'avail eocora h-«-

unenteni roni,>l*iê en rr>u<ler>oi par »<>n ct"n «

par M douceur le» ardMn J'ana naiare pn-

tfaaiiera.
L>tl Hflii qu'il v a prtt ,t« bal an<, fiand
prli la comniiit'lnneiil da 141e, je Irouvii

i .1* l-ii.titoat qul, ie»u« Ép^ue, pjiiaioal
paur «ira la véritable ctrartérla;iqae d«t Mfldera
da cbjn Î éjout l'are l*oim> «a»^n««ra ¥ thir-
aMOie. |*>-a ila lro>a p*liui S I M bien doa«r«, i
l'Iiluraiipn dexfOrHat l'ai et l'eaire M ronia-
eraieni i*'T faire 'l'eUea ce qaa lears propre»
piretui !••» avaieoi hlta m - m é m n .

obligé L<.i", je me mu broé à m «lira rn reltal
•>UIM I ' - I ila q«e j'en JI eu l'u.-unon, tomate
c'étul ftrktama.it mon d**olr, t* cr*a>J*i ô aa-
Iné» njMUire*, laie'lacieallea al auralM q«jl le
.1 rUjtailpo!. et cela a*ait « . ^ a l a i l ealfl pMf
oju.lttVea garili Ma racennaUHaca tu Bile el
i\m'\\ m» iénoi{r>lt, dana i«e>u le* cirroaiian-
d*« d- mt >le, «a »it«i-a«i»ei>I i n i borne*.

I v a qalnai> j m r i i p*'n« I .T.'-'O itoatmii une
éaroi^fj pre«** lor.qie, tr*rp4 Moi-KêBa par
an drail cruel. 11 qali'aii ta patcagt 1 S.lat-Cjr
h !raln dut Itqaal j'aiiu K ai'iccaa^a|iialt

Kl de* Ion « O H aampreodras,
p«ai}«oi Je. refaodiqua lel a*N BOB Urra d'à»
aJaa eoloaal le titra d'aari, al paarqaol ja plaar»
a««e c«tl« famille, car il ail* pari ao lai on épou,
aa para, M frire jMteatat ebéri, mol Je pardi
en lui aa dévM«BS0l ibsoJa.

Aa leodemiio de telta irisla Journée II recevait
la nouvel)» qaa ta mère éltll Iraa gravement
malade, et, iur l'twara, II a* natlaJt an roati,
mail tl n'arrivait, bélil, qa'ipiei qa'eila edt
niada la dernier «Mplr.

De Bïitl», pea da |<wa après d i n » no tan-
tlroenl de niélé filiale, 11 m'»o»oj-tl d H Mem-
pUIrei dee jour moi da U «Illa dam le»qne!i était
rtiracée U longae salie da bonne* actioot qu'a-
vait été la «la da u chère marie, pour me moo-
lr*r quelle iiiote mare 11 »vjit perdue, el j» lui
répandis, le uebint Irai crov«nt, une de ce»
letlrei d'ifleciaaaiee ivmpetble* qui, ai ellei na
rioareni pu i'Irréparible, «ontwkni toojanr) oo
peu, !•) dlaam qail la ra*erralt on jour, qaa
c'ait BOTtont di&i te» cireDOilaocea il péokblai
qu'il («ut te rattacher, aa cramponner an quel-
qaa forte tfiatra foi tonte d'eapérancea.

El raid qaa cou* réunion de la mère el dn
fili M t Orji accomplie I \

ftpré» Uni d'émoitoui 11 hit<il Ma re'anr ;
poar retrouver pltti «lia aa hume el ire ecUoH, j
enoIndHrnn peuramarluma daaon etiigrlo par :
le douceur da leur afleellon. !

Qaalqoea beare» eatare et lia M leralinl re-
[ofnw, w vold qna, par an •B7ojib!e <OHP da
fondra, île M O I , aar telle terre, t jtmale l i - !
ptréc!

. Qdall* pilU I
• on pe<>*re Lota, poar voait al poar lee vd-

lra«, aile eu dana Uwi noi ceien I
] Noaa coaiervarooe votre ao«tenir eomioate- -
. lai d'an ami lo*il M bon, noua aldarom de no- .
; ira nlaeii wlra «oarageoM femme et voa thera

pailU enlanli dam loi mÈierti da la vie. Per-
sonnel le méat ]a voue le promeu.

Repaaai ea p*li t que Diea ait votre l a » e»
aoldal Fraotab M de Chréiien !

Les adieux da général Kabre & Mme

Lota et a MM. Uaviai ont ele tris

émouvant».

Le général Fabre et les officiers ont

attendu sur les quais l'appareilUge du

ptqaebot et, avec la fouie, salué, pro-

fondément écana, le départ .lu Boeo-

, gnaito.

• B « . t i «

Le Bocofnano est arrivé 4 5 heures

et demie. De nombreox patenta se trou-

vaient sur ie qaai.

! Le paquebot amenait une délégation

de l'Ecole militaire de Saint-Cyr, com-

! poaèe de MM. Costa de n ^ m ^ r . ! .

DapoDchel et Arlabosse, catuiHines,

Rolland, lieutenant, un sergent-nisjor.

, et trois «lèv •»•

i IJO triple cercueil a été transporte a

la maison Lota où l'un des salons avait

, été transformé en chapelle ardente.

I Jusqu'à 1'neure des obsèques une

; foule considérante eal allée s'agenoml-

1er devant le ctjrcusil ds l'infortuné

{ officier.

pagflie dn capitaine LoU, formaient

haie auionr du cercueil.

Suivaient les porteur» de cou

aa nombre d'aoe trentaine. On

qnait sartoot celle» oflertes par

oMciers de l'Ecole, las élèves,

mille, les olQciara du 141« de

les officiers da 163e, lu ville de

Ruasse, la Société des anciens

officier», etc., etc.

Le deuil était conduit par le

M. Ernest Lota, avocat ; lea

frères, UM. Mannoni, avocat ; A.

Gavini, dépoté ; Sébastien Gavini,

puté ; Dunys (îavioi, lieutenant A

tillene; J.-B de CarafTa, premier sdjj

an maire ; Joseph Fa ri noie, avocat

de nombreni parents.

Derrière la famille, M. le capit̂

Costa de Samt-Genii de

le plus ancien desofticiers-instrocial

de l'école ; M. le Général gouvei

le colonel du 163e, lecapitiine C

cUel et le lieutenant Roland de l'iij

militaire, le cbef d'éiat-raajor dt

vernement de la Corne, MM. les

(âmes ûlivaint et Gaucher, de l'a]

major du Gouvernement; une dél

tion des officiera de la garnison.

Dans le coitège, la plupart des

ciers et lonclionnsires militailaij

grand nombre d'officiers de la rd

et de l'armée territoriale, lea mertf

de la Cour, des tribun au» et da ban

M. l'ingénieur des ponts et chau

Del pi t, représentant le ministre

trarauE poblics. les repreaentaolii

toutes les administrations civiles etf

corps constitués ; une dépuuitoe

I» ville de rile-Rooste composé»

M. Mattei, idjolnt, klM. Saolelii.

retli et Colotobani, membres du

seil mrjnicipal.etde MU. Cosla l

Oreonj Jos«pb, négociants ; une

talion de Catnpile et d'autres c

ne* ; le président et les membres

société des anciens sons-otfloiers,

on grand oombr« de nos concitoi

Une compagnie da 103e, eoai

ordres de M. le capitaine Asiroc,

mait la haie.

Sur le parcoure du cortège toad

ro^enains étaient fermés ; le» Û

des prmciparji bote!» et cafés

tn berne.

La musique du 163a a fait eoltni

les ruHrctiea de Chopin et de Bethod

Aptes l'absoute, donnée en l'éoj

Saint Jean, le corlège a remonté

boulevards dans le même ordre «tri

diriué vers le tombeau du comte ^

delli, t Lopino.

U cortège a>ht arrêta à l'enlrèi

coveaa, où se tenaient M. Beoedi

consul général honoraire, et U. Es

detli, juge Ai paix.

U U, le capitaine ArlabovM. <

montant l'émotion qui le gagnai

prononça le diacour* soirint :

Dlaooara

d* M. ! • oaplUln* «\rlabod

T"'
l'un dea caveaux.

ont revêtu te carac-

,. « ru..,: „.,;, j K r : s * L^!^

pour p»i
itw.iH atuillOt ai J renaît juien'A u Domina,

na.tmi.yr 4 S.in-Cjr, poar laquelle la

détijoilaul iwao.a pail.lleaelHi brlllialej ' f e ,
qeViléa.

K'i 1884,

hrt.. . Il laimll .pre. ldl . . « n . .rehi. • C e , m ; t u S M , . , t o n a d e u d o u l e u r

de lymi.e.hlee; ai drnkars, «a c»iUr ouvari, p Q b | iqn a ne peuvent helas I rendre

blenva.llioM afltbl» ' an père la fila t>erdu, à la "«, l u a
* bonté Mi cel

Sont promus au grade d'Of-

D appelle aa léma^ntge, — qu'il veuille
me la permettre, — d'un ollicter général,

«ift«nt éprouvé lai ïuasl, qui Im son cola-
de. ni ion ILOI at lui fils»1t hier, i Mce,

H a<tietii loucbinii.
A Siloi-Ctr, la aieme aimoipbére sjmpathlqaa

nluure ; ieu« nom lomme* sédnlti p irrdla
rtnre vibranla, celle belle gileie de «otdal ro-

Usle al bon. Ciauradea el élevés rivaliient pour
!i d.ïecton.
A « * toiéf, trais flllrtlei tendramcol almeet ;

M ii-nnnB adorée, de celles qui meol tire lé-
late al l'amie, gagne loni lei m i n par 1*
• W daaon hiulllgeaca et ion eiquiae bien,

m lea aima, on lei eatonre, on lea

, lia tout h I !
Dé) la début de «l ia aanée fatale, le fable»

b r i . Une enfant leur «il ravie »msi:At
auii Mita épreoia rouarra eoeore lear
al i*ar i (Tac II on mutuel la*.

Di u n graad cbïcrln l'attend, | a non de
•ar t , objet d'an « l i a vénéré.

iropfard pour lui fermer IM vaoi,
d é i é , i cens loofce oà II va dor-

sas amis, de ses catnatailui
concitoyens.

Revue Hebdomadaire

au a «Siîaa^ïi
U>reh. ont età bonn^a ; oa.omeioe l'aati
faieant oamplètemint diftat i oanea d « la
lea coure ont et* faiDiea tur ren^mbie d

de bataillon au 147e,

Soot uommâs au graie da

h l ichevalier :

MM.

Falconetli, capitaine au 8te,

; ! £«ct»B""«. «P«tatM « 134e,

ité I M»ria"'. Capitaine sa 163e.

e. ! Lambiccbi, capitaine au 13a bataillon

la j d'artillerie à pied

-points pre« «vie Jcureeoare de elOlure ' Costa, capitaine au Ce escadron (la
main* dernèr*. Le Crédit Foneitr eet à : iram des équipages,
le courant de traniaetiona aur aea ohli- ' pa,lDvani, officier d'ddmiaistrâtion aa

rt°to*ura " ' . t T ^ T ii" S ^ T r i déP° l d u matériel & Verdun.

crédit Ljon- i Cainpana, officier d'administration,
1 oeie. auqaal lea ré*u tau de l'ex«retce It91 per- l

mettront vn'umblabiameut <lo dutfibaaf an j
diTideuds de 38 fr , est bien tenu a BQO fr. La '
8Mi«W Générale, dont le bilan h i t reatortfr la :
aitoation faTorabla au H octobre 18*7. aat baa ',
firme t S31 fr. i

Uo recberebe h SIS fr. l'netion da la Soeiété '

p ,

gestionnaire de iDupilal miliUire de

Bastla.

MédaiUe Militaire-
La Médaille militaire a été

30us la présidence de M. Mé-

tine.

Les miaislrts se sont occa-

pâs de IV'Xpédîliou des aiTaires

courantes.

li n'y aura pas d'autcu con-

seil avant la rentrée des Cham-

bres.

Cmur tt'muMtiem de Im

Acquittement général

Mit Lecriaplain présente la

défense dd M. Laisant. 11 rap-

pelle sa vie d'honneur et de

travail et sa conduite sur le

champ de bataille qui lui valut

la croix de la Légion d'honneur.

Me Signoriuo dit que Rigaud

est le fils d'un simple ouvrier

et qu'il a dû sa carrière à UDO

politique impeccable.

Après la plaidoirie de Me

Laborie, en faveur de M. Boyer,

l'avocat général tait une courte

réplique.

Le jury se retire dans sa

chambre des délibérations et

eu sort avec an verdict négatif

A 2 heures précises ont eu liea les

ob«èquea.

Il y « juRte hoit jours, fi peu prta à

la même heure, la atrène du Taurtu

annonçait I* départ du capitaine Lota;

aujourd'hui, c'est le glas funèbre qui •

annonce ses obsèques. '

Un roolement de lemboars innooce

la sortie du cercueil, lea troupes por-

tent le» aim«B et le cortège se rend à

l'église Saint-Jean dana l'ordre suivant:

l<es taraboars et la musique da

163e.

Les onlrêrie».

1«« communautés religieosea.

•A cierjré.

Le cercueil, porté par 12 hommes, t

ter leqoel était placé l'uniform» do

défont et une magnifia oo gerbe ofTartâ '

par sa femme. '

Les cordons do poêle étaient tenus

par MM. les capitaines Arlabos», ios-

tracteur k Siint-Cyr ; Charti«r, de

l'artillerie ; Tar.ii, dn génie ; Haulot

Upointe.du l&te , quatre élèves de

l'tcolc «pécM le de ̂ aint-cyr, MM. Gia*

<-omoni,Rossiet Ssmmarcelli, délégués

par leurs camanides, parmi lesqasls

le serBBDt-a isjor Marty, de la coca- »

Ja rtffia d'abord I être l'Iaterprèli
fénénl Maillard, qal n'a dewadé i
Ici -on rtgret profoB<1 Je M PM*OK
aitme dire aa dernier adiev t ralal qel i*|
qe.tMt.

C M I in nom de l'Bcol* 4«« je pranJi m
la. da owi* Ecole n i , esta i rota, tomw*
noua adona veto deui aai, ce eau nnei •
net reiraav*! v*n(t am ai^éi, a i noire *!•
éfiil n<^, (ù elle ae rmerr. l t par 4a II*»1

joura p:«i rortf.

Ce oytl éiett, Mao iee voit aérai Ml ̂ «
e.aectei qaa la roi m ne po«r la dire, •• ("•!
earali aervle per aa c«er p'at cbMd, f
fcraoi d-*Ra«lloB déeoléa, ataa brieé qae kn

Ladea Lola était né t BaMla, le »5 ••»"
diRi «tilt belle Ile dosi U aaa <»é«1<«l lei
braaiéa cl qail Haali Uat, 4aM et pe** *j
M dont II était •! oer.

E a*é daat H tarnllle, pfée d'à» père, « j
mt , iTtat cooaarv^ Intaete» lee vtetlle» W*|
de droUara at d'I onaeajr, I toté d*eae • * " '

. , Ha.haa.iM.. coulétée a u x sous-oificiers et \ p 0 Q r tous les accusés, qui sont
CnlZZ^Z"^^» |a-«n«rie(r...rd,aï.r, i tad t.i soldaU dont lefl ooms suiveot ; ! m i 8 imniédiatemeot eo liberté.

^ r a i t ^ ^ ^ Nouvelle Conquête
- • chiappini, adjudant m G3o, Une dépèche reçue de Shaa-

Giadicclli, gendarme à la 5a légion, f gaul tde la Bédolllère, commau-
Cassotti, maréchal dos logis H la 15e bis, - -

lié. houillare (

Malatoaacit ell«i l'iilcnJeiil, ao irianl IOBI
ï i?e i , I la peu lé • de l'acenellllr avec une
noerelie : loo Inacrtptlon an tableau d'à-
neni, rAcaraiwnis il bien méritée d'one

le miiiulre, de tun l l , j'itiWIté et d'Iotelli-

ITail I* filai* J*rêfhe qni irrlve, (étant 11
m.ttrtJtlon d*na Salnt-Cjr.

Itoat noui précipitant autour de tel la pan-
« leame qol • • débit dm« la plut affreuee tn-
*m ; elle refaaa da croira i ton milhaar *t
i H laliM coanlncre qae ptr lai larmn
B'el lovt.tdiuioMaoitaei .

b da cMia M i M déefeinata naire panaée

lortqae e«* n e b u gieei
' en plaine exploitation.
, l^e d*miind«e «ont toajoare tro* auiviea aor
! l'action da la eocictn ,'Io*reF.bl« k t95 fr.
t Lee obliic*tiau d« !» Cie Auxiliaire dee Che-
. miae dv Fer qui po»ala plua -i. iO.OM m . da
'. Toiea de garRg.a aur aee p«re» dn tft-Oacn
• (Parie), H-Loup (Ilta Siùoa) s i Forqun ( P M -
: da-Ca,laie) «ont demandé*! Ja *S* à 115 tnoem.
t A raleen da la régularité da fonctionnement
i de l»ur« ganntire apêelalsa lee oLInfatioca Sa-
' loniqas CoOiUntinopla «ont en fiTtur à 111 fr.
t alnai que '.<» obt'gvtioae .Smjrna-i' iMbi nea-
; vella k 31» fr.. la dernière aeenon da «rite hgna
; a élé oavviU É rciploiUtioa le 10 eoannl .

L'OH1I#ÏI,(.O J» la Oie la voituree l'Urbaine ee
i trmito a m envirooe de 4tS fr. wnra qal parait
| é r * hvonbla poar l'achat.

i ae mu MM a«caina(a naire panaèe va ( j , ^ , Chemine de Fer Praoeaia aont aaca ehaa-
t» paavre père qui *olt «'«crouler l'oatiprèi % armant*.

•aire aea plaa chérie iffeellom. ( lnf<*o»tion Fmane.Ara. - Toua l.a aapUlii-

UhlPia.. aotr* doulear * loai dnter I. [ ^ ^ ^ ' . Ï ! ^ ^ . ' ^ i * ! : * ! ' - ' ^ ! : . ?

. „•«- l'escadre frauçaise, a fait

S n l ' r ^ f à L t ^ t , " ^ * , "cCUper an poiot de l'.le de
AntoDiai. id. Hai-uam, eao» reucoutrer la

HalTalli, gendarme à la légion de Paria, ' moindre opposition de la part
h>nnon i, clairon, à la gai Je réuubli- , , , . -

came. i " e 8 *-*»linoi8.

Domartioi, Paoli, gardea. I

Giamarchl, sergent-major surveillant à :

la prison militaire de Marseille. i

JUAgion de la Cors* !

Waty, tnaréchal des logis, >

Cette nouvelle n'est pas COD-

re doulear I
Ira ! La* datant de la Providence ton) Inion-
blaa,et i i Dlaa l'a appali i loi, i ealla beara
la mit 4* Ncll où uwi cal Joie ai allegram

«i laa alam ptiakat poar lai aa ple<i da

Miel, c'est aail l'a jafé dlfaa da la réeoBape»
atanelia.
Sa M robatie, H pialtqaa tooitaote da ae

vie tome de devoir, loi ouvrent (rtn-
\titt pvriee da IK-ernli* bienbearenar.
El voui, chèret «ofant*. qnl a*ei an d*a la
inléra b*ure montrer um de toorii!* el de
, vont taurat tmcote adoucir par l'iflettlon
"» t « j r t al ebaudi l'immeate chaprin de
la dont voui èld tnatalaoani l'on'que ti'nio-

aa vue Je beoffleee dei t m g e e , ^u-lquet çblt-
p t l o c a k Iota, liront kvee inUrét et proit l'éia-
da ei tpiirolnailu que la joarnal Financier F r u -

v» ««aiaianeer o<tr la T»I«UT réelle da eal-

! Petite^ Gazette
F Lycée de BaMig

MM. I etteron, Sisco, Nicol-i, Cnrnu, \
^ioli, professeurs; M. llaleazzini, j

Danê les Ministères
Les ministres ont reçu leur

Kto\iï\?nw\'% ottavi, i eca. Taddei, ; personnel k l'occasion du nou-

Luciaai, I.uigi, BArdtilli, gendarmes. [ vel AU.

A. L'ÉfcYSÉE | L e s Morts du Jour
Le président de la Rôpnbli

que, qui s'était arrêté cette nuit ;

au château de F

rentré k Paris.

LA CATASTRÛFHn

Mgr Daseerre

p n , p

rôp«ne,,ran Lycée, viennent « t r . : rfu p é a g e ^ e . R o u u i U o n

lar elle ei sur vous n.ae nooi p lm
(Tnl. ntoa paetre *m>, «on heurtai t

i ri.ait réfé, tl ma- : .
batitlle aa donnant tieceptton du

promus à la classe supérieure de leur \

; grade. (

! Nous les félicitons de cette pro- i

[ motion.

au château de Rambouillet, est MKr Dusserre, archevêque

d Alger, comte romain, prélat

assistant BU trôoe poatifical, ftst

décédé aujourd'hui, à l'âge de

64 ans.

a a ai pje po comme
i. SuiraerJetfaanp Ai

'«•eoi l'eiemple é noa jennei (inérjUooi ;

• le a pin* hli peat-éire poar I I pairie, an
uni dot caractère* I l'éfal da tien.

• H fait tM devoir loajoon, 'oat ton devoir.
• revoir, non pevvn »ml, tou Iwamii !

(• le Général Ûooverneur dit ensuite

• de l'an

M. le l'rocureur Général recevra au

Palais de Justice, le 1er janvier, de

9 heures à 10 heures da matin.

Pharmacie Hnffaelli

e de foie de Morne

dernier adieu aa capitaine Lota. : blanche médicinale, eitratto des foies

une improvisation vibrante de * frais et nains, pure, sans mélange et

i8 arrière gotU. provenant dos *

«M aejjMrd'hai la caaeolatlaa daa rieu, *
laaeMll* II avall uoeer>e I M I « M vie BM '
Wa •anarailon. 11 tammenaa.il t n *tu-J

da Baaiii et lea larmlnali ao col'tfe « •

U » ociobre 1^5. II anirii M
ajtllulra, an aonali «ou-llaviiMaai aa Ul

que DOOS regrettons de ne

ivoir reproduire in eitenso, kl. le

il Sage a profondément émn l'ai-

se. Ce n'était pas seulement ie

qui parlait, et c'est dans les termes

i plos sincère affliction qu il a

mil i la perte terrible q

le deuil le père, la femme, les

tons ceux QDi aimaient le

LoU.

g p

cbeiies de Norvège, seveod i ta phar-

macie Rafîaelli, place ITéla, Bastia.

BOURSE DE PARIS

GfUND HOTEL ET PATISSERIE
LIIOtVIEUK

A L'OCCASION DES

Une quatrième victime
Le mécanicien du train 20

est mort à Vienne.

Ce ™^™™y°pl>j<P'" dela\(#UtdujourWlAn
de douleurs intestinales dans le -
bas ventre. Oa n'avait cru d'à- ' A««>rt.raent de pièces froides. -

, , , . , Nougat.— Cédrats confits. — Pâtis-
bord quà uue COUtUSIOa d'un ^ ^ e t r^nnserte.-Tarnne» demer-
carsetèrs peu grave.

Mais il aurait eu, paralt-il, la ?ÎL_

vessie crevée par un robinet \\ _____ w

de la machine, contre lequel — ~
I W o e t 1 vioLo d 1 ^ 1 ^ '

s. — MasUccioli de Ni pie»,

AVIS
q

projet 1. vioLoc. d . 1.

collidioa.

A-COLOMBANIaliionn.

. u iiuurmer le poWtc qu'on troo

chez elle. Boulevard âa PaUis, a. 1,

des Pfttés fioidd. Galantines de Fii-

Le, «irt-r- .e so». r» .»Le, «irt-r- .e so». r».» ^ ^tJ
aa ministère de 1 agricultore, : a* P»»OM froide».
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GRAND

CHOIX DE LIVRES
ILLUSTRES * RICHEMENT HUltS

des principaux éditeurs de Paria

tu paille, fS!«r couleur, intérieur salin capitonné

IMAGE? & EMBLÈMES

irticJes Fanfaisis en Bois, d Dlmer
Encrier», Coupe-papiers, Chevalets

Articles de Bureau
sor aune et en écrins capilonDéa

MISSELS & PAROISSIENS

Cadres Photographiques
BuU Nomanté — Article»

Clmte* f ï n v t l r r
Bronzes d'Â'rt

Médaille d'argent à l'Eiposition de 1889
BOITES DE COPLEnaS - COMPAS EB BOITES

de fantaisie et on boites assortis

CJLENORIERsT|PH£«l£RES

AGENDAS
DE BUREAU ET DE POCHE

ARTICLES DE KANTAÎSIB
BT roMZUi» tut fiiit rr EU OUST*L DI to«tH

MAROQUINERIE
Nécessaires à ouvrages pour dames.

— Porte-monnaie. — S*CB de daines.
— Alburnspoorphotographies.—Porta-
feuilles. — Porte-cartes. — Porta-ci-
gares.— Porte ciKar*?ties.— Serviettes.
— Duvards pour dames. — Bourses.
— P»ravent«. — TrouitteB do voyage
«l de 'poche. — Carnets. — Boitas
A giuU el i mouchoirs

TRMTtMENT DES NUUDIES DES VINS
Tourne Gr»iaee, Piqûre, Aciiie sur aigre dont, Amerlncne, GoAl,
do terroir, Pousse, Vin* mildiou.̂ *, Fermentations permanentes.
Mauvais goûts, eie. Vinifiai ion, Conservation el Rouificalion par
procédés xprciam. Arôme, Sî ve de différfnts crûs pour Vins rou-
gi*» et blancs de France *-l Etrangère, pour Vins de liqueurs çt
Apérilifs Essence de Fine (ihamia^no, Extraits concentrés véri-
tables vieiHi«&eunt. IMsage pour Vermouth de France et de Tu-
rin et des Liqueurs blanche, jaune et vette. Produits vioicoles,
Couleurs végétales, Fournitures de chais.

Laboratoire de Bactériologie pt «l'Œnologie. V. Tf«|r«Rn«
Chimiste, Distillateur Industriel, fnvmlnir du Vtrt Honificateur,
KUP >\v9. K»rn]»arK'r^innT. 40, Lyn frih^nc.)

OFFICE D£ L'AGaiCPLTUBE
Les .-igriculleurs Irouvoroi.l à l'Office:

Stmvncr» hurt*%irit, put*uèrr* tl fl»n'**; Arbre» fruilicrf, 'orcitlcti et
orotmanl : f o i n * * d« terr« p<H.r )'»«••• itiutr.i LA hUKSKILLAISB,
Kriaii "BdfH)fOl ; Kogni* cliiimqu** p«ur fumilT» ; T< urt'IUJ ; VigMS » l t -

• ii<i 11 imertiuiDi i . Kij.hi» ; Sulfatn dr fer (I de eniff a.
Bon il lie bordel«î«« perfection ne*

eu >ie p ombé rl« (0 kilo t̂ramiiici girinli* pur«.
« a p « l t l C « ( l » » e , ••«>'• » **** <!• « m i n , iu| éflrar i toui le* i«iK-

f d n r on nui, feeamnund* tptcttitateal pour I* • v«r du eédnt • • ' imttln
t*qu*i 11(« • «rang»», ptcnwi, » «le
l'ompe putvertutrtce Cowtéo p;Um><m9ét • j«i «Mitia, limpir, u -

l*»li'iJ,pl«»l • (oui Ut rcci|i«ai> • dw ditaniOi* «ud'.aïanl. Pr a ; Si (r.,
Mai Mil le.

rîéduclion aux Syndicats et Sociétés d'Agriculture qui adresse-
ront leur commande par l'intcr» édbire du Président.

1 ouïe comwi*>mlance doii être adressée à M J.-B. CASTELLI,
diifCt«nr ilf rOrriCK. 48, Bnulèvarp du Musée. MarsetMe

v. DAUPHIN MATTEI, actuellement propriétairâ du Grand
Rtitawant français el de VHôtel d'Europe, anciennement te-
nus par MaJame A. COLOHBAM, a l'nonnear du prévenir le
public qu'il vient de restaurer a neuf ces ôUblissemeots et
qu'il (.eut offrir aox voya^euis tout le. confort désirable.

L'Hôtel M recommanda pa~ sa belle Bituut.on, ao centre de
la villa, à (iroïimîté des priucipaox établissements. Il possède
en outre un superbe jardin ou les consommateurs peuvent
premtra leurs repas pendant l'été.

Des chambres indépendantes très propres, bien menolees,
avec IIIH à sommier et linge en Itl de piemier eboit, sont a ta

spo-iiion de MM- les Jures ainsi qu'une salle réserves pour
lira r?|.4s. Le tout aa prix de 5 fr. par jour.
Une voituie ao service de l'Hôtel attend Messieurs les voya-

eurs à la ipre et au quai i l'arnvâe des train* et de* bateaux.
Batlia, S et 5, ru» de tOpéra, Battia

Buvette des Messagerie:
TÎBS MSS IT

MERCERIE, EPICERIE, CONFISERIE

AJNTOINE-FRANÇOIS FILIPPI

l£nlre[iùl régional i Marseille, 42, rue d<.>
|l.>(;l»li m , A. LEROUX, Agent C<>nerai.

Ancienne Maison
MANN & ILGEN

MAISON L.-N. MÀTTEI £T
\
\

La >. édralioe, le • ncc plus ultra des liqueurs. • — '.'*imaro Mattel, le meilleur des apéritifs connus à ce je
l e Vin du < ap-<k>rae au Quinquina, Quinquina supérieur. !

Eaui-de-V te de >ln et de marc depuis 1880, • véry selected. • I
« Sirop» » Groseille, Urenadine, Orgeat, Citron, pur sucre. '

Cigarettes de toute» sortes, sans oolle. faites à la main et a la machine.
Cigare!tes Egyptiennes a S0 centimes la boite. — L'excellent Qu'are Mattel, le meilleur, à 10 oentim

VEDRIN
BASTIA - MOK UAXMT-n*M

ACHAT

BIJOUTERIE OPTIQUE
BASTIA

D ' O R «Se T
IlÉroT ('e couverts Franco-Russe EN MÉTAL EXTRA BLANC, 1" Titre, argent

déposé, (.aranlle «1 grammes. — Cuiller à Café, métal GOMBADLT, extra blanc, inu-
sable, pour Café», llOtel» el HesUuranU.

A VENDRE
planches en pin nauvt?>
à :t mètres de longuau;
pris .te 6 fr. 50 la canne

ton «l Cie, BaslM.

£F» DPMaadft dan* '
I«S Caféa: La CÉDK^Tl
«• la Malsoa L.-N. M.4TÎ
«4 C?-,llqD«Br t


